/  ^  p'*-t\^^     \  ■» 


S.   SUES 


Exercices  pratiques 


SUR 


LES  GALLICISMES 


2^   édition 


GENÈVE 
J<.    |3URKHARDÏ 

189  3 


EXERCICES  PRATIQUES 


LES   GALLICISMES 


EXERCICES  PRATIQUES 

SUR 

LES  GALLICISMES 

ET 

LOCUTIONS  USUELLES 

DE  LA  LANGUE  FRANÇAISE 

AVEC 

TRADUCTION   ALLEMANDE  EN  REGARD 

PAR 

S.    S  U  È  S 


DEUXIEME   EDITION 

REVUE   ET   AUGMENTÉE 


GENEVE 

R.  BURKHARDT,  Libraire-Editeur 
2  Place  du  Molard  2 

LEIPZIG 

In  Kommission  bei  C.  CNOBLOCH 

tous  droits  eéservés 


$dlici$tnen 


unb 

îïel)en5arten  mm  in  fumi 


§.    §ue^. 


Zweite  vethjfette  nnb  vcxmc^xU  ^ufTagc. 

'•  '^ÊPAjRTEMENT   L 


GENEVE 

R.  BURKHARDT,  Libraire-Editeur 
2  Place  du  Molar'd  2 

LEIPZIG 
In  Kommission  bei  C.  CNOliLOCII 

Sltte^Dîfd^t«  oorOe^altcii. 


^i^. 


9Jht  ©cudjuüguiuj  ber  Äöniglid)  'ipreu^ifdjcn  (^eneralinfpeftion 

bcê  9)îi(itûr  =  (Sr5iefjuiigê=  unb  33{Ibungêuiefenê  tm  &>ehvaud) 

nn  ben  Äöntgttd^  ^reu^tjcfjen  ^rtegêfd^uten  iinb  Slobetten- 

Stnftaïten. 


PREFACE 


Il  y  a  deux  manières  d'apprendre  une  langue  :  l'élude 
et  l'usage;  la  première  conduit  à  la  lire  et  à  l'écrire,  la 
seconde  à  la  comprendre  vraiment,  à  la  parieret  à  l'adapter, 
avec  goût,  exactement  à  ce  qu'on  veut  exprimer. 

Un  étranger  peut  arriver  à  posséder  à  fond  la  langue 
française,  dans  ses  variations,  dans  ses  inflexions,  voire 
même  dans  ses  comparaisons  d'étymologie  avec  les  langues 
anciennes,  mais  souvent  il  ne  saura  pas  s'en  servir  prati- 
quement. 

Une  expression  doit  être  connue  non  seulement  par  sa 
traduction  littérale,  mais  surtout  par  l'usage  qu'on  en  fait. 

Les  locutions  continues  dans  ce  petit  volume  remontent 
aux  sources  les  plus  originales  de  la  littérature  française. 

Les  auteurs  immortels  qui  y  ont  travaillé  ont  tissé  d'or 
pur  le  manteau  de  l'art  et  de  la  littérature,  et  fait  de  notre 
langue  un  incomparable  bijou  ciselé,  ils  ont  tiré  ces  pitto- 
resques façons  de  dire  des  idiomes  du  crû  des  provinces 
françaises  et  les  ont,  ainsi  que  des  i)ierres  fines,  serties  au 
milieu  de  leurs  richesses;  elles  sont  si  bien  entrées  dans  le 
langage,  qu'on  les  retrouve  sans  cesse  sous  la  plume  de  nos 
auteurs  classiques,  modernes  et  contemporains. 


VI 

Ce  sont  ces  petits  trésors  que  l'auteur  de  ce  livre  a  ras- 
semblés. La  collection  n'est  pas  complète,  car  le  sujet  est 
presque  inépuisable,  mais  il  a  été  ébauché  vigoureusement 
et  sera  continué. 

On  ne  trouvera  dans  ce  volume  ni  les  expressions  triviales 
d'argot  de  barrière,  ni  le  pédantisme  du  sot  discoureur. 

Ce  travail  est  indispensable  à  tout  étranger  qui  désire 
arriver  à  une  connaissance  approfondie  et  réelle  de  la  langue 
française  en  pénétrant  son  génie.  Autre  chose  est  de  par- 
ler français,  autre  chose  est  de  parler  le  français. 


'^  o  X  ro  o  X  t. 


S5?er  eine  leBenbe  ^renibfprad)e  grünb(icf)  fennen  luitl, 
barf  fief)  uid^t  baïuit  begnügen,  in  ifjrer  ©raininatif  bewanbert 
5U  fein,  einen  geiuiffen  SSoi1fcf)a|  gu  befi^en,  idd)kxc  ober 
fc^iuerere  îeïte  fc^ned  unb  ricfjtig  gu  uerfteïjen  nnb  fic§  ber 
Unigangêfpradje  giuonglo»  bebienen  gu  fonnen.  ^aê  atleê  ift 
notmenbig,  adein  e»  fef)It  babei  nocfj  immer  etuml,  ha§  bem 
(fangen  erft  ba§>  3iege(  ber  Slonfommenfjeit  aufbrücft,  luir 
meinen  eine  nràglicfjft  genaue  SenntniC'  berjenigen  5(u!?brücfe, 
Uîebenêarten  unb  ^Beübungen,  iue(cf)e  jeber  Sprache  eigen  finb 
unb  fidÉ)  f(i)n)er  ober  gar  nic^t  überfe|en  (äffen  :  Ö^allici^men, 
©ermaniëmen  2C.  8eItfomeriueife  mirb  gerabe  biefer  fo  micfjtige 
Zeil  beê  ©prai^unterric^tê  üon  ben  meiften  (Sprachlehrern 
gang  übergangen.  Überzeugt  oon  ber  Ilnerlä^lic^feit  ber  Äennt^ 
nie  biefer  3pracfjetgeutümli(f)fciteu  Ijaben  mir  nerfuc^t  eine 
3amm(nng  ber  gebräudjlidjftcn  ©adiciêmen  sufammcujufteiïen. 
3Öir  madjen  burdjauê  nidjt  ben  5(nfprud)  auf  '^odftänbigfeit, 
fie  (ößt  fid^  nid^t  erreid)en,  jeber  Stag  erneuert  unb  üerme^rt 
ben  befonberë  in  ber  frangöfifc^en  'Sprad^e  reid^en  Sdjal^ 
fotcfier  5tuêbrud§meifen. 

geinb  ber  gemö^uHdjen  iscr^eidjniffe  ober  ^l^ocabularien, 
bie'nur  gu  leidjt  ju  gebanfcnlofem  iiernen  unb  .^erplappern 
öerleiten,  ijabm  mir  üerfud)t  biefe  t^adiciemen  in  fleinerc 
gufammen^ängenbe  Übung^3ftüde  eiuâufleiben.  ^abei  (iegt  une 
jeboc^  ber  ©ebanfe  fern,  boB  i^e^rer  unb  Schüler  fic^  mit 
biefen  Übungen  begnügen  bürfen,  fie  foiïen  nur  a(§  Söegmeifer 


biencn  imb  bie  2ef)rcr  cinbnngticf)  umrucn,  [icfj  mit  iiicdfiani^ 
frfjcm  3(iu5U)cnbigIerneu  ju  begnügen. 

Snt  ©egenteit,  bie  Übungen,  bie  baniit  dorgenomnien 
werben,  niüjjen  nioglid})"!  öiel  ':?(biuecfj5(ung  bieten.  SOZit 
jungen  ©djütern  bcnufee  man  fie  all  Sefeübungen,  ^iftate  gu 
einfadjen  Sprcdjübungen  2C.  Bad]î  beê  Se^rerê  luirb  eê  fein, 
bcn  Sdjidcrn  guerft  bie  loortgetreue  Übcrfe^ung  §u  geben  unb 
bann  jn  erflören,  n)ie  bie  öorliegenbe  Ütebeneart  fic^  entinidelt. 
©pätcr,  mit  norgerürftern  Sd^ülern,  üertuerte  man  bie  erlernten 
(SJattici^mcn  in  5(uffä^en,  i^-iefen  2C.  ?({y  befonber»  öorteil^aft 
für  ifaè  cingeljenbere  3tubium  biefeê  wid)tigcn  öcgcnftanbe» 
erineift  fid^  haè  Sefen  beffcrer  mobcrncr  Uîomane  unb  guter 
Leitungen.  ®aê  finb  bie  luafjren  Junbgruben  für  benjenigen, 
ber  fic^  bie  geinfjeiten  unb  (Sigentümlid;feiten  einer  neueren 
©pradje  aneignen  und,  bort  iuirb  er  bie  ©allici^men  biefeê 
93üdj(ein^o  mit  grcuben  aie  atte  Sefannte  mieberfinbcn  unb 
@elegen()eit  ïjaben  ncugcbitbete  ^injnjnfügen. 

@enf,  im  Df tober  1897. 
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EXERCICES 


EXERCICES 


1.  Il  relève  à  peine  de  maladie.  Je  ne  crois  pas  qu'il 
soit  en  état  de  faire  ce  travail.  Je  le  regrette  d'autant 
plus  qu'il  était  capjable  de  vous  satisfaire  à  tous  égards. 
Si  j'étais  à  même  de  le  remplacer,  je  vous  aurais  ofPert 
mon  concours  de  grand  cœur,  croyez-le  bien. 


2.  Mais  calmez-vous  donc,  je  vous  prie.  A  vous  entendre, 
il  n'y  aurait  plus  lieu  d'espérer  aucun  succès.  Selon  moi, 
vous  exagérez  ;  m'est  avis  que  ^)  l'entreprise  est  en  bonne 
voie  de  réussite.  Ce  malheur  qui  vous  met  en  émoi  n'est 
qu'une  des  mille  contrariétés  qui  sont  le  partage  de  tous 
ceux  qui  ont  affaire  avec  des  ouvriers.  Croyez-moi,  méfiez- 
vous  de  votre  disposition  à  voir  tout  en  noir. 


3.  La  dernière  lettre  que  j'ai  reçue  de  mon  fils  m'a 
mis  en  peine  ;  il  parle  de  plusieurs  faillites  probables,  sans 
me  dire  s'il  a  déjà  mis  ses  fonds  à  couvert. 


4.  Puis-je  compter  sur  vous,  monsieur,  pour  me  tenir 
au  courant  des  faits  et  gestes  de  mon  neveu?  Il  ne  se 
rend  pas  très  bien  compte  des  dangers  qu'on  peut  rencontrer 
dans  une  grande  ville,  et  je  tiens  à  ce  qu'il  sache  qu'il 
est  sous  une  surveillance  aussi  sévère  qu'amicale. 


1)  fam.  :  équivalant  à:  à  mon  avis;  je  suis  d'avis;  n'est  avis  que, 
mid)  raitl  eê  bebünfen,  iniv  iinQ  e§  fcï;eiuen. 


Il  c  b  u  n  c\  c  n. 


1.  (Sx  ift  Don  feiner  Äranf^eit  îaum  roieber^ergefteUt.  ^à) 
glaube  nic^t,  baß  er  im  [taube  ift,  biefe  5Ir6eit  ju  mad^en.  ^é) 
bebauere  eê  um  fo  mefir,  aie  er  fdfiig  geroefen  lüäre,  ©ie  in 
jeber  ^inficf)t  sufrieben  ju  fteöen.  5H>enn  eê  mir  möglid^  rcâre, 
i^n  ju  erfe^eu,  fo  raürbe  ic^  ^finen  meine  c^ilfe  üon  öer^en  gern 
angeboten  ^aben,  feien  ®ie  baoon  überzeugt. 

2.  S3eru^igen  ©ie  fic§  bocö,  bitte  !  ^i)xm  Oîeben  zufolge  roâre 
feine  2tuê]lc^t  mefir  auf  irgenb  meieren  (Srfotg  Dor^anben. 
3Jîeiner  3(nfiî)t  nad;  übertreiben  (iie;  meiner  ÎDîeinung  nad)  ift 
bie  Unternehmung  auf  bem  beften  S[9ege  ju  gelingen.  Siefee 
Ungliut,  irel^eâ  Sie  fo  gan5  aus  ber  Raffung  bringt,  ift  nur 
eine  ber  taufenber(ei  Unanne^mfic^feiten,  roetc^e  alle  biejenigen 
burc^mac^en  muffen,  bie  mit  ^itrbeitern  ju  t{)un  t)aben.  ©tauben 
©ie  mir,  nel^men  «Sie  fic^  oor^firer  9^eigung,  alleë  fc^roarj  ^u 
fe^en,  in  Slc^t. 

3.  S^er  le^te  ^ricf,  meieren  irf)  üon  meinem  Sof)ne  erfialien 
^a\)î,  ^at  mirf)  in  Unruhe  uerfe^t;  er  fpric^t  oon  mehreren 
brotienben  „^af)lungeeinfteüungen,  o^ne  mir  ju  fagen,  ob  er  fein 
3Sermögen  fct)on  fid)er  geftellt  ^at. 

4.  ilann  irf)  barauf  red)nen,  mein  .'nerr,  baf^  3ie  mid;  über 
baê  Zf)\in  unb  treiben  meineê  ^''Jeffen  auf  bem  Vaufeuben  er= 
Ratten  loerben?  (It  marfit  fid)  feine  reci^te  'i'orfteQung  non  ben 
©efa^ren,  raetdien  man  in  einer  grof^en  ^2tabt  auôgefe^,U  ift, 
unb  es  liegt  mir  baran,  baii  er  lueiß,  baß  er  fid)  unter  einer 
cbenfo  ftrengen,  aie  freunbfd)aftlid;en  3liiffid^t  befinbet. 


5.  Il  pleut  à  verse,  c'est  plus  qu'un  orage  passager. 
Le  mieux  que  nous  puissions  faire,  est  de  nous  mettre  à 
l'abri  sous  ce  hangar.  Nous  nous  sommes  mis  en  route 
trop  ()  la  légère  en  voyant  le  ciel  si  menaçant.  A  présent, 
nous  aurons  le  loisir  de  nous  en  mordre  les  doigts,  car 
le  temps  ne  semble  pas  devoir  se  remettre  au  beau  de 
sitôt  ^),   et  nous  rentrerons  mouillés  jusqu'aux  os. 

6.  Je  serais  bien  heureux,  m'  le  professeur,  que  mon 
fils  suivît  vos  cours,  mais  il  ne  pourra  pas  le  faire  comme 
élève  régulier,  il  ne  sera  ({vCexterne.  Il  a  été  trop  souffrant, 
et  quoiqu'il  y  ait  un  mieux  évident,  j'ai  été  obligé  de  tenir 
compte  de  sa  santé  encore  trop  déHcate,  et  je  n'ai  pu 
forcer  la  note  en  exigeant  de  lui  qu'il  préparât  ses  examens 
d'admission.  Vous  vous  rendrez  bien  vite  compte,  vous- 
même,  de  l'a  propos  de  mes  précautions.  Quoi  qu'il  en 
soit,  je  vous  suis  on  ne  peut  plus  reconnaissant  de  l'intérêt 
que  vous  lui  témoignez. 

7.  Vous  n'avez  pas  mis  de  soin  à  votre  travail,  il  est 
écrit  au  courant  de  la  p)liime'^')  sans  aucune  réflexion.  Je 
suis  désolé  de  vous  affliger,  mais  je  ne  puis  l'accepter.  Il 
faut  le  refaire  en  editier;  non  à  vos  moments  perdus,  mais 
en  y  mettant  tout  le  temps  voulu^).  Ce  n'était  pas  un 
travail  à  donner  au  premier  venu.  Si  je  vous  l'ai  confié, 
c'est  que  je  vous  savais  capable  de  vous  en  tirer  avec 
honneur.    Justifiez  donc  ma  confiance. 


8.  Pour  certaines  œuvres,  il  est  de  toute  importance 
d'agir  de  concert,  ce  n'est  qu'à  cette  condition  qu'on  arrive 
à  quelque  chose.  Pour  gagner  les  sympathies  du  public^ 
il  faut,  coûte  que  coûte,  s'associer  les  gens  influents. 

1)  Ne  s'emploie  que  quand  il  y  a   une  négation  dans  la  phrase. 

-)   A.  la  hâte. 

3)  Grammaticalement  on  devrait  dire  :  tout  le  laps  de  temps  voulu, 
mais  dans  le  langage  courant,  on  tend  de  plus  en  plus  à  remplacer 
cette  phrase  elliptique,  et  on  dit  communément  :  Tout  le  temps  voulu. 


—     5     — 

5.  Çê  giejst  raie  mit  ÏRuIben,  haè  i[t  me^r  aie  ein  Dor= 
ûbergefienbes  ©eroitter.  Saê  iöefte,  roaê  rcir  inarfien  fônnen, 
i[t,  unter  biefen  ©d^uppen  ju  treten.  S^ir  îiaben  uni  ju  un^ 
Êeionnen  ouf  ben  SBeg  gemalt,  ba  hoà)  ber  c^immel  fo  bro^cnb 
auêîûf).  ^etpt  laben  roir  3eit,  eê  ju  bebauern,  benn  ba§  ÎBetter 
fc^eint  fic^  nic!^t  fo  balb  aufhellen  ju  raotlen,  unb  rair  raerben 
Biê  auf  bie  ,!paut  burd^nâf^t  nac|  .^pauje  fommen. 

6.  ^â)  raûrbe  fe^r  glûcf(irf)  jein,  ^perr  '^rofeffor,  raenn  mein 
(So§n  ^^xî  3SorIefimgen  befucfien  fönnte,  bo(î)  rairb  er  fie  nid)t 
aie  regelmäßiger  ©défiler,  fonbern  nur  aie  ^ofpitant  befud^en 
fônnen.  (Sx  ift  ju  leibenb  geroefen,  unb  obgleicî)  eine  merflic^e 
©efferung  eingetreten  ift,  |abe  ic^  mirf)  boc|  genötigt  gefe^en, 
auf  feine  noi^  ju  fc^road^e  @efunbï)eit  Sfîûrf'fic^t  p  nehmen  unb  ^ahî 
eë  ni(^t  erjraingen  rooÛen,  ha^  er  fid)  fur  bie  ©intrittêprûfung 
Dorbereitete.  ©ie  raerben  fid)  balb  felbft  Don  ber  3roecfmäf3igfeit 
meiner  i^orfic^têmafsregeln  überzeugen  fônnen.  Soie  bem  aud) 
fei,  \â)  bin  3^"^"  ^^¥  Q^^  banfbar  fur  3|r  S^^^^rcff^  fur  i^n. 

7.  ©ie  '^aben  feine  ©orgfatt  auf  ^^xt  5Irbeit  oerraenbet, 
fie  ift  flüchtig,  ot)ne  irgenbroetc^e  Ueberlegung  gef(^rieben.  Gq 
tl^ul  mir  roet),  ©ie  ju  betrüben,  bod)  ic^  fanu  fie  nic^t  an= 
net)men.  ®ie  muffen  fie  ganj  non  neuem  mad)en,  nidjt  in 
gelegenttid^en  freien  21ugenblicfen,  fonbern  mit  2Inraenbung  ber 
erforberlidien  ^tit.  (Se  rcar  feine  Strbeit,  W  man  bem  erften 
23eften  geben  fonnte.  SBenn  \ä)  fie  ^Iinen  ancertraut  I)abe,  fo 
gefc^aî)  eë,  raeil  id;  raupte,  ©ie  raûrben  im  ftanbe  fein,  fic| 
mit  Çfiren  auâ  ber  éaa)î  ju  gießen.  3fted^tfertigen  ©ie  aifo  mein 
5Bertrauen  ! 

8.  %nv  geroiffe  SBerfe  ift  eê  oon  ber  grûf)ten  2ßid^tigfeit, 
im  ©inoerftânbnië  ju  I^anbeln,  nur  unter  biefer  Sebingung  er; 
rei(^t  man  etraaë.  Um  bie  ?îeigung  bes  '^.nibtirums  ju  erraerben, 
mué  '"ftn,  eë  fofte  raaë  eë  raolle,  einflufîrcid;e  ^L^eute  für  fic| 
geroinnen. 


—     6       - 

9.  Comment,  vous  étiez  à  X.  lors  de  la  catastrophe, 
et  vous  vous  en  êtes  tiré  sain  et  sauf!  Vous  l'avez  échappé 
helle  alors,  car  votre  présence  là-bas  aurait  pu  vous  coûter 
la  vie! 

10.  Il  n'est  pas  mieux,  tant  (bien)  s'en  faut  ;  la  fièvre 
a  repris  de  pÂus  helle.  On  désespère  presque  de  le  sauver. 
Sa  mère  est  très  affectée,  vous  le  pensez  bien.  Elle  a 
passé  plusieurs  nuits  Manches  autour  du  chevet  du  pauvre 
malade,  espérant  toujours  qu'on  arriverait  à  vaincre  le 
mal;  mais  depuis  hier  cela  prend  une  mauvaise  tournure, 
et  je  crains  qu'une  catastrophe  ne  soit  imminente. 


11.  Allons,  mettons-nous  vite  au  travail.  Aidez-nous, 
chère  madame;  vous  nous  avez  promis  votre  concours,  et 
je  vous  prends  au  mot;  car  l'ouvrage  s'accumule,  et  le 
temps  presse.  C'est  la  fête  de  Noël  qui  a  été  fixée  pour 
la  distribution  à  faire  à  nos  pauvres.  Nous  avons  affecté 
toute  la  somme  recueillie  à  l'achat  de  vêtements  chauds. 
Il  nous  faut  travailler  de  plus  helle,  si  nous  voulons  ache- 
ver nos  préparatifs  p)Oiir  le  temps  voulu,  i) 

12.  Elle  s'affecte  de  la  moindre  chose,  la  pauvre  en- 
fant. Il  faut  qu'elle  se  fasse  à  la  vie,  car  elle  souffrirait 
trop. 

13.  Il  m'en  coûte  de  lui  faire  des  reproches,  mais  je 
ne  saurais  faire  de  différences.  Toutes  mes  élèves  sont 
traitées  sur  le  même  pied.  Un  petit  reproche  mérité,  la 
belle  affaire!  Cela  raut-il  la  peine  de  se  désoler  ainsi? 
Voyons,  ne  me  gardez  pas  rancune,  venez  m'embrasser, 
et  que  tout  soit  dit. 

14.  Il  est  rusé,  le  bonhomme.  Dès  qu'il  vit  la  mal  em- 
parée (que  cela  tournait  mal)  il  se  retira   sans   mot   dire. 


1)  Voir  note  3  de  l'ex.  7. 


9.  ÏBie?  Sie  roaren  jur  ^dt  ber  Äataftrop^e  in  X.  unb 
finb  mit  feiler  .^aut  banon  gefommen?  2)a  ^aben  Sie  oon 
@(ûcf  5U  jagen,  benn  ^i)xt  bortige  Slnroejen^eit  ptte  Sie  ba§ 
Seben  foften  fonnen. 

10.  Gâ  ge^t  i^m  ni^t  beffer,  im  ©egenteit,  "oaè  g-ieber 
|at  [id^  roteber  ^e[tig  eingeftettt.  Wlan  sroeifelt  fa[t  baran,  i^n 
retten  gn  fonnen.  Seine  2)îutter  ift  fe^r  betrübt,  raie  Sie  fic^ 
roo^l  benfen  fonnen.  Sie  ^at  mefirere  fc^taftofe  9Mc^te  an  bem 
ßager  beê  armen  hänfen  jugebra^t,  inbem  jle  ftetê  hoffte,  man 
mürbe  ber  ^ranf^eit  jc^IieBlic^  §err  roerben,  aber  feit  geftern 
ift  eine  5[«enbung  jum  Sdjümmern  eingetreten,  nnb  icf)  fürchte, 
ein  trauriger  Sluägang  fte^e  beoor. 

11.  Äommt,  machen  mir  une  jc^neü  an  bie  3trbeit!  .r-telfen 
Sie  un§,  liebe  ^rau  91.;  Sie  fiaben  une  '^^xtn  33ei[tanb  lu- 
gejagt,  unb  ic£)  nefime  Sie  beim  2öort,  benn  bie  5lrbeit  pujt 
jic^  an,  unb  bie  ^tit  brdngt.  "Daê  SBeif)nac^têfeft  ift  für  bie 
33ejc^erung  unjerer  Firmen  fejtgeje^t  roorben.  3Sir  ^aben  bie 
eingegangene  Summe  gan^  jum  2(nfauje  oon  roarmen  5l(eibungê= 
ftücfen  oermenbet.  3ßir  müfjen  aljo  raieber  rec^t  emjig  arbeiten,  roenn 
mir  unjere  35orbereitnngen  jur  bejtimmten  ^dt  beenbigen  roollen. 

12.  Sie  nimmt  fid^  jebe  ^(einigfeit  ju  jebr  ju  .'perjen,  ba§ 
arme  Äinb!  Sie  muB  i'iä)  an  baê  Öeben  geroö^nen,  joni't  mürbe 
jie  ju  jd)roer  leiben. 

13.  (Sa  fojtet  mid)  Ueberroinbung,  i^r  3Sormûrfe  ^u  mad^en, 
aber  icE)  fann  feinen  Unterjd)ieb  madjen.  îlûe  meine  Sd)ülerinnen 
raerben  gleid^mayig  beî)anbelt.  (Sin  fleiner  roo()tüerbienter  '^ox- 
rourj!  5K>aa  roiti  baê  jagen?  3[t  ^^  ^er  WlüU  mert,  barüber 
jo  untröjtlid)  ^u  jein?  9îun,  Ijegt  feinen  (i^roU  gegen  mid^, 
fommt  nnb  fügt  mid),  unb  adeâ  jei  abget^an! 

14.  Gr  ift  jdötau,  ber  gute  'îDîann!  Sobalb  er  ja^,  baJ3 
bie  ^a^t  jd^iej   ging,    ^og   er  jid),    of)ne   ein  ©ort  ^u  jagen, 


laissant  les  autres  se  sortir  ^)  d'affaire  comme  ils  le  pour- 
raient. L'important  pour  lui  était  de  tirer  son  éjmigle  du 
jeu,  le  reste  hd  ini])ortait  peu.    C'est  un  égoïste  fieffé. 


15.  Je  ne  peux  (puis)  pas  vous  promettre  grand' 
de  plus.  Je  suis  moi-même  dans  la  gêne,  et  je  dois  m'en 
tenir  au  strict  nécessaire.  Si  la  spéculation  s'emmanche 
bien,  l'avenir  s'ouvrira  sous  de  bons  auspices:,  dans  le  cas 
où  vous  auriez  des  fonds  disponibles,  je  vous  engage  à  les 
y  placer. 

16.  Combien  de  cours  suivez-vous  par  semaine,  monsieur? 
Je  n'en  suis  que  deux,  car  m'  le  professeur  X.  ne  fait 
pas  son  cours  cet  hiver.  Il  est  souffrant  et  garde  même 
le  lit,  dit-on. 

17.  Si  i' avais  les  moyens  de  faire  ce  voyage  je  n'hési- 
terais pas  à  vous  accompagner.  Mais  si  vous  m'en  croyez, 
vous  n'irez  pas  avec  m''  X.  Il  a  un  caractère  insupportable, 
il  vous  donnerait  beaucoup  de  fil  à  retordre.  A  première 
vue,  il  semble  charmant,  il  a  le  talent  de  vous  jeter  de  la 
poudre  aux  yeux.  Mais  vous  en  reviendrez  vite,  croyez- 
moi,  vous  seriez  sans  cesse  à  couteaux  tirés.  C'est  un  per- 
sonnage difficultueux  entre  tous. 


18.  Il  faut  pourtant  que  je  sache  à  quoi  m'en  tenir,  je 
ne  peux  pas  rester  ainsi  le  bec  dans  l'eau.  Faites-moi 
savoir,  au  plus  vite,  ce  qu'il  en  est.  Je  suis  las  de  cette 
incertitude. 

19.  Pourquoi  vous  mettez-rous  tous  vos  amis  (tout  le 
monde)  à  dos?  C'est  maladroit!  Dans  votre  position,  vous 
devriez  chercher  plutôt  à  vous  faire  des  amis.    Que    vous 


^)  Se  tirer  d'affaire. 
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gurûcf  unb  überlief  e§  ben  Stnbern,  [ic^  fo  gut  atê  möglich  auê 
ber  «Sac^e  gu  jie^en.  S^aâ  ÎOtc^tigfte  roar  i[)m,  jetnen  Äopf 
auâ  ber  (8d()ltnge  ^u  jie^en,  baê  Uebrige  tcar  if)m  gteic^güttig. 
©r  ift  ein  etngefleijcfiter  ©goift. 

15.  ^ä)  fann  3^)"^"  ^^^^^  ï'^^Ï  ^^^^  oerfprec^en.  ^à)  bin 
jelbft  in  (Setbnot  unb  mu^  m\ä)  au\  baë  Slllernotroenbtgfte  be= 
jclrânfen.  Sßenn  fic^  ba§  Unternehmen  gut  anlaßt,  fo  jeigt 
jid^  bie  3"f""î^  '"  gûnftigem  £irf)t.  SoHten  Sie  ®elb  jur 
Sßerfügung  fiaben,  fo  rate  td^  "^^ritn,  eâ  barin  anjutegen. 


16.  SGBie  otele  3}orIefungen  befud^en  [ie  roöc^enttid^,  mein 
§err?  —  3^  befud)e  bereu  nur  groei,  benn  ^-^err  ^^rojefjor  X 
^â(t  biefen  Pointer  feine  a^orlefungen.  ©r  i[t  leibenb  unb  joU 
jogar  baê  33ett  ^ûten. 

17.  Sßenn  i^  bie  ïïïîittel  ^Stte,  biefe  &îeije  ju  madien,  raürbe 
ic^  nic^t  gogern,  Sie  ju  begleiten.  3(ber  roenn  (Sie  mir  glauben 
rooflen,  ge^en  Sie  nic^t  mit  ^^errn  1.  Öt  ift  ein  unaus= 
[tef)lid)er  2)^enfc^  unb  roirb  ^i)mn  Diele  Unannef)mlid)feiten  be= 
reiten.  2luf  ben  erften  23licf  fc^eint  er  einne^menb,  er  nerftebt 
bie  Äunft,  ^^ntn  Sanb  in  bie  fingen  ju  ftreuen.  3lber  glauben 
Sie  mir,  Sie  roürben  balb  anberë  barüber  benfen  unb  beftdnbig 
auf  gefpanntem  guB  mit  if)m  leben.  (5ê  ift  ein  auênelimenb 
fd^roieriger  6§arafter. 

18.  3^  ni"B  ^od^  rciffen,  rooran  id^  mic§  ^u  fialten  \)ahî:, 
\ä)  fann  mid)  nic^t  länger  fo  mit  leeren  i^erfprec^ungen  ^in= 
l^alten  laffen.  :^affen  Sie  mid^  fo  fc^nell  rcie  möglid^  raiffen, 
rooran  id;  bin.     ^ö)  bin  btefer  Ungen)ii3Î)eit  mübc. 

19.  2ßarum  bringen  Sie  alle  ^\)vî  greunbe  gegen  fid)  auf? 
SDaê  ift  unflug.  ^sn  Sl;rer  î?age  follten  Sic  el)er  barnac^ 
trad^ten,    fid^  ^-reunbe  jn   nmd^en.     5^af5  Sie  mit  bem   2ßert= 
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ayez  eu  maille  à  partir  avec  le  contre-maître,  cela  pouvait 
arriver.  Mais  maintenant  y 'a/me  à  croire  que  vous  montrerez 
plus  de  fond,  en  évitant  tout  ce  qui  peut  brouiller  les  cartes 
ou  enrenimer  la  querelle.  Il  en  est  de  cela  comme  de  tout 
dans  ce  monde;  le  plus  faible,  presque  toujours,  pâtit  pour 
le  plus  fort;  vous  ne  gagnerez  rien,  et  risquerez  de  tout 
perdre. 

20.  Gardez-vous  bien  de  céder  ces  marchandises  à  vil 
prix.  Elles  se  vendront  comme  du  pain  la  saison  prochaine. 
Je  me  trouvais  à  X  lorsque  votre  frère  arriva,  voulant 
à  tout  prix  s'en  défaire  tout  de  suite.  Il  a  fini  par 
se  laisser  persuader  que  ce  serait  folie  que  de  le  faire,  et 
nous  sommes  toînbés  d'accord  que  le  mieux  était  de  s'en 
remettre  à  vous  pour  décider  en  dernier  lieu  (ressort)  de 
ce  qu'il  y  a  à  faire. 

21.  Il  trouve  à  redire  à  tout  ce  qu'on  fait,  on  ne  peut 
arriver  à  le  contenter.  Il  y  a  deux  ans,  il  n'arait  ni  feu 
ni  Heu.  Un  bon  couj)  de  bourse  l'a  remis  à  flot.  Dès  lors, 
il  joue  le  grand  seigneur,  et  traite  tout  le  monde  eyi  in- 
férieur. Il  prétend  avoir  le  ministre  dans  sa  manche  et 
croit  pouvoir,  dès  lors,  faire  la  pluie  et  le  beau  temps. 
J'aime  à  croire  que  ses  yeux  s'ouvriront  sur  l'absurdité 
d'une  telle  suffisance. 


22.  Ne  manquez  pas  de  vous  trouver  à  l'Université  à 
cinq  heures.  Nous  ferons  route  ensemble  ;  vous  me  tien- 
drez compagnie,  et  j'en  serai  ravi,  je  vous  assure. 


23.  Cet  ouvrage  est  trop  profond,  il  est  au-dessus  de 
ma  portée,  je  n\j  comprends  rien.  —  A  ce  qu'on  dit,  il  a 
pourtant  une  grande  valeur  littéraire.  —  Je  n'en  disconviens 
pas  ;  mais  le  fait  est  que  c'est  de  l'hébreu  pour  moi,  et 
qui  plus  est,  les  caractères  en  sont  si  fins  qu'ils  me  gâtent 
la  vue. 
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ineifter  ein  Jpû^nc!^en  ju  pfdlcfen  (ju  rupfen)  Ratten,  fonnte  üor^ 
fommen.  3Iber  je^t  raill  id)  hoffen,  baß  Sie  fid^  fefter  jeigen 
roerben,  inbem  Sie  SlÜes  üermeiben,  roa§  bie  (Sintra^t  ftören 
ober  ben  Streit  nodö  oerbittern  fönnte.  ©ê  oerfiält  fidE)  bamit, 
n)ie  fa[t  mit  allen  îTingen  biefer  25>elt:  ber  Sc^raad^ere  muß 
für  ben  Stärferen  büi^en.  Sie  roerben  nickte  babei  geroinnen, 
Jonbern  Wtè  auf  baê  Spiel  fe^en. 

20.  ^üten  Sie  fic^,  biefe  Sföare  ju  Scfiteuberpreifen  ab^u- 
laffen;  fie  roirb  in  ber  nSdiften  3eit  roie  frifcfie  Semmeln  3tbfat3 
ftnben.  ^â)  befanb  mic|  in  1.,  aie  ^^x  trüber  auf  am  unb 
fic^  berjelben  fofort  um  jeben  '^'reiê  entlebigen  rootite.  (5r  ließ 
fic^  fd)tiei3lic|  überzeugen,  ba^  eâ  Unoernunft  rodre,  es  ^u  t^un, 
unb  roir  finb  barüber  einig  geroorben,  ba^  eê  am  beften  fei, 
3|nen  bie  Sac^e  ju  überlaffen,  bamit  Sie  in  lefeter  ^nftanj 
barüber  entfc^eiben,  roaê  ju  machen  fei. 

21.  (Sr  finbet  an  allem,  roaë  man  t^ut,  etroaê  auë^ufeçen; 
eê  gelingt  einem  nic^t,  eê  i^m  red)t  ju  mad^en.  ^ßor  ^roei 
^Satiren  norf)  befajj  er  roeber  i^^auê  noc^  §erb.  (Sine  glücfli^e 
53ôrfenfpefulation  ^at  if)n  roieber  flott  gemad^t.  Seitbem  fpielt 
er  ben  großen  S';)txxn  unb  be^anbelt  jeben  Don  ûbent)erab.  Gr 
behauptet,  ben  2Jîinifter  in  ber  îafd;e  ju  f)abm,  unb  er  glaubt 
besfialb,  aüea  nad^  feiner  'pfeife  tanken  laffen  5u  fönnen.  .^c^ 
roiü  ïioffen,  baji  \i)m  bie  klugen  über  bie  2lbgef(^macftl)eit  folc^er 
©roptl^uerei  aufgeïien  roerben. 

22.  SSerfäumen  Sie  nid)t,  um  5  U^r  in  ber  Unioerfität  ju 
fein.  3ßir  roerben  jufammen  gelien;  Sie  roerben  mir  ©efell; 
fcfiaft  leiften,  unb  xd)  oerfi(^ere  ^^nen,  ba^  id^  entjücft  baoon 
fein  roerbe. 

23.  5)iefeâ  2öerE  ift  ju  ^odt)  für  mid),  eê  überftctgt  meine 
^affungäfraft,  id)  uerftelie  nidjtê  baoon.  Gâ  foH  jebod)  einen 
großen  litlerarifdl)cn  iî^ert  befitHMi.  '^sd)  langue  baà  nid)t,  boc^ 
id)  muH  gefte^en,  baê  finb  für  mid)  bötjmifc^c  Dörfer,  unb  über- 
bieS  ift  ber  î)rucf  fo  fein,  bafj  er  mir  bie  ^2lugen  angreift. 
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24.  Comment!  c'est  yous  qui  parlez  ainsi?  Mais  alors, 
je  n'y  suis  plus  du  tout  ;  je  vous  croyais  un  fervent  dé- 
fenseur de  ces  idées. 

25.  A  force  de  vous  entendre  vous  plaindre,  on  finirait 
par  vous  croire  malheureux,  tandis  qu'îY  fi'eti  est  rien.  Vous 
critiquez  tout  et  tous  à  tort  et  à  travers.  Vous  vous 
rendez  ridicule  à  votre  insu.  Croyez-moi,  soyez  plus  mo- 
déré à  l'avenir. 

26.  Je  ferai  cela  au  vu  et  au  su  de  tout  le  monde, 
car  je  crois  de  mon  devoir  d'agir  comme  je  le  fais.  La 
chose  vaut  bien  la  peine  qu'on  s'en  occupe,  si  tant  est 
pourtant  que  je  sois  bien  renseigné,  comme  j'ai  tout  lieu 
de  le  croire. 

27.  Vous  vous  y  prenez  bien  maladroitement,  ma  chère 
enfant,  vous  allez  briser  toute  cette  verrerie,  et  vous  en 
serez  quitte  pour  la  racheter. 

28.  C'en  est  fait  de  ma  patience.  J'ai  beau  tout  faire 
pour  lui,  il  persiste  dans  sa  paresse,  il  en  viendra  à  la 
misère,  et  alors  ses  soi-disant  amis,  à  qui  il  sacrifie  tout 
actuellement,  lui  tourneront  le  dos,  et  le  laisseront  en 
plant  1),  lui  reprochant  même  le  peu  qu'ils  auront  fait 
pour  lui.    Le  monde  est  ainsi  fait,  il  faut  s'en  méfier. 


29.  C'est  l'homme  le  plus  coulant  que  vous  puissiez 
trouver.  Il  n'a  qu'un  désir,  c'est  de  tout  faciliter.  Il  peut 
vous  lancer  dans  le  monde.  N'allez  rien  faire  qui  puisse 
lui  déplaire. 

30.  Cette  pièce  de  théâtre  est  trop  leste  pour  que  j'y 
conduise  ma  fille.    Les  acteurs  les  plus  en  vogue  sont    un 


1)  Plaut  ou  plan;  les  deux  orthographes  se   retrouvent    dans   les 
meilleurs  auteurs. 
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24.  3S>ie!  Sie  fpred^en  [o?  5)o  roeiB  iâ)  \a  gar  nic^t^ 
traê  ic^  benfen  [oti.  2^  ^ielt  ®te  fur  einen  eifrigen  iJerteibiger 
biefer  ^htm. 

25.  SSenn  man  ®ie  [id^  immer  fo  beflagen  ^ört,  f otite  man 
Sie  rcirfîicî)  fur  unglû(f(ic|  Italien,  unb  hoà)  ift  bem  nic£)t  jo. 
©ie  befritteln  alleâ  unb  jebeê  inê  23(aue  ^inein.  ^Sie  machen 
fid^  tâc^erlic^,  o§ne  ha^  @ie  eê  roiffen.  ©tauben  Sie  mir, 
mäßigen  Sie  fic^  in  3"^""?^- 

26.  3"^  rotxhî  ba§  üor  htn  Stugen  ber  ganjen  3A>ett  t^un, 
benn  ic^  t)atte  eâ  für  meine  ^^ftid^t,  fo  ju  ^anbetn,  raie  irf)  e§ 
Ifiue.  ®ie  <Bad)î  ift  rao'^t  ber  ÏÏJîû^e  toert,  ba^  man  fic^  barum 
befûmmert,  raenn  anberê  ic^  lüo^t  unterridjtet  bin,  löaa  id)  atle 
SSerantaffung  §abe  ju  gtauben. 

27.  (Sie  faffen  baâ  fe^r  ungefd^icft  an,  mein  tiebeâ  ^inb! 
®ie  rcerben  bieje  ©tasfa^en  jerbrecfien  unb  genötigt  fein,  fie 
ju  erfe^en. 

28.  aJîeine  ©ebulb  ^at  ein  ©nbe.  ^d)  tarn  für  i^n  tt)un, 
roaê  id^  rciti,  er  certiarrt  in  feiner  îrôg^eit;  er  rairb  babei  in6 
Gtenb  geraten,  unb  bann  luerben  ibm  feine  fogenannten  Jreunbe, 
benen  er  je^t  aOeS  opfert,  ben  diMm  fet)ren,  it}n  im  Stic^ 
laffen  unb  i^m  fogar  haè  SSenige  oorroerfen,  roaê  fie  für  i^n 
getrau  fiaben.  (So  ge^t'ê  nun  einmal  auf  ber  2öelt,  man  nui^ 
fid^  Dorfetien. 

29.  (5r  ift  ber  gefdltigfte  uJîenfd),  ben  ®ie  finben  Fonnen. 
(5r  bat  nur  ben  einen  SBunfd),  aöea  ju  ebnen.  <$v  fann  Sie  in 
ber  5K>elt  normärte  bringen.  It)un  Sie  ja  nickte,  \va^  i^m 
mif3fanen  tonnte, 

30.  3^iefeâ  îfieaterftûcf  ift  ju  fd)lûpfrig,  atâ  bap  id)  meine 
2:od)ter    t)infü^ren    môd)te.     Tk    gefeiertften    Sc^anfptelcr    finb 


peu  libres,  hélas  !  surtout  à  Paris.  Il  ne  faut  pas  se  fier 
les  yeux  fermés,  à  la  critique  dit  premier  venu  ;  il  faut 
bien  savoir  à  quoi  s'en  tenir  si  l'on  ne  veut  pas  avoir  de 
surprises  désagréables. 

31.  Ma  femme  a  été  tout  l'hiver  en  traitement  chez  le 
Dr.  X  qui  n'y  va  pas  par  quatre  chemins.  Il  faut  suivre 
strictement  ses  ordonnances  ou  courir  le  risque  à^être  sévère- 
ment repris  par  lui.  Il  rCest  pas  homme  à  mettre  des 
gants  blancs  pour  vous  dire  sa  façon  de  penser. 


32.  N'avez-vous  vraiment  pas  une  minute  de  libre  à 
nous  consacrer?  J'en  suis  désolé,  mais  qu'à  cela  ne  tienne, 
nous  attendrons.    Mieux  vaut  tard  que  jamais. 

33.  Je  ne  puis  faire  attendre  madame  X.  plus  long- 
temps. J'a/  à  cœur  de  la  satisfaire  en  tous  points,  car  je 
lui  dois  une  grande  reconnaissance;  je  le  dis  ouvertement. 
Je  n'en  fais  aucun  mystère;  sans  elle,  fen  serais  peut-être 
réduit  à  la  mendicité  à  l'heure  qu'il  est.  C'est  elle  qui 
m'a  lancé  dans  ma  carrière,  je  lui  dois  ma  position  actuelle 
et  je  ne  m'en  cache  pas. 

34.  La  moyenne  de  la  classe  est  bonne,  le  système 
pédagogique  employé  est  excellent  et  mérite  tous  nos  éloges. 

35.  Comment  payez-vous  vos  ouvriers?  —  Cela  dépend  de 
leurs  capacités.  Je  les  fais  travailler  à  leurs  pièces  ^)  dès 
que  je  le  peux.  Jusque-là,  ils  sont  payés,  les  uns  par  mois, 
d'autres  par  semaine.  Le  moins  qu'ils  gagnent  est  un  franc 
par  jour.  Nous  n'avons  jamais  d'autre  chômage  que  les 
jours  fériés.  Les  jours  ouvrables,  ils  sont  toujours  sûrs 
de  trouver  de  l'ouvrage,  mais  à  une  condition  expresse,  c'est 
de  ne  jamais  faire  le  lundi-).     Ceci  est  interdit  chez  moi. 


1)  Aux  pièces,  à  la  pièce. 

-)  Faire  le  lundi,  hindi  bleu,  c'est-à-dire  ne  pas  aller  à  l'atelier. 
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leiber  etroaê  ungentrt,    namentlid^  in  ^ariê.     2)^ûn  mufs  nidit 

blinbltngs  bem  Urteile   beê   erften  heften  oerirauen;  man  muß 

rco^l  roiffen,    raoran  man  fidj  ju  §alten  ^at,    roenn  man  feine 
nnangene^men  Ueberrajd^ungen  erleben  raiiï. 

31.  ïl^îcine  g-rau  i[t  ben  ganjen  SSinter  über  bei  .^'^errn 
Dr.  X.  in  23et)anblung  geraefen,  ber  nid^t  Diele  Umftänbe  mac^t. 
2)^an  mu|3  feine  3Serorbnungen  genau  befofgen  ober  man  fe^t 
[id^  ber  ©efa^r  auë,  îiart  oon  i^m  angelafjen  ju  raerben.  6r 
ift  fein  3J^ann,  ber  ein  Slatt  oor  ben  2)îunb  nimmt,  roenn  er 
einem  feine  ÎDÎeinung  jagen  roitl. 

32.  .Ç^aben  Sie  roirf(icE)  feinen  freien  5Iugenbticf  für  une? 
3^)  bin  untröftUd^  barüber,  aber  laffen  Sie  fid^  nur  nid^t 
[tören,  rair  roerben  roarten.     33effer  fpät  aie  nie! 

33.  ^tf)  fann  ^xan  X.  nid)t  länger  roarten  (äffen.  (5ë  liegt 
mir  am  ^erjen,  fie  in  jeber  Se^ie'^ung  gufrieben  ju  ftellen,  benn 
id^  fc^utbe  if)r  großen  ©anf,  roaë  icf)  offen  befenne.  ^à)  mad^e 
burd^auâ  fein  ©efieimniê  barauê,  baB  id^  of)ne  fie  |eute  oielleid^t  am 
23ettelftab  roSre.  Sie  fiat  mid)  in  meinen  SBirfungêfreiê  ein; 
geführt,  i§r  oerbanfe  id^  meine  gegenroärtige  Stellung,  id)  oer- 
l^e^Ie  haè  nidE)t. 

34.  Sie  Maffe  ift  burd^fd^nitttic^  gut;  ba§  angeroanbte  (5r= 
jieïtungëfiiftem  ift  Dortreffüc^  unb  oerbient  unfer  oolleê  Sob. 

35.  Sßie  bejaïiten  Sie  ^lixt  Slrbeiter?  —  SDaê  |ângt  oon 
il^ren  i^dtiigfeiten  ah.  3«^  taffe  fte,  fobalb  e§  möglid^  ift,  auf 
Stûdf  arbeiten.  23iâ  baf)in  raerben  bie  einen  monatlid),  bie 
anbern  raöd^entlid^  bejaï)tt.  ®aâ  raenigfte,  baê  île  oerbienen,  ift 
ein  ^raufen  per  2;ag.  löir  fiaben  feinen  anbern  Sh-beitsftiÜftanb, 
aie  an  Feiertagen.  -Un  ben  25>erftagen  finb  fie  immer  fieser, 
3Irbeit  gu  finben,  bod)  unter  einer  auebrüdlidjen  23cbingung, 
nömlid^  nie  blauen  2Jîontag  ju  mad^en.  î)ie5  ift  bei  mir 
unterfagt. 


—     16     — 

36.  Je  suis  bien  aise  de  tous  les  renseignements  que 
vous  me  donnez  là.  Je  vais  en  aviser  qui  de  droit,  et 
j'espère  qu'on  saura  en  faire  son  i^rofit. 

37.  Ce  brave  ouvrier  est  venu  me  confier  sa  peine.  Il 
est  vraiment  bien  à  plaindre.  On  lui  propose  de  travailler 
à  meilleur  tnarché^  mais  c'est  infaisable,  car  à  moins  de 
donner  sa  peine  et  son  temps  pour  rien,  on  fie  saurait 
être  moins  exigeant. 

38.  Je  vous  défie  d'acheter  cet  article  au-dessous  du 
prix  que  je  l'ai  payé.  Je  l'ai  acheté  à  la  pièce,  et  non 
à  la  douzaine.  On  me  l'a  cédé  au  prix  du  gros,  grâce  à 
la  -fin  de  saison.  Du  reste,  c'est  un  article  qui  passera 
vite  de  mode,  dit-on. 


39.  Je  ne  peux  pas  prendre  sur  moi  de  lui  annoncer 
cette  triste  nouvelle.  Je  vous  saurais  gré  de  la  lui  dire, 
puisque  vous  le  verrez  avant  moi. 


40.  Il  est  très  difficultueux,  on  ne  peut  rien  faire  à 
son  gré.  Il  se  méfie  de  tout  le  monde,  et  certes,  il  n'a 
pas  lieu  de  le  faire,  car  il  vit  comme  un  coq  en  pâte.  C'est 
à  qui  sera  le  plus  aux  petits  soins  avec  lui,  et  malgré  cela, 
il  se  2)ermet  de  faire  sans  cesse  des  observations  blessantes, 
qui  piquent  son  entourage.  Un  beau  jour,  il  en  sera  puni, 
on  le  laissera  en  plant,  et  il  verra  si  c'est  si  facile  de  se 
tirer  d'affaire  tout  seul. 


41.  La  vente  aux  enchères  du  domaine  devait  avoir  lieu 
demain,  mais  on  a  trouvé  un  bon  acquéreur.  La  chose  a 
été  traitée   de    gré  à  gré,  et  le  veinard  ^)    a   obtenu   tout 

1)  Le  mot  :  veinard,  quoique  ne  se  trouvant  pa3  dans  le  diction- 
naire est  si  fréquemment  employé,  que  nous  n'hésitons  pas  à  lui 
donner  sa  place  dans  ce  travail. 
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36.  ^^  6in  fefir  fro^  über  atle  ^lusfunft,  roetcfje  Sie  mir 
ba  geben.  3<^  xütxht  fie  an  juftânbiger  SteUe  mitteilen,  unb 
hoffentlich  rairb  man  23ortei(  barauê  ju  jie^en  raiffen. 

37.  ©iefer  roacfere  '^(rbeiter  ift  ju  mir  gefommen,  um  mir 
fein  2eib  ju  tiagen.  (5r  ift  raa^rüi^  feîir  ju  beflagen.  2)îan 
oerlangt  oon  i^m,  baç  er  billiger  arbeite,  bod^  baê  ift  ntd^t 
t^unlic^;  benn  raenn  man  nic^t  Wln^t  unb  ^tït  umfonft  opfern 
njill,  fo  fann  man  nid^t  roeniger  anfpru^êooll  fein. 

38.  3^  W^^  ^^  ^W  fût'  nioglic^,  "ba^  Sie  biefen  2lrtifel 
unter  bem  greife  faufen  roerben,  ben  id^  bafûr  beja^It  öabe. 
3<^  ^abe  iî)n  ftûcfroeife  unb  nicf)t  buÇenbraeife  gefauft.  2Jîan 
^at  if)n  mir  angeficf)tê  ber  oorgerûcften  Saifon  jum  ^ûbrifpreife 
ûberlaffen.  Uebrigenâ  ift  eê  ein  Strtifel,  raeti^er  fc^neE  auâ  ber 
ÏÏJîobe  fommen  rairb,  raie  man  fagt. 

39.  ^d)  fann  eâ  nic^t  über  mid)  gerainnen,  i^m  biefe  trau= 
rige  Sîad^ri^t  mitzuteilen.  3^  "^^re  ^^mn  bantbar,  raenn  ®ie 
i^m  biefelbe  beibringen  raoUten,  ba  «Sie  if)n  früher  fef)en  raerben 
atâ  i^. 

40.  ©r  ift  fe^r  fc^roer  jufrieben  ju  [teilen,  man  fann  i^m 
nicf)tê  nac^  feinem  ©efcîimacfe  mad^en.  @r  mißtraut  jebermann, 
unîD  ficf)er  ^at  er  feinen  @runb,  bieâ  ju  t§un,  benn  er  lebt  raie 
ber  33ogel  im  ^panffamen.  Wlan  bemûl)t  fid^  um  bie  SSette, 
it)m  aQe  möglichen  2lufmerffamfciten  ^u  erraeifen,  unb  troçbem 
erlaubt  erfid),  unauf^ôrlicf)  üerlet^enbe  Semevfungen  ju  macben, 
roeld^e  feine  Umgebung  reiben.  (Sineâ  frf)ônen  2;ageê  rairb  cr 
bafûr  beftraft  raerben;  man  rairb  i§n  im  ©tid^e  laffen,  unb  er 
rairb  bann  fc^on  fe^en,  ob  eâ  fo  leicht  ift,  fic|  ganj  allein  auê 
ber  flemme  ju  gietien. 

41.  Sie  ôffentlid^e  3?erfteigerung  beê  ®uteê(ber  î)omâne)follte 
morgen  ftattfinben,  bod)  ^at  fic^  ein  guter  Käufer  gefunben.  'Zk 
©adje  ift  in  aller  ©üte  abgemad)t  roorben,  unb  haè  (Blücfsfinb 
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cela  pour  un  morceau  de  pain.  L'important  était  d'avoir 
de  l'argent  comjytant,  en  sorte  que  l'on  a  refusé  les  achats 
à  crédit^  ou  les  pjayements  à-compte  préférant  vendre  au- 
dessous  du  prix,  et  terminer  la  chose  sur-le-champ.  Il  s'est 
présenté  un  amateur  qui  a  payé  rubis  sur  l'ongle.  Vous 
comprenez  dès  lors  que  l'on  n'en  fit  ni  un  ni  deux,  le 
marché  fut  conclu  sur  place. 

42.  Je  suis  vraiment  étonné  de  vous  entendre  dire  que 
vous  tombez  des  nues  à  cette  nouvelle.  Je  vous  croyais 
au  courant  de  toute  l'affaire,  car  on  m'avait  assuré  que 
bon  gré,  mal  gré,  vous  aviez  été  obligé  de  cautionner  pour 
votre  ami,  et  qu'au  bout  du  compte,  vous  aviez  fini  par 
être  mis  en  lieu  et  place  de  son  père  pour  décider  en  der- 
nier ressort  sur  ce  qu'il  y  avait  à  faire  dans  cette  triste 
situation. 

43.  Pour  autant  que  je  connaisse  votre  sœur,  elle  ne  se 
fera  j)Ci'S  prier  pour  prêter  son  secours  en  cette  occasion. 
Elle  était  justement  en  train  d'organiser  une  vente  de  charité 
en  faveur  des  p/auvres  honteux  du  quartier. 

44.  Mais  je  vous  prie,  ne  faites  pas  tant  d'embarras. 
Ce  que  je  vous  offre  là,  je  le  fais  de  grand  cœur.  Ne 
vous  gênez  donc  pas,  acceptez. 

45.  On  ne  sait  jamais  au  juste  avec  lui,  où  l'on  en 
est.  Il  ne  ra  ptas  droit  au  but,  il  parle  par  allusions.  Ce 
n'est  pas  un  homme  franc  et  ouvert.  Défiez- vous  un  peu 
de  cette  disposition,  vous  auriez  facilement  maille  à  partir 
avec  lui  plus  tard.  A  votre  place  je  ne  mettrais  pjas  de 
gants  blancs,  je  dirais  tout  franchement  mon  opinion.  Mieux 
vaut  mille  fois  mettre  les  points  sur  les  i,  dès  le  début, 
que  d'avoir  plus  tard  des  désagréments  sans  nombre,  alors 
que  les  esprits  sont  si  tendus,  que  la  moindre  parole  en- 
venime tout. 

46.  Pourquoi  vous  mettez^)- vous  en  tête,  que    votre  fils 


')  Vous  fourrez-vous  en  tête,  familier. 
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^at  \>aè  SIffeê  fûv  ein  33utlerbrot  erlangt,  ^ie  ôauptfac^e  roar, 
bares  @e{b  511  befonimen,  ba^er  rourben  5Infânfe  "auf  Erebit  ober 
2tb[c|fag§^a:^(ungen  abgelehnt,  ba  mon  Dorjog,  unter  bem  'V^reife 
5U  oetfaufen  unb  bie  ©ac^e  fofort  gu  beenbtgen.  (?§  ^at  [\d) 
ein  ßieb^aber  gefunben,  raelc^er  lofort  biê  auf  ben  legten  >>eaer 
bejaîiît  ^at.  ©anac^  begreifen  oie  rao§(,  baJ3  man  fic^  nid)t  fo 
ïange  befann,  ber  i)anbe(  rourbe  fofort  abgef^Ioffen. 

42.  3c^  bin  tüirtlic^  erftaunt,  Sie  fagen  ju  ^oren,  ba^ 
@ie  über  biefe  9îac|ric|t  raie  auê  ben  îoolfen  fatten.  ^c^  glaubte 
@ie  ganj  oon  ber  ©ac^e  unterricf)tet,  benn  man  ^atte  mir  Der= 
fiebert,  ha^  Sie,  rao^l  ober  übel,  genötigt  geroefen  mären,  für 
S^ren  ^-reunb  33ürgf(iaft  ju  leiften,  unb  bap  >Sie  fc^UeBIic^  an 
6teae  feines  3}ater5  gefegt  morben  roären,  um  in  letzter  .^nftan^ 
barüber  ju  entfc^eiben,  maê  in  biefer  traurigen  Sage  ju  l§un 
übrig  bleibe. 

43.  So  roeit  ic^  ^fire  Sc^roefter  fenne,  roirb  fie  fic^  nic^t 
bitten  taffen,  i^ren  iBeiftanb  bei  biefer  ©elegenl^eit  ju  leiften. 
(Sie  mar  gerabe  im  33egriffe,  einen  aöo^Ufiätigfeiteoerfauf  ju 
©unften  bcr  oerfrfiämten  Firmen  beê  ©tabtöiertete  ju  üeranftaüen. 

44.  (2Iber)  xâ)  bitte  ©ie,  mac!^en  ©ie  boc^  nic|t  fo  Dtele 
Umftânbe.  2Baê  id^  3^nen  ba  anbiete,  gefd^ie^t  tjon  ganzem 
^'^er^en.     ©ebenen  ©ie  fic^  boc^  nid)t,  nehmen  ©ie  eê  an. 

45.  Tlan  roei^  nie  genau,  rooran  man  mit  ifim  ift.  (Sv 
gefit  nie  gerabe  auf  fein  3iel  loa,  fonbern  mac^t  nur  2tn= 
beutungen.  Qv  ift  fein  geraber  unb  offener  Ç^arafter.  §üten 
©ie  fi^  ein  irentg  t)or  biefem  (î^arafterjuge,  Sie  fönnten  fpâter 
leidet  ein  .r^ü^nc^en  mit  iî)m  ju  rupfen  Ijaben.  5ln  3§rer  Steüe 
mürbe  \d)  fein  l^latt  oor  ben  ^unb  nehmen,  fonbern  gan^ 
offen  meine  ïï)îeinung  fagen.  Gê  ift  taufenbmal  beffer,  oon 
Einfang  an  adeê  genau  feftjufe^en  alâ  fpâter,  wenn  bie  ©emüter 
fo  aufgeregt  finb,  bay  baë  unfcf)ulbigfte  SS>ort  atteê  perbirbt, 
ja^Uofe  Unannef)mlicï)feiten  ju  ^aben. 

46.  SGBarum  fe^en  Sie   fid)  in  ben  Äopf,    ba§  ^^r  ©o^n 
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aura  une  mauvaise  traversée?  Il  me  semble  qu'il  est  né 
sous  une  bonne  étoile.  Tout  lui  sourit.  Ne  vous  faites  j^as 
ainsi  de  mauvais  sang  à  son  sujet.  Il  o'y  a  rien  de  plus 
mauvais  que  de  voir  ainsi  tout  en  noir.  Après  tout,  il 
n'arrive  jamais  autant  de  mal  qu'on  le  craint. 

47.  Ce  cheval  boîte,  nous  n'arriverons  jamais.  De  ce 
train  là,  il  faudra  trois  heures  pour/a?/e  la  route.^  Je  n'en 
reriens  pas,  mon  cher,  que  vous  ayez  si  mal  choisi  votre 
cocher.  Vous  avez  tort  de  rous  fier  aveuglément  à  votre 
intendant.  A  votre  place  j'aurais  l'œil  ouvert.  Vous  avez 
beau  dire  et  beau  faire,  il  vous  a  joué  là  un  vilain   tour. 


48.  Mon  frère  a  une  très  belle  position  en  vue.  Il  en 
voulait  toujours  à  son  collègue  de  lui  avoir  enlevé  la  procu- 
ration de  la  maison  X.  et  C'^  Aussi  ne  regrette-t-il  pas 
du  tout  de  voir  la  raison  de  commerce  sur  le  point  de 
changer. 

49.  Je  ne  saurais  me  passer  de  vos  bons  conseils,  mon 
ami.  Je  ne  puis  trancher  ainsi  la  question  de  but  en  blanc. 
Cela  domierait  prise  ^  à  de  nouvelles  récriminations.^  Je 
ne  vise  qu'à  la  paix,  et  pour  cela,  je  suis  disposé  à  en 
passer  par  tout  ce  qu'il  faudra,  à  moins  pourtant  d'une 
bassesse  qui  changerait  la  question,  et  à  laquelle  je  ne 
consentirais  sous  aucun  prétexte,  quel  que  soit  mon  désir 
d'en  finir. 


50.  Il  faut  lui  passer  cela,  la  chasse  est  son  dada.  Il 
a  le  coup  d'œil  très  juste  et  tire  admirablement  bien.  Il 
visait  l'autre  jour  sur  cette  cible,  et  à  cent  pas  de  distance, 
il  ne  manquait  pas  une  fois  le  centre.  Je  ne  crois  pas 
qu'il  puisse  facilement  se  pjasser  de  ce  sport  favori. 


1)  Lieu. 
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eine  fc^lec^te  Ueberfûl^rt  fiaben  roirb?  ©r  fd^cint  mir  unter  einem 
glücflic^en  ©tern  geboren.  ^üe§  lac^t  i^m  ju.  ßaffen  ©te  firf) 
aljo  um  feinetroillen  feine  grauen  .r-^aare  raad^jen.  Gê  giebt  nic^tâ 
Sc^limmereë,  aie  roenn  man  aüee  fo  jc^roar^  [ieï)t.  SditieBlid^ 
ift  bog  Unglücf  nie  jo  gro|^,  a(ê  man  fûrd^tet. 

47.  ©iejeê  ^f^rb  ^inft,  mir  raerben  niemals  (jur  redeten 
3cit)  anfommen.  SBenn  rcir  jo  loeiter  fal^ren,  braudien  rair 
brei  ©tunben  ju  bem  SSeg.  ^â)  fann  mic§  nic^t  genug  rounbern, 
mein  Sieber,  ba^  @ie  einen  jo  jd^Ied^len  ^utjd^er  gerodîilt  î)aben. 
©ie  ^aben  Unred^t,  jid^  blinblingê  auf  2\)xtn  3Serroalter  gu  oer-- 
tafjen.  5ln  ^\)xtv  ©teile  mürbe  id^  bie  Stugen  offen  |atten. 
(Bie  mögen  jagen  unb  t()un,  roaë  ©ie  rcotlen,  er  ^at  ^^nm  ha 
einen  l^ö^Iidfien  ©treid)  gejpielt. 

48.  SSRtin  iBruber  l^at  eine  je^r  gute  ©tetlung  in  Slusfic^t. 
<Sx  roar  immer  ärgerlich  auf  feinen  Kollegen,  bajs  er  i^m  bie 
^rofura  beê  ^)aujcê  ■^'.  unb  6ie.  abgenommen  f)at.  Sa§er 
bebauert  er  bur^auê  nid^t,  bieje  g-irma  bem  Grlöjd^en  naf)e  ju 
feigen. 

49.  ^d)  fann  ^^re  guten  îKatfd^Iâge  nid^t  entbehren,  lieber 
^reunb.  3<^  f^""  nidjt  jo  o§ne  roeitereê  über  bieje  ^rage  ent= 
jc^eiben.  5)a§  gäbe  2lnlafe  ,^u  neuen  ©egenbejc^ulbigungen.  3^ 
^abe  nur  ben  gerieben  im  Stuge  unb  bin  ba^er,  menn  eê  fein 
muB,  bereit,  mid^  in  alleâ  ju  fügen,  nur  nic^t  in  eine  @emein= 
l^eit,  njeldje  bie  ®ad^e  önbern  mürbe  unb  roeldjer  ic^  unter  feiner 
33ebingung  beiftimmen  mürbe,  fo  fe^r  id)  au^  rcünfdie,  bamit 
5U  (J-nbe  ju  fommen. 

50.  'UJîan  mufj  if)m  baë  t)ingel^en  faffen,  bie  ^öQb  ift  jein 
©tedfenpferb.  ör  {)at  ein  jeî)i  jid)creâ  3Uige  unb  jdjic^t  üor= 
treffUd).  6r  jielte  neulid)  nad^  biefer  ©d^eibe  unb  auf  eine 
Entfernung  üon  100  ©d^ritten  fdioß  er  fein  ein^igeâ  '^lal  neben 
baê  ©djroarje.  ^sà.)  glaube  nid;t,  bafe  er  biefen  Vieblingsfport 
leicht  entbetjrcn  fonute. 


51.  Ce  genre  de  tissu  ne  se  porte  plus  guère,  il  est 
jMSsé  de  mode;  malgré  cela  je  l'ai  acheté,  car  il  ne  me 
revient  qu'à  moitié  prix.  Je  veux  me  faire  faire  un  cos- 
tume sur  mesure.  Je  n'aime  pas  les  vêtements  tout  faits. 
Ils  ont  peut-être  tin  certain  cachet,  mais  ils  ne  vont  jamais 
aussi  bien. 

52.  Si  j'ai  autant  tardé  à  vous  répondre,  cher  ami, 
c'est  que  je  teyiais  à  vous  donner  des  nouvelles  bien  dé- 
taillées sur  tout  ce  qui  vous  tient  à  cœur.  Je  suis  heureux 
de  pouvoir  vous  dire  enfin,  que  tout  marche  à  souhait,  et 
que  vous  pouvez  être  sans  inquiétude. 


53.  Ne  vous  fez  pas  trop  à  lui.  Il  vous  dira  qu'il  est 
à  même  de  vous  satisfaire  en  tous  pjoints  ;  mais  bien  ^)  s'en 
faut.  Il  se  donne  des  airs  c^'artiste,  se  croyant  très  entendu, 
mais  au  fond,  il  ne  sait  pas  le  premier  mot  de  son  métier. 


54.  Un  rien  peut  \affecter  au  dernier  point.  C'est 
vraiment  absurde,  c'est  de  l'enfantillage.  Il  faut  montrer 
plus  de  caractère.  Il  sera  toujours  temps  de  se  lamenter 
quand  les  vraies  épreuves  de  la  vie  l'auront  frappé. 


55.  Je  vous  prie  de  m'accuser  au  plus  tôt  réception 
de  l'envoi,  car  il  me  tarde  de  savoir  que  tout  est  bien  en 
règle. 

56.  Je  désire  que  tout  ce  que  nous  venons  de  dire 
reste  entre  nous.  S'il  est  à  court  d'argent,  je  suis  prêt  à 
lui  en  prêter.  Faites  le  lui  savoir,  car  il  n'est  p)as  homme 
à   emprunter  volontiers;  il  se  priverait  plutôt. 


ï)  Tant  s'en  faut. 
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51.  ^{e)er  ötoff  roirb  faum  me^r  getragen,  er  ift  au§  ber 
2)f?obe  gefommen;  troti.bem  ^abe  ic^  if)n  gefauft,  benn  ic^  fiobe 
i§n  jum  îiatben  'greife  befommen.  3^  i^^û  mir  einen  ^injug 
nac§  2Raf3  mad^en  laffen.  3^  ^^^9^  "^"^^  S^'^"^  T^^^^S  gefaufte 
^(eibungêftûcfe.  «Sie  fe^en  jrcar  nac^  etroaê  au§,  bocf)  [içen 
fie  niematê  fo  gut. 

52.  SGBenn  i(j^  mit  meiner  SIntroort  fo  lange  gezögert  fiabe, 
lieber  ^yreunb,  fo  gefc^a^  eê  nur,  raeil  iä)  '^^nm  red^t  auë^ 
fii^rlicfie  9^ad§ri(^ten  über  a[Ie§,  roaê  2^mn  am  ^^erjen  liegt, 
geben  raollte.  ^4  bin  glücflid),  ^^r\in  enbli^  mitteilen  5U  fônnen, 
boB  aUeê  nad^  2öunfcf)  ge^t,  unb  ba^  Sie  oî)ne  Sorge  fein 
fönnen. 

53.  i^ertrauen  Sie  i^m  ni^t  ju  fe^r.  @r  roirb  ^^mi\ 
fagen,  er  fei  im  ftanbe,  Sie  in  jeber  .Ç)infii^t  jufrieben  ju  fteäen  ; 
borf)  baran  fe()It  oiel!  (Sr  giebt  firf)  für  einen  ^ünftter  auê 
unb  p(t  fid)  für  fe{)r  gefcfiittt,  aüein  im  ©runbe  genommen  Der= 
fteî)t  er  nicî)t  baê  ©eringfte  non  feinem  .'ôanbroerf. 

54.  Gine  ^teinigfeit  ift  im  ftanbe,  it)n  aufâ  äuBerfte  an= 
zugreifen.  S)aâ  ift  roaïirlid)  einfältig,  eê  ift  eine  Äinberei.  Gr 
foüte  me^r  (S^arafter  jeigen.  Œt  roirb  ficï)  nocf)  frû^  genug 
beflagen  tonnen,  roenn  bie  roirflidjen  '^^rüfungen  beê  Sebenê  i^n 
I)einigefu(i)t  f)aben  roerben. 

55.  ^d)  bitte  Sie,  mir  umge^enb  ben  Gmpfang  ber  Senbung 
beftôtigen  51t  rootlen,  benn  eê  liegt  mir  oiel  baran,  ju  roiffcn, 
baJ3  aüee  in  Orbnung  ift. 

56  3^  rcünfc^e,  baf3  atleê,  roaê  roir  foeben  gefagt  l)aben, 
unter  une  bleibe.  3.1'enn  er  in  (>3e(bocr(egenbeit  ift,  fo  bin  id^ 
bereit,  i^m  anêjufielfen.  l'affen  Sie  ce  if)n  roiffen,  benn  er  ift 
nid)t  ber  "iDiann,  roe(d)er  gerne  borgt;  er  roürbe  fid;  lieber  cin- 
d^rönfen. 
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57.  Il  a  été  un  peu  précipité  dans  ses  jugements,  dit- 
on  ;  maintenant  il  s'en  mord  les  doigts^  car  l'affaire  j)rend 
une  fort  homie  tournure.  Il  aurait  mieux  fait  de  ne  pas 
exprimer  si  hautement  son  opinion  défavorable. 

58.  Prenez  garde,  mon  cher,  ce  revolver  est  dangereux. 
A  mon  avis,  le  chien  est  trop  lâche,  le  coup  peut  partir 
tout  seul.  Vous  pourriez  causer  un  accident,  et,  avec  une 
arme  de  ce  calibre,  ce  ne  serait  pas  une  plaisanterie. 

59.  Je  serais  bien  aise  d'assister  à  ces  conférences, 
mais  il  faut  en  premier  lieu,  que  je  voie  le  programme. 
Si  vous  pouviez  me  le  procurer,  vous  me  rendriez  un  vrai 
service  d'ami. 

60.  Au  premier  abord,  je  lui  aurais  tout  confié,  car 
on  le  disait  un  hom.me  de  fond;  mais  bien  loin  de  mériter 
la  confiance,  il  puisait  à  tour  de  bras  dans  les  provisions, 
gaspillant  tout  sans  scrupule  aucun. 


61.  Comment!  moi,  yous  jouer  un  tour!  Il  s'en  faut 
de  beaucoup,  je  n'ai  que  vos  intérêts  en  vue. 

62.  Il  va  sans  dire  que  je  n'aurais  eu  que  des  égards 
pour  lui,  et  pour  toute  sa  famille;  mais  au  dire  de  tout 
le  monde,  il  ne  mérite  pas  autant  d'intérêt.  Il  n'est  plus 
solvable,  et  il  a  abusé  partout  de  son  crédit,  au  pmnt 
qu'W  doit  tout  se  procurer  au  comp)tant. 

63.  Pour  si  peu  qu'W  me  parût  aimable,  il  me  pjrit  la 
fantaisie  de  me  lier  d'amitié  avec  lui,  mais  l'apparence 
était  trompeuse.  C'est  un  caractère  superficiel  et  sans  fond. 
J'en  resterai  là,  car  en  poussant  les  choses  plus  loin,  je 
n'aurais  que  des  désagréments. 

64.  La  pauvre  fille,  elle  se  met  mal,  il  est  vrai,  et 
rien  ne  lui  va  ;  mais  elle  est   bonne   à    tout,    vous   verrez. 
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57.  Gr  t[t  etraaâ  ooreiltg  in  feinem  Urteile  geroefen,  raie 
man  fagt;  je^t  bereut  er  eë,  benn  bie  <Baâ)t  nimmt  eine 
äuBerft  gute  2öenbung.  (Sr  l^ätte  befjer  baran  getfian,  feine  un^ 
günftige  îDîeinung  ni(|t  fo  taut  aus5U]pred)en. 

58.  D^e^men  (Sie  fic^  in  2Id)t,  mein  lieber,  biefer  9fîet)olDer 
ift  gefS^rlic^.  2)îeiner  ÏJÎeinung  nad^  [te^t  ber  Sïbjug  ju  teic^t, 
ber  ©d^uB  fann  Don  felbft  loêgeïien.  ®ie  fönnten  ein  Unglücf 
oerurfad^en,  unb  bei  einer  Sßaffe  biefer  3Irt  rodre  haè  fein  Spa^. 

59.  ^6)  module  biefen  9}orträgen  gerne  beiraol^nen,  hoä)  \d) 
muß  cor  allem  baê  Programm  einfe^en.  3®enn  ©ie  eê  mir 
oerfc^aften  fönnten,  raürben  Sie  mir  einen  roa^ren  greunbeâbienft 
errceifen. 

60.  ^m  erften  51ugenblicfe  l^ätte  ic§  i^m  aHeê  anüertraut, 
benn  e§  roar  mir  gefagt  roorben,  er  fei  ein  (S^renmann;  bod^ 
rceit  baoon  entfernt,  3Sertrauen  ju  oerbienen,  griff  er,  ot)ne  fid^ 
gu  genieren,  in  bie  33orräte  ein  unb  oerfd^roenbete  allée,  ol)ne 
irgenb  raeli^eê  Sebenfen. 

61.  S5>ie!  ^df)  foute  3^nen  einen  (Streicp  fpielen?  ©anj 
im  ©egenteil!     3^  ^^^^  ""^  3^^"en  i^orteil  im  5tuge. 

62.  (^§  oerfte'^t  ftdf)  Don  fetbft,  bag  tc^  auf  i^n  unb  feine 
ganje  ^amilie  3^ûrffid^t  genommen  cötte;  borf)  nad^  jebermannë 
3J?einung  oerbient  er  nictjt  fo  oiel  l^^^^^'^ffc-  ^^  ^f*  ^W  "^^^^ 
3a{)lung5fâf)ig  unb  ^at  überall  feinen  Ärebit  mißbraud^t,  fo  bay 
er  fidt)  allée  gegen  !öarjaf)lung  oerfdjaffen  mu§. 

63.  (2o  rcenig  liebensmürbig  er  mir  aud^  fd^ien,  fam  id^ 
bod^  auf  ben  ©infaQ,  ^vrenubfc^aft  mit  i^m  ju  fc^lie^en;  ober 
ber  ©diein  mar  trûgerifd}.  (Sr  ift  ein  oberflâdfjlid^er  unb  unju^ 
oerläffiger  2}tenfd).  ^sd)  roerbc  inid)  nic^t  roeiter  um  ilin  be= 
mûîien,  benn  icenn  id)  mid^  ndtjer  mit  il)m  einliefe,  Ijätte  ic^ 
nid)tê  alö  Unanncl)mlid[)feiten. 

64.  5^aê  arme  ÏIMbdjen,  fie  Derftel)t  fic^  nidjt  ju  fleiben, 
ha^  ift  roa{)r,   unb  nid)tê  ftet)t  ifir,   aber  Sie  roerben  fet)en,    fie 
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Une  fois  au  travail,  elle  n'a  pas  sa  j^areille.  Elle  abat  de 
Vourrage  comme  quatre,  et  avec  une  aisance  parfaite;  rien 
ne  lui  coûte. 

65.  Il  est  très  épris  de  lui-même.  Il  va  jusqu'à  faire 
remonter  son  arbre  généalogique  à  huit  cents  ans,  et  il 
en  parle  sans  cesse.  Vous  le  mettrez  au  comble  du  bon- 
heur si  vous  lui  parlez  de  ses  ancêtres. 


66.  La  salle  est  plus  que  comble,  je  m'attends  à  ce  que 
d'un  momeïit  à  Vautre  on  ferme  les  portes  au  public,  car 
il  y  aurait  danger  à  admettre  une  plus  grande  foule. 


67.  Four  autant  que  je  connaisse  votre  avocat,  il  ne 
voudra  pas  faire  de  nouvelles  démarches,  avant  de  bien 
savoir  oh  en  sont  les  choses.  Jusqu'à  preuve  du  contraire, 
on  doit  croire  que  vous  êtes  dans  vos  torts. 

68.  Tout  bien  considéré,  ce  serait  une  grande  sottise 
que  de  vendre  ce  bien  aux  enchères.  A  votre  place,  je  le 
vendrais  à  l'amiable,  en  dépit  de  tout  ce  qu'on  pourrait  me 
dire.    Il  ne  faut  pas  suivre  ainsi  l'avis  du  premier  venu. 

69.  C'est  cruel  à  M'  X.  d'aller  *)  ainsi  sans  cesse  sur 
les  brisées  de  son  ex-associé.  Celui-ci  lui  avait  jadis  si  gé- 
néreusement jjr^^e  so«  concours,  qu'on  a  peine  à  comprendre 
sa  conduite  actuelle,  à  moins  que  ce  ne  soit  un  pjarti-pris 
de  lui  couper  l'herbe  sous  les  pieds. 

70.  Ne  vous  décidez  pas  à  la  légère,  pesez  bien  le  pour 
et  le  contre,  avant  de  pousser  à  la  roue.  Il  n'y  a  rien 
de  tel,  pour  éviter  les  déboires,  que  de  réfléchir  à  deux 
fois  avant  de  se  lancer. 


1)  Marcher. 
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ift  511  allem  511  oenoenben.  SoÊalb  fie  bei  ber  2trbeit  ift,  fiubet 
fie  ni(ï)t  ifireâgleidien.  3ie  beroâltigt  bie  5Irbeit  Don  i^ieren 
unb  baê  mit  ber  groBten  Seic^tigfeit  ;    nic^tê  faut  if)r  ji^roer! 

65.  6t  ift  îeï)r  eingenommen  Don  fief)  felbfi.  iîx  geî)t  barin  10 
roett,  baê  er  feinen  Stammbaum  über  800  ^a^xt  jurucföerfoigt, 
unb  er  fpric^t  unabläffig  baoon.  ®ie  raerben  i^n  jum  ©lücf-- 
lirflften  ber  Ster6(irf)en  mad^en,  roenn  Sie  mit  i^m  oon  feinen 
2Sorfaf)ren  fprec^en. 

66.  2)er  ^aai  ift  jum  ©rftirfen  noU,  jeben  21ugenblicf  er= 
roarte  icf),  baß  bie  îf)ûren  für  baê  ^ublifum  gef(i){offen  raerben, 
benn  eê  roüre  mit  ©efabr  üerbunben,  roenn  eine  größere  2)îenge 
jugelaffen  roürbe. 

67.  Soroeit  ic!§  ^^vtn  Slboofaten  fenne,  roirb  er  feine  neuen 
©d^ritte  tl^un  rooflen,  benor  er  nid^t  genau  roeiB,  raie  bie  3a^en 
fielen.  23iê  baê  ©egenteit  beroiefen  ift,  follte  man  glauben,  Sie 
feien  im  Unrerfit. 

68.  SlHeê  in  allem  genommen,  raäre  eä  eine  große  î^orlieit, 
biefeê  ®ut  gu  cerfteigern.  3ln  ^sl)rer  Stelle  roürbe  \6)  eë  auâ 
freier  §anb  oertaufen,  rcaä  man  mir  audj  barüber  fagen  möchte. 
2Ran  mui3  nic|t  immer  ber  5lnfic§t  beê  erften  beften  folgen. 

69.  @ê  ift  graufam  non  .s^errn  X.,  feinem  früheren  ©efc^ôftê-- 
teilïiaber  fo  unaufliôrlicl)  inê  ©efiege  ^^u  fommen.  SJ^iefer  l^atte 
i^m  frül)er  fo  großmütig  feinen  ^eiftanb  geliehen,  baB  man 
?D^ü^e  f)at,  fein  jet^geê  ^^etragen  ju  oerftel^en,  eâ  fei  benn,  er 
l^abe  bie  Slbfi^t,  if)n  ju  oerbröngen. 

70.  (5nti(^(ieBen  Sie  fid^  nic^t  leid)t^in  ;  erradgen  Sie  rao^l 
baê  T^üv  unb  ilMber,  e^e  Sie  ."oanb  anlegen.  Um  (Jnt- 
tâufd)ungen  ju  entgel)en,  giebt  ce  nic^tâ  ^effereâ,  a(ê  eine  Sacf)e 
jroeimal  rool|(  ju  überlegen,  ebe  man  baran  ge^t. 
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71.  Vous  le  froisserez,  si  vous  lui  envoyez  cela  simple- 
ment sous  bande.  Il  est  très  susceptible.  Croyez-moi,  met- 
tez une  enveloppe. 

72.  La  mise  sur  ined  de  la  troupe  nécessitera  des 
dépenses  énormes,  mais  ce  sont  des  cas  où  il  n'y  a  pas 
à  marcliander;  il  faut  faire  face  aux  dépenses  obligatoires. 

73.  Je  vous  prie,  mon  ami,  donnez  moi  un  coup  de 
main  en  cela.  Vous  toujours  si  bon,  qui  ne  m'avez  jamais 
marchandé  ros  bons  conseils,  renez-mo\  encore  en  aide  en 
cette  occasion. 

74.  Ce  serait  on  ne  peut  p>lus  déplacé,  que  de  vouloir 
se  mêler  de  cela.  Ceux  qui  sont  à  la  tête  de  l'entreprise, 
ont  seuls  le  droit  d'intervenir. 

75.  Je  ne  demande  pas  mieux  que  de  pouvoir  vous 
aider;  mais  je  ne  suis  guère  à  même  de  le  faire,  étant 
moi-même  dans  une  i^osition  très  gênée. 

76.  yl  mon  avis,  c'est  un  fait  unique'^)  que  l'on  ait 
adjugé  la  chose  au  plus  offrant  et  dernier  enchérisseur. 

77.  Ces  deux  joueurs  se  sont  querellés  quant  à  leur 
mise,  et,  de  fil  en  aiguille,  ils  en  sont  venus  aux  gros  mots. 

78.  Le  moins  que  vous  puissiez  faire,  mon  ami,  est  de 
veiller  à  la  mise  en  sûreté  de  tous  ces  objets,  dont  vous 
êtes  en  quelque  sorte  responsable.  Je  vous  conseille  même 
de  tenir  la  main  à  ce  que  ce  soit  fait  avant  la  tombée  de 
la  nuit. 

79.  U en-tête  de  ce  prospectus  me  semble  mal  fait, 
l'impression  est  peu  distincte,  les  caractères    ne    sont    pas 


1)   On  dit  aussi  familièrement:  c'est  unique. 


—     29     — 

71.  <Bk  raerben  i|n  oevle^en,  raenn  'Sie  i^m  bieê  fo  ein= 
\aâ)  unter  Äreujbanb  fcîiicfen.  ©r  ift  fe^r  empfinblic^.  folgen 
©le  mir,  ftecfen  <Sie  eë  in  einen  Umfc^lag. 

72.  ®ie  ÏRoBitmûc^ung  ber  Gruppen  roirb  ungel^eure  3luê= 
gaben  erforbern,  aber  eê  [inb  baê  ^ätle,  roo  Sparjamfeit  nirf)t 
am  Pa^e  ift;  man  mu^  hk  notroenbigen  2Iu§gaben  becfen. 

73.  ^à)  bitte  Sic,  lieber  ^reunb,  feien  Sie  mir  babei  be- 
{)ilflic^.  ©ie,  ber  Sie  immer  fo  gut  finb,  ber  Sie  mir  niematâ 
3^re  guten  9fîatfd)(âge  norent^atten  ^aben,  fommen  Sie  mir  nocî)= 
maïê  in  biefer  Slngetegen^eit  ju  §ilfe. 

74.  @ë  mare  ^ôd^ft  unpaffenb,  fic^  \)a  ^inein  ju  mifc^en. 
9fîur  biejenigen,  meiere  an  ber  Spifee  beë  Unterne|menë  fte^en, 
{;aben  baê  D^^ec^t  einzugreifen. 

75.  @g  foute  mic^  fe^r  freuen,  3^"en  Reifen  ju  fônnen; 
hoâ)  bin  ic^  faum  im  ftanbe,  eâ  ju  tl^un,  ha  \é)  mid^  felbft  fef)r 
in  SSertegenîieit  befinbe. 

76.  ÎUÎeiner  2Inficî)t  nad)  ift  eê  unerprt,  baß  man  bie 
Sad^e  bem  ïlîeiftbietenben  jugefprorf)en  l^at. 

77.  ®iefe  beiben  Spieler  ^aben  fic^  über  i^ren  (îinfa^  ge- 
ftritten  unb  ^aben  fic^  fc^lieBlirf)  fogar  ©rob^eiten  gefagt. 

78.  î)aê  ©eringfte,  roaê  Sie  t^un  fônnen,  lieber  ^reunb, 
ift,  baranf  ac^t  ju  geben,  baj^  aüe  biefe  ©egenftànbe,  fur  roelcf)e 
Sie  gen)ifferma§en  üerantroortlic^  finb,  in  Sic^erî)eit  gebracht 
rocrben.  3^  i^ate  3f)nen  fogar,  barauf  ju  galten,  haîi  bieâ 
noc^  oor  ëinbrud)  ber  9^ad)t  gejc^iet)t. 

79.  5Die  5tufjc^rift  bicfeê  ^rofpeftâ  fc^eint  mir  fd;(ec^t  f)er= 
gefteüt;   ber  3^rucf  ift  unbeuttic^,  bie  Suc^ftaben  finb  unleferHc^ 
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lisibles,  ni  très  nets.  —  C'est  plus  aisé  à  dire  qu'à  faire, 
mon  cher  ;  aucun  travail  de  composition  d'imprimerie  n'est 
plus  compliqué  que  celui-ci.  Le  mieux,  à  mon  avis,  est 
donc  de  faire  vos  observations  à  qui  de  droit.  Voici  l'im- 
primeur, arrangez-vous  avec  lui. 

80.  Voyons,  dépêchez-vous  donc,  il  est  tard  ;  ce  n'est 
pas  le  moment  de  prendre  ses  aises. 

81.  Je  suis  bien  aise  de  n'être  pour  rien  dans  cette 
triste  affaire.  Je  serais  navré  t^'avoir  déplu  à  votre  mère, 
mais  soyez  certain  que  je  ne  savais  pas  le  premier  mot  de 
vos  désirs,  et  que  ma  démarche  est  tout  à  fait  indépendante 
de  ce  qui  se  passe.  Je  tiens  à  vous  le  dire  ouvertement, 
car  je  serais  mal  à  l'aise  vis-à-vis  de  vous,  si  je  pensais 
que  vous  m'en  voulussiez  le  moins  du  monde. 


82.  Mettez-vous  bien  à  votre  aise,  pour  poser  dans  l'atti- 
tude la  plus  favorable.  Pas  autant  en  profil!  Le  trois 
quart  est  plus  flatteur  quand  on  ne  pose  pas  en  pied.  Le 
jour  est  très  bon  aujourd'hui,  en  sorte  que  je  ne  doute  pas 
que  vous  ne  réussissiez  très  laien  cette  fois.  Je  vais  placer 
l'appui-téte,  et  vous  ne  bougerez  p)lus.  Quelques  secondes 
suffisent,  puisque  vous  voulez  des  cartes  -  album  (cabinet)  à 
fond  perdu. 

83.  Il  s'est  permis  de  me  traiter  o^'insolent,  mais  il 
s'en  repentira,  car  je  vais  lui  faire  dire  son  fait  p)ar  qui 
de  droit. 

84.  A  vrai  dire,  son  frère  a  l'avance  sur  lui;  mais 
avec  de  la  persévérance  il  le  rattrapera;  ce  n'est  qn'une 
affaire  de  temps.  Les  mathématiques  étant  sont  fort,  il 
ne  peut  manquer  d'arriver;  car  s'il  n^est  guère  ferré  sur 
les  autres  branches;  dans  celle-là,  au  moins,  il  excelle,  et 
c'est  l'important. 
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unb  unbeutlic^.  —  5^û§  i[t  leichter  getabett  aie  beffer  gemacht, 
mein  î'ieber;  feine  «Sc^rittfe^erarbeit  ift  fc^roieriger  als  biefe. 
ïl^einer  ÎKeinung  m6)  i[t  eê  am  beften,  3^re  23eobac§tungen 
bei  bem  beteiligten  anzubringen,  ."nier  ift  ber  Suc^brucfer, 
mad^en  Sie  e§  mit  i^m  au§. 

80.  9^un  eilt  eud^  loa),  e§  i[t  fpSt;  eê  ift  je^t  nic^t  bie 
3eit,  e§  fic|  bequem  ju  mad^en. 

81.  3<^  &in  fro^r  i>aB  i^  ^^^  Ziffer  traurigen  2tngelegen^eit 
ntrf)t  beteiligt  bin.  ©ë  raùrbe  mir  fe§r  leib  t§un,  ^^xtx  Butter 
mißfallen  ;^u  l^aben,  aber  feien  Sie  üerficliert,  baf^  id^  n\à)t  bie 
minbefte  2lf)nung  oon  ^f^nn  2Bûnfc^en  î)atte,  unb  ba^  mein 
23orge^en  mit  bem  ©efd^e^enen  ganj  unb  gar  nid^tâ  5U  tfjun  f)at. 
Gê  liegt  mir  baran,  ^^utn  baâ  offen  miljutetlen,  benn  es  rcäre 
mir  ^^nm  gegenüber  peinli^,  benfen  ju  muffen,  ba^  Sie  mir 
aucf)  nur  im  ©eringften  böfe  finb. 

82.  SiJla(i)zn  Sie  eâ  fic^  nur  rerfit  bequem,  bamit  Sie  bie 
gûnftigfte  Stellung  einnel)men.  D^id^t  fo  fe^r  im  profil!  ®te 
©reioiertelftellung  ift  oorleil^after,  roenu  man  nic^t  für  ein 
©anjbilb  fit^t.  '^k  23eleu^tung  ift  §eute  fe^r  günftig,  fo  ba^ 
ic^  nicl)t  baran  sroeifle,  baß  bie  2Iufna^me  biejeê  '^lai  fe^r  gut 
gelingen  roirb.  3"^  ^^^^  ^^^  ^îopîftû^c  anbringen,  bann  bürfen 
Sie  fid)  nidjt  me^r  beroegen.  Ginige  Sefunben  roerben  genügen, 
ba  Sie  Äabinetbilber  mit  übertöntem  @runb  nnuifc^en. 

83.  (Sr  §at  fic^  erlaubt,  mic^  einen  Unoerfc^âmten  ju  Ijei^en, 
bocl)  lüirb  er  eê  bereuen,  benn  ic^  roill  il^m  oon  juftônbiger 
Seite  ben  Stanbpunft  flar  macf)en  laffen. 

84.  3"  ^^^  ^^"^^  ^f^  '^^)^  î^''^  33ruber  oorauâ;  bodj  luirb 
er  iljn  mit  2lusbauer  einl)olcn  fönncn;  ba§  ift  nur  eine  ^ra^t 
ber  3eit.  î?a  bie  "îDîat^ematit'  feine  ftarfe  Seite  ift,  fo  ift  eâ 
fidler,  baB  er  burrf)fommt;  benn  rcenn  er  auc|  in  ben  anberen 
^-adjern  nid)t  eben  befd)lagen  ift,  fo  jeic^net  er  fid)  loenigftenâ 
in  biefem  auê  unb  baâ  ift  bie  .s}taupt)ad}e. 
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85.  Ce  que  vous  exigez  là,  est  absurde,  mon  cher.  Il 
m'est  impossible  de  traiter  tous  mes  élèves  sur  le  même 
pied.  Il  y  en  a  qui  sont  plus  ou  moins  faibles  sur  tel 
ou  tel  point.  Dans  mon  for  intérieur,  i)  j'ai  parfaitement 
le  sentiment  de  la  chose,  et  je  dois  avoir  de  certains  égards, 
si  je  ne  veux  pas  les  décourager. 

86.  C'est  incroyable,  m'  X.  résout  de  tête  n'importe 
quel  problème,  et  cela  au  milieu  du  brouhaha  de  la  classe. 
Moi  même,  à  tête  reposée,  j'ai  de  la  peine  à  le  faire  sans 
papier  ni  crayon.    C'est  un  don  tout  particulier. 


87.  Ä  vrai  dire,  mon  ami,  vous  en  faites  trop  à  votre 
tête.  Vous  avez  beau  avoir  un  faible  pour  la  botanique, 
il  vous  faut  aussi  penser  à  votre  santé  et  ne  pas  vous 
exposer  à  tous  les  temps  pour  enrichir  votre  herbier.  Je 
tne  fais  fort  rf'en  apprendre  tout  autant  par  les  livres. 
Mais  vous  n'en  faites  jamais  d'autres,  vous  aimez  les  ex- 
centricités. 

88.  Je  lui  ai  fait  apprendre  un  bon  métier;  advienne 
que  pourra  maintenant.  Il  est  parfaitement  capable  de 
voler  de  ses  propres  ailes.  Ce  n'est  plus  (\\i'une  affaire  de 
temps  et  de  persévérance.  Le  mieux,  a  mon  avis,  est  de 
ne  pas  le  tourmenter.  Il  est  bien  doué  ;  il  faut  le  laisser, 
aller  son  petit  bonhomme  de  chemin.  C'est  un  garçon 
économe,  l'argent  ne  fond  pas  dans  ses  mains,  il  en 
connaît  toute  la  valeur.  Il  n'est  pas  de  ceux  qui  ne  savent 
pas  faire  vie  qui  dure,  et  qui  mettent  tous  leiirs  œufs  dans 
le  même  panier.     Grâce  à  Dieu,  il  a  été  élevé  autrement. 

89.  Nous  partons  demain  pour  la  campagne.  Aussi 
sommes-novi%  tout  en  l'air  et  fort  peu  en  état  de  vous 
recevoir.    Mais   si   vous   n'avez   que   deux   mots  à   dire  à 


1)  On  dit  dans  le  même  sens:  le  for  de  sa  conscience.    Etymo- 
logie lat.  :  forum. 
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85.  ÏOaê  Sie  ha  oerlangen,  tft  tâ(^erltcf),  mein  Sieber.  @â 
ift  mir  uumôgticf),  alle  meine  Sd)ü(er  naà)  berfelÊen  Schablone 
ju  be^anbeln.  einige  [inb  mefir  ober  weniger  jc^raad)  in  bem 
einen  ober  anbern  fünfte.  3"  meinem  ^"nern  fü^te  \<^  baâ 
ganj  genau  fierauê,  unb  id)  muB  geroifje  Dfîûcf)ic^ten  nefimen, 
roenn  irf)  fie  nic^t  entmutigen  raiü. 

86.  @§  ift  unglaublich,  Jperr  X.  rechnet  febeê  beliebige 
(Stempel  im  ^opf  auê  unb  haè  mitten  im  größten  ^(affenlärm. 
^c^  ^abî  felbft  bei  ruhiger  lleberlegung  ïRu^e,  eê  o^ne  Rapier 
unb  iBleifttft  fertig  ju  bringen.  ®ë  ift  baê  eine  ganj  befonbere 
®ahî. 

87.  Offen  geftanben,  lieber  Çi^eunb,  Sie  folgen  ^u  fefir  ^f)vzm 
eigenen  ^opfe.  èâ  ift  ganj  fc^on,  bap  Sie  eine  îBorliebe  für 
bie  iBotanit  ^aben,  aber  Sie  nu'iffen  auc^  an  ^^vt  ©efunb^eit 
benfen  unb  fid^  nic^t  jebem  SSetter  ausfegen,  um  3^fe  '^^f(anjen= 
fammtung  ju  bereii^ern.  ^ä)  mai^e  midj  an^eifd^ig,  ebenfooiel 
auâ  23ûd^ern  ju  lernen.  2tber  Sie  madien  immer  folc^e  Streid^e  ; 
Sie  lieben  baâ  Slbfonberlic^e. 

88.  ^^  ^abi  ilm  ein  gute§  .s^anbroerf  lernen  laffen  ;  mag 
nun  fommen,  mag  ba  roiü  !  Gt  ift  je^t  ooüfommen  im  ftanbe, 
fic^  felbft  raeiter  ju  bereifen.  Gâ  ift  nur  noc^  eine  ^^^age  ber 
3eit  unb  ber  2lu§bauer.  ®a§  33efte  ift,  meiner  Meinung  nac^, 
ilm  nid)t  ju  quälen.  (5r  ift  gut  oeranlagt  ;  man  muf^  i§n 
gemütlid)  feinen  eigenen  23eg  get)en  laffen.  (5r  ift  fparfam,  baâ 
@elb  jergel^t  i^m  nid)t  in  ber  ^anb,  er  fennt  beffen  DoUen 
2öert.  6t  ift  fetner  oon  benen,  bie  i^r  ®elb  nic^t  ju  JKate  ju 
galten  miffen  unb  allée  auf  eine  Äarte  fe^en.  ©ott  fei  5^anf  ! 
er  ift  anberä  erjogen  roorben. 

89.  2öir  jief)en  morgen  auf  baê  Sanb.  î)af)er  ge^t  bei  une 
allée  brunter  unb  brüber,  unb  mir  finb  faum  im  ftanbe,  Sie 
;^u  empfangen.  iDod^  roenn  Sie  meinem  33ater  nur  ein  paar 
îoorte  5U  fügen  ^aben,    fo  roill  ic^  Sie  nic^t   nötigen,    roieber= 
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mon  père,  je  ne  veux  pas  vous  faire  revenir.  Du  reste 
cela  repousserait  ^)  votre  visite  aux  calendes  grecques,  car 
nous  sommes  sur  le  point  de  partir  pour  l'Algérie,  où  mon 
beau-frère  est  en  traitement  depuis  plusieurs  mois,  et  nous 
ne  voulons  pas  le  laisser  seul,  malade  et  si  faible. 

90.  Je  riens  d'en  apprendre  de  belles  sur  le  compte 
de  votre  contre-maître  !  C'est  à  ti'en  pas  croire  ses  oreilles. 
On  le  dit  engagé  dans  des  spéculations  frauduleuses;  lui 
qui  me  semblait  être  de  l'or  en  harre.  Je  rais  de  ce  pas 
en  avertir  son  père.  Par  lui,  je  saurai  bien  vite  ()  quoi 
m'en  tenir,  et  s'il  ij  a  vraiment  anguille  sous  roche,  je  vous 
engage  à  n'en  faire  ni  un  ni  deux  et  à  le  mettre  à  la 
porte,  sans  discussion  aucune,  car  il  ne  voudra  convenir 
de  rien.  Il  a  trop  longtemps  fait  le  hon  apjotre,  pour 
jamais  vouloir  convenir  de  ses  torts  envers  vous.  Vous 
en  appelleriez  en  vain  à  son  honneur,  rous  en  seriez  pour 
vos  peines. 

91.  Je  crains  bien  que  ma  chère  tante  ne  se  remette 
pas.  Elle  baisse  tous  les  jours.  Hier  il  semblait  qu'il  y  avait 
un  léger  mieux,  mais  ce  n'a  été  que  passager;  elle  s'en 
va,  il  n'y  a  pas  à  en  douter.  C'est  à  qui  de  nos  amis 
l'entourera  de  plus  de  preuves  d'affection  ;  on  fait  vraiment 
assaut  fZ'amabilités.  Mais  c'est  bien  à  son  insu,  car  elle 
ne  prend  plus  intérêt  à  rien. 


92.  Voilà  déjà  plus  d'un  mois  que  je  travaille  d'arrache- 
pied,  mais  c'est  à  imne  si  l'ouvrage  avance.  J'e«  ai  par 
dessus  les  oreilles'^).  Il  me  semble,  au  bout  du  compte, 
que  votre  frère  pourrait  bien  m'aider  un  peu.  A  tout 
prendre,  c'est  aussi  bien  son  affaire  que  la  mienne.  Je 
ne  vois  p>as  pourquoi  il  abandonnerait  la  partie,  en  me 
laissant   ainsi   tout   sur  les  bras.     Arrangez-vous   pour  lui 


')  renverrait. 

2)    On   dit   également    dans   le   même   seiis:    J'en  ai  par  dessus 
la  tête. 
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jufommen.  Ue&erbieâ  îiiege  baê,  ^^vm  ^Befud^  auf  unbei'tinimte 
3eit  üerfrfiieben,  benn  roir  [teîjen  im  23e9rt[fe,  naé)  Sïlgier  ah^ 
jureiien,  roo  fic^  mein  ©dimager  feit  mehreren  ïlîonaten  in 
äqtlic^er  ^efianblung  befinbet;  ba  er  fo  fran!  unb  \à)mad)  ift, 
roollen  roir  iî^n  nid^t  aHein  laffen. 

90.  2^  ^^^2  foeben  fd^ône  @ef(f)i(^ten  über  3^^f"  SSerf; 
meifter  geprl.  Tlan  traut  faum  feinen  Ol^ren!  ér  foU  fid^ 
in  betrûgerifc^e  ©pefulationen  eingetaffen  ^aben,  er,  ber  mir 
treu  raie  ©olb  erfc^ien.  ^â)  raerbe  fofort  feinen  23ater  baoon 
benac^rid)tigen.  î)urcï)  i^n  roerbe  ic^  fdjnett  erfatiren,  rooran  itf) 
micï)  ju  {)alten  l^abe,  unb  raenn  rairflic^  etraas  ba^inter  fterft, 
rate  i^  2^mn,  \id)  nid^t  lange  ^u  befinnen,  fonbern  i^n  ofine 
SSeiteres  nor  bie  S^ûre  ju  fe^en,  benn  er  roirb  nic^tê  eingefte^en 
raotten.  @r  ^at  ju  lange  ben  >2(^ein^eiligen  gefpieit,  aie  boB 
er  fein  Unredjt  gegen  (Sie  je  eingefte^en  raoUte.  Sie  raûrben 
fidf)  umfonft  an  fein  @î)rgefnf)l  roenben,  eâ  roâre  oergeblidije 
înû^e. 

91.  3^  fürd)te  fe^r,  bafj  meine  liebe  îante  nid^t  roieber 
genefen  rairb.  «Sie  roirb  mit  jebem  2;ag  fcf)roâ(ï)er.  ©eftern 
fd^ien  eê,  a(§  ginge  eê  etroaê  beffer,  bod^  roar  eê  nur  Dor= 
ûberge^enb;  eê  gef)t  ju  ©nbe  mit  if)r,  baran  ift  nid)t  ju  jroeifeln. 
Unfere  ^^'eunbe  rcetteifern  atle,  berfeiben  iïjxt  2itht  ju  beroeifen  ; 
man  überfiduft  fie  förmlid)  mit  2iebenêroûrbigfeiten.  S)od^  baë 
gefd)ief)t,  o^ne  ha^  fie  etroaê  banon  merft,  benn  fie  l^at  fur 
nidE)të  me^r  ^ntereffe. 

92.  3^  arbeite  je^t  fd)on  langer  aie  einen  Sfflonat  unauf^ 
prlid),  bo^  rûcft  bie  ^^Irbeit  faum  non  ber  ©telle,  ^à)  ftede 
biè  über  bie  Ot)ren  barin.  2)îir  fc^eint  fc^lie^lid;,  ^fir  ^ruber 
fônnte  mir  roo^l  ein  roenig  Reifen,  ©enau  genommen  ift  eé 
eben  fo  gut  feine  5Ingelegen]^eit,  aïâ  bie  meinige.  ;3d)  felie  nic^t 
ein,  roarum  er  bie  Sad)e  aufgiebt,  unb  atleâ  auf  mir  ru^en 
läfet.    Oîid;ten  Sie  fid^  ein,  if)m  bie  oad^e  begreiflich  jn  madien, 
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faire  comprendre  la  chose,  je  vous  prie.  A  quoi  bon  me 
surmener  ainsi^  alors  que  lui  ne  se  soucie  de  rien?  Il 
faut  qu'il  aiale  aussi  quelques  couleuvres  ^),  il  verra  que, 
dans  cette  vie,  tout  ne  va  pas  toujours  comme  sur  des 
roulettes, 

93.  Je  ne  demande  pas  mieux  que  c?'aider  M''**  X.  à 
se  tirer  d'affaire,  puisque  c'est  moi  qui  ai  attaché  le  grelot, 
lorsqu'elles  ont  ouvert  leur  école  enfantine.  Mais  elles  me 
semblent  trop  lancées  pour  devoir  réussir  dans  ce  genre 
d'institution.  Je  vous  en  parle  en  connctissance  de  cause. 
Cela  me  ferait  de  la  peine  de  les  affliger  en  le  leur  disant, 
mais  il  y  a  bien  quelque  chose  à  dire.  Les  dames  B.  ont 
dû  fermer  leur  école,  et  autant  leur  en  pend  à  l'oreille-), 
si  elles  ne  se  donnent  pas  plus  de  peine.  Elles  ont  tout 
pour  réussir,  cela  ne  dépend  que  d'elles. 


94.  En  voici  bien  une  autre!  Je  croyais  avoir  de  la 
marge  pour  faire  ce  travail,  et  voilà  que  mon  éditeur 
vient  de  me  dire  à  brûle-pourpoint  qu'il  lui  faut  les 
premières  épreuves  ce  soir,  quitte  à  renoncer  à  tout  s'il 
ne  les  a  pas.  Quant  aux  suivantes,  il  les  fera  prendre 
au  fur  et  à  mesure.  Si  gavais  un  bon  copiste  dans  ma 
manche,  je  lui  ferais  remettre  tout  cela  au  net,  car  je  l'ai 
écrit  au  courant  de  la  plume,  et  l'imprimeur  aura  de  la 
peine  à  s'y  reconnaître.  Mais  autant  en  empiorte  le  vent. 
On  ne  peut  pas  forcer  les  choses;  à  l'impossible  nid 
n'est  tenu. 

95.  Qu'est-ce  qui  vous  arrive,  mon  cher  professeur? 
Vous  ne  semblez  pas  dans  votre  assiette.  —  C'est  vrai, 
je  me  casse  la  tête  depuis  une  heure,  pour  arriver  à  une 
solution  relative  à  mon  projet  de  faire  donner  une  série 
de  cours   gratuits.     Personne  ne  veut  me  seconder.     Avec 


^)  Même  sens:   Il  faut  qu'il  mcmge  aussi  de  la  vache  enragée. 
-)  Fam  :  au  nez. 
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ic^  bitte  Sie  barum.  2Bariim  füllte  ici^  micf)  fo  überanftrengen, 
tüäfirenb  er  fid)  um  nic^lê  befümmert.  Gr  mag  aud)  einigen 
SSerbruB  ^aben,  bûnn  rcirb  er  jefien,  bafj  auf  biefer  QT^ett  nidjt 
alïeê  üon  felbft  gef)t. 


93.  ^ä)  bin  gerne  bereit,  ben  ^-räulein  jt  aus  ber  3Ser= 
legenfieit  ju  Reifen,  ba  id)  ja  bie  erften  (Schritte  für  fie  getîian 
'i)aU,  als  fie  i^re  ^(einfinberfd^ule  eröffneten.  @ie  f(^einen  mir 
jebod^  nid^t  puêlid^  genug,  um  mit  einer  foId)en  ©rjie^ungê* 
onftalt  (Srfolge  erzielen  ju  fönnen.  ^cö  fprec^e  3^"^"  ^^^ 
(Sad)fenntniê.  6-§  roûrbe  mir  teib  t^un,  fie  ju  betrüben,  raenn 
ic^  eê  i^nen  fage,  aber  eê  ift  roof)I  etroas  2Ba^reë  baran.  ®ie 
i^rauen  S.  mußten  i^re  ®c|ule  fd)UeBeu,  unb  i^nen  fielet  baä 
èleic^e  beüor,  roenn  fie  fid^  ntd)t  mef)r  ÏÏRû^e  geben.  Die 
Umftänbe  finb  fâmtlid)  günftig  für  fie,  aUeë  pngt  nur  Don 
i^nen  ab. 

94.  ®aê  ift  noc^  ärger!  3<^  glaubte  t)in(angüd)e  ^nt  für 
biefe  Strbeit  ju  ^aben,  nun  fagt  mir  mein  Verleger  foeben  o^ne 
Umfd^roeife,  er  muffe  bie  erften  Äorrefturbogen  fieute  ^Ibent»  fjaben, 
fonft  müßte  er  atleê  aufgeben.  28a§  bie  folgenben  aubetrifft, 
fo  roirb  er  fie  nac^  unb  nad^  î)oIen  laffen.  2öenn  id)  einen 
guten  3Ibfc^reiber  bei  ber  ^'lanb  ^ôtte,  roürbe  ià)  iî)n  bies  atleâ 
inâ  Dfîeine  fd)reiben  laffen,  benn  id)  ^abe  eê  in  aller  QiU  ge- 
f(!^rieben,  unb  ber  ©rudfer  rairb  Wïi^î  l)aben,  barauê  flug  ju 
raerben.  Slber  baê  f)ilft  nun  alles  nidjts.  ÎRan  fann  bie  (Sa(|e 
ni(^t  erjroingen;  Unmoglic^eê  fann  man  uon  niemanb  oevlangen. 


95.  2öa§  fet)It  :3^nen,  lieber  ^:^^rûfeff  or  ?  (5â  ift  jtroaê 
nid)t  ridjtig  mit  3t)nen.  —  î)aê  ift  raal^r.  Seit  einer  ^itunbe 
fd^on  jerbredje  id)  mir  ben  5îopf  barüber,  mie  id)  meinen  '^Man, 
eine  ^îei^e  ©rati^oorlefungen  ju  oeranftalten,  üerunrllid^en  fann. 
S^temanb  rcill   mic^  untcrftüt3cn.     Wxt   etraaê  ÏÏRu^e,    foKte  id; 
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un  peu  fie  peine,  m'est  acis  que  tout  pourrait  s'arranger. 
Je  me  dérange  bien,  les  autres  pourraient  en  faire  aidant. 
Mais  n'importe,  je  vais  lancer  mon  prospectus,  au  2>etit 
bonheur.  Advienne  que  pourra!  Au  pns  aller,  ce  sera 
quelques  francs  de  perdus,  et  il  faudrait  avoir  bien  du 
toupet  ^)  pour  critiquer  une  chose  qui  ne  coûtera  pas  un 
centime  et  qui  est  en  vue  du  bien  de  tous. 

96.  Cet  homme  n'a  pas  de  vergogne"^)  (honte).  Pourvu 
qii'W  fasse  argent  de  tout,  peu  lui  importe  le  reste.  Vous 
êtes  libre  de  le  soutenir.  Si  mon  frère  s'est  adressé  à  lui, 
c'est  à  son  corps  défendant,  croyez-le  bien.  A  le  voir, 
on  ne  soupçonnerait  pas  son  avarice  sordide;  mais  on  va 
jusqu'à  prétendre  qu'il  est  si  difficile  et  si  acariâtre,  qu'il 
fait  mourir  sa  femme  à  petit  feu.  Je  la  connais  de  longue 
date;  aussi  prendrai-^e  son  parti  envers  et  contre  tous, 
quitte  à  m'attirer  des  désagréments.  Mais^  à  la  guerre 
comme  à  la  guerre.'  Il  ij  va  du  bonheur  de  cette  femme, 
il  n'y  a  pas  à  hésiter. 


97.  Mais  vous  faites  un  bruit  à  toid  rompre  ici,  on 
ne  s'entend  plus.  Vous  sautez  et  criez  à  qui  mieux  mieux. 
C'est  un  plaisir  que  de  vous  voir  tous  si  bien  en  train, 
mais  à  force  de  crier  vous  vous  fatiguerez,  et  c'est  bien  le 
moins  que  vous  pensiez  un  peu  à  votre  mère  qui  est  là 
à  travailler  dans  la  chambre  à  côté. 

98.  Ma  sœur  s'est  jetée  à  corps  perdu  dans  cette  entre- 
prise, qui,  à  en  croire  votre  mère,  lui  donnera  beaucoup 
de  fil  à  retordre.  Mais  elle  n'est  pas /(?mme  à  en  démordre; 
ce  qu'elle  fait,  elle  le  fait  bien.  Elle  n'est  pas  à  la  merci 
de  ses  caprices,  et  vous  verrez  que  cela    finira   par   bien 


1)  Les  brigands  italiens  (bravi)  laissaient  croître  un  toupet  (touffe 
de  cheveux)  qu'ils  portaient  sous  leur  chapeau,  et  qu'ils  ramenaient 
sur  leur  visage  pour  ne  pas  être  reconnus  après  leur  crime  commis. 
C'est  de  là  qu'est  venue  l'expression:    avoir  du  toupet. 

2)  Fam. 
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meinen,  lieBe  fic^  atteê  einrid)ten.  ^d)  gebe  mir  felbft  alle 
ÎRû^e,  bie  anbern  fönuten  bieê  and)  tfiun.  ^nbeffen  loitl  iä) 
meinen  ^^roipeft  auf  gut  @(ücf  non  Stapel  lafjen.  'D^ag'ê  gef)en, 
raie  e§  roittl  ^)m  fcfiUmmften  î^aiit  gefien  einige  J'i^anfen  oer; 
loten;  aud)  geprte  fi^on  eine  große  2)rei[tigfeit  ba^u,  etroaê  ju 
fritii'ieren,  raaê  feinen  Jpeller  foftet  unb  ju  jebermannê  33eftem 
bienen  foU. 

96.  Siefer  Wlann  i[t  rûcf[ic|tsloê.  ïoenn  er  nur  (i^elb  auS 
allem  jief)en  fann,  fümmert  i^n  baê  Uebrige  roenig.  (rë  fte^t 
3^nen  frei,  i^n  ^u  unterftü^en.  Sßenn  fic^  mein  ißruber  an 
i^n  geroenbet  î)at,  fo  gefdjaf)  eê  nur  mit  33iberftreben,  glauben 
Sie  mir  baê.  îT^enn  man  if)n  fo  fie^t,  foUte  man  i^n  nic^t 
für  fo  fc^muèig^geijig  b;a(ten;  bod)  bet)auptet  man  fogar,  er  fei 
fo  eigenfmutg  unb  mürrifc^,  bag  er  feine  ^^^-rau  noc^  5U  Sobe 
ärgern  rairb.  ^ä)  fenne  fie  fc^on  lange.  î)eê^alb  roerbe  id)  ]le 
allen  gegenüber  in  ed)u^  nehmen,  foUte  i<^  mir  aud)  Unan= 
ne§m(id)feiten  juye^en.  3lber  baê  ge^t  nun  einmal  uid)t  anberâ. 
Tîaê  ©lud  biefer  ï'^rau  fte^t  auf  bcm  Spiel,  ba  gilt  fein 
3ögern. 

97.  ^^ï  mad)t  aber  einen  .'pötlenlärm,  man  uerfte^t  fein 
eigeneê  Sßort  bier  nid)t.  3^"^  fpringt  unb  fd)reit  um  bie  îoette. 
(5ê  ift  ein  raaf)reê  i^ergnügen,  eud)  alle  fo  roo{)l  aufgelegt  ju 
fe^en;  allein  mit  eurem  übermäBigen  Sdjreieu  roerbet  il)r  eu(^ 
ermüben,  unb  il)r  feiltet  bod)  ein  roenig  an  eure  ÏÏJÎutter  benfen, 
bie  im  ^i'^^^^r  nebenan  arbeitet. 

98.  îDîeine  ©c^roefter  f)at  fid)  über  .s>alê  unb  5!opf  in  biefe 
Unternehmung  geftür^t,  roeld)e  i^r  nad)  ber  îluâfage  ^^rer 
UJîutter  Diel  ^u  f^affen  machen  roirb.  ^odg  fie  ift  nid)t  bie 
Çrau,  baoon  ab^uftel)en  ;  roaë  fie  t^ut,  tÇut  fie  ganj.  Sie  ift 
nid)t  Öaunen  unterraorfen,  unb  il)r  roerbet  fe^en,   baf^   tro^  aller 
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tourner,  en  dépit  de  toutes  les  pyrévisiom   contraires.     Z'en 
reste  pour  ce  que  je  dis. 

99.  Elle  ne  met  pas  de  suite  dans  ce  qu'elle  fait.  Elle 
travaille  toujours  à  hâtons  rompnis,  et  rien  n'est  plus  diffi- 
cile à  supporter  que  ses  coupjs  d'épingle.  A  tout  bout  de 
champ,  elle  propose  une  autre  chose.  Avec  elle  on  marche 
à  tâtons.  En  dépit  de  tout  son  savoir,  qu'elle  met  sans  cesse 
en  avant,  elle  a  souvent  de  la  peine  à  faire  face  aux  exi- 
gences de  sa  tâche. 

100.  Du  moment  que  vos  intérêts  sont  en  jeu,  je  vous 
laisse  agir  comme  bon  vous  semblera.  Si  vous  pouvez  tirer 
parti  de  mes  renseignements,  n'hésitez  pas  à  vous  en  ser- 
vir. Il  faut  souvent  si  peu  pour  mettre  quelqu'un  sur  la 
voie.  Mon  frère  m'a  promis  de  s'intéresser  à  la  chose  et 
de  vous  accuser  réception  par  retour  du  courrier  de  toutes 
les  pièces  que  vous  lui  aurez  confiées. 


101.  S'il  pouvait  se  remettre  assez  pour  pouvoir  faire 
son  courrier  lui-même,  ce  serait  déjà  beaucoup  ;  mais  il 
est  incapable  de  tenir  la  plume.  Il  rerient  de  loin  ;  jugez 
de  la  chose.  Il  s'est  démis  l'épaide  en  tombant  de  cheval, 
lui  qui  était  déjà  si  faible.  Il  ne  tenait  qu'à  un  fil.  Nous 
en  sommes  à  nous  demander  si  le  mieux  ne  serait  pas 
d'agir  sous  main,  et  de  faire  faire  son  travail  par  quel- 
qu'un de  capable. 


102.  Je  la  connais  de  rue.  Elle  est  très  généreuse,  dit- 
on,  elle  donne  à  pleines  mains  à  quiconque  s'adresse  à 
elle.  Vous  pourriez,  à  la  rigueur  lui  fai)-e  part  de  ce  qui 
vous  tient  à  cœur.  Je  ne  doute  pas  qu'elle  ne  consente 
à  vous  remettre  cette  dette.  On  dit  que  c'est  elle  qui  a  la 
haute  main  dans  tout  ce  qui  a  trait  aux  finances.  De 
quand  date  votre  créance?  —  De  trois  ans.  —  C'est  ancien, 
en  effet  ;  croyez  moi,  faites  appjel  à    son  grand   cœur.    Il 
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gegenteiligen  Grraartungen  aUtè  gut  geïien  rairb.    ^ä)  bleibe  bei 
bem,  raaâ  icî)  fage. 

99.  <Bk  ift  nic^t  fonfequent  in  i^rem  Z^m.  (Sie  arbeitet 
immer,  raenn  eê  i^r  gerabe  einfällt,  unb  nicï)t§  ift  fc^raerer  ^u 
ertragen,  als  i^re  Sticheleien.  51lle  Slugenbliife  fcï)lagt  fie  etroaâ 
5Inbereâ  üor.  2Rit  i^r  ge|t  (tappt)  man  im  ^inftcfn  um{)er. 
S;ro^  att  i^reê  ïoiffenê,  mit  bem  fie  ftc!^  immer  brüftet,  ^at  fie 
oft  ÎQîû^e,  ben  3(nforberungen  ifirer  5üifgabe  geredet  511  raerben. 


100.  (Sobalb  3^re  ^^^^i^elî^n  ^abei  im  ©piele  finb,  laffe 
irf)  ©ie  ^anbetn,  roie  <Sie  eê  für  gut  finben.  SSenn  ^^nm 
meine  (Srfunbigungen  Don  Vorteil  fein  fönnen,  ^ögern  Sie  nic^t, 
fic^  berfetben  §u  bebienen.  ^5  pngt  oft  nur  oon  einer  ^leinig= 
feit  ab,  Ginen  auf  ben  rect)ten  2Seg  ju  bringen.  SJJttin  Sruber 
^at  mir  oerfproc^en,  fid)  ber  Sac^e  aa^une^men  unb  3f)"en  mit 
umge^enber  ^^oft  ben  <5mpfang  aller  ©(^riftftüde,  bie  Sie  i()m 
anoertraut  tiaben,  anjujeigen. 

101.  2öenn  er  ficE)  genügenb  erholen  fonnte,  um  feinen 
23riefroedjfel  felbft  ju  erlebigen,  fo  märe  bas  fd^ou  oiel;  boc^  ift 
er  ni^t  im  ftanbe,  bie  ^-eber  .^u  führen.  (Ir  ift  oon  einer 
fd^raeren  Äranff)eit  mieber  genefen.  Urteilen  Sie  felbft  barüber  ! 
(5r  ift  com  '^ferbe  geftürjt  unb  ^at  fid)  babei  bie  Sd^ulter  Der= 
renft,  er,  ber  bereite  fo  fc^road)  rcar.  Sein  Seben  ^ing  nur 
noc^  an  einem  ^aben.  Sßir  fragen  une  gerabe,  ob  eê  nic^t 
beffer  roâre,  mir  Baubeiten  unter  ber  ^panb  unb  liefen  feine 
Slrbeit  oon  jemaub  mad)en,  ber  baju  befaî}igt  ift.j 

102.  3^  fenne  fie  oon  3Infe'^en.  Sie  foU  fet)r  freigebig 
fein  unb  jebem,  ber  fid)  an  fie  raenbet,  mit  üoUen  .s^änben 
geben.  Sie  fönnten  fid)  im  Dtotfalle  roegen  ber  Sac^e,  bie 
3ï)nen  am  ^per^en  liegt,  an  fie  roenben.  ^â)  jtoeifle  nic^t  baran, 
baß  fie  einroiHigen  roirb,  ^I)"^"  ^i^f^  Sd)ulb  ju  erlaffen.  ïlîau 
fagt,  in  allen  ®elbangelegenf)eiten  fei  fie  eê,  rceldje  ben  3hiê: 
fd^Iag  giebt.  Seit  mann  batiert  ^sf)re  SdE)ulb?  —  Seit  brei 
3af)ren.  —  îTaê  ift  roirflic^  lange;  bod;  folgen  Sie  mir,  rufen 
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n'en  faudra  pas  damntage  pour  la  décider  à  vous  aider. 
Prenez  sur  vous,  de  faire  cette  démarche,  n'attachez  pas 
d'importance  à  ce  que  les  autres  pourraient  en  penser. 
Il  faut  du  courage  pour  se  tirer  d'affaire. 


103.  Je  n'ai  plus  rien  à  vous  dire.  Je  vous  déclare 
une  fois  pour  toutes,  que  ma  patience  est  à  bout.  Je  riens 
de  m'expliquer  à  cet  égard  avec  votre  père.  Vous  jouez 
gros  jeu,  car  si  vous  me  forcez  à  en  venir  aux  voies  de 
fait  en  vous  mettant  à  la  porte,  cela  vouz  fera  un  grand 
tort,  et  du  reste,  vous  n'êtes  pas  encore  à  même  de  gagner 
votre  vie.  Vous  méritez  une  verte  réprimande,  et  le  mieux 
que  vous  ayez  à  faire,  est  de  vous  remettre  avec  zèle  au 
travail.  Il  importe  avant  tout  que  vous  montriez  votre 
bonne  volonté. 


104.  Ce  que  vous  dites  là  frise  l'ironie.  Voyons,  ex- 
pliquez-vous franchement;  ne  parlez  pas  à  demi-mots.  Nous 
sommes  à  la  veille  de  nous  séparer  ;  soyons  amis  afin  de 
nous  quitter  sous  une  bonne  impression. 

105.  Je  suis  poursuivi  par  la  déveine.  ^)  Donnez  les 
cartes  pour  moi,  je  vous  prie,  cela  changera  les  chances. 
Peu  importe,  du  reste,  qui  distribue,  n'est-ce  pas? 

106.  On  ne  peut  pas  lui  tenir  rigueur,  elle  éclate  de 
rire  à  tout  propos.  Je  la  connais  très  bien,  pour  l'avoir 
fait  sauter  sur  mes  genoux,  alors  qu'elle  n'avait  que  trois 
ans. 

107.  Faites  pour  le  mieux,  je  ne  m'y  connais  pas,  je 
m'en  remets  à  vous.  Je  persiste  à  croire  qu'il  faut  être  sur 
ses  gardes,  mais  je  puis  me  tromper.  La  calomnie  a  souvent 


•)    déveine    et  veine.    Au    jeu,    suite    de   chances   défavorables. 
C'est  le  contraire  de  la  veine.  A^oir  §  41. 
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(£ie  if)re  ©ro^mut  an.  @ê  rairb  nid^tê  roeiter  bebûrfen,  um 
fie  5U  beftiininen,  ^^nen  ju  fielfen.  ?îef)men  Sie  eê  auf  fid^, 
biefen  (Sdjritt  ju  t^un,  fûnimern  ©ie  fid;  nid)t  barum,  rcaê 
anbere  bavûber  benfen  fönnten.  Um  [là)  au§  ber  S^erlegenîieit 
ju  Reifen,  mu§  man  Sfflut  §a6en. 

-• 

103.  ^d^  ^abe  S^nen  nid)tâ  me^r  ju  fagen.  ^d)  erfldre 
;3^nen  ein  für  allemal,  iia]^  meine  @ebu(b  ju  (5nbe  ift.  3^ 
t)abe  foeben  eine  3tuëeinanberfeçung  barûber  mit  ^l)Xîm  3}aler 
gehabt.  (Sie  fpielen  ein  geroagteâ  Spiel,  benn  raenn  Sie  mic§ 
groingen,  energifd)  gegen  Sie  Dorjugef)en  unb  Sie  cor  bie  îf)ure 
gu  feii-en,  fo  mirb  ^^nm  baë  großen  Sdjaben  juffigen,  unb 
übrigene  fmb  Sie  nod)  nid)t  im  ftanbe,  ^^xm  2eben5unterî)alt 
ju  crrcerben.  Sie  cerbienen  einen  berben  i^evraeiê  unb  baê 
23efte,  roaê  Sie  t^un  fönnen,  ift,  ba§  Sie  fid^  raieber  fleißig 
an  bie  Strbeit  maijen.  2Sor  allem  muffen  Sie  guten  ïi>itlen 
Seigen. 

104.  5ßae  Sie  ba  fagcn,  grenzt  an  Spott.  (Srflären  Sie 
fid;  offen;  fpred)en  Sie  nid)t  in  5tnbeutungen.  2Bir  [te^en  im 
23egriffe,  uuê  §u  trennen;  (äffen  Sie  un§  ^reunbe  fein,  bamit 
rair  une  mit  einem  guten  ©inbrud  oertaffen. 

105.  3"^  votvhe  üom  UngUld  oerfolgt.  ©eben  Sie  bie  .^ar^ 
ten  für  mi(^,  id)  bitte  Sie,  bas  roirb  baê  ©lûcf  änbern.  Uebvt= 
gen§  ift  eâ  einerlei,  lüev  giebt,  ui^t  raa^r? 

106.  2Ran  fann  i()r  nidjt  gram  fein;  bei  jeber  ©etegen^eit 
bricht  Sie  in  laute§  Sachen  au§.  '^d)  fenne  fie  fefir  gut,  ba 
\ä)  fie  oft  auf  ben  Änieeu  fd)aufelte,  aie  fie  erft  brei  '^a^xî 
ait  roar. 

107.  ?D^ad)en  Sie  eê  fo  gut  al§  môg(id),  id;  netfte^e  uic^tâ 
baoon,  td)  oerlaffe  mid^  auf  Sie.  3"^  glaube  immer  nod^,  bay 
man  auf  feiner  ^)ut  fein  muß;    bod;   fann  id)  mid)  irren.    î)ie 
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beau  jeu  dans  ce  monde,  il  faut  s'en  méfier.  Ceux  qui 
affichent  des  airs  ^'indépendance  sont  souvent  moins  à 
craindre  que  ceux  qui  font  les  bons  ajjôtres,  et  qui  savent 
néanmoins  très  bien  où  ils  veulent  en  venir.  \ 


108.  Il  est  connu  povr  sa  tendance  à  être  plein  de  lui- 
même.  Il  se  regarde  comme  au-dessus  de  tout  le  monde, 
et  joue  le  grand  seigneur  quoiquVVa«^  presque  toujours 
à  court  d'argent.  Mais  je  ne  peux  pas  lui  trouver  à  redire, 
car  il  est  victime  d'î/n  manque  d'éducation  première.  Je 
crois  que,  s'il  avait  été  bien  dirigé,  il  aurait  été  loin,  et 
l'emporterait  sur  beaucoup  d'autres,  car  il  a  le  cœur  sur 
la  main. 

109.  Je  ferai  de  mon  mieux  pour  ne  choquer  personne; 
mais  ce  sera  difficile  de  donner  gain  de  cause  à  tout  le 
monde  à  la  fois.  En  politique  c'est  si  facile  de  froisser 
les  gens  sans  le  vouloir. 

110.  Vous  avez  très  bien  caché  votre  jeu,  mon  cher. 
Lorsque  je  vous  vis  prendre  les  devants,  je  crus  que  c'était 
pour  prêter  main  forte  à  mon  frère.  Sans  cela,  je  vous 
aurais  suivi,  car  je  suis  passé  maître  pour  tout  ce  qui  tient 
à  l'équitation.  En  un  tour  de  main,  j'aurais  dompté  ce 
cheval  rétif,  qui  s'emballe  à  toute  occasion. 


111.  Mettez  cela  en  guise  de  chapeau.  Vous  verrez 
que  cela  ta  très  bien.  Peu  imp)orte,  du  reste,  que  ce  soit 
joli  ou  non,  pourvu  que  ce  soit  chaud.  En  wagon  il  faut, 
avant  tout,  être  installé  confortablement.  Voyez,  vous  êtes 
en  jylein  courant  d'air.  Si  i'avais  un  cache-nez  sous  la 
main  je  vous  le  prêterais  de  grand  cœur. 

112.  Il  court  deux  lièvres  à  la  fois,  et  voudrait  concilier 
toutes  les  opinions;  il  en  appelle  aux  partis  extrêmes. 
S'il  ne  réussit  pas,  il  ne  doit  s'en  prendre   qu'à   lui   seul, 
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^'erleumbung  ^at  oft  ein  (eidjteê  Spiel  auf  biefer  2öelt;^man 
mup  fic^  üorfe^en.  diejenigen,  roetdie  freie  2J?anieren  jur  Sdjou 
tragen,  finb  oft  weniger  ju  fordeten  alâ  biejenigen,  roelc^e  bie 
'Sd)ein^eiligen  fpielen  unb  bod)  fe^r  root)l  raifjen,  rao  fie  f)inauâ 
trollen. 

108.  @r  ift  bafnr  befannt,  baç  er  fe^r  oon  fic^  felbft  ein= 
genommen  ift.  ®r  l)dlt  fic^  ergaben  über  iebermann  unb  fpielt 
ben  großen  Jperrn,  obgletd)  er  fic^  faft  immer  in  ©elboerlegenfieit 
befinbet.  ^nbeffen  fann  id)  il)n  nid)t  tabeln,  benn  eê  liât  ibm 
in  feiner  frü^eften  3"S^"^  ^^  ^^^  rid)tigen  ©rjie^ung  gefef)tt. 
3^  glaube,  boB  er  eë  bei  guter  Einleitung  ju  etroaê  gebracht 
t)âtte,  unb  oielen  oorauê  raäre,  benn  er  l)at  baê  ôerj  auf  ber 
3unge. 

109.  ^â)  roerbe  mein  33efteê  tt)un,  um  niemanb  cor  ben 
^opf  5U  ftoBen;  boc^  roirb  eê  fd^roierig  fein,  atten  jugteic^  red)t 
gu  geben,  ^n  ber  g>olilif  ift  eê  fo  leicht,  ©inen  ju  oerletsen, 
ofine  büß  man  eê  rcill. 

110.  @ie  ^aben  ^f)^  ®piel  felir  gut  oerborgen,  mein  Sieber. 
2llê  ic§  (Sie  einen  î^orfprung  geroinnen  fa^,  glaubte  id),  eâ 
gefc^d^e,  um  meinem  trüber  Seiftanb  ju  leiften.  Sonft  roäre  ic^ 
3l)nen  gefolgt,  benn  ic^  bin  meljr  aie  ooUfommen  in  allem, 
roaê  baê  Dîeiten  anbelangt,  ^m  ïïiu  ptte  ic^  biefeê  miber^ 
fpenftige  '^ferb,  roelc^eë  bei  febcr  ©etegen^eit  fc|eu  rairb,  be= 
jroungen. 

111.  9îe^men  Sie  baê  ftatt  eineê  i>uteg.  Sie  raerben  fel)en, 
eêftet)t  3^nen  fe^r  gut.  Uebrigenê  ifl  eâ  einerlei,  ob  eâ  l)ûbfd)  ausfielt 
ober  nid)t,  roenn  eë  nur  raarm  ift.  ^m  (Sifenba^nmagen  muß 
man  eê  oor  altem  bequem  l)oben.  Sel)en  Sie,  ^ie  ftçen  ba 
im  ftdrfften  3uge.  2öenn  ic^  ein  .s^alâtuc^  bei  ber  ^)anb  l)ätte, 
rcûrbe  id)  eê  ^^nm  oon  ^erjen  gern  leiten. 

112.  ©r  fagt  jroei  .V)afen  jugleid)  nad)  unb  möd)te  alle 
ÎJîeinungen  in  Uebereinftimmung  bringen  ;  er  ergreift  bie  duBerften 
Mittel.  2öenn  er  nic^t  bamit  ju  ftanbe  tommt,  ift  er  felbft  baran 
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car,  de  cette  façon  là,  on  ne   peut  rien  faire    qui    vaille. 
Pour  aller  de  Vavant,  il  faut  bien  savoir  ce  qu'on  veut. 


113.  Les  troupes  pénétrèrent  à  main  armée  et  firent 
main  hasse  sur  les  vivres.  Tout  se  vendait  pour  rien. 
C'était  vraiment  désolant  de  voir  ce  gaspillage. 


114.  //  est  bien  temps  de  mettre  la  main  à  l'œuvre. 
Tout  va  par  le  plus  bas.  Il  faudrait  tout  à  la  fois  un 
homme  de  cœur  et  d'énergie  à  la  tête  de  l'entreprise,  si 
vous  ne  voulez  pas  la  voir  tourner  mal.  Ceux  qui  ont 
plein  pouvoir  ne  savent  pas  en  profiter. 

115.  Je  vous  en  prie,  mon  cher,  prenez  patience,  ne 
lui  forcez  pas  la  main.  Vous  avez  beau  vouloir  faire  cela 
à  votre  propre  compte,  encore  est-il  qîi'W  faut  avoir  des 
égards  pour  vos  supérieurs. 

116.  Je  regrette  à' avoir  les  mains  liées,  car  il  m'eût 
été  très  agréable  de  vous  rendre  service  en  cette  occasion  ; 
mais  yai  horreur  de  tout  ce  qui  n'est  pas  la  franchise 
mfme,  et  vraiment,  je  ne  saurais  vous  donner  entièrement 
gain  de  cause,  en  cela.  Il  me  semble  que  vous  avez  une 
dent  contre  cette  pauvre  femme,  et  que  vous  lui  en  voulez 
un  peu  trop. 

117.  Il  faudrait  vraiment  avoir  l'esprit  borné  pour  ne 
pas  voir  clair  dans  son  jeu.  Il  a  eu  la  main  heureuse 
plusieurs  fois,  et  se  croit  infaillible;  mais  on  ne  peut  pas 
toujours  avoir  tout  à  souhait,  et,  si  quelqu'un  d'autre  prend 
enfin  le  pas  sur  lui,  ce  ne  sera  que  justice.  Le  soleil  luit 
pour  tout  le  monde. 

118.  Du  moment  qu'il  commence,  vous  en  aurez  au 
moins  jjour  deux  heures,  car  il  ne  se  lasse  jamais  sur  ce 
sujet.     Il  croit  tetiir  tous  ses  renseignements   de  première 
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(Sc^ulb,  benn  auî  biefe  SSeife  fmin  man  nickte  CrbentlicEieê 
fertig  bringen.  Sßenn  man  üorrodrte  !ommen  rcill,  nuiB  man 
genau  roiffen,  roaê  man  roiü. 

113.  Sie  Gruppen  brangen  mit  beroanneter  ^panb  ein  unb 
fielen  über  aüe  Sebenëmittel  ^er.  2I[Ieë  rcurbe  umjonft  raeg= 
gegeben.  (5ê  mar  rairflirf)  jammeröotl,  bie[e  î^ergeubung  mit 
anjufe^en. 

114.  (Je  roSre  raof)!  an  ber  3eit,  C'^anb  anê  Sßerf  ju  legen. 
@ê  ge{)t  aHeê  ^erjlic^  jd^tec^t.  (5ê  geî)ûrt  ein  gefü{)lüoUer,  aber 
jugteic^  t^atfrSftiger  ^Jîann  an  bie  @pi|e  biejeê  Unterne^menâ, 
raenn  es  nic^t  jd^ief  geîien  joü.  diejenigen,  mdä)z  bie  23oQmac^t 
fiaben,  raifjen  feinen  ©ebrauc^  baöon  ju  mad^en. 

115.  ^cE)  bitte  «Sie,  mein  Sieber,  ï)aben  Sie  ©ebulb,  er= 
groingen  ©ie  nid^tê  mit  ©eroalt  oon  ifim.  2Senn  ©ie  baê  anc^ 
auf  eigene  9fied^nung  mad^en  rootten,  fo  jinb  ©ie  bocf)  immer 
S^ren  i^orgefet3ten  SRüdffid^t  fd^ulbig. 

116.  3*^  bebaure,  baß  mir  bie  .i^'^ânbe  gebunben  finb,  benn 
eê  roôre  mir  feî)r  angenefim  geroefen,  '^'^nm  bei  biefer  @e(egen= 
^eit  einen  ©ienft  ju  erroeifen;  boc^  ic§  uerabfc^eue  aüe  <Sd)leid^- 
roege,  unb  roirflic^  fann  id)  ^îinen  barin  nid^t  üollig  îRed^t 
geben.  @ê  fc^eint  mir,  aie  Regten  (Sie  einen  @roII  gegen  biefe 
arme  ^xan,  unb  a(ê  feien  ©ie  ein  roenig  ^u  erbittert  gegen  fie. 


117.  SSflan  mü^te  roirflid^  oernagelt  fein,  um  fein  <Dpie( 
nid^t  ju  burc^fd^auen.  (5r  |at  mefirmalê  ©lücf  gehabt  unb  ^â(t 
fid)  für  unfehlbar  ;  bod)  immer  fann  eâ  einem  nidE)t  nac^  2Bunfd) 
ge^en,  unb  roenn  ifim  fd^(iejjlid)  jemanb  jUDorfommt,  fo  ift  baê 
nur  geredet,   ^^htx  roill  leben. 


118.  SS>enn  er  erft  einmal  angefangen  ^at,  fo  bauert  e§ 
gut  feine  jroei  ©tunben,  benn  er  roirb  biefeê  ©egenftanbes  nie* 
male  mübe.     Cr  glaubt  alle  feine  Übdjri^ten  au§  erfter  .*>)anb 
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main,  et  il  ne  s'agit  pas  de  le  contredire,  car  il  a  la  tête 
près  dît  bonnet,  et  la  conscience  large.  C'est  vous  dire 
le  genre  d'homme  qu'il  est. 

119.  Quant    à   ce    qui    m   arriver,   je    m'en  lave   les 

mains,  ^)    car   j'ai    opiné    que    le   mieux  était  de  renoncer 

d'emblée  à  tout;  mais  ']'en  aurai  le  cœur  net,  je  saurai  à 
quoi  m^en  tenir. 


120.  Notre  cause  est  gagnée  d'avance,  car  elle  ne 
pourrait  être  en  de  meilleures  mains.  Mr.  X.  parle  d'abon- 
dance, et  il  est  homme  à  tenir  trois  heures  son  public 
en  haleine,  et  à  obtenir  de  lui  tout  ce  qu'il  veut. 


121.  J'a^■  horreur  de  ces  gens  paresseux  et  sans  aucune 
énergie,  qui  passent  leur  vie  à  tendre  la  main  à  droite 
et  à  gauche.  On  ne  devrait  pas  les  assister.  Quand  ils 
auraient  les  débits  longues,  ils  finiraient  par  mettre  la 
main  à  la  pâte  et  ne  seraient  pas  si  bas  percés.  ^  ) 

122.  Je  vous  prie,  ne  parlez  pas  de  cela,  }^en  ai  les 
oreilles  rebattues.  Si  j'ai  battu  froid  avec  lui,  c'est  que  je 
n'avais  que  faire  de  ses  propositions.  Il  a  un  caractère 
dominateur,  il  veut  tout  mener  à  la  baguette,  et  moi,  je 
ne  suis  pas  d'une  nature  à  baisser  pavillon  devant  le  pre- 
mier venu.  Des  petites  difficultés  ne  m'effrayent  nullement; 
j'ew  ai  vu  bien  d'autres  dans  ma  vie  nomade  !  Lorsque  je 
me  suis  lancé  dans  le  monde,  je  n'avais  pas  un  sou  vail- 
lant, et  maintenant,  je  suis  à  la  tête  de  plusieurs  millions. 
Pour  en  arriver  là,  j'ai  passé  par  bien  des  étapes. 


1)  Locution  tirée  de  l'acte  de   Ponce  Pilate. 

-)  Expression  figurée  tirée  d'un  tonneau  en  perce:  lorsqu'il  est 
bas  percé,  il  reste  peu  de  vin  ;  analogie  avec  ceux  qui  ont  une  situa- 
tion misérable. 
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5U  befi^en,  unb  man  barf  i^m  baiser  nid^t  raiberfprec^en,  benn 
er  i[t  furj  angebimben  unb  ï)at  ein  roeiteê  ©eraiffen.  Sie  fiaben 
nun  einen  33egri[f  bacon,  roaê  [ür  ein  ^am  er  t[t. 

119.  ^d)  roafc^e  meine  §änbe  in  Unfc^ulb  in  ^ejug  auf 
alleê,  roaê  corfonunen  fann,  benn  ic^  bin  oon  oorn^erein  bafûr 
geraefen,  ba^  eê  am  be[ten  fei,  gleic^  auf  atleê  ju  oerjicîiten. 
t)od)  loerbe  ic^  barin  flar  je^en  unb  enblic^  n)i[jen,  rcoran  ic^ 
mic^  5u  l^atten  ^aht. 

120.  Unfere  <2ac^e  ift  im  3}orauê  geroonnen,  benn  fie  fonnte 
l"id^  nic^t  in  befferen  ^ônben  befinben.  ^^err  X.  fpri(f)t  frei  o^ne 
^Vorbereitung  unb  ift  ber  Ttanu  ba^u,  feine  ^lûjbxtv  3  ©tunben 
lang  in  2ïtem  ju  ï)alten  unb  alleâ  oon  iîmen  §u  erlangen,  luoê 
er  nur  roûnfcfit. 

121.  ^à)  oerabfcfieue  trâge  unb  unentfc^loffene  Sente,  rcetc^e 
i^r  Seben  bamit  anbringen,  bie  ^'panb  nac^  recf)tê  unb  linfê  um 
5Beiftanb  auâ^uftrecfen.  ÏRan  fotlte  i^nen  nic^t  beifte^en.  3Benn 
ber  junger  fie  triebe,  roûrben  fie  roof)l  bie  ."pânbe  rûfiren  unb 
fic^  nid)t  in  fo  fcf)Iecï)ten  SSer^âïtniffen  befinben. 

122.  ^c^  bitte  Sie,  fprcc^en  Sie  nid^t  mef)r  barüber,  bie 
O^ren  fummen  mir  fd)on  baoon.  2öenn  iè)  mtd)  jurûcffiattenb 
gegen  i^n  oerfiielt,  fo  gef(^af;  e§,  mai  icf)  mit  feinen  2]orfd)(ägen 
nickte  anzufangen  n}ut3te.  (Sr  f)at  einen  ^errif^en  (î^arafter,  ber 
jebermann  nac^  feiner  '^^feife  tanjen  laffen  roitt,  unb  ic^  bin  nic^t 
geneigt,  öor  bem  erften  ^öeften  bie  ^-lagge  ^u  ftreid^en.  S)iefe 
fteinen  Si^roierigfeiten  erfc^recfen  micf)  nii^t  im  geringften  ;  ià) 
i)ahç.  in  meinem  Sfi^anberleben  gang  anbereê  burd^gemad^t.  3110 
ic^  in  ber  äßelt  anfing,  ^atte  icÇ  feinen  roten  geller  in  ber 
îafd^e,  unb  jetpt  bin  id)  im  33efi^  oon  mehreren  ïl^illionen.  Um 
ba^in  gu  gelangen,  ^abe  id)  mandie  (^ntroidhmgêftufe  burc^= 
gemacht. 
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123.  Mais  vraiment,  mon  cher,  vous  hâtiez  la  campagne, 
vous  craignez  une  averse?  C'est  insensé,  car  le  temps  s'est 
compÂètement  remis  au  beau.  Nous  pouvons  sans  crainte 
nous  mettre  en  route,  et  chemin  faisant,  nous  deviserons 
sur  nos  plans  de  voyage. 

124.  Mon  domaine  n'est  pas  d'un  grand  rapport.  Si 
j'avais  des  vignobles,  ils  me  rapporteraient  au  moins  le 
8  o/o  (pour  cent),  mais  ce  n'est  pas  une  bague  au  doigt,^) 
car  le  terrain  n'est  pas  fertile. 

125.  Je  me  tais,  car  je  n'aime  pas  les  discussions; 
mais  ne  me  toiez  pas  pour  battu.  Le  bon  ton  m'empêche 
de  vous  dire  franchement  mon  opinion  ;  ne  me  poussez  pas 
(/  bout,  je  vous  prie,  restons-en  là. 

126.  Il  n'y  a  aucun  rapport  entre  ces  deux  frères. 
L'aîné  est  à  beaucoup  près  plus  intelligent  que  le  cadet, 
qui  n'a  fait  que  battre  le  pavé  toute  sa  vie.  Ce  dernier  a 
toujours  été  ma  bête  noire,  et  vraiment,  je  joue  de  malheur, 
partout  où  je  vais,  je  le  rencontre. 


127.  Il  faut  que  je  lui  écrive  moi-même  pour  en  avoir 
le  cœur  net,  car  il  m'est  impossible  de  croire  qu'il  m'ait 
oublié  si  vite. 

128.  Ne  vous  gênez  pas,  prenez  tout  ce  que  vous 
voudrez;  nous  en  avons  de  reste;  je  vous  donne  carte 
blanche,  distribuez  tout  ce  que  vous  voudrez,  car  nous  ne 
viendrons  jamais  à  bout  de  toutes  ces  provisions. 

129.  J'ai  dû  passer   plusieurs    nuits  blanches^)  à   so)i 


1)  C'est  une  bague  au  doigt,  se  dit  d'une  chose  dont  on  peut 
tirer  facilement  avantage. 

2)  Allusion  à  la  veillée  que  les  guerriers  devaient  passer  dans 
une  église,  tout  de  blanc  habillés,  la  veille  du  jour  où  l'on  devait 
les  armer  chevaliers. 
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123.  2I6er  rairflid^,  mein  ßieber,  Sie  pt)anta[ieren.  ®ie 
fürd^ten  einen  '^(ai^regen?  5)aê  i[t  boc()  tî)ûricî)t,  benn  ba§  Sßetter 
^at  fic^  gän^lic^  aufgehellt.  2Btr  fönnen  un§  of)ne  Sorge  auf 
ben  2ßeg  machen  unb  unterroegê  unfere  ifteifepläne  bejprei^en. 


124.  SSRm  Sefi^tutn  Bringt  nic^t  Die(  ein.  2Benn  id^  SBein; 
berge  befdjje,  raürben  fie  mir  raenigftenë  8  ^ro^ent  einbringen; 
hoä)  fo  ift  eê  nicï)tê,  benn  ber  33oben  ift  nic^t  fru^tbar. 


125.  ^d)  fd^roeige,  ba  ic^  lange  (Erörterungen  nic^t  liebe; 
bod^  galten  ®ie  mic^  nirfjt  für  gefd)(agen.  5Der  2Inftanb  oerbietet 
mir,  3^ne"  ofim  meine  ?D?einung  ju  fagen.  treiben  ©ie  mic^  nirf)t 
jum  *2leu^erften,  laffen  roir'ê  genug  fein,  icf)  bitte  ®ie. 

126.  (Se  ift  gar  feine  2Iet)ntid;feit  jroifc^en  biefen  beiben 
33rûbern  üortianben.  î)er  öüere  i[t  bei  roeitem  ftüger  aie  ber 
jüngere,  ber  fein  gan^eê  lieben  lang  immer  nur  baê  ^^ftafter 
getreten  bat.  3}iefer  leiitere  ift  mir  immer  ein  (Greuel  geraefen,  unb 
e§  i[t  roirftic^  mein  Ji^erfiöngnie,  ba^  id)  i^n  überall  treffe,  roo= 
bin  id)  mi(^  begebe. 

127.  ^ä)  mn^  it)m  fetbft  fd^reiben,  um  barüber  ing  SRetne 
ju  fomnien,  benn  id^  fann  unmöglid;  glauben,  baf^  er  mi^  fo 
fc^neü  oergeffen  ï)at. 

128.  Wlaâ)in  ©ie  feine  Umftänbe,  nehmen  «Sie  fo  oiet  Sie 
raoHen;  eê  bleibt  une  no^  mef)r  aie  genug  übrig;  xé)  gebe 
^i}Mu  î^ûlïmadjt,  teilen  Sie  auë,  fo  üiet  ©ie  rooüen,  benn  mir 
röerben  niemale  mit  aüen  biefen  ^Borräten  aufräumen. 

129.  3^  l^abe  meîjrere  9Md;te  an  feinem  Sager  burd^road^en 
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chevet.     Il  aimait   à  me  sentir  à  ses  côtés.     Pour  rien  au 
monde,  je  ne  lui  aurais  fait  faux  bond. 

130.  Il  a  un  caractère  difficile.  Ne  lui /acÄe^;  pas  trop 
vite  la  bride.  Il  est  loin  à'avoir  inventé  la  poudre,  et  je 
redoute  ses  maladresses.  Il  aurait  vite  brouillé  les  cartes, 
il  ne  le  cède  à  personne  à  cet  égard. 


131.  Si  je  ne  vous  parlais  pas  de  mon  grand  projet, 
c'est  que  je  gardais  cela  pour  la  bonne  bouche,  et  avant 
de  tout  vous  dire,  je  voulais  prendre  l'air  du  bureau. 
Il  y  a  des  choses  qu'on  ne  saurait  dire  ainsi  de  but  en 
blanc,  et  pour  cause. 

132.  Comment!  il  a  manqué  ses  examens!  mais  cela 
me  dépasse,  car  il  était  au-dessus  de  la  moyenne.  Je  crois 
que  vous  voulez  vous  moquer  de  moi,  mais  cela  ne  prend 
pjas,  je  vois  où  vous  voulez  en  venir. 

1 33.  Il  a  tiré  à  bout  portant.  C'était  plus  un  assassinat 
qu'un  duel. 

134.  Il  a  ^^e  toute  sa  vie  en  butte  à  la  malveillance  de 
ses  concurrents.  Il  rit  sous  cap)e  aujourd'hui  qu'il  les  voit 
tous  à  ses  pieds. 

135.  Vous  avez  cru  me  froisser,  mon  cher,  mais  vous 
avez  totalement  manqué  votre  but.  Je  ne  me  suis  ab- 
solument pas  senti  touché  par  votre  observation,  du  reste 
fort  déplacée. 

136.  Il  est  d'une  maladresse  et  d'une  gaucherie  pro- 
verbiales.    Il  perd  la  carte,  dès  qu'il  est  en  société. 


137.  Je  ne  puis  pas  travailler  ici.    C'est  un  va-et-vient 
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muffen.     Gr   fül^lte   mic^   gern   in   feiner   Df^d^e.     Um   ûtleê  in 
ber  äöett  ï)âtte  id)  if)n  nic^t  im  Stid)e  laffen  mögen. 

130.  ©ê  ift  ein  fermer  ju  be^anbelnber  S^araïter.  Soffen 
Sie  i^m  ni(^t  §u  rafd^  freien  Sauf,  (^r  ift  roeit  baöon  entfernt, 
ha^  ^üivtx  erfunben  ,^u  ^aben,  unb  id)  fûrd)te  feine  Ungefcftirf lic^^ 
feiten.  (5r  ^âtte  rafd)  i^erroirrung  angeftiftet;  barin  ftef)t  er 
niemanb  nad^. 

131.  Sßenn  tc^  3^"^"  ^W  ^^^  meinem  großen  33ort)aben 
jprac^,  fo  gefc^a^  e§,  roeit  ic^  baê  23efte  für  julet^t  auffparte, 
unb  ef)e  ic^  3{)nen  atleë  fagte,  raoUte  id^  fefien,  roie  bie  ^ac^en 
ftünben.  @ê  gibt  ®inge,  roelc^e  man  nid)t  fo  ot)ne  rceitereê 
fagen  fann  unb  ha^  auè  guten  ©rünben. 

132.  5ßie!  ©r  ift  im  ©ramen  burd^gefûHen  Î  3^aê  oerfte^e 
id)  nid)t,  benn  er  übertraf  bie  getoö^nüc^en  ©uri^fc^nittsfc^üler. 
^c§  glaube,  Sie  rcoüen  fid)  über  mid^  luftig  mad^en,  boc^  e§ 
gelingt  ^\)r\m  nidjt,  ic^  fe^e,  mo  Sie  ^inauê  rooUen. 

133.  @r  f)at  aii§  näd)fter  ?täf)e  gefc^offen.  Gâ  mar  e^er 
ein  ïï)Jorb,  aie  ein  3n)eifûnipf. 

134.  (Sr  ift  fein  ganzes  Seben  lang  ber  2)îif3gunft  feiner 
9}îitberaerber  auêgefet^t  geroefen.  ^et^t,  mo  er  fie  alle  ju  feinen 
^-ii^en  fiet)t,  lac^t  er  fid)  inâ  g'öiift'^f"- 

135.  (Sie  'i)aUn  mic^  ju  oertetjen  geglaubt,  mein  Sieber, 
bod)  Sie  f)aben  3t)r  3'^^  gänjlid^  oerfebtt.  3<^  ^^be  mid)  burd) 
3l)re,  ûbrigenê  fel)r  ungered^tfertigte  23emerfung  burd^auê  nii^t 
getroffen  gefüllt. 

136.  (Sr  ift  üon  einer  fprid^roörtlidjen  Ungefd)idtid)feit  unb 
Unbef)Olfent)eit;  fobalb  er  fid^  in  Ci^efeÜfc^aft  befinbet,  oerliert  er 
ben  itopf. 

137.  2^  fûnn   ^ier  nic|t  arbeiten.     (!•§   ]^errfd)t  ein  be= 
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continuel.  C'est  à  qui  fera  le  plus  de  bruit.  Vous  avez 
beau  dire  que  ce  travail  n'est  pas  la  mer  à  boire,  il  faut 
pourtant  réfléchir,  cela  ne  va  pas  tout  seul. 

138.    On  fait  le  ])lus  grand  cas  de  son  savoir;    mais 
croyez-moi,   ce  n'est  pas  le  Pérou  que  sa  connaissance. 


139.  Il  y  a  une  faute  de  perspective,  cela  saute  aux 
yeux.  Il  vous  faut  redresser  la  ligne  de  l'horizon,  et  refaire 
votre  premier  pjlan. 

140.  Il  a  les  yeux  à  fleur  de  tête,  il  est  laid  a  faire 
jntié,  mais  c'est  un  si  bon  garçon,  qu'on  s'attache  à  lui, 
dès  qu'on  le  connaît  un  peu. 

141.  Donnez-moi  ces  quelques  centimes,  ce  sera  toujours 
cela.  Je  suis  complètement  à  sec.  Je  n'ai  pas  eu  une  âme 
à  mon  concert,  moi  qui  me  berçais  des  plus  douces  illusions, 
et  qui  avais  fait  force  châteaux  en  Espagne  en  songeant 
à  l'emploi  de  ma  recette.  Avouez  qu'î7  y  a  de  quoi  vous 
mettre  de  mauvaise  humeur. 

142.  Comment!  vous  n'avez  pas  osé  faire  cela  de  votre 
chef?  Mais  vous  êtes  une  vraie  poule  mouillée  alors,  car 
il  n'y  avait  pas  à  hésiter. 

143.  Pourquoi  persistez-vous  à  le  dire  un  cerveau 
brûlé?  Il  va  sans  dire  qu'W  n'est  pas  aussi  calme  que  son 
frère,  mais  si,  une  ou  deux  fois,  il  a  cassé  les  vitres,  il 
faut  pourtant  lui  rendre  cette  justice,  qu'il  n'a  jamais 
manqué  de  respect  à  personne. 


144.  Le  défendre  serait  peine  pei^due.  C'est  un  chevalier 
d'industrie,  et  voilà  tout.  Le  jeu  est  sa  marotte.  Vous 
ne  le  changerez   pas.     Chacun  a  son  dada. 
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ftânbigeê  kommen  unb  ©e^eit.  (Siner  ma<i)t  mefir  SSrm  aie 
ber  anbere.  Sie  ^aben  gut  lagen,  btefe  Slrbeit  jei  nid)t  fo  \ä)Vutx, 
man  mu^  boc^  babet  nac!^benfen,  eê  ge^t  nidjt  oon  felbft. 

138.  Wan  matfit  baê  größte  3ïuf^eben  oon  feinem  2Öi[fen, 
bod)  glauben  @ie  mir,  iâ)  bin  nic^t  fe^r  ent^ürft  üon  feinen 
^enntniffen. 

139.  (S§  liegt  ein  ^ef)(cr  in  ber  '^^Serfpeftioe  Dor,  ba§  fällt 
in  bie  3tugen.  Sie  muffen  bie  c^orijontlinie  dnbern  unb  ben 
SSorbergrunb  oon  neuem  madjen. 

140.  Die  2(ugen  finb  bei  i^m  gteic^ftefienb  mit  ber  Stirn; 
er  ift  p^lic^  jum  (erbarmen,  bo^  ift  er  ein  fo  guter  ^uuQi, 
ba§  man  if)m  gemogen  Ift,  fobalb  man  iî)n  nur  ein  roenig  tennt. 

141.  ©eben  Sie  mir  blefe  paar  (Centimes,  e§  ift  immerl^in 
etraaê.  ^â)  bin  gânjlic^  auf  bem  îrod'enen.  @ë  befanb  fic^ 
feine  Seele  in  meinem  ^on^ert,  unb  lâ)  ^atte  mii^  in  hm  füjjeften 
träumen  geroiegt  unb  5al)üofe  Suftfc^lôffer  gebaut,  roenn  id)  an 
bie  3?ern)enbung  meiner  einnähme  backte,  ©efte^en  Sie,  baß 
id)  @runb  ju  übler  Saune  ^aht. 

142.  3öie!  Sie  ^aben  nid^t  geroagt,  anê  eigenem  Slntrieb 
ba§  ju  mad^en  !  Da  finb  Sie  ja  ein  raafirer  J^ajenfufj,  benn  eg 
gab  feinen  @runb  ju  jögern. 

143.  5JGßarum  befteîien  Sie  barauf,  i^n  einen  ^pi^fopf  ju 
]§ei|en.  ©ê  nerfteîit  fid)  oon  felbft,  bais  er  nid)t  fo  rubig  ift 
roie  fein  trüber;  boc^  roenn  er  aud)  f)in  unb  roieber  bie  2\>ül)r= 
l^eit  breift  f)erauëgefagt  Ijot,  \o  mufs  man  iljm  bod)  bie  (I5erec^tig= 
feit  roiberfat)ren  laffen,  baf3  er  niemale  jemanb  bie  3l(^tung  oer^ 
fagt  ^at. 

144.  3^"  oerteibigen,  märe  überflfifi'ige  ïï)h"il)e.  @r  ift  ein 
©tûcfëritter,  unb  bamit  bafta.  Da§  Spiel  ift  feine  Seibenfdjaft. 
Sie  rcerben  i^n  ni(^t  önbern.     ^îhîv  ^at  fein  Sted'enpferb. 
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145.  Pourquoi  vouloir  changer  ces  nœuds?  Ils  sont, 
on  ne  peut  mieux  faits,  et  placés  avec  beaucoup  de  goût. 

146.  Vraiment,  vous  êtes  coiffé  de  ce  poète,  vous  ne 
lisez  que  lui.  A  mon  avis,  il  est  ennuyeux  à  vous  faire 
dormir  debout. 

147.  Elle  est  très  énergique,  elle  sait  faire  contre 
mauvaise  fortune  bon  cœur,  et,  le  cœur  tout  gros  de  soucis, 
elle  vous  sourit  comme  si  de  rien  n'était. 

148.  Donnez-vous-en  à  cœur  joie,  si  vous  y  trouvez 
votre  compte.  Moi  je  préfère  retirer  vite  mon  épingle  du 
jeu,  car  je  crains  bien  que  tout  ne  s'embrouille  de  nouveau, 
et  que  nous  ne  tombions  de  mal  en  pis. 

149.  C'est  à  jmne  si  Ton  peut  y  tenir,  dans  cette  salle; 
il  y  fait  une  chaleur  étouffante.  Il  faut,  cof(te  que  coûte, 
arriver  à  ouvrir  les  fenêtres.  Le  concierge  a  cru  de  son 
devoir  de  tout  fermer  hermétiquement.  Voici  des  dames 
qui  se  trouvent  mal.  Le  bonhomme  apprendra  à  son  corps 
défendant  que  le  mieux  est  l'ennemi  du  bien. 

150.  Vous  auriez  dû  être  plus  sévère  avec  cet  enfant. 
Vous  lui  ■passez  tout,  et  lui  laissez  les  coudées  franches, 
comme  s'il  était  raisonnable.  Il  va  sans  dire,  dès  lors, 
qu'il  fera  des  coups  de  tête  et  que  vous  aurez  maille  à 
partir  avec  lui.  Ne  vous  en  laissez  plus  conter.  C'est  un 
service  à  lui  rendre,  car  ses  défauts  ne  feront  que  croître 
et  empirer. 

151.  Le  gendarme  le  coucha  en  joue^),  en  lui  disant  ces 
mots  :  J'agis  de  par  la  loi,  je  ne  connais  que  ma  consigne. 
Vous  devez  être  au  courant  des  lois  sur  le  braconnage,  je 
n'ai  pas  à  vous  les  apprendre.  Il  m'en  coûte  c?'être  aussi 
brusque,  mais  je  ne  peux  pas  aller  par  quatre  chemins. 

1)  Lorsque  le  tireur  vise  un  objet,  il  couche  la  joue  contre  la 
crosse  de  son  fusil. 
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145.  SBoju  biefe  ©^(eifen  ânbern?  ©ie  fönnten  nic!^t  6e[[er 
gemad^t  unb  mit  mefir  ©efc^macf  angebrarfjt  fein. 

146.  2öaf)rli(^,  «Sie  jinb  oernarrt  in  biefen  3)ic^ter,  Sie 
tefen  nur  i^n  allein.  ÎDîeiner  ÏReinung  nac^  ift  er  jum  ©in? 
fd^tafen  langroeilig. 

147.  ©ie  i[t  feîir  energi)c^;  ]le  bepit  ben  5^opf  ouc^  im 
Ungïûcf  oben,  unb  obgteid;  fie  ben  ^opf  ooller  Sorgen  f)at, 
lüä)dt  fie  einem  §u,  ûlê  ob  nicïjtê  oorgefatlen  roâre. 

148.  freuen  «Sie  ficö  nad^  ^ergenëhift,  roenn  eê  ^finen 
S?ergnûgen  mac^t.  ^d)  für  meinen  î^eit  i^ie^e  eâ  cor,  mic^ 
fc^neü  jurüdfjujiefien,  benn  iâ)  fûrdjte,  ha^  [li)  aUeä  oon  neuem 
oerroicfeln  rairb,  unb  ba^  roir  oom  Dfîegen  in  bie  5traufe  îommen 
werben. 

149.  ïï)^an  fann  eê  in  biefem  ®aa(e  faum  aushalten;  eë 
l^errfc^t  eine  erfticfenbe  ^it^e  barin.  Wlan  muf3  um  jeben  ^reiâ 
ik  ^enfter  ju  offnen  fuc^en.  3)er  ^aus^ûter  ^at  eê  für  feine 
^^flic^t  gel^alten,  alleâ  ^ermetifc^  5U  fäließen.  .!pier  finb  l^amen, 
bie  o^nmäc^tig  raerben.  Ser  gute  SOÎann  rcirb  raoî)l  ober  übel 
einfetien  lernen,  bafj  man  oft  etroaê  oerbirbt,  roenn  man'è  beffer 
mad^en  raiE. 

150.  ©ie  Ratten  ftrenger  mit  biefem  ^inbe  fein  foUen.  ©ie 
laffen  ifim  alleê  f)ingef)en  unb  laffen  i^m  freieê  ©piel,  aie  ob 
e§  23ernunft  befaf^e.  ©s  oerfte^t  fid^  bauac^  oon  felbft,  bafe  eê 
eigenfinnige  Streiche  madfjen  rairb,  unb  ©ie  oiel  mit  if)m  ju 
fcfeaffen  ^aben  raerben.  Saffen  ©ie  iià)  nichts  meîjr  roeiê  madjen. 
©ê  ift  bieê  ein  guter  ®ienft,  ben  ©ie  i§m  erraeifen,  benn  fonft 
raerben  feine  %t^tx  nur  nod^  fc^Iimmer  raerben. 

151.  S)er  ©enbarm  legte  auf  i^n  an  unb  fagte:  3<^  ^anble 
im  9îamen  beê  (i^efel^eë;  id}  fenne  nid)të  aie  meinen  ©efeî)t. 
©ie  miiffen  über  bie,  bie  ©ilbbieberei  betreffenben  ©efet^e  unter- 
rilltet  fein,  eâ  fommt  mir  nid)t  ju,  ©ie  bamit  befannt  ju  machen. 
(5ê  t^ut  mir  leib,  fo  barfc^  fein  ju  muffen,  bod^  i^  fann  feine 
Umftänbe  mad^en. 
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152.  J'ai  frhé  une  fluxion  de  poitrine.  J'étais  parti 
sans  paletot,  mais  j'avais  compté  sans  mon  hôte.  La  pluie 
tomba  drue  et  ßne,  et  ^^  fus  trempé  jusqu'aux  os;  car  je 
fus  forcé,  tout  cousu  d'or  que  j'étais^  de  passer  la  nuit  à 
la  belle  étoile,    vu  qu'il  n'y  avait  pas  de  chalet  ouvert. 


153.  A  en  croire  les  nouvelles  de  ce  matin,  on  serait 
sur  le  point  de  tomber  d'accord  sur  les  bases  du  traité 
de  commerce.  Mais  on  a  eu  longtemps.  «  en  découdre. 
On  ne  demandait  pas  mieux  que  de  s'entendre,  disait-on 
de  toutes  parts  ^)  ;  encore  est-il  qu'on  se  déchirait  à  belles 
dents,  se  disant  son  fait  sans  mettre  de  gants  blancs,  et 
que  la  question  semblait  s'envenimer  de  plus  en  p)lus. 


154.  Vous  me  jwenez  au  dépourvu,  messieurs,  je  ne 
sais  que  vous  répondre.  Le  bon  droit  peut  être  de  votre 
côté,  j'en  conviens  ;  mais  c'est  dur  ù  digérer,  vous 
m'avouerez,  et  quoique  l'on  ait  mis  le  doigt  sur  la  plaie, 
tout  pourrait  n'être  pas  dit  pourtant.  Je  crois  que  vous 
vous  êtes  donné  le  mot  pour  dire  p>is  que  petidre  du 
pauvre  accusé.  Il  n'a  qu'une  chose  à  faire,  maintenant, 
c'est  de  s'adresser  à  qui  de  droit  pour  obtenir  sa  grâce. 


155.  1\  finira  j^di"  donner  dans  le  ridicule^)  s'il  s'entête 
à  ne  pas  vouloir  s'habiller  comme  tout  le  monde.  Du  vivant 
de  mon  grand-père,  te  genre  de  cravate  était  déjà  passé 
de  mode.  Dès  qu'on  fait  allusion  à  cela,  il  est  sur  les  dents, 
et  vous  ferait  facilement  comprendre  que  l'on  est  de  trop. 
Il  ne  peut  résister  à  la  tendance  de  se  croire  infaillible. 


156.  Nous  demeurons  de  pkmi-pied,  sur  le  même  palier, 


1)  De  part  et  d'autre. 

2)  Tomber  dans  le  ridicule,  se  rendre  ridicule. 
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152.  3^  njar  na^e  baron,  mir  eine  Sungenentj^ünbung  ju^ 
gujle^en.  ';^ä)  raar  ot)ne  Ueberjicfier  ausgegangen,  fiatte  aber  bie 
Dfîed^nung  oî)ne  ben  SBirt  gemai^t.  @ê  fiel  ein  feiner,  bid^ler 
D^îegen,  unb  id)  rourbe  biâ  auf  bie  .Çiaut  naf^,  benn  id)  roar,  ob= 
gleid)  ic^  @elb  bie  ^")û(Ie  unb  ^-üUe  ^atte,  genötigt,  bie  9^adjt 
unter  freiem  i^immel  ^ujubringen,  ba  fic^  feine  offene  (Sennptte 
oorfanb. 

153.  2Benn  man  ben  9^ad)rid)ten  non  ^eute  morgen  ©lauben 
fc^enfen  barf,  ift  man  im  Segriff,  über  bie  @runb(agen  be§ 
^anbelênertrageë  einig  ju  roerben.  2; od)  ^at  man  eine  îiarte 
S^iuB  5U  fnacfen  gef)abt.  Tlan  oerlange  nicfttê  roeiter  aie  einig 
ju  roerben,  rourbe  oon  allen  «Seiten  gejagt.  Unb  bo^  mad)te 
man  fidj  gegenfeitig  herunter  unb  fagte  fid)  einanber  bie  ÎJÎeinung, 
o|ne  ein  Statt  oor  ÎDen  2Runb  ju  nehmen,  fo  baj^  bie  Sadjc 
fi(^  immer  melir  ju  öerfc|limmern  fd^ien. 

154.  ®ie  finben  mic^  unüorbereitet,  meine  Ferren,  ic^  roei^ 
im  Slugenblicf  nidjt,  roaê  id)  3^)»^"  antroorten  foCt.  î)a§  gute 
9fted)t  mag  auf  ^^nx  Seite  fein,  ic^  gebe  eê  ju;  bod)  roerben 
Sie  gefielen,  ÎDaJ3  bieê  fc^roer  ^injunebmen  ift,  unb  obglei^  man 
ben  Schaben  anê  Sic^t  gebogen  I)at,  fönnte  bod)  nielleic^t  noc^ 
ni(^t  allée  gefagt  fein,  ^à)  glaube,  Sie  ^aben  fid^  miteinanber  öer= 
abrebet,  bem  armen  5lngel'lagten  baê  Sd)ümmfte  nac^gufagen.  (5§ 
bleibt  i^m  jet^t  nur  nod)  eine  ju  t^un  übrig,  nämlid)  fic^  an  bie 
juftdnbige  23el)ôrbe  ju  roenben,  um  feine  33egnabigung  ju  erlangen. 

155.  (5r  roirb  fid)  fd)lieBlicf)  nod)  lâd)erlic^  mad^en,  roeim  er 
fid)  in  ben  .*flopf  fe^t,  fid)  nidjt  fleiben  ju  rooüen  roie  jebermann. 
3u  ^ebjeiten  meineê  ©rogoaterâ  roar  biefe  5lrt  A^alèbinbe  fd)on 
auâ  ber  2Jîobe  gefommen.  Sobalb  man  eine  ^Injpielung  barauf 
mad)t,  roirb  er  gereijt  unb  rourbe  einem  leicht  ju  oerfteben  geben, 
"öa^  man  überhaupt  ûberflûjfig  ift.  (5t  fann  ber  Steigung  nic^t 
roiberfte^en,  fid)  für  unfel)lbar  ju  galten. 

156.  SKir  roof)nen  ju  ebener  (Srbe,  auf  bemfelben  ^lur,  Z^ûv 
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porte  à  porte;  ce  qui  fait  que  je  swi.s  mieux  placé  que 
personne  pour  vous  dire  ce  qu'il  en  est.  Vous  vous  trompez 
complètement  sur  sa  manière  de  vivre,  ne  vous  déplaise.  ') 
S'il  a  été  plus  ou  moins  désorienté  lors  du  départ  de  son 
frère,  cela  ne  veut  pas  dire  qu'il  ait  la  tête  fêlée  ;  il  sait 
parfaitement  ce  qu'il  veut,  et  l'on  ne  peut  pas  lui  donner 
le  change  aussi  facilement  que  vous  semblez  le  croire. 


157.  Si  vous  voulez  ainsi  toujours  tetiir  le  dé  dans  la 
üonversafioji,  il  faut  au  moins  éviter  de  faire  des  cuirs. 
Pour  une  oreille  délicate,  cela  fait  dresser  les  cheveux  sur 
la  tête  d'avoir  à  constater  tant  d'ignorance  chez  qui  s'affiche 
autant.     Croyez-moi,  prenez  garde. 


158.  Je  me  sauve,  mon  cher,  car  j'entends  la  voix  de 
votre  docteur.  Il  me  croit  parti  pour  le  Midi.  Cela  me 
mettrait  dans  de  beaux  draps  vis-à-vis  de  lui,  s'il  me 
trouvait  là! 

159.  C'est  égal,  j'aurais  honte  à  votre  place  d'?/  mettre 
si  peu  d'intérêt.  Vous  sembliez  si  engoué  de  cette  jeune 
personne  !  Vous  vous  entendiez  à  merveille  ;  que  s'est-il 
donc  passé  entre  vous?  //  est  écrit,  paraît-il,  que  vous  ne 
serez  jamais  stable  dans  vos  affections.  Après  cette  rupture, 
tout  le  triste  passé  de  cette  orpheline  va  revenir  sur  Veau, 
et  elle  sera  mise  à  l'index.  Il  est  de  votre  devoir  d'éviter 
tout  cela,  dussiez-vous  en  souffrir  un  peu.  Il  est  de  fait 
que  vous  commencez  à  mettre  de  l'eau  dans  votre  vin. 
N'hésitez  pas.  Le  monde,  voyez-vous,  est  à  l'afût  de 
tout  ce  qui  se  passe,  et  vous  seriez  aux  prises  avec  de 
sérieuses  difficultés. 


1 60.  Vous  ne  devineriez  pas  qui  je  viens  de  rencontrer  ? 


1)  Fam.  ou:  qu'il  ne  vous  en  déplaise. 


—  él- 
an î;f)ûr,  iueê^a(6  ic^  bcffer  im  [tanbe  bin  aie  irgenb  jemanb, 
3§nen  ju  fagen,  roas  wa^x  baron  ift.  Sie  irren  [ic^  DOlIftanbig 
in  betreff  feiner  l'ebeusroeife,  nefimen  Sie  eê  mir  nic^t  ûbel. 
SS^enn  er  fic^  auc^  ^ur  3eit  ber  '2I5reife  feineë  Srubers  met)r  ober 
raeniger  in  3lufregung  befanb,  fo  roill  bas  bod)  nic^î  beif^en,  baß 
es  bei  ibm  nidjt  ganj  richtig  im  Cberftûbc^en  ift;  er  roeiB  gan^ 
gut,  roaâ  er  toiU,  unb  man  fann  idn  nicfit  fo  [eicf)t  ^inters  \!id)t 
fûfiren,  raie  Sie  ju  glauben  fcf)einen. 

157.  3Benn  ©ie  immer  fo  baê  große  SBort  in  ber  Unter= 
{)a{tung  führen  iDûoen,  fo  muffen  Sie  raenigfteuê  Dermeiben, 
Sprac^fc^ni^er  ju  machen,  ^sebem,  ber  ein  feineê  0§r  §at, 
nmc^t  eê  bie  ^paare  ^u  éerge  fte^en,  bei  jemanb,  ber  fid;  fo  Dor= 
brdngt,  foidje  Unroiffentieit  roa^rneî)men  ju  muffen.  33itte,  nehmen 
Sie  fic^  bod)  in  ^à)\. 

158.  ^ä)  ge^e,  mein  Sieber,  benn  ic^  §ûre  bie  Stimme  3§i'eâ 
î)oftorê.  (5r  glaubt,  ic^  fei  nad)  bem  Sûben  oerrelft.  (^ê 
raûrbe  mid)  ibm  gegenüber  fd)ûn  in  bie  '^atfd)e  bringen,  roenn  er 
mic^  l)ier  fânbe. 

159.  Xaè  ift  gan5  gleic^,  ic^  mürbe  mic^  an  ^^xtv  Stelle 
fd)dmen,  fo  menig  ^"tß^'ffK  an  ben  îag  ^u  legen.  Sie  fc^ienen 
Don  biefem  jungen  2lîâbd)en  fo  eingenommen!  Sie  lebten  mit  i^r 
im  beften  G'inDerftdnbnië.  21>a5  ift  benn  ^roiidjen  3^nen  üorgefaüen  ? 
(5â  ift,  tüie  eë  fd)eint,  auêgemadit,  boB  Sie  in  "^tixm  i)îeigungen 
nie  beftönbig  fein  roerben.  ^^laà)  biefem  33ruc§  mtrb  bie  ganje 
traurige  2?ergaiigen{)eit  biefer  ïi>aife  roieber  an  baê  Sid)t  gebogen 
roerben,  unb  man  roirb  mit  ^''^fl^i'"  aiü  fi^  beuten.  @ê  ift  ^i)vz 
%^jü(i}t,  baB  Sie  baë  allée  oertjüten,  roenn  Sie  auc^  felbft  etroaâ 
barunter  ,^u  leiben  l)âtten.  (i'S  ift  eine  ausgemachte  Sadie,  ban 
Sie  gelinÎDere  Saiten  aufzustellen  anfangen.  3Ö9ei"n  Sie  nidjt! 
Se^en  Sie,  bie  8eute  fte^en  immer  auf  ber  ^auer  nacb  allem, 
roaë  Dorget)t,  nnb  Sie  roürben  mit  ernftlidien  Sdjroierigfeiten  ^u 
fömpfen  Catien. 

160.  Sie  erraten  nic^t,  roem  id)  foeben  begegnet   bin.     ^\<i) 
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Je  vous  le  donne  en  cent!  C'était  votre  jeune  neveu  qui 
Jaisait  l'école  biiissonnière^)  tout  à  son  aise.  Lorsque  je 
voulus  lui  en  faire  le  reproche,  il  m'envoya  paître^),  en 
me  disant  que  cela  ne  me  regardait  ims.  Je  vous  engage 
à  lui  faire  comprendre  ce  que  iMvler  reut  dire,  et  à  le 
jwursuivre  (presser)  l'éjjée  dans  les  reins,  quitte  à  avoir 
recours  à  l'autorité  paternelle,  le  cas  échéant,  car  s'il  continue 
de  ce  train-là,  il  ne  fera  jamais  rien  qui  vaille. 

161.  Etes-vous  bien  datis  les  papiers  de  M.  X.?  Il  me 
semble  que  vous  devez  être  aux  premières  loges  pour 
comiaître  le  dessous  des  cartes.  Vous,  qui  vivez  dans  son 
intimité,  vous  devez  être  au  fait  de  toutes  ses  petites 
habitudes  et  de  toutes  ses  manies.  J'avoue  que  jjour  ma 
2')art,  yy  perds  mon  latin,  je  ne  sais  plus  par  quel  bout 
le  prendre,  et  je  suis  en  proie  à  une  réelle  inquiétude 
quand  je  pense  qu'il  pourrait  me  donner  mon  congé  d'une 
minute  à  l'autre  et  que  je  me  trouverais  sur  le  pavé.  ^) 

162.  Je  suis  tout  disposé,  Monsieur,  à  vous  laisser 
toute  votre  liberté  d'action,  si  vous  vous  en  montrez  digne. 
Mais  jusqu'à  présent,  vous  avez  fait  preuve  de  si  peu 
d'initiative,  que,  dans  aucun  cas,  je  n'aurais  pu  vous  confier 
la  surveillance  de  tout  le  personnal.  Si  j'ai  limité  votre 
pouvoir,  c'est  que  vous  ne  saviez  prendre  aucun  ascendant 
sur  vos  inférieurs.  Ces  gens  sont  souvent  roués.  Il  faut 
avec  eux,  jouer  an  plus  fin,  et  «'ew^  été  le  respect  que  je 
porte  à  toute  votre  famille,  je  vous  aurais  dit,  sans  plus 
de  façon  que  nous  devions  nous  séparer.  A  tous  les  points 
de  vue,  il  est  de  toute  importance  d'avoir  un  homme  de 
fond  et  de  poigne  au  poste  que  vous  occupez  chez  moi. 
Cherchez  donc,  par  tous  les  moyens  en  votre  pouvoir,  à 
inculquer  à  vos  subalternes  les  principes  de  discipline  que 


1)  S'est  dit,  au  début,  d'école  s  tenues  par  les  hérétiques  dans  la 
campagne. 

2)  Fam. 

3)  Etre  sur  le  pavé,  signifie  proprement:  n'avoir  pas  de  domicile, 
•  et  au  figuré:  n'avoir  point  de  condition,  d'emploi. 
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roette  l^unbert  gegen  eine  !  3§rem  jungen  Dîeffen,  raeld^er  ganj  ge* 
mûtlic^  bie  Sdjule  f(^roän;;le.  SIls  icf)  if)m  SSorraûrfe  barûber  ma- 
d)en  rcoUte,  fd)trfte  er  niid^  juin  îeufel,  tnbem  er  mir  fagle,  bas 
get)e  micf)  nid)tê  an.  3^  î'ûte  ^^nm,  x^m  begreifUicf)  jn  machen, 
roaê  Sie  Don  if)m  forbern  unb  t^n  ,^ur  ÎOernunît  ju  bringen, 
jelbft  roenn  ©ie  Dorfoiiunenben  ^-aOê  bie  oâterUd^e  Wlaà^t  anrufen 
fotlten,  benn  roenn  er  auf  biefe  2Irt  fortfährt,  roirb  nie  etraaë 
5:ûcï)iigeê  auê  it)m  roerben. 

161.  ®inb  @ie  bei  .iperrn  X.  gut  angef daneben  ?  ÏÏJiir  fc^eint, 
©ie  füllten  ade  ©e^eimniffe  auê  erfter  Apanb  fennen.  ®ie,  ber 
®ie  in  engfter  i^reunbfd)aft  ntit  i^m  leben,  mûJ3en  mit  allen 
feinen  fleinen  (i5eroo§n^eiten  unb  @tgent)eiten  nertraut  fein,  ^dj 
gefte^e,  ha%  id)  für  meinen  îeit  i^m  gegenüber  mit  meinem  £atein 
ju  (5nbe  bin.  ^à)  roeiß  nii^t  meî)r,  raie  iâ)  iï)m  beifommen  foU 
unb  roerbe  oon  roirfUdjer  Unrul)e  gepeinigt,  roenn  id)  bebenfe, 
ba^  er  mir  jeben  Slugenblicf  meinen  ^Jlbfc^ieb  geben  fönnte,  unb 
i(^  mid^  bann  auf  bem  ^flafter  befânbe. 

162.  ^sà)  bin  burd)auë  geneigt,  mein  ^'^err,  ^l^nm  oöUig 
freie  .'panb  ju  laffen,  roenn  ©ie  [i(^  beffen  roürbig  .zeigen,  ^oä) 
biè  jet^t  Ijaben  éie  fo  roenig  Selbfîônbigfeit  gezeigt,  ba^  id^ 
3^nen  feineê  ^allè  bie  ^luffidjt  über  baê  gan^e  '^^erfouai  l)ätte  an; 
uertrauen  fônnen.  SBcnn  id}  ^^vq  53efugni[fe  einfd^rânfte,  fo  ge= 
fd)af)  bieë,  roeil  èie  gar  feinen  (5influf3  auf  ^f)v^  Untergebenen 
auszuüben  verftanben.  èoldje  ßeute  finb  oft  burditricben.  Wlan 
mu^  mit  iljnen  an  Öi[t  rcetteifern,  uiib  obne  bie  3(c^tung,  roeldje 
id)  für  ^^xz  Familie  ^ege,  batte  id)  3^)"*^»  0^"^  lüeitere  Um^: 
[täube  mitgeteilt,  baf?  roir  une  trennen  muffen.  (5â  ift  für  mid^ 
in  jeber  i>e^iel)uug  oou  ber  größten  ®id)tigfeit,  einen  ebrenroerten 
unb  tt)atfräftigcn  ^HJauu  an  ber  ©teile,  rocldie  ©ie  bei  mir  be= 
fleiben,  ju  befit^en.  ©ud)en  ©ie  baljcr  mit  5lufbietuug  aller 
3^nen  ju  (^^ebotc  ftef)cnbcn  ^IRitteln,  3bi"fn  Uutergebcuen  bas  "l^la^ 
Don  (i5el)orfam  beizubringen,  rocld)eâ  id)  ucrlange,  inbeiu  ©ie  fidj 
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j'exige,  en  vous  appliquant  vous-même  à  leur  donner 
l'exemple.  Vous  y  gagnerez  que  tout  marchera  comme  sur 
des  roulettes^  croyez-moi. 

163.  C'est  un  homme  généreux.  Il  fait  Vaumône  sur 
une  grande  échelle,  quoiqu'il  s'applique  à  ne  pas  se  laisser 
dwper  par  les  apparences  souvent  trompeuses  de  ceux  qui 
tendent  sans  cesse  la  main.  Il  a  souvent  vu  venir  à  lui 
des  gens  qui  avaient  Vair  comme  il  faut,  et  qui,  au  fond, 
étaient  de  tristes  sires,  connaissant  à  peine  les  premières 
notions  du  savoir-vivre. 

164.  Je  ne  peux  pas  partir  sans  avoir  reçu  un  nouveau 
télégramme.  Je  suis  là  comme  l'oiseau  sur  la  branche. 
Toutes  mes  affaires  sont  sous  clef,  mes  malles  bouclées, 
et  cependant  je  ne  pars  pas,  car  si  yarrirais  mal  à  2^^02)08, 
je  risquerais  d'être  reçu  comme  un  chien  dans  un  jeu  de 
quilles,  et  je  ne  me  soucie  pas  de  m'exposer  à  pareille 
réception.  Mon  vieil  oncle  est,  dit-on,  méchant  comme  un 
âne  rouge,  et  ces  tiraillements  de  succession  le  mettent 
sur  les  dents.  Je  pourrais,  il  est  vrai,  à  la  rigueur,  descendre 
chez  ma  cousine,  mais  elle  est  assez  montée  aussi.  Ce 
changement  de  testament  l'a  réduite  aux  abois.  Elle  se 
croyait  avantagée,  et  elle  était  même  si  sûre  de  son  fait, 
qu'elle  avait  éventé  la  mèche,  sans  faire  cas  de  nos 
observations.  Aujourd'hui,  elle  s'en  mord  les  doigts  à  loisir, 
mais  c'est  un  peu  tard. 

165.  Cette  nouvelle  loi  est  applicable  à  tous  les  étrangers 
au-dessous  de  20  ans.  Sa  teneur  en  est  très  claire.  Il  est 
de  rigueur  de  décliner  tout  de  suite,  son  âge  et  sa  profession, 
ainsi  que  le  lieu  de  sa  naissance.  On  ne  saurait  se  formaliser 
de  cette  précaution,  qui  peut,  en  temp)S  et  lieu  ^)  avoir  sa 
raison  d'être.  Toutes  les  indications  voulues  doivent  être 
transmises  au  bureau  central,  de  telle  à  telle  heure,  le  ma- 
tin, si  je  ne  me  trompe.    Le  bureau  des  étrangers  n'y  est 


1)  Elliptique,  mis  pour:  dans  le  temps  et  le  lieu  convenables. 
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beftreben,  ^fincn  felbft  ha^  iBeifpiel  baju  ju  geben.  (Bk  roerbett 
baburc^  erjielen,  baj3  aUeg  rate  am  Bà)i\md)în  gefjt,  glauben  Sie 
eê  mir. 

163.  '^a§  i[t  ein  freigebiger  Wann.  (Sv  teilt  2((mofen  in 
großem  ^D^a^i'tabe  auê,  obgleich  er  [idj  bemüht,  [ic^  nid^t  Don 
benen,  raeldje  unabläfftg  bie  ôanb  bart)a(ten,  bur^  i^r  oft  trügen 
rijcbeê  Sleujjereâ  I)interê  Sic^t  füf)ien  ju  lafjen.  (Ît  ^at  oft 
auc§  ?eute  ju  fidj  fommen  fef)en,  roetc^e  ein  burc|au§  anftänbigee 
2Iuèfe§en  Ratten  unb  bod^  im  ©runbe  genommen,  rechte  Sd)urteu 
raaren,  roetrfie  fanm  ben  dugeren  3rf)ein  guter  Sebeneart  roafirten. 

164.  ^ä)  fann  nicftt  abreifen,  e^e  id}  ein  neueê  îetegramm 
erbalten  §abe.  ^d)  bcfinbe  mic^  ganj  im  Ungemiffen.  5IIIe 
meine  Sachen  finb  unter  î^erfc^tuB,  mein  Koffer  gepacf r,  unb  ben- 
noc^  reife  id)  nic^t  ab,  benn  roenu  id)  ^u  ungelegener  3eit  fäme, 
liefe  id)  @efaî}r,  feljr  übel  empfangen  ju  roerben,  unb  ic^  haht 
feine  Suft,  mid)  einem  fotc^en  (Smpfange  auêjufetien.  Tlan  fagt, 
mein  alter  Cnfel  fei  fef)r  betmtücfifd),  unb  biefe  ©rbfdjaftsftreitig; 
feiten  regen  i^n  in  f)obem  ©rabe  auf.  ^naav  fönnte  id) 
im  îRotfalle  bei  meiner  iBafe  abfteigen,  bod)  ift  fie  aud)  ^iemlic^ 
aufgebrad)t.  ®iefe  îeftamentêabânberung  ^at  fie  aufê  ^^leußerfte 
erregt,  ©ie  ^iett  fid)  für  beoor^ugt  unb  roar  i^rer  Bad)t  fo 
fidler,  ba^  fie  fic^  felbft  verraten  §at,  o^ne  fid)  um  nnfere  ^£)ar= 
nungen  ^u  befümmern.  J^cute  bereut  fie  bieg  auc^  jur  ©enüge, 
bod)  ift  eê  etraaê  fpdt. 

165.  î)iefeê  neue  @efei^  gilt  für  alle  ^remben  unter  20 
;3a^ren.  ©ein  SBortlaut  ift  fet)r  flar.  ©ê  rairb  oerlangt,  man 
folle  fofort  fein  3llter,  feineu  ^Seruf,  foroie  feinen  (^^eburtsort  an= 
geben.  2Ran  fann  biefe  i^orfic^t,  bie  jn  geraiffen  Reiten  il)re 
23ered)tignng  ^abeu  fann,  nid)t  übelncfimen.  5llle  gemünfd)teu 
Slngabeu  muffen,  roenn  ic^  mid)  nid)t  irre,  be§  lltorgcnä  ju  ber 
unb  ber  €tuube  bem  Gentralburcan  übergeben  luerbeu.  l'aé 
lyrembenbureau  ftefjt  nidjt  in  '-ßerbinbung  bamit  unb  t)at  burd)auo 
nid)tâ  bamit  ju  fd)affen. 
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166.  Ell  égard  aux  décisions  prises  rouant  au  ravi- 
taillement des  forteresses,  il  est  urgent  que  ceux  qui  auront 
à  les  faire  exécuter  et  à  les  mettre  en  pratique,  aient  une 
vivacité  de  coup  d^œil  et  un  esprit  de  décision  hors  ligne, 
et  qu'ils  fassent  preuve  de  capacités  bien  marquées.  Chaque 
officier  municipal  sera  muni  des  pleins  pouvoirs  voulus  et 
aura  les  moijens  de  faire  face  à  toutes  les  éventualités 
qui  pourraient  se  produire.  Les  sous-officiers  ont  une  feuille 
de  rapport  \  leur  mission,  quoiqu'étant  d'une  importance 
secondaire  en  cet  état  de  chose,  n''en  a  pas  tnoins  sa  raison 
d'être,  ils  s'adresseront,  au  besoin,  au  poste  de  corres- 
pondance; toute  décision  cependant  ne  sera  pjrise  qu'en 
haut  lieu. 

167.  Avant  d'entamer  une  action  quelconque,  il  faut 
être  certain  à'être  à  même  de  la  conduire  vaillamment. 
Les  troupes  étaient  rendues,  et  cependant  il  leur  fallait 
toujours  être  sur  le  qui-vive  ^)  afin  de  pouvoir  satisfaire  à 
toute  exigence,  suivant  les  besoins.  Les  supérieurs  étaient 
tous  à  leur  j^oste.  A  peine  eurent-ils  le  temps  de  pjrendre 
leurs  dispositions  que  l'alerte  fut  donnée. 

168.  Par  suite  des  piluies  torrentielles,  les  chemins  sont 
défoncés  partout.  Hâtons-nous  de  faire  avancer  les  troupes 
j)ar  fractionnements,  pendant  qu'il  fait  jour.  En  raison  du 
danger  qu'il  y  a  à  passer  cette  rivière  à  gué,  nous  con- 
tournerons la  montagne.  Une  fausse  manœuvre  pourrait 
tout  compromettre.  Le  gros  de  l'année  a  fait  halte  à 
moitié  (mi)  chemin,  et  les  avant-gardes  sont  échelonnées  le 
long  de  la  route.  L'allure  des  cavaliers  est  bonne  et  en- 
courageante. Ils  avancent  résolument,  sans  songer  qu'ils 
pourraient  bien  avoir  à  rétrograder,  si  le  sort  des  armes 
tournait  contre  eux.  Mais  la  fin  couronne  l'œuvre.  Le 
militaire  ne  connaît  qu'une  chose,  c'est  la  discipline.  Au 
fort  2)   même  de  la  bataille,  il  se  garderait  bien  à'y  manquer. 


1)  Allusion  au  cri  d'une  sentinelle  qui  entend  du  bruit.    Être  sur 
le  qui-vive,  au  figuré:  être  très  attentif  à  ce  qui  se  passe. 

2)  Au  plus  fort  de. 
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166.  3"  5Inbetratf)t  ber  gefaxten  33efd^(ü[fe  in  33e§ug  auf 
bie  SöieberoerproDiantierung  ber  ^^eftungen,  ift  e§  bringenb  nötig, 
ba§  biejenigen,  roetc^e  ]k  jur  2Iuêfû{)rung  §u  bringen  unb 
in§  2öerf  ju  fe^en  fiaben,  ben  rid^tigen  ©d^arfbücf  unb  au^er* 
geraö^nli^e  @nlfc^lo[fen{)eit  be[iÇen  unb  bebeutenbe  pf)igfeiten 
geigen,  ^^ber  [täbtijdje  23eamte  roirb  mit  ben  nötigen  2?oII= 
machten  auêgerûftet  fein  unb  über  bie  ÏRittel  oerfügen,  um 
auf  alle  ^n^^i'^^^fâtte,  raelc^e  eintreten  fönnten,  oorbereitet  ju 
fein,  ©ie  Unteroffiziere  t)aben  einen  Serid^tjettel  ;  obg(eid)  if)re 
Slufgabe  unter  ben  obroaltenben  Umftänben  non  untergeorbneter 
SSebeutung  ift,  fo  ^at  fie  hoà)  ifire  23ered^tigung  ;  fic  roerben  fic^ 
nötigenfalls  an  ben  forrefponbirenben  'Soften  rcenben,  jebe  (SnU 
fd^eibung  rairb  febod^  nur  p^ern  Orte  getroffen  roerben. 

167.  @I)e  man  fid§  auf  irgenb  ein  Unternefimen  einlast,  mu§ 
man  bie  @eroii3^eit  l^aben,  im  ftanbe  ju  fein,  e§  fräftig  burd)fûf)ren 
gu  fönnen.  ®ie  Gruppen  roaren  üöüig  erîc^ôpft,  unb  boc^  mußten 
fie  fid^  ftetë  bereit  b^Iten,  um  allen  an  fie  î)erantretenben  ^Infor- 
berungen  je  nad^  33ebürfnie  geredet  ju  roerben.  ©ie  2?orgefet^ten 
befanben  fid^  alle  auf  i^rem  '^^often.  ®ê  blieb  i^nen  faum  3^'^ 
i^re  5lnorbnungen  ju  treffen,  aie  fd)on  £drm  geblajen  rourbe. 

168.  3"fotge  beê  ftrömenben  Diegenê  [mh  bie  2Sege  überall 
bobenloâ.  beeilen  roir  une,  bie  2;ruppen  in  fleinern  2(bteilungen  üor= 
rüdfen  ju  laffen,  fo  lange  eâ  nod^  Jag  ift.  Slngefic^tê  ber  (^efa§r, 
roel^e  bog  î)ur(^roaten  biefeê  îy^i^K^  ïiiftet/  roerben  roir  ben 
iöerg  umgelien.  èin  falfdt)eê  ÏRanôoer  fönnte  aoeê  nerberben. 
©ie  ^^auptarmee  l^at  auf  falbem  2ßege  .'naît  gemadjt,  unî»  bie 
3^orpoften  finb  ftaffelroeife  Idngâ  beê  SSegeê  öerteilt.  î)ie  .'naltung 
ber  3fîeiter  ift  gut  unb  ermutigenb.  @ie  bringen  entfc^lol'fen  üor; 
roôrtâ,  ol)ne  baran  gu  benfen,  bafj  fie  gurücfroeidl)en  nnl^ten, 
roenn  bas  Söaffenglürf  fic^  gegen  fie  entfd^iebe.  S)0(^  (Snbe  gut, 
ûHeë  gut  !  ®er  ©olbat  fennt  nur  ein§  (nômlii^)  :  bie  ÏRannêjuc^t. 
Sy^itten  in  ber  Sdtjladl)t  jogar  rourbe  er  fid^  roo^l  liüten,  fie  gu 
Beriefen. 
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169.  A  la  nuit  tombante,  car  la  chaleur  de  jour  est 
étouffante,  je  viendrai  vous  prendre.  Nous  irons  à  X.  ou 
nous  lierons  en  pay.'t  de  connaissance.  C'est  le  domaine 
de  mon  frère.  Il  est  en  fort  belle  passe;  je  crois  qu'il 
va  être  nommé  maire.  Il  est  romim  à  tout  ce  qui  a  trait 
à  l'agriculture,  car  il  a  été  toute  sa  vie  dans  ce  genre 
d'occupation.  Mais  ne  croyez  pas  pour  cela  que  vous  vous 
trouverez  en  face  d'un  homme  mal  fagoté  ^\  hieii  s'en  faut. 
Il  est  tiré  à  quatre  épingles,  et  sa  femme  est  une  beauté, 
elle  est  faite  à  peindre.  Laissez  vous  persuader  d'être  des 
nôtres,  pour  huit  jours  par  exemple.  Youa  verrez  que  vous 
ne  vous  en  repentirez  pas,  car  nous  serons  tous  aux  pdits 
soins  arec  vous.  —  Mais  vous  avez  la  tête  fêlée,  mon  ami. 
Je  ne  connais  pas  votre  frère,  je  ne  puis  pas  m'imposer  ainsi, 
surtout  dans  une  maison  où  l'on  fait  aussi  bonne  chère.  — 
Mais  voijmis,  ne  vous  faites  pas  de  mauvais  sang  2)  pour 
cela,  c'est  moi  qui  vous  invite,  et  je  dois  vous  dire,  que 
chez  mon  frère,  je  fais  la  pluie  et  le  beau  temps.  Ne 
faites  pas  le  renchéri,  laissez  vous  forcer  la  main,  sans 
autre  forme  de  procès. 

170.  Ah,  par  exemple!  vous  oseriez  nier  votre  dette? 
Je  n'entre  pas  là  dedans,  je  veux  mon  argent,  arrangez- 
vous  comme  vous  voudrez.  Je  vous  accorde  encore  un 
délai  de  huit  jours.  Passé  ce  terme,  j'agirai.  Ce  n'est  pas 
le  tout  que  de  faire  le  grand  seigneur,  il  faut  en  avoir 
les  moyens.  Je  travaille  bien,  moi!  Faites-en  autant,  et 
ne  vous  faites  pas  tirer  l'oreille  ainsi.  Si  l'on  vous  doit 
aussi,  eh  bien  !  faites  valoir  vos  droits,  comme  je  fais  valoir 
les  miens.  On  )ie  gagne  rien,  croyez-moi,  à  faire  toujours 
patte  de  velours.  Pour  se  faire  jour  dans  ce  monde,  il 
ne  faut  pas  toujours  en  faire  à  sa  tête,  et  prendre  fait 
et  cause  pour  le  premier  venu. 


171.  Il    fait   toujours    des  siennes.     On   ne    peut    pas 


1)  Ayant  l'aspect  d'un  fagot  mal  fait. 

-)  Dans  le  môme  sens:  ne  pas  se  faire  de  la  bile. 
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169.  ^â)  raerbe  ^ie  bei  einSrec^enber  ïftaa)\  abholen,  Un^^ 
bie  îageèîjiÇe  i[t  erfttcfenb.  2öir  raerben  mä)  X.  ge^en,  tdo  roir 
itn§  auf  befanntem  53oben  beftitben  rcerben.  Gê  ift  ba§  23efit4um 
metneë  23ruberë.  (Sr  lebt  in  fe^r  guten  ï^er^dltniffen  ;  ic^  glaube, 
baç  er  jum  Sûrgenneifter  gerodelt  raerben  roirb.  (5t  ift  in  aUem, 
tüa§  ben  SIcferbau  betrifft,  fe^r  beraanbert,  benn  er  ^at  fid^  fein 
gan^eâ  Seben  mit  biefer  ^^Irt  Don  ^Befc^äftigung  abgegeben,  '^oâ) 
glauben  ®ie  besfialb  nic^t,  bai3  Sie  einem  gefcbmacfloê  gefleibeten 
ïï)îanne  gegenüberfte^en  raerben.  ©anj  im  ©egenteill  (Sr  i[t  ge= 
fc^niegelt  unb  gebügelt  unb  feine  ^rau  ift  eine  Scfiön^eit,  fie  ift 
gum  ^alen  fdjon.  ßaffen  Sie  fid^  Überreben,  fii^  une  anju^ 
fc^lief^en,  fagen  rair  für  8  îage.  Sie  raerben  feljen,  Sie  raerben 
eâ  nic^t  bereuen,  benn  rair  raerben  anwerft  jurorfonimenb  gegen 
Sie  fein.  —  Sie  baben  einen  Sparren  ^u  Diel,  mein  ^-reunb. 
^d^  fenne  ^^xtn  23ruber  nic^t,  id;  fann  mid^  nidjt  fo  aufbrängen, 
namentlid)  in  einem  .*paufe,  rao  fo  gute  îafel  gehalten  rairb.  — 
Waffen  Sie  fid)  bo(^  beêfialb  feine  grauen  .^*^aare  raad^fen.  ^^ 
labe  Sie  ein,  unb  id^  raill  Silben  fagen,  baf3  id^  bei  meinem 
iöruber  über  allc§  oerfüge.  ^kvtn  Sie  ftc^  nic^t,  fc^Iagen  Sie 
ein  ot)ne  raeitere  Umftänbe! 

170.  Cf)!  raarum  nid^t  gar!  Sie  raoUten  eê  raagen,  ^^xt 
Sdjulb  abzuleugnen?  ^d)  laffe  midi)  nic^t  barauf  ein,  id^  raill 
mein  @elb,  rid)ten  Sie  fidl)  ein,  raie  Sie  raollen.  ^à)  beraitlige 
3f)nen  voä)  eine  grift  Don  8  Jagen.  3Senn  biefe  abgelaufen 
ift,  raerbe  id^  Ijanbeln.  (Sä  ift  nid)t  bamit  getrau,  ba^  man  ben 
greifen  .s^errn  fpielt,  man  mu^  au^  bie  Mittel  baju  ^aben.  ^d) 
arbeite  tüd^tig.  î^un  Sie  ein  @leid)eê  unb  laffen  Sie  fid^ 
nid)t  fo  nötigen,  ^enn  man  ^^mn  auc^  etraas  fdjulbet,  nun, 
fo  müdlien  Sie  2l)vt  D^lec^te  geltenb,  raie  id^  bie  meinigen  geltenb 
mac^e.  ©lauben  Sie  mir,  man  geroinnt  nidjtê  ^abei,  raenn  man 
immer  fanft  auftritt.  Um  fidi  in  biefer  ii>elt  L^eltung  ju  oer- 
fd^affen,  muf3  man  nid)t  immer  nad)  eigenem  ©utbünfen  l)anbeln 
unb  für  ben  erften  heften  '^^artei  ergreifen. 

171.  (5t  mad^t  immer  foldje  Streidje.    ï'îan  fann  fid)  nid)t 
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s'y  fier.  Il  me  semblait  être  tout  oreilh-fi,  et  je  croyais 
qu'il  se  serait  mis  au  feu  pour  m'être  agréable.  Mais  je 
suis  tombé  de  mon  haut  en  apprenant  qu'il  dit,  à  qui  veut 
V(nte)idre^  que  je  ne  lui  suis  rien  du  tout.  11  n'a  même 
tenu  qu'à  un  cheveu  qu'il  ne  me  nniât  pour  son  parent. 
Je  me  suis  laissé  dire  qu'il  avait  été  influencé  par  quelques 
mauvaises  connaissances.  Je  veux  bien  le  croire,  mais  ce 
n'est  pas  une  raison  pour  regarder  les  gens  de  haut  en 
bas,  et  il  se  trompe  fort,  s'il  croit  qu'on  prendra  tous  ces 
grands  airs  p)our  du  bon  argent.  Cela  n'est  que  de  la 
poudre  qu'il  jette  aux  yeux.  Si  vous  jugez  à  propos  de 
lui  répéter  à  la  lettre,  ce  que  je  viens  de  vous  dire,  vous 
pouvez  le  faire  tout  à  votre  aise;  je  vous  donne  carte 
blanche. 

172.  Il  ne  suffit  pas,  mon  cher,  de  vous  inscrire  en 
faux  contre  tout  ce  qui  vient  d'être  dit  sur  M°"  Brun. 
Du  moment  que  ma  femme  a  été  calomniée,  je  veux  des 
excuses  dans  toutes  les  règles.  —  Vous  le  prenez  de  bien 
haut  avec  moi,  monsieur,  ces  paroles  sont  sans  valeur. 
Tout  le  monde  comprendra  bien,  qu'il  n'y  a  pas  un  iota 
de  vrai  à  tout  ce  bavardage.  Un  diplomate  de  la  vieille 
roche,  comme  vous,  devrait,  dans  ce  cas,  y  voir  plus  clair. 
Mais  vous  êtes  jaloux,  voila  le  hic,  ^)  et  vous  vous  battez 
les  flancs  pour  des  niaiseries  qui  ne  valent  pas  la  peine 
d'être  relevées.  Je  me  fais  fort  de  vous  prouver  par  A 
-}-  B  que  tout  ce  bavardage  ne  tient  pas  debout,  et  que 
vous  seriez  fou  à  lier  si  vous  provoquiez  qui  que  ce  soit. 
Du  reste,  ne  vous  frottez  pas  à  mon  frère.  Il  a  beau 
être  gai  comme  un  pinson,  il  a  aussi  sa  tête  parfois,  et 
ne  laisse  pas  que  d'être  très  chatouilleux  sur  les  questions 
d'honneur. 

173.  J'en  sais  long  sur  le  pauvre  être.  Il  a  longtemps 
brûlé  sa  chandelle  par  les  deux  bouts.  Puis,  après  avoir 
vécu  plusieurs  années  au  jour  le  jour,  il  a  fini  par  trouver 
le  joint  pour   se    faire  protéger   par    les  sociétés  de  bien- 

^)  Abréviation  pour:  hic  est :  Là  est  la  question. 
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auf  i§n  Dertûfjen.  (5r  jd^ien  mir  ganj  C^r,  unb  icï)  glaubte,  er 
roäre  für  nnc^  burcï)ê  %îmx  gegangen.  Sî^oà)  irf)  roar  roie  aus 
ben  SS^olfen  gefallen,  aU  \d)  ^örte,  er  fage  ^u  jebem,  ber  eê  nur 
pren  lüotlte,  ic^  ginge  if)n  gan^  unb  gar  nicf)tê  an.  Um  ein 
S^aax  ptte  er  mic^  fogar  aie  i^erroanbten  oerlâugnet.  Gê  rourbe 
mir  gefagt,  er  fei  oon  einigen  fc^terf)ten  33efannten  beeinflußt 
iDorben.  ^â)  roitt  eê  gerne  glauben,  bocf)  baë  ift  fein  @runb, 
bie  &ute  üon  oben^erab  ju  be^anbetn,  unb  er  irrt  ft^  fe^r,  trenn 
er  glaubt,  man  nef)me  feine  ©ro|tf)uerei  für  bare  Éîûnje.  @r 
ftreut  bamit  hîw  Seuten  nur  ®anb  in  bie  Stugen.  SS^enn  Sie 
eê  ffir  gut  finben,  il)m  aïteê  roörtlic^  ju  roieberpten,  raa§  td) 
3^nen  foeben  gefagt  ^ahî,  fo  fönnen  ®ie  bieä  gan§  nac^  belieben 
t^un,  iä)  laffe  3^"^"  f'^"^^  ^anb. 


172.  (5§  genügt  nid^t,  mein  Sieber,  bie  3^id^tigfeit  Don  allem, 
roaë  foeben  über  ^rau  èraun  gefagt  rourbe,  ^u  beftreiten.  5)a 
meine  ^rau  oerteumbet  roorben  ift,  öerlange  iè)  (ïntfcîiulbigungen 
in  aüer  gorm.  —  Sie  fc^tagen  mir  gegenüber  einen  pîien  îon 
an,  mein  §err.  ^â)  gebe  nii^tê  auf  biefe  StÖorte.  ^ebermann 
roirb  Ieicî)t  einfeîien,  baß  ani)  fein  Sßort  oon  all'  biefem  ©efc^roôtp 
roaï)r  ift.  Gin  ^Diplomat  non  3§rer  Grfafirung  (oon  ^i)VQm 
©c^TOt  unb  ^orn)  foUte  in  biefem  j^-atle  flarer  fe{)en.  2iber  Sie 
finb  eiferfüi^tig,  ba  ftecft  bie  Si^roierigfeit  unb  (3ie  marf)en  fic^ 
oiele  unnötige  ÎJîu^e  um  2Ubernt)eiten,  roelc^e  feine  ^eac^tung 
oerbienen.  ^à)  fte^e  bafür,  ^^ntn  fo  flar,  roie  sroeimal  jroei 
üier  ift,  ju  beroeifen,  baB  aü'  biefeê  (Bef^roätp  nid^t  Stic^  I)dlt, 
unb  baß  «Sie  ein  Grjnarr  fein  müßten,  rooüten  ®ie  roegen  einer 
folrfien  Äteinigfeit  jemanb  berauêforbern.  äöagen  Sie  fid)  übrigene 
nic^t  an  meinen  23ruber.  Obgleich  er  immer  feelenöergnügt  fc^eint, 
f)at  er  bocî)  autf)  bisroeilen  feinen  ^opf  unb  ift  nidjtêbeftoroeniger 
in  Gf)renfad)en  fet)r  empfinbtic^. 

173.  3^  ï'in  DoUfommen  gut  unterrichtet  über  biefen  armen 
^erl.  (Sr  ^at  lange  in  Saue  unb  23rau§  gelebt.  9^ac^bem  er 
barauf  mel^rere  "^a^xt  lang  oon  ber  ^panb  in  ben  2)^unb  gelebt 
fiat,  mußte  er  fdjüeßlic^  bie  Sac|e  am  redeten  ^\]>\d  ju  erfaffen 
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faisance.  On  l'a  placé  dans  une  usine,  mais  au  bout  de 
quelques  semaines,  il  a  j)ris  h-  large,  ')  et  s'est  contente 
de  rire  aux  larmes  lorsqu'il  apprit  le  mécontentement  de 
ses  supérieurs. 

174.  Voilà  enfin  de  la  lumière!  C'était  bien  temps! 
On  n'y  voyait  gontff,  et  avec  cette  kyrielle^)  d'enfiints 
à  mes  trousses,  je  n'aimais  pas  à  rester  ainsi.  Le  înoyen 
(le  les  surveiller  dans  une  obscurité  complète  !  .Tarais  de 
la  peine  à  me  frayer  un  passage,  nous  marchions  à  tâtons. 
C'est  pourquoi  j'ai  y^/^é*'  à  jyropos  de  sonner  pour  de  la 
lumière. 

175.  Mais  comment  donc!  Il  vous  refuse  sa  signature, 
alléguant  une  gêne  momentanée  !  Je  le  croyais  très  huppé! 
Il  est  connu  dans  le  district  comme  le  loup  blanc.  Il  a 
toujours  mené  la  vie  à  grandes  guides,  ne  se  moquant  pas 
mal  du  qu'en  dira-t-on.  Tenez  bon,  il  peut  s'il  le  veut, 
vous  prêter  main-forte  en  cette  occasion. 

176  Voyous,  lancez-vous  donc!  Il  n'y  a  que  le  premier 
pas  qui  coûte.  Vous  êtes  marqué  au  coin  p>our  réussir. 
Votre  rival  n'est  pas  aussi  capable  que  vous.  Il  a  long- 
temps mené  une  vie  de  Bohême.  Il  a  de  la  peine  à 
joindre  les  deux  bouts. 

177.  S'il  parvient  à  réunir  la  somme  nécessaire,  ce 
sera  le  bout  du  monde,  tandis  que  vous,  qui  avez  tous 
vos  fonds  disponibles,  vous  pouvez  sans  peine  faire  face 
à  toutes  les  éventualités.  Vous  êtes  un  homme  sans  pareil 
en  face  de  ces  circonstances  imprévues.  Vous  avez  beau 
rire  du  bout  des  lèvres,  dans  votre  for  intérieur  vous 
êtes  convaincu  de  la  chose. 


1)  On  peut  dire  dans  le  même  sens  :  Il  a  pris  la  clef  des  champs. 

-)  Kyrielle  (étymologie:  Kîçie  é'/Jioov  —  Kjrié-eleison).  Dans 
le  culte  catholique,  pendant  la  messe,  on  répète  souvent  ide  suite 
cette  expression.  Le  peuple  en  a  retenu  les  premiers  sons  et  a 
appliqué  le  mot  kyrielle    ainsi    formé  à  des  répétitions. 
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unb  Itep  î'xâ)  üou  2ßo'^Itf)ättgfeitSöereinen  unterftû|en.  Sfflan  Ijat 
i^n  in  einer  ^-abrif  nntergebrac^t,  boc^  bereite  nac§  roenigen 
2®od)en  juckte  er  ba§  2öeite  unb  aie  er  bie  Unjufrieben^eit  fetner 
3}orgeie^ten  erfufir,  ^at  er  gelacht,  biê  i^m  bie  î^rdnen  in  bie 
Stugen  famen. 

174.  ©nblicf)  fiaben  roir  Sic^t!  (Ss  roar  bie  pc^fte  ^eit.  3Str 
fa^en  nic^t  bas  ©eringfte,  unb  mit  btejer  ïï)^enge  ^inber,  bie  id)  auf 
bem  ^^als  ^abe,  blieb  \d)  nirf)t  gerne  länger  inbieferSage.  3ßiefonnte 
\ä)  fie  in  fotd;'  oötliger  g-infterniê  beaufficE)tigen?  3«^  §ûtte  2)îuf)e, 
mir  einen  ©urc^gang  ju  nerfcfiaffen,  rair  tappten  aufë  (Serateroof)! 
umf)er.     3*^  W^^  ^^  ^Q^^^^  f^'f  9"^/  "^^^  Sic^t  ^u  ftingeln. 


175.  Sßiejo?  6r  oerroeigert  ^^r\tn  feine  Unterfc^rift,  inbem 
er  augenblidHc^e  35erlegen^eit  Dorfd)ü|t.  ^ä)  ^ielt  ifjn  für  fe^r 
reid^.  @r  ift  in  bem  23ejirf  befannt,  raie  ein  bunter  .^unb.  (5r 
l^at  immer  auf  großem  vvufje  gelebt  unb  \\à)  über  alIeê  ©erebe 
l^inroeggefe^t.  Saffen  ®te  ficf)  nidjt  irre  machen,  roenn  er  roill, 
fann  er  ^^mn  in  biefer  <Baé)t  beifte^en. 

176.  yiun,  wagen  ®ie  hod)  ben  (Schritt!  Slder  5(nfang  ift 
fd^mer.  ®ie  finb  fo  gut  raie  ficher,  Grfolg  ^u  erringen.  2^x 
Sîebenbul^Ier  ift  nid)t  fo  befähigt  aie  Sie.  èr  ïjat  lange  3^^^ 
ein  3^9^""^^^^^^"  Ô^f^firt.     éx  l^at  3JîûE)e,  auêjufommen. 


177.  3Senn  e§  i^m  gelingt,  bie  nötige  (Summe  jufammen  ju 
bringen,  fo  ift  haè  alleâ,  raaê  man  oertangen  fann;  <Sie  aber 
ïônnen,  ha  «Sie  über  alle  ^^re  ©eiber  nerfügen,  o^ne  (2d)n)ietig= 
feit  allen  33orfonimniffen  entgegen  treten.  @ie  finb  ber  redete 
SSJlaim  angefidjtê  biefer  unDOiï)ergef ebenen  Umftânbe.  25>enn  Sie 
auc^  ben  iO^unb  jum  Sachen  oerjie^en,  in  3^^^^"^  ^""crn  finb 
®ie  boc^  oon  ber  ©ad^e  überjeugt. 
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178.  L'usine  a  été  brûlée  de  fond  en  comble,  il  n'y 
reste  pas  pierre  sur  pierre.  On  dit  môme  que  le  contre- 
maître est  resté  sur  le  carreau,  victime  de  son  dévouement. 
//  va  de  soi  qu'on  aura  soin  de  sa  veuve  et  de  son  fils 
unique,  qui  est  encore  en  bas  âge.  Mais  si,  comme  on 
le  prétend,  elle  refuse  tout  secours,  cela  change  la  fhèsr 
(question).  Elle  dit  que  ses  affaires  personnelles  ne  nous 
regardent  pas.  Ce  n'est  pas  une  femme  à  traiter  de  pair  ^) 
à  compagnon,  elle  est  fière,  et  veut  des  égards.  Je  suis 
entre  renclume  et  le  marteau,  craignant  toujours  de  la 
froisser  à  mon  insu. 


179.  Je  suis  sur  des  charbons  ardents,  tant  que  je 
n'aurai  pas  l'assurance  que  ma  lettre  est  arrivée  a  temps. 
Je  lui  ai  répondu  à  lettre  vue,  mais  encore  est-il  qu'il  faut 
savoir  si  le  courrier  part  toujours  toutes  les  heures,  et  si 
les  lettres  sont  délivrées  (distribuées)  le  dimanche  toute 
la  journée.  Je  ne  me  fie  guère  à  M.  X.  qui  s'est  chargé 
de  mettre  ma  lettre  à  la  poste,  et  de  la  recommander 
(charger)  ;  car,  pour  une  affaire  aussi  importante,  cela 
valait  mieux.  Mais  le  bonhomme  a  beau  faire,  je  ne 
l'en  crois  pas  moins  faux  comme  un  jeton  et  dur  comnir 
une  pierre,  et  il  n'y  a  rien  a  espérer  de  gens  pareils. 

180.  La  mise  en  scène  de  cet  opéra  est  si  belle, 
qu'elle  attire  une  foule  énorme.  On  fait  queue  au  guichet, 
voilà  plus  de  huit  jours  que  la  salle  est  comble.  Il  n'y  a 
plus  moyen  d'avoir  un  billet,  une  heure  après  l'ouverture 
du  bureau  de  location.  Pour  ma  part,  je  trouve  que, 
quant  au  Ubretto,  il  y  a  à  prendre  et  à  laisser.  Mais  je 
ne  veux  pas  faire  le  puriste;  dans  les  œuvres  d'art,  il  ne 
faut  pas  y  regarder  de  si  près.  A  mon  avis,  les  opéras 
de  X.  sont  une  autre  paire  de  manches;  mais  ils  sont  peut- 
être  un  peu   difficiles  à  comprendre   pour  le  grand  public. 


1)  Dans  le  régime  féodal:  le3  pairs,  ceux  qui  étaient  de  même 
condition.  Sub.  m.  pi.  Au  sing:  ne  se  dit  que  dans  cette  locution: 
Pair  et  compagnon  ou:  de  pair  à  conipaguon. 


178.  ©ie  gabrif  ift  6iê  auf  ben  33oben  abgeBrannt,  e§  b(et6t 
fein  ©tein  auf  bem  anbern.  (5ê  rairb  fogar  befjouptet,  ber 
2S>erfju§rer  fei  aie  ein  Cpfer  feiner  Slufopferung  auf  bem  ^^la^e 
geblieben,  èê  oerfte^t  fid;  oon  felbft,  ba^  fur  feine  3A>itroe  unb 
feinen  einzigen,  norf)  in  jartem  5llter  [te^enben  ©o^n  Sorge  ge= 
tragen  raerben  rairb.  ^oâ)  raenn,  raie  man  fagt,  bie  ^itrae 
jebraebe  ^^ülfe  ausfi^lagt,  fo  önbert  baë  bie  ^Sa^e.  Sie  gibt 
Dor,  bafj  une  tl)re  perföntidjen  2lngelegenbeiten  nid)t§  anget)en. 
Gê  ift  feine  ^rau,  bie  jeber  raie  feinesgleidjen  be^anbeln  fann; 
fie  ift  ftol^  unb  beanfprud)t  Dfîûcffii^ten.  ^è)  bin  mit  it)r  immer 
jroifd^en  ^^ammer  unb  2tmboB  (îl)ur  unb  2lngel),  inbem  id)  im= 
mer  fûrd)te,  fie  unroiffentlic^  3u  oerle^en. 

179.  ^6)  fi^e  raie  auf  glû^enben  ^ot)len,  biê  \â)  bie  @e= 
rai^^ett  erlangt  {)ahe,  \)aii  mein  i^rief  noc^  rechtzeitig  angefommen 
ift.  3<^  ^0^2  ^è"^  nmgef)enb  geantrcorîet,  bod)  mü^te  man  erft 
nod)  raiffen,  ob  bie  ^oft  ftünbli^  abgebt,  unb  ob  bie  53riefe 
©onntagä  ben  ganzen  'îag  über  auegetragen  roerben.  2^  oerlaffe 
mic^  nid)t  fefjr  auf  ^^errn  X ,  raetdjer  ce  übernommen  ^at,  meinen 
33rief  auf  bie  '^^oft  ju  tragen  unb  ifm  einfdireiben  ju  laffen; 
benn  bieê  raar  für  eine  fo  raid)tige  5Ungelegen|eit  beffer.  2lber 
ber  gute  2Rann  mag  fic^  nod)  fo  oiel  ^üfie  geben,  tc§  ^alte  il)n 
nid^tsbeftoroeniger  für  einen  ©rjfieuc^ler  unb  für  fiart  raie  Stein; 
unb  üon  fold)en  Seuten  ift  ni^t§  ju  erhoffen. 

180.  Sie  5lusftattung  biefer  Oper  ift  fo  fdiön,  ba^  fie  eine  un= 
geheuere  ÏRenge  anjie^t.  2lm  ©iUetfdjatter  rairb  Oueue  gemad)t;  feit 
me^r  aie  ad^t  Jagen  ift  bag  î^eater  ausoerfauft  (gebrângt  ooU). 
Sine  Stunbe  nad)  ber  ^affeneröffnung  ift  es  nic^t  mef)r  möglich, 
ein  35illet  ju  befonnnen.  ^d)  für  meinen  Seil  finbe,  "üOl^  baâ 
Sibretto  teile  gut,  teile  fd)ted)t  ift.  3)oc§  ic^  raiü  feine  ju  großen 
Stnforberungen  ftellen  ;  mit  ^unftroerfen  muB  man  eë  nidjt  fo  genau 
ne{)men.  ÏReiner  ÎJîeinung  nad;  ift  eê  mit  ben  Opern  beê  S^îxxw  1. 
eine  gatij  anbere  (^a6:)î,  bod)  finb  fie  oieUeid^t  für  \iOi%  gro|e 
^ublifum  etroaâ  fc^raer  ju  oerfte^en.   Sie  raerben  oon  einem  ge- 


—  Te- 
ils sont  mieux  appréciés  par  \m  public  d'élite.  Ces  scènes 
émouvantes  vous  donnmt  la  chair  de  poule.  Et  cependant, 
lautre  soir,  à  la  répétition,  il  nij  avait  pas  une  âme,  à  la 
grande  satisfaction  des  acteurs,  qui  n'aiment  guère  l'inno- 
vation d'ouvrir  la  salle  aux  amateurs.  Ce  va-et-vient 
continuel  leur  donne  sur  les  nerfs. 

181."  Attendez-moi,  je  vous  prie,  je  ne  fais  qu'aller  et 
revenir;  dans  deux  minutes  je  serai  là.  Faites  entrer 
votre  père  au  salon.  Je  laisse  tout  ouvert,  je  ne  mets 
rien  sous  clef,  puisque  vous  êtes  là.  Prenez  donc  le  frais 
sur  la  terrasse  en  m'attendant.  Il  faut  absolument  que  je 
remette  moi-même  cette  lettre  en  main  propre.  Sans  cela, 
je  ne  vous  quitterais  pas  si  brusquement. 

182.  Nous  sommes  à  l'étroit  ici,  mais  nous  y  vivons 
ù  gogo,  et  nous  y  menons  une  vie  de  chanoine.  On  dit 
qu'il  gèle  à  pierre  fendre,  et  nous  avons  toujours  18  degrés 
dans  nos  chambres.  La  contrée  n'est  pas  belle,  direz  vous  ; 
mais  elle  gagne  à  être  connue.  Je  préfère  mille  fois 
avoir  acheté  cette  petite  villa,  que  d'avoir  pincé  mon  argent 
à  fonds  perdus  ^).  Au  taux  légal,  la  somme  eût  produit 
à  jy^ine  de  quoi  vivre.  Je  n'ai  au  moins  pas  de  loyer  à 
payer,  c'est  toujours  cela.  Ma  bonne  mère  fondit  en  larmes 
en  nous  voyant  si  bien  installés  après  tant  de  vicissitudes 
de  toute  nature. 


183.  Ce  que  vous  dites  là  n'a  pas  le  sens  commun, 
c'est  cousu  de  fil  blanc,  on  voit  où  vous  voulez  en  venir. 
Si  vous  disiez  franchement  ce  qu'il  en  est,  à  la  bonne 
heure;  on  pourrait  vous  venir  en  aide.  Mais  avec  vos 
éternelles  allusions  et  vos  défours  sans  fin,  vous  ne  placez 
certes  pas  votre  caractère  sous  son  beau  jour.  Il  n'y  a 
pas  de  mal  à  avouer  quon  est  j)auvre,  alors  qu'on  est 
honnête    et   bon  travailleur.     Laissez    les  remords    à   ceux 


1)  Ou  fonds  perdu. 
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rüä^tten  'IBublifuni  beffer  geraürbigt.  53ei  biefen  ergreifenben 
(Svenen  überläuft  @incn  eine  ©änfefjaut.  ©ennodj  roar  neulich 
abenbâ  feine  Seele  bei  ber  '^robe  anttiefenb  unb  baê  jur  großen 
3iifneben^eit  ber  ©(^aufpieler,  bie  bie  Steuerung,  ben  Äunftlieb= 
labern  ben  Saal  offen  ju  botten,  gar  nicf)t  gerne  fefien.  5)aê  be= 
ftdnbige  ^^in  unb  ^^er  greift  i§re  3^en)en  an. 

181.  2ßarten  (Sie  auf  mi^,  ic^  bitte  ®ie  barum.  ^c^  gel^e 
b(oê  t)in  unb  jurücf,  in  2  2)îinuten  bin  id^  raieber  ha.  Saffen 
(Sie  3§ren  3Sater  inâ  33efud)5immer  eintreten.  3<^  taffc  ol^fä 
offen,  ic^  fc^liefje  nict)tâ  ein,  ba  Sie  b^er  finb.  Sd)ôpfen  Sie 
bod)  frifc^e  Öuft  auf  ber  ^erraffe,  raä^renb  Sie  auf  mid)  roarten. 
3d)  mu^  biefen  iörief  burc^auê  felbft  ju  eigenen  ^dnben  ùber= 
geben,  fonft  raürbe  id^  Sie  nid^t  fo  b^ftig  oerlaffen. 

182.  2Bir  finb  fämtlid^  etroaê  beengt  l^ier,  bod^  leben  rcir 
raie  ©Ott  in  ^ranfreid),  ganj  ru^ig  unb  gemad^licf).  UJÎan  fagt, 
es  friere  Stein  unb  ^ein  gufammen,  unb  rair  ^aben  immer  18 
®rab  in  unfern  3'i""ifrn.  Sie  roerben  fagen,  bie  ©egenb  fei 
nidit  ^iibfd),  boc^  geroinnt  fie  bei  näberer  23efanntfc§aft.  (Sa  tft 
mir  laufenb  mal  lieber,  biefe  fteine  i)iUa  gefauft  ju  l^aben,  at§ 
raenn  icE)  mein  33ermögen  in  Leibrenten  angelegt  ^ätte.  ^nm  ge= 
fe^Iid^en  3i"öf»B  «JÛrbe  bie  Summe  faum  baê  abgeraorfen  ^aben, 
raaê  5um  Seben  nötig  ift.  3K>enigftenë  bûbe  id)  feinen  ÎJÎiet.^inâ 
^n  be^afjten,  bieä  ift  fdjon  etraaê.  ^Jîeine  gute  ïRutter  brad)  in 
î^ronen  auê,  aie  fie  uns  nac§  fo  oielen  Sc^icffalêfc^lâgen  jeber 
?lrt  fo  rao§l  eingeridjtet  fanb. 

183.  3©aê  Sie  ba  fagen,  ift  burd^auê  unoernûnftig  ;  es  ift 
eine  plumpe  Sift;  man  fiet)t,  roo  Sie  binauâ  roollen.  SSenn  eie 
offen  fagten,  raie  eê  ficb  bamit  oerbâlt,  lie^e  id^  eë  mir  nod)  ge= 
fallen,  ba  fônnte  man  ^^nm  Reifen.  ®od)  mit  ^^xcn  eroigen 
Einbeulungen  unb  enblofen  Umfdjraeifen  [teilen  Sie  ^^vm  Sfiarafter 
geroifs  nid)t  inê  befte  2id)t.  @ê  fdjabet  nid^té  ein^ugefteljen, 
man  fei  arm,  raenn  man  nur  red)tfc^affen  unb  arbeitfam  ift. 
lleberlaffen  Sie  bie  ©eroiffenâbiffe  benjenigen,   raeldje   i^r  23er- 
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qui  ont  mangé  leur  blé  en  h'rhe.  Vous  vous  êtes  mis  t  n 
quatre  pour  trouver  de  l'ouvrage,  je  le  sais.  Vous  n'avez 
donc  rien  à  vous  reprocher,  vous  pouvez  aller  partout  la 
iéte  haute,  sans  vous  confondre  en  excuses  pour  ce  qui 
n'est  pas  de  votre  faute  après  tout.  La  moutarde  me 
monte  au  nez  i)  quand  je  vois  parfois  comment  on  traite 
le  malheureux.  On  lui  promet  monts  et  merveilles,  mais 
si  l'on  est  mis  au  pied  du  mur,  on  laisse  aller  ces  jn-o- 
messes  en  fumée.  Les  gens  d'honneur,  parlez-moi  de  cela! 
//  fait  hon  avoir  affaire  avec  eux.  Ils  n'abandonnent  pas 
la  partie  à  la  première  difficulté  ;  ils  savent  payer  de  leur 
personne  quand  il  le  faut.  Vraiment,  je  m'y  perds,  quand 
je  vois  comme  on  encense  celui-ci  ou  celui-là  pour  qui 
■c'est  un  parti-pris  àe  rejeter  tout  le  monde  au  second 
plan  pour  se  faire  des  plumes  envers  et  contre  tous. 

184.  .Im  point  où  en  sont  les  cJwses,  il  n'y  a  plus 
rien  à  faire.  Je  me  porte  à  ravir-},  et  je  j)Ose  en  fait 
(jue,  le  mieux  étant  l'ennemi  du  bien,  il  m'en  prendrait 
mal  de  vouloir  commencer  un  autre  traitement.  A  tout 
prendre,  je  suis,  à  beaucoup  près,  mieux  ici  que  dans  le 
Midi.  Il  faudra  bien  que  mon  vieux  docteur  prenne  son 
parti  de  la  chose.  Y  a-t-il  là  de  cjuoi  se  fâcher?  Je 
m'en  rapporte  à  vous. 

185  J'ai  pu  obtenir  tout  cela  à  très  bon  compte,  car 
M.  X.  est  mal  dans  ses  affaires,  et  vend  tout  de  gré  à 
gré,  pour  un  morceau  de  pain.  On  adjugera  le  reste  au 
plus  offrant.  Mon  frère,  qui  paye  toujours  rubis  sur 
l'ongle^)  a  fait  un  marché  d'or.  Le  notaire  de  la  famille 
est  un  homme  très  capable,  qui  mène  les  choses  tambour 
battant,  sachant  néanmoins  fort  bien  ménager  le  terrain. 
Il  met  le  nez  partout,  quoiqu'il  ait  l'air  de   ne  faire   sem- 


1)  Se  dit  à  propos  d'une  sensation  qu'on  éprouve  dans  le  nez 
quand  on  prend  trop  de  moutarde;  au  figuré  cela  se  dit  quand  ou 
commence  à  s'imoatienter. 


commence  à  s'impatienter 

2)  A  merveille,  très-bien 

3)  Exactement. 
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mögen  fd^on  im  oorauë  oerfdjroenbet  fiaben.  ®ie  ^aben  fic^  ade 
3)îû^e  gegeben,  um  3Irbeit  3U  finben,  idg  raetß  haè.  2tlfo  ^aben 
(Sie  fid)  nickte  Dorjurrerfen,  ©ie  fönnen  überaff  mit  erhobenem 
cÇ)aupte  einfierge^en,  o|ne  fid;  über  ba§,  raaê  fi^Iießlic^  nic^t  ^^v 
^e^Ier  ift,  in  (5ntf(i)u(bigungen  ju  erjrf)öpien.  3<^  "^^^'^^  ärgerlich, 
roenn  id)  juroeifen  |e{)e,  raie  man  ben  Ungtücfüc^en  be^anbelt. 
2Ran  oerfpric^t  i^m  golbene  23erge,  boc|  raenn  mau  beim  2Sort 
genommen  rairb,  ge^en  bie  23erjprec^ungen  in  dlanâ)  auf.  (S^xtu- 
männer,  baê  laffe  ià)  mir  gefallen  !  @â  ift  eine  greube,  mit  if)nen 
gu  tf)un  5U  fiaben!  Sie  werfen  nid)t  bei  ber  erften  ©d^roterigfeit 
bie  g-linte  inê  ^orn!  (Sie  fd^onen  fic^  nid)t,  roenn  es  nötig  ift. 
SSirfli^,  ic^  roeiß  nic^t  me^r,  rooran  iâ)  bin,  roenn  id)  mttanfct)e, 
roie  man  biefen  ober  jenen  biê  in  ben  ^pimmel  erf)ebt,  bie  ab- 
fic^tlic^  jebermann  in  ben  ^intergrunb  brdngen,  um  fic^  allen 
gegenüber  fieroorjut^un. 

184.  2öie  bie  ©ad^en  fte^en,  bleibt  nidjtê  me^r  ju  t^un 
übrig,  ^ä)  befinbe  mid)  ausgezeichnet  roo^I,  unb  ba  man  oft 
Derbirbt,  rcaê  man  beffer  mad)en  roill,  fo  behaupte  id),  baß  eâ 
mir  fd^led^t  befommen  fönnte,  rootite  iä)  eine  neue  Äur  anfangen. 
3nt  ©runbe  genommen  bin  ic^  ^ter  bei  roeitem  roof)(er,  a(ê  im 
©üben.  lUîein  öfter  S^oftor  roirb  fic^  root)l  in  bie  Sac^e  finben 
muffen.  Siegt  ein  ©runb  jum  53ö)eroei-ben  cor?  Urteilen  Bit  fetbftl 


185.  3^  l^^e  bas  aiïeê  fe^r  billig  befommen  fönnen,  benn 
^err  X.  ift  in  gef^dftlid^en  Sc^roierigfeiten  unb  oerfauft  aus 
freien  ©lüden  faft  umfonft  au§.  5)en  Dfîeft  fd^Iägt  man  bann 
bem  ?Uîeiftbietenben  ju.  ïl^ein  33ruber,  roe(d)er  immer  bei  ^ctler 
unb  '^^fennig  bejatilt,  ^at  ein  üorjügticlea  ©efc^dft  gemacE)t.  ®er 
ïïtotav  ber  ^amitié  ift  ein  fe^r  geroanbter  2)îann,  roeld^er  aUeê 
rafc^  erlebigt  unb  babei  boi^  be^utfam  ^u  2öerfe  ge^t.  (5r  ftedt 
feine  9cafe  in  allée,  obgleich  er  fid)  ein  ganj  bamilofeê  Slusfe^en 


—     80     — 

hlant  de  rien;  il  ne  se  laisse  pas  payer  d(f  paroles.    C'est 
un  piocheur  qui  n'y  va  pas  de  main  morte. 

186.  Bien  loin  de  vous  faire  un  passe-droit,  je  vous 
ferai  payer  cher  votre  impertinence.  La  main  me  démange. 
Si  je  n'étais  pas  la  bonne  j)âtr  d'homme  que  je  suis,  je 
vous  mettrais  à  la  porte,  isans  autre  forme  de  procès. 
Vous  êtes  un  vrai  pay^ier  percé,  et  vous  vous  permettez 
encore  de  prendre  la  mouche  ').  Il  ne  manquerait  plus 
que  cela.  N'essayez  pas  de  monter  la  tête  à  votre  jeune 
frère,  car,  si  lui  aussi  allait  se  mettre  martel  en  tête,  je 
}i'en  ferais  ni  une  ni  deux-),  je  ferais  maison  nette  du 
jour  au  lendemain.  Du  reste,  je  ne  veux  pas  me  mettre 
sur  le  pÀed  de  discuter  avec  mes  employés.  Passe  pour 
cette  fois,  mais  que  je  ne  vous  y  reprenne  plus! 


187.  Cela  m'étonne,  mon  cher,  que  vous  ayez  jeté  le 
manche  après  la  cognée,  car  le  jeu  n'en  valait  pas  la 
chandelle.  Prenez  vos  jambes  à  votre  cou,  et  sauvez-vous. 
C'est  ce  que  vous  avez  de  mieux  à  faire.  Puisque  votre 
patron  (chef)  vous  a  mis  le  marché  à  la  main,  profitez-en 
pour  reprendre  votre  liberté.  Si  vous  entriez  en  discussion, 
vous  vous  mangeriez  le  blanc  des  yeux,  et  vous  n'arriveriez 
à  rien.  Il  n'y  a  pas  de  pire  sourd  que  celtn  qui  ne  veut 
pas  entendre.  Mais  retirez  vos  fonds,  car  il  pourrait  vous 
les  perdre,  et  il  ne  manquerait  plus  que  cela.  Vous  verrez 
que  cette  rupture  entre  vous  mettra  au  jour  bien  des 
choses,  dont  on  ne  se  doutait  pas.  Vous  ne  pouvez 
pas  continuer  à  mettre  toujours  les  pouces,  tandis  que  les 
autres  retirent  les  marrons  du  feu.  Vous  avez  mis  du 
votre.  Laissez-les  maintenant  se  sortir  d'affaire  comme 
ils  le  pourront. 

188.  Je  ne  suis  plus  inquiet  quant  à  mon  neveu.  Il 
a  mordu  au  travail   avec  un    zèle  vraiment   louable.      On 


1)  Prendre  la  mouche  (c.-à.-d.  se  sentir  piqué). 
■-)  Se  décider  sur-le-ohainp.  immédiatement. 
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gibt,  er  läfet  f\<^  ni^t  mit  leeren  5G>orten  abfpeifen.     Gê  i[t  ein 
tüchtiger  5Irbeiter  (Cd^fer),  ber  [eî)r  gut  inâ  3^"â  9^^^- 

186.  2öeit  bacon  entfernt,  2^mn  eine  33egünftigung  ju  teil 
werben  ju  laffen,  roerbe  id;  Sie  ^'i)xt  Unr)erfcï)âmtl^eit  teuer  ht- 
Julien  laffen.  ^ie  .^anb  jurft  mir.  Sßenn  ic^  nid^t  ber  gut= 
mutige  ÏRenfd^  roâre,  ber  iâ)  bin,  mürbe  ic^  ®ie  o^ne  roeiteres 
Dor  bie  Z^uv  fe^en.  ©ie  finb  ein  raaïirer  35erf(^roenber,  unb 
Sie  erlauben  fi^  nod^  o^ne  ©runb  gleid^  böfe  ju  roerben.  2Beiter 
fcl^lte  nid)tê  mel^r.  Sßerfuc^en  «Sie  nic^t,  ^^xtm  fleinen  33ruber 
ben  ^opf  gu  oerbrel^en,  benn  menn  biefer  fic^  aucE)  ©rillen  in  ben 
Äopf  fe^en  foUte,  mürbe  id)  mic^  nic^t  (ange  befinnen.  Stuf  ber 
©teile  mürbe  ic^  ha^  Spau^  fdubern.  Uebrigenê  roitl  ic^  mid; 
nid^t  mit  meinen  SIngeftellten  auf  lange  (5rijrterungen  einlaffen. 
%üx  biejeê  2)îal  mag  eê  noi^  )o  fiinge^en,  aber  laffen  Sie  fid; 
nid^t  abermale  erroifc^en. 

187.  (Se  rounbert  mid^,  mein  Sieber,  ba^  Sie  bie  glinte 
in§  ^orn  geroorfen  ^aben,  benn  bie  Sac^e  mar  nic^t  ber  Mf)e 
rcert.  ÏÏRai^en  Sie  fidf)  fc^Ieunigft  auâ  bem  Staube,  baê  ift  baê 
33efte,  roaê  Sie  tf)un  fönnen.  ^a  es  S^nen  ^^v  $rin§ipal  frei= 
gefteUt,  ju  ge^en,  benu|en  Sie  bie  ©etegen^eit,  ^^xt  grei^eit 
raieber  ju  erlangen.  2Benn  Sie  fic^  auf  ërôrterungen  einliefen, 
mürben  Sie  iiä)  gegenfeitig  heftig  in  bie  ^^aare  geraten  unb  bod^ 
nic|tê  baburc^  errei^en.  (Sa  ift  feiner  fo  taub  alâ  ber,  melier 
nid^t  f)ôren  raitt.  î)oc^  jieîien  Sie  ^i)xt  ©eiber  gurücf,  benn  er 
fönnte  fie  ^^nen  oergeuben,  unb  baê  fe{)lte  gerabe  noc^.  Sie 
raerben  fe^en,  ha^  biefer  Sruc^  groifdjen  ^^um  nieles  anâ  îageâ^ 
lic^t  bringen  roirb,  non  bem  man  bie  ie|,t  feine  2l|nung  §atte. 
Sie  bürfen  nid^t  immer  nad^geben,  roâî)renb  bie  anbem  ben  SSor= 
teil  baoon  l^aben.  Sie  ^aben  ba§  2^xi%t  jur  ©enüge  getl^an. 
Soffen  Sie  biejelben  fic^  fe^t  allein  auê  ber  Sac^e  gießen,  fo 
gut  fie  fönnen. 

188.  3^  bin  nid)t  me^r  in  Unruhe  roegen  meineê;^  9Zeffen. 
(Jr  ^at  fid^  mit  raal)rf)aft  lobenêroertem  ^iti^  an  bie  2trbeit  ge^ 
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lui  a  même  donné  un  .sobriquet,  qui  ne  me  revient  pas  en 
ce  moment,  mais  qui  prouve  son  assiduité.  Il  a  fait  son 
chemin,  pas  à  pas,  sans  se  presser,  et  le  voilà  bien  lancé. 
Il  est  à  peu  de  chose  près  aussi  avancé  que  son  cousin 
qui  a  quatre  ans  de  plus  que  lui  ;  et,  quoiqu'il  ait  à  ccenr 
de  ne  pas  se  laisser  devancer,  celui-ci  ne  le  prend  pas  en 
mauvaise  part;  car  ils  sont  liés  depuis  leur  tendre  enfance, 
et  en  somme,  ils  se  rendent  de  grands  services.  A  les  voir 
ensemble,  on  les  prendrait  pour  deux  frères. 


189.  Vous  vous  trompez  en  disant  qu'il  est  moins  que 
rien.  C'est  un  honnête  garçon,  il  Vicst  une  nullité^)  qu'à 
certains  égards.  Je  battrais  des  mains  à  l'idée  qu'il  pour- 
rait entrer  à  votre  service,  car  je  sais  qu'il  ne  manque 
pas  de  gens  prêts  à  le  desservir  auprès  de  vous.  Mais  il 
est  homme  à  savoir  leur  rendre  la  monnaie  de  leur  pièce. 
Il  ne  se  mettra  pas  aux  ordres  du  premier  venu.  Si  c'est 
à  lui  de  commander  en  premier,  il  ne  commandera  pas  en 
second,  je  vous  en  réponds.  Il  saura  serrer  les  ouvriers 
de  près.  Il  est  froid  de  nature,  mais  capable  de  s'animer, 
sachant  défendre  très  chaleureusement  les  causes  qu'il 
eynbrasse. 

190.  Mais  je  suis  à  ravir  ici,  je  me  sens  comme  un 
jmsson  dans  l'eau.  Je  courrai  la  chance,  je  me  mettrai 
sur  les  rangs  pour  être  nommé  maire.  Le  maire  actuel 
se  casse  tous  les  jours  davantage,  il  baisse  beaucoup  et 
va  être  forcé  de  donner  sa  démission  au  plus  tôt  (à  bref 
délai).  Cependant,  je  vous  prends  à  témoin  que  je  ne 
fais  que  le  nécessaire  pour  préparer  ma  candidature. 


191.  Vous  venez  à  point  pour  me  sortir  d'embarras, 
mon   cher.     Voilà   une    heure    que  je    ronge  mon  frein^} 

^)  Un  zéro. 

2)  Ronger  son  frein,  se  dit  du  cheval  qui.  forcé  au  repos, 
mâche  le  frain  qu'il  a  dans  la  bouche  ;  et,  au  figuré  signifie  :  réprimer 
le  dépit  qu'on  éprouve. 
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mad^t.  Tlan  f)at  i^m  fogar  einen  8pt|namen  beigelegt,  ber  mir 
augenblirflid^  nid^t  einfällt,  ber  aber  feine  2)ienftbef(iffen!^eit  be= 
roeift.  @r  fiat  feinen  2Beg  ©c^ritt  für  ©c^ritt  gemadit,  Dt)ne 
)\çi)  ju  übereilen,  unb  je^t  ift  er  im  3ug.  6ê  fe^U  roenig  baran, 
fo  ift  er  fo  raeit  raie  fein  3}etter,  raelc^er  oier  ^sal)xt  älter  ift  alâ 
er,  unb  obgleid^  biefer  fid^  bemûîjt,  fic^  nid^t  überflügeln  jn  laffen, 
fo  ift  er  bocï)  nic|t  bôfe  auf  i§n,  benn  fie  finb  feit  i|rer  frûfieften 
^inbtieit  eng  miteinanber  befreunbet,  mit  einem  SBort,  fie  (eiften  fid^ 
groBe  ©ienfte.  ÎBenn  man  fte  fo  beifammen  fie^t,  foUte  man  meinen, 
eë  feien  jroei  3?rûber  (loûrbe  man  fie  für  j^roei  ©ruber  l^alten). 

189.  Sie  irren  fid^,  raenn  Sie  behaupten,  eê  fei  burd^auâ 
nic^tâ  mit  i^m.  (Sx  ift  ein  el^renraerter  2^r\Q^^,  unb  nur  in  ge= 
roiffen  î)ingen  ift  nid^tê  mit  i^m  anzufangen.  ^^  raûrbe  eê 
mit  33eifatl  begrûçen,  fônnte  er  in  ^^xtn  Dienft  eintreten,  benn 
id^  raeip,  ba^  eê  nic^t  an  2euten  fe^It,  roeïd^e  i^m  bei  '^f)\m\ 
gerne  fd^aben  möchten  Stber  er  ift  ber  3Jîann  ba^u,  ifinen  mit 
gleid^er  ÎRunje  l^eimjujatilen.  (5r  rairb  fid^  nic^t  bem  erften 
heften  unterorbnen.  Sßenn  i^m  bie  erfte  Stelle  jufommt,  rairb 
er  fid^  nid^t  mit  ber  jraeiten  begnügen,  bafûr  fte^e  ic^  ^hntn.  (Sx 
rairb  bie  SIrbeiter  ftrenge  ju  l^alten  raiffen.  ©r  ift  oon  ïïîatur  fait, 
bodf)  fâ§ig  fid^  ju  ereifern,  unb  er  Derfte^t  eê,  bie  Sad^e,  beren 
2In^ânger  er  ift,  fe^r  raarm  ju  oerteibigen. 

190.  SIber  id^  fû^le  mid^  âu^erft  raof)l  '^ier,  id^  bin  raie 
ber  i^-ifc^  im  Söaffer.  ^^  raerbe  eë  barauf  anfommen  laffen 
unb  meinen  9îamen  auf  bie  ^anbibatenlifte  für  ben  33ürgermeifter= 
poften  fe^eu.  î)er  je^ige  ©ürgermeifter  (5lmmann)  rairb  jeben 
îag  l^infâUiger,  er  nimmt  immer  me^r  ah,  unb  er  rairb  in  Sôlbe 
genötigt  fein,  feine  ©ntlaffung  einjureicfien.  ^n^^ff^"  ne^me  id^ 
©ie  5um  3cu9ê"/  i^  ^^^^  ^^^^  ^ûë  'Jîôtige,  um  meine  ^anbibatur 
oorjubereiten. 

191.  Sie  fommen  gerabe  rerf)t,  mein  lieber,  um  mir  auâ 
ber  î^erlegen^eit  ju  ï)elfen.     ^d^   oerbei^e  nun  fd^on  feit  einer 
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Je  vais  vous  conßer  un  secret,  mais  vous  nVn  soufflerez 
mot  à  personne,  car  pour  le  moment  je  suis  seul  à  savoir 
la  chose,  et  il  faut  bien  se  garder  de  l'ébruiter.  Au  lieu 
de  le  tirer  d'affaire,  nous  lui  ferions  un  tort  inouï.  Il 
s'est  fait  acteur,  le  sort  en  est  jeté.  Il  a  signé  son  enga- 
gement, il  ne  peut  donc  pas  revenir  sur  ses  pas  (en  arrière  ). 
Sous  ce  pli,  il  m'envoie  l'acte  signé.  Je  lui  avais  offert 
une  fort  belle  position  en  Amérique.  C'était  une  planche 
de  salut;  mais  il  a  fait  la  sourde  oreille,  il  est  reeté 
inébranlable  dans  sa  résolution.  Son  père  l'a  jjris  à  partie, 
il  lui  a  fait  passer  le  quart  d'heure  de  Rabelais,  ^)  car  il 
l'a  mis  en  demeure  de  lui  rembourser  immédiatement  toutes 
ses  avances.  Il  a  bien  promis  tout  ce  que  son  père 
exigeait,  mais  reste  à  savoir  s'il  tiendra  ses  engagements. 
Promettre  et  tenir  sont  detix.  Je  sais  qu'il  est  eti  proie 
aux  plus  grandes  inquiétudes  quant  à  son  avenir.  Il  pré- 
tend que  retourner  en  arrière,  après  avoir  tout  signé, 
serait  prêter  au  ridicule.  A  sa  place,  j'aimerais  mieux 
cela  que  de  me  perdre  de  réputation  ;  je  ne  ferais  pas  tant 
le  renchéri.  Son  père  est  entêté,  c'est  vrai,  mais,  à  cela 
près,  c'est  un  bon  homme,  riche  comme  Crésus,  qui  en 
revendrait  aux  plus  flns.  Raison  de  plus  pour  que  le 
fils  s'en  remette  à  lui.  En  fin  de  compte,  il  pourrait  se 
mordre  les  doigts  davoir  agi  autrement. 


192.  Mais  qu'avez-vous  donc  fait  dans  ce  domaine  r* 
Je  ne  m'y  reconnais  plus.  Il  y  avait  un  bosquet  à  fleur 
de  terre,  il  a  disparu.  C'est  beaucoup  moins  pittoresque, 
soit  dit  sans  rancune.  Vous  avez  perdu  au  change.  Vous 
êtes  de  mon  avis,  je  le  vois,  car  qui  ne  dit  mot  consent  — 
C'est  vrai,  mon  ami,  et  lorsque  je  vis  faire  ce  changement, 


')  Le  moment  où  il  faut  paver  sou  écot.  et  par  extension  :  tout 
moment  désagréable.  (Ainsi  dit  du  mauvais  moment  où  se  trouva 
Rabelais  quand  il  fallut  compter  dans  l'hôtellerie  sans  avoir  de  quoi 
payer  sa  dépense.) 
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©tunbe  meinen  3Ierger.  ^d)  raill  ^'^nen  ein  ©e^eimniê  anoer- 
trauen,  bod)  roerben  ®ie  niemanb  ein  ®terbene-Sßörtc§en  baüon 
jagen,  benn  für  ben  3IugenBlidf  bin  \â)  ber  Ginjige,  ber  etiraê 
üon  ber  (Sad^e  raei^,  nnb  man  mu^  [idj  mo'^t  ^üten,  fte  unter 
bie  ^eute  ju  Bringen.  (Statt  i^n  auê  ber  ^atj($e  ^u  jiel^en, 
mürben  mir  i{)m  ein  uner^ôrteê  UnrecJ^t  antfiun.  ex  ift  éc^au- 
fpieïer  geroorben,  ber  SBürfel  ift  gefallen.  (Sr  '^at  feinen  ^ontraft 
unterzeichnet  unb  fann  baf)er  nii^t  me^r  jurücf.  Seiliegenb  fc^icft 
er  mir  ben  unter^etd^neten  'Vertrag.  3^  W^^  ^^^t  eine  fe^r 
fc^ône  (Stellung  in  Hmerifa  angeboten.  (§§>  mar  bieê  ein  S^îettungs; 
mittel,  bocE)  ^at  er  nicï)të  t)ôren  rooUen  unb  ift  in  feinem  @nt= 
fcf)tuffe  unerfd)ûttertid^  geblieben.  Sein  35ater  ^at  i^n  ebenfalls 
üorgenommen  unb  t)at  i^m  bie  S^öUt  l^eiß  gemacht,  inbem  er 
iî)n  aufforberte,  il^m  fofort  ade  feine  î>orf(^ûffe  jurücfjuza^len. 
(Sx  l^at  feinem  2}ater  root)I  aCteê  üerfproc^en,  mag  er  oerlangte, 
bod^  bleibt  ba^ingeftetlt,  ob  er  feinen  2GierpfIicE)tungen  nad^fommen 
roirb.  2Serfpred)en  unb  galten  finb  sroeierlei.  ^â)  roei^,  ba^ 
er  flinfidötlidö  feiner  3w'fwnft  oon  ber  größten  Unrul^e  gepeinigt 
roirb.  @r  behauptet,  ha\^  e§  ftc^  lö^erlid^  mad^en  ^ie^e,  raollte 
er  jeÇt,  nad^bem  aÜee  unterjeid^net  ift,  noc^  jurürftreten.  "an 
feiner  Stelle  mürbe  id^  bieë  e^er  ttjun,  aie  meinen  guten  9îuf 
üerlieren,  id^  mürbe  nid^t  fo  fprôbe  tî)un.  Sein  2>ater  ift  eigen= 
finnig,  ba§  ift  raa^r,  boc^  baoon  abgefe^en  ift  er  ein  guter,  ftein= 
reicher  'ïï^ann,  ber  eê  mit  bem  ©eraiegteften  aufnimmt.  î)ieê 
märe  ein  raeiterer  ©runb  für  ben  So^n,  fid^  burd^auê  auf  il^n 
§u  pertaffen.  Sd^Iie^Iid^  fönnte  er  eê  bitter  bereuen,  anberê  gel^an^ 
bclt  ju  î)aben. 

192.  2Iber  roaê  l^aben  Sie  benn  mit  biefem  33efi^tum  oor= 
genommen,  ^â)  finbe  mid^  nid^t  me^r  barin  jured^t.  '^id^t  am 
33oben  mar  f)ier  ein  2Bâlbd)en,  eë  ift  oerfdfirounben.  Sfte^men 
Sie  e§  mir  nic^t  übel,  aber  eë  ift  oiel  roeniger  malerifc^.  Sie 
tiaben  bei  ber  5lenberung  eingebüßt.  Sie  finb  meiner  ^Infic^t, 
id^  fe^e  eê,  benn  feine  2Introort  ift  and)  eine  5ïntroort.  —  ®ae 
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je  fis  une  scène  à  mon  architecte,  mais  c'était  trop  tard, 
tout  était  déjà  sens  dessus  dessous.  Je  ne  me  sentais  plus 
d'indignation,  et  n'eût  été  ma  mère,  qui  intercéda  en  sa 
faveur,  je  lui  faisais  payer  des  dommages-intérêts  *);  C'est 
un  homme  sans  cœur  qui  se  soucie  de  vous  comme  de  l'an 
quarante'^):  Il  joue  le  grand  seigneur  depuis  qu'il  a  fait 
ce  riche  mariage.  Il  a  tout  à  souhait,  et  il  est  si  sûr  de 
son  fait,  qu'il  tient  tête  à  tout  le  monde,  jugeant  sans 
merci  le  tiers  et  le  quart,  ne  voulant  jamais  se  tenir  pour 
battu.  Si,  un  jour,  il  se  fait  dire  son  fait  par  quelqu'un, 
il  ne  l'aura  pas  volé. 


193.  J'ai  ims  votre  frère  à  j^art  pour  lui  conseiller 
de  prendre  garde  de  ne  pas  être  à  charge  à  M.  X.  Il 
peut  bien  acheter  de  rencontre  tout  ce  qui  lui  est  nécessaire, 
à  des  conditions  bien  plus  avantageuses.  Il  faut  se  mettre 
en  garde  contre  le  penchant  à  profiter  de  la  générosité 
d'autrui.  Il  ne  faut  pas  se  laisser  emporter  par  ses  caprices, 
c'est  pousser  trop  loin  l'enfantillage.  Il  faut  voir  venir 
d'abord  et  ne  se  décider  qu'après  mûre  réflexion.  Je 
crains  bien  de  lui  avoir  dit  tout  cela  en  pure  perte.  Il  a 
prétendu  agir  à  Vinstar  de  ses  prédécesseurs.  Je  me 
suis  tû  dès  lors,  car  je  ne  voulais  pas  mettre  le  doigt 
entre  l'arbre  et  l'écorce.  Après  tout,  logue  la  galère!  Il 
est  bien  d'âge  à  agir  à  sa  tête.  S'il  veut  continuer  à 
clocher  des  deux  côtés,  cela  le  regarde,  ce  n'est  pas  mon 
affaire.     Je  ne  lui  suis  rien,  et  il  ne  m'est  rien. 

194.  Il  ne  faut  pas  trop  s'écouter,  si  l'on  veut  être 
en  bonne  santé.  Mon  père  a  rendu  le  dernier  soupir  à 
quatre-vingt-dix  ans,  et  il  a  travaillé  toute  sa  vie  comme 
un  nègre.  Souvent,  il  rentrait  le  soir  tout  moulu,  et  il 
reprenait  encore  la  besogne  après  le  repas  du  soir.  C'était 
une  grande  corvée  pour  lui  que    de  travailler    pour    deux  ; 


1)  Ou  dommages  et  intérêts.     Somme  allouée  à   quelqu'un   pour 
l'indemniser  d'un  préjudice. 

2)  Fam.,  pop. 
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ift  ma^x,  lieber  ^reunb,  anä)  ^atte  \â)  einen  5ïnftritt  mit  meinem 
Slrci^iteften,  a(â  ic§  bieje  ^erânberungen  corne^men  faf),  boc^  raar 
eê  bereite  ju  fpât,  alleê  lag  fc^on  roirr  burc^einanber.  ^à^  fannte 
mid^  nic^t  mel^r  Dor  ©ntrûftung,  unb  rcâre  meine  ÎJîutter  nic^t 
geraejen,  bte  ^ûrîprac^e  für  i^n  einlegte,  jo  ^âtte  ic^  ifm  auf 
@nt[^dbigung  uerflûgt.  (S§  ift  ein  ^erjlofer  UJÎenf«^,  ber  ftc§ 
hm  ieufel  um  Ginen  befûmmert.  «Seit  er  biefe  reidje  .^eirat  ge= 
macfjt  §at,  fpiett  er  ben  großen  ^^errn.  ©§  get)t  i^m  aHeê  nad; 
2Bunfc§,  unb  er  ift  feiner  ©ai^e  fo  fi^er,  ba^  er  jebermann 
3:ro^  bietet,  über  jeben  beliebigen  erbarmungslos  urteilt  unb  nie 
jugiebt,  ba§  er  unred^t  ^at.  3Benn  iîim  eineê  îageë  jemanb 
geîiôrig  bie  ?Dîeinung  fagt,  fo  ^at  er  e§  rooî)!  oerbient. 

193.  ^ä)  fiabe  3^ren  Sruber  beifeite  genommen,  um  i^m  ju 
raten,  er  möge  firf)  ^üten,  ^errn  ^'.  ^ur  Saft  ju  fallen,  ër 
!ann  aUeê,  roaê  er  braud^t,  gelegenttid^  unb  ju  üiel  üOrtei(f)afteren 
33ebingungen  foufen.  îlJîan  muß  fic^  oor  ber  Steigung,  bie  @roB- 
mut  anberer  ausjunü^en,  in  ai^t  nef)men.  2)^an  mu§  fid)  nic^t 
oon  feinen  Saunen  î)inrei^en  ïaffen,  baê  fieißt,  bie  Äinberei  ju 
rcett  treiben.  9}îan  mufe  bie  î^inge  erft  abroarten  unb  fid^  nur 
nad^  reif(id)er  Ueberlegung  entfd)eiben.  î)od^  i^  furd^te  fe^r,  i^m 
hai  alïeë  ganj  umfonft  gefagt  ^u  ^aben.  Cr  î)at  oorgegeben, 
nad^  bem  ^orbilbe  feiner  5?orgânger  gu  l^anbetn,  barauf  ^abe  id^ 
ftiffe  gefc^roiegen,  benn  id)  rooHte  mid)  nic^t  in  frembe  5tnge(egen= 
l^eiten  einmifd^en.  '2Jîag  eê  fd)Iie^Iid^  ge'^en  mie  eê  raill  !  6r  ift 
alt  genug,  um  auf  eigenen  ^üßen  ju  fte^en.  3öenn  er  fortfäfirt, 
eine  fold^e  Unentfd)Ioffen^eit  ju  jeigen,  fo  ge'^t  ha^  itin  an  unb 
ift  nidf)t  meine  <Baä)t.    ^â)  ge^e  iï)n,  unb  er  gef)t  mid^  nickte  an. 

194.  ÏÏJîan  mu0  nid^t  ju  angftlid)  um  fid)  beforgt  fein,  raenn 
man  gefunb  fein  mifl.  ^ein  2>ater  l)at  im  5lUer  oon  90  3ûf)ven 
ben  ïejten  3Item§ug  gettjan  unb  ^at  fein  ganjeê  Ceben  lang  toie 
ein  ^ferb  gearbeitet.  Oft  fam  er  bes  îlbenbâ  raie  gerâbert  nac§ 
,Ç)aufe   unb  na^m  bod^  nad)  bem  3tbenbeffen  bie  îlrbeit   mieber 
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cependant  il  l'a  fait  jusqu'à  la  mort  de  mon  oncle.  Celui-ci 
ne  pouvait  supporter  l'idée  d'introduire  un  associé  chez  lui. 
Mon  bon  père  71'eiit  garde  de  se  plaindre.  Il  se  donnait 
à  peine  le  temps  de  reprendre  haleine.  Voilà  ce  que  c^est 
qu'xm  homme  de  volonté.  On  n'en  trouve  plus  beaucoup 
de  cette  trempe-là  ^),  c'était  U7i  vrai  trait  d'ami.  Dans  un 
téte-à-tête  qu'ils  eurent  une  fois,  mon  oncle  lui  ßt  toucher 
au  doigt  tout  le  danger  qu'il  y  aurait  à  introduire  un 
tiers  dans  les  affaires.  Dis  lors,  il  n'eut  plus  '>  y  revenir  ; 
mon  père  se  mit  sur-le-champ  à  la  besogne,  et  se  le  tenant 
pour  dit,  il  est  resté  jusqu'à  sa  mort  sur  la  brèche. 


195.  Vous  VÛ.Q  faites  sécher  sur  pied^)  ;  voilà  trois 
heures  que  j'attends,  et  vous  étiez  si  pressé  que  vous  me 
disiez  de  jeter  tout  iiêle-mêle  dans  ma  valise.  Vous  pro- 
posez une  partie  de  plaisir.  Je  veux  bien  en  être,  mais 
avant  tout,  je  veux  savoir  de  quel  bois  i^ous  vous  chauffez; 
car  vous  ne  montrez  guère  de  savoir-vivre  en  me  laissant 
ainsi  en  plant  toute  la  sainte  journée  sans  me  faire  prévenir 
de  votre  retard.  Un  mot  à  la  poste,  à  mon  adresse, 
m'aurait  sorti  d'inquiétude.  Enfin,  passe  pour  cette  fois, 
car  je  vois  que  vous  avez  couru  à  perdre  haleine,  je  veux 
bien  tirer  le  rideau    là-dessus.     Revenons   à    nos  moutons. 


196.  J'ai  été  réveillé  en  sursaut  par  un  bruit  à  tout 
rompre.  Rien  que  d'y  penser,  cela  me  fait  trembler.  Je 
ne  savais  plus  à  quel  saint  me  vouer,  on  m  appelait  de 
tous  côtés.  Le  feu  était  à  la  maison.  D'abord,  je  voulus 
rassembler  mes  objets  précieux,  mais  je  nu  ritvisai  bien 
vite,  car  les  flammes  étaient  déjà  hautes.  Je  commandai 
à  mon  domestique  de  monter  à  cheval  et  de  piquer  dis 
deu.T^),  pour  aller  quérir  des  secours  au  village  voisin.    Un 


1)  Allusion  à  l'opération  de  la  trempe  qu'on  fait  subir   à  l'acier 
pour  lui  donner  une  dureté  plus  grande.     Ici.  employé  au  figuré. 

2)  Sécher  sur  pied,   allusion    aux   récoUes   de    blés    qui    sont  sur 
l)iecl  tant  qu'elles  ne  sont  pas  fauchées. 

^)  Piquer  des  deux  éperons,  pour  aller  plus  vite. 
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unb  ioä)  !^at  er  e§  biê  jum  2;obe  meineê  Cnfetâ  getfian,  roetd^er 
[ic^  nic^t  an  ben  ©ebanfen  geroô^nen  fonnte,  einen  Xeilfiaber  bei 
ii(^  ein§uiü§ren.  (5ê  ftel  meinem  guten  35ater  nid^t  ein,  fi^  ^u 
beflagen.  ©r  gönnte  fid^  faum  3eit,  3(tem  gu  id^öpfen.  îî:aâ 
nenne  id^  einen  roiHenâfrSftigen  ^ann.  2J2an  trifft  nid^t  meï)r 
Diele  öon  biefem  Schlage.  @ê  roar  bieë  ein  raal^rer  ^reunb^ 
fd^aftêberoeiê.  —  3"  einem  ©efprSd^  unter  üier  îlugen,  ba§  fie 
einft  Ratten,  roieë  mein  Onfet  flar  unb  beutlid^  auf  bie  ©efa^r 
l^in,  einen  ©ritten  in§  ©efd^äft  einjufûf)ren.  î^on  biefem  5Iugeu= 
Ulkt  an  ^atte  er  nic^t  metjr  nötig,  barauf  ^urücEjuf ommen  ;  mein 
3Sater  mad^te  f\ä)  fofort  an§  2öerf,  er  ließ  eê  ftd;  gefagt  fein 
unb  blieb  bi§  gu  feinem  îobe  auf  bem  Soften. 

195.  (Sie  taffen  mic^  öor  Ungebutb  oerge^en;  id^  roarte 
je|t  fd^on  feit  3  ©tunben  auf  ©ie,  unb  *Sie  l^atten  eä  bod^  io 
eilig,  baß  'Sie  mir  fagten,  id^  fofle  aiïeâ  bunt  burd^einanber  in 
meinen  3fieifefacf  roerfen.  Sie  fd^tagen  eine  35ergnûgung§partie 
Dor.  3"^  ^^^  gei^"^  ^'ï^ei  fein,  botf)  nor  aUem  möcE)te  ic§  roiffen, 
mit  roem  \ä)  eê  ^u  t^un  |abe,  benn  Sie  jeigen  roenig  SebenSart, 
inbem  Sie  mid^  fo  ben  lieben  langen  2;ag  märten  (offen,  ofine 
mid^  nur  ocn  "^^vtv  2>erfpâtung  ju  benac|ridf)tigen.  (Sin  paar 
an  mid^  abreffterte  ^orte  Ratten  mid^  Don  meiner  Unruhe  befreit. 
9^un,  biefeê  ÎTîal  mag  eê  nod^  î)inge^en,  benn  id^  fe^e,  baf3  Sie 
fic^  außer  2Item  gelaufen  ^aben;  mir  motten  ce  abget^an  fein 
ïaffen,  fommen  mir  jur  Sad^e  jurûcf! 

196.  ^â)  bin  burc^  einen  ^öttenldrm  au§  bem  Sd^lafe  auf= 
geroecft  roorben.  Sffienn  id^  nur  baran  benfe,  jittere  i^  noc^. 
3d^  raupte  roeber  auê  noc^  ein,  man  rief  mid^  oon  atten  Seiten. 
6â  mar  ^euer  im  ^aufe  auigebro(^en.  ^mx^t  roottte  id^  meine 
Äoftbarfetten  jufammenraffen,  bod^  ic^  befann  mid^  fd^neH  anberâ, 
ba  bie  ^(an^tnen  fc^on  ^oc^  emporfc^Iugen.  ^à)  befatjl  meinem 
©iener,  ju  ^ferbe  ju  fteigen  unb  i^m  beibe  Sporen  ju  geben, 
um  im  benachbarten  2)orfe  ôûlfe  ju  §olen.    @in  unïieimlid^  aus^ 
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homme  de  mauvaise  mine,  qui  nous  avait  suivi  à  pas  de 
loup,  quand  j'entrai  dans  l'écurie,  me  parut  suspect;  mais 
en  le  serrant  de  plus  jyrès,  je  me  convainquis  que  c'était 
un  pauvre  hère  qui  n'aurait  pas  fait  de  mal  à  une  mouche. 
Il  espérait  pouvoir  coucher  à  l'auberge,  mais  il  avait 
trouvé  visage  de  bois  ')^  tout  le  monde  s'était  retiré. 
Plutôt  que  de  passer  la  nuit  à  la  belle  étoile,  il  cherchait 
un  abri  dans  la  grange.  Toute  sa  manière  d'être  jurait 
singulièrement  aiyc  l'idée  que  je  m'en  étais  faite  au 
premier  abord.  Il  était  timide  et  confiant  sous  ses  haillons 
de  misérable.  Je  n'eus  pas  de  peine  avec  lui  à  savoir 
de  quoi  il  retournait,  car  il  avait  le  cœur  sur  la  tnaiu. 
Moi  qui  suis  un  vieux  routier,  j'eus  bientôt  reconnu,  à 
qui  yavais  à  faire.  Je  rengainai  mon  compliment  et  le 
laissai  tranquillement  passer  son  chemin. 

197.  Mais,  dites-moi  donc,  mon  ami,  est-ce  sérieux 
ce  que  vous  dites  In,  ou  me  donnez-vous  xin  poisson  d'avril? 
Vous  avez  vraiment  acheté  ces  volumes  à  ce  prix  dérisoire, 
run  dans  l'autre? 

198.  Mais,  ne  mangez  donc  pas  comme  quatre,  sachez 
faire  vie  qui  dure.  Vous  avez  beau  dire  que  vous  ne 
ferez  pas  de  vieux  os,  cela  n'est  pas  prouvé.  On  ne  peut 
pas  passer  son  temps  à  rire  de  tout  et  de  tous.  Il  vous 
faut  prendre  le  parti  de  vous  ranger  et  de  devenir  plus 
sérieux.  Si  la  maladie  vous  prenait  au  dépourvu,  que 
feriez-vous  alors,  vous  qui  vous  êtes  moqué  du  qu'en  dira- 
t-on  ?  On  pourrait  bien  un  jour  vous  rendre  la  pareille. 
Croyez-moi,  maintenant  que  vous  êtes  un  peu  remplumé, 
ne  soyez  plus  si  insouciant.  11  ne  vous  en  reviendrait 
rien.  La  vie  est  autrement  sérieuse.  J'ai  dû  rompre  en 
visière  avec  vous  plusieurs  fois  déjà.  Ne  vous  laissez  plus 
prendre  en  traître,  soyez  raisonnable.  Vous  avez  beau 
dire,  qu'au  pays  des  aveugles  les  borgnes  sont  roi3,  c'est 
une  raison  qui  ne  se  tient  pas  debout.  Ne  retombez  plus 
dans  le  cas  de  ne  pas  savoir  où  donner  de  la  tête. 


')  Fam.  :  trouver  nez  de  bois,  c.-à-d.  la  porte  fermée. 
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fel^enber  UTîann,  ber  uni,  alâ  \â)  in  ben  Stall  ging,  raie  ein 
-^nà)è  nû(^gei(^lid)en  rcar,  fd)ien  mir  üerbäc^tig,  aber  burd^  ein 
[c^arfeâ  33er^ör  ûberjeugte  ic^  mid)  bacon,  baß  eê  nur  ein  armer 
■Sc^lucfer  roar,  ber  feiner  fliege  rae^  getfian  '^aben  mürbe.  @r 
^atte  gehofft,  in  ber  Verberge  übernachten  ju  fönnen,  aber  er 
^atte  bie  2§ür  üerj^loffen  gefunben;  alle  raaren  fc^on  ju  33ett. 
Um  bie  yiaä)t  nid^t  im  greien  jujubringen,  l'u^te  er  eine  Unter= 
fünft  in  ber  Scheune.  Sein  gan^eê  SCöefen  ftanb  burd;auê  im 
SBiberfpruc^  §u  bem  ©ebanfen,  melden  iè)  mir  anfSnglid;  über 
i^n  gemacht  ^atte.  @r  mar  f^üc^tern,  öertraueneöoU  in  feinen 
armfeügen  Sumpen.  @â  fiel  mir  nic^t  fd^raer,  aHeê  auâ  i^m 
fierauê^u^ie^en,  raaê  i^  raiffen  rooßte,  benn  er  mar  fel^r  offene 
|er§ig.  ?Itê  alter  ^raftifuê  §atte  id)  balb  gemerft,  mit  roem  ic§ 
eê  §u  tl)un  ^atte.  ^d)  behielt  meine  33efd^ulbigung  für  mid^  unb 
tie§  i^n  ru^ig  feineê  SBegeê  jie^en. 

197.  216er  jagen  Sie  mir  boc^,  mein  g-reunb,  ift  e§  3^"^" 
Grnft  mit  bem,  roaê  Sie  mir  ba  fagen,  ober  erlauben  Sie  fid^ 
einen  Slpritfc^erj  mit  mir.  ^aben  Sie  roirfli(^  biefe  ^Sanbe  im 
î)urc^fd^nitt  ju  biefem  Spottpreife  gefauft? 

198.  2lber  effen  Sie  bo(^  nidjt  röie  ein  î)refd^er,  man  mulß 
feine  ©efunb^eit  fi^onen.  (Sin  jeber  fann  fagen,  baf3  er  nidjt  alt 
roerben  mirb,  roer  ftef)t  ^^nen  bafür?  2Jîan  fann  fein  lieben 
nid^t  bamit  jubringen,  fid)  über  allée  unb  alle  luftig  ju  mad^en. 
Sie  muffen  ben  ©ntfc^luB  faffen,  orbcntlii^er  ju  leben  unb  ernft= 
Cafter  ju  roerben.  SBtnn  Sie  plô^lic^  franf  mürben,  roaâ 
toürben  Sie  aisbann  tl)un,  Sie,  ber  Sie  auf  bie  ÎJîeinung 
anberer  nid^tê  gegeben  fiaben?  2)îan  fônnte  ^^nm  rao^l  eineâ 
îageâ  mit  gleicher  ^D^ünje  ^eimja^ten.  ©lauben  Sie  mir,  jet^t, 
ba  Sie  roieber  ein  menig  emporgefommen  finb,  feien  Sie  nic^t 
me§r  fo  leid^tfinnig.  Sie  mürben  nid^t§  banon  liaben.  'Â^aî 
Seben  ift  bebentenb  ernfter.  3"^  ^)^^^  3^"^"  f'^on  öftere  bie 
^Dîeinung  runb  §erauêfagen  muffen.  Waffen  Sie  fid^  nic^t  me|r 
Don  ben  anbern  anfüfjren,  feien  Sie  oernünftig!  Sie  ^aben 
gut  fagen,  ha^  unter  ben  ^linben  ber  ©inSugige  ^önig  ift, 
baâ  ift  eine  33e§auptung,  meiere  nid^t  ftid^^altig  ift.  3?evfallen 
Sie  nic^t  roieber  in  ben  %t^Uv,  nic^t  ju  roiffen,  roo  S^nen  ber 
Äopf  fte^t. 
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199.  N'essayez  plus  de  me  renvoyer  la  halle,  mon 
cher,  car  je  saurai  bien  vous  rabaisser  le  caquet.  Du 
reste  éloignez-vous,  car  vous  me  masquez  le  jour,  et  il 
faut  que  je  couche  tout  cela  par  écrit  avant  la  nuit.  Je 
me  regarde  comme  personnellement  engagé  à  tenir  ma 
parole.  Je  suis  intéressé  dans  l'entreprise,  j'ai  répondu 
de  ces  fonds,  il  ne  s'agit  pas  de  plaisanter  maintenant. 

200.  Il  resta  tout  confus,  lorsqu'il  apprit  que  je  l'avais 
préféré  à  son  frère.  A  vrai  dire,  il  ne  lui  va  pas  à  la 
cheville  (du  pied),  mais  il  est  né  coiffé.  Tout  lui  réussit. 
Cela  vient,  entre  autres  de  ce  qu'il  s'intéresse  à  tout,  et 
qu'il  sait  fermer  les  yeux  sur  ce  qui  ne  le  regarde  pas. 
11  vous  sera  dévoué,  j'en  réponds,  car  il  n'est  que  trop 
porté  à  se  mettre  en  quatre  pour  les  autres.  Lorsqu'il 
était  garçon  (célibataire)  il  était  d'une  foule  de  sociétés,  et 
c'était  incroyable  tout  ce  qu'il  pouvait  faire.  Il  n'avait 
pas  l'air  d'y  toucher,  mais  il  était  l'âme  de  tout.  Dès 
qu'on  jetait  un  projet  sur  le  tapis,  il  prenait  la  balle  au 
bond,  quitte  à  essuyer  ^)  maintes  déceptions. 


201.  Ce  qu'il  me|propo8ait  d'acheter  était  en  si  mauvais 
état,  que  je  ^jar^zs  d'un  éclat  de  rire.  Mais  lorsque  je  vis 
qu'il  avait  le  cœur  si  gros,  je  me  repentis  de  la  conduite 
que  j'avais  tenue  à  son  égard,  et  je  résolus  d'attirer 
l'attention  de  ses  supérieurs  sur  sa  position  difficile.  J'espère 
que  je  puis  ajouter  foi  aux  promesses  qu'ils  m'ont  faites. 
Je  tiendrai  bon,  je  n'en  aurai  pas  le  démenti;  je  tiendrai 
la  main  à  la  chose,  jusqu'à  ce  qu'il  ait  le  pied  à  l'étrier. 
Alors,  je  le  laisserai  voler  de  ses  propres  ailes. 


202.  Je  ne  demande  pas  mieux  que  de  passer  une 
soirée  avec  vous.  Fixez  le  jour  qui  vous  convient.  Mais 
je   viendrai   seul,    car  je    ne  peux   pas   tramer    toute  ma 


1)  Eprouver. 
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199.  ^Berfud^en  Sie  nid^t  mî^x,  mir  ju  raiberfpred^en,  mein  Sie^ 
ber,  benn  ic^  fônnte  ^^\m\  roo^l  ben  ïl^îunb  [topfen.  Ùbrigenê 
entfernen  ©ie  fic^,  benn  ®ie  [te|en  mir  im  ßid^te,  unb  icï)mu§ 
bieg  alleâ  ju  ^papier  bringen,  beoor  es  bunfel  roirb.  ^t^  ^ûtte 
mic!^  für  perjönlic^  oerpflic^tet,  mein  SBort  ein5ulô[en.  ^d^  bin 
jelbft  an  bem  Unternehmen  beteiligt,  ^â)  ^ahz  für  bieje  ©umme 
gut  gefagt,  je^t  i[t  (£pa^  nid^t  angebracht. 

200.  @r  raar  ganj  oerroirrt,  als  er  erfuhr,  ba^  id^  iï)n 
feinem  23ruber  Dorgejogen  ^atte.  ^n  S[öal)ri)eit  reid^t  er  i^m 
ni^t  baê  Sßaffer,  borf)  er  ift  ein  ©onntagêfinb  !  SlHeê  gelingt 
if)m.  ®aê  fommt  ûbrigenê  baï)er,  ban  er  fiel)  für  altes  inter= 
effiert  unb  eâ  Derftet)t,  bas  nid)t  ju  bead^ten,  rcaê  i^n  ni(^tê 
angelet.  @r  roirb  ^^nm  ergeben  fein,  iä)  fte^e  bafür;  benn 
er  ift  nur  allju  geneigt,  für  anbere  alles,  roaê  er  nur  fann,  §u 
t|un.  Sllê  er  notf)  ^""ÖSel'eöe  njar,  geî)ôrte  er  einer  ÏRenge 
Don  ©eieHj^aften  an,  unb  eâ  roar  unglaublid^,  roas  er  alleâ  ju 
tï)un  im  ftanbe  roar.  @r  fc|ien  fic^  um  nickte  ju  fümmern,  unb 
bod^  roar  er  bie  (Seele  Don  allem.  Sobalb  ein  25orf)aben  aufö 
Stapel  gebrad^t  rourbe,  roar  er  gleii^  bei  ber  ipanb,  felbft  roenn 
ifim  auc^  manche  ©nttäujc^ung  ntd^t  erjpart  blieb. 

201.  2Baê  er  mir  ^um  ^ilnfanfe  anbot,  befanb  fic^  in  fo 
fd^lec^tem  3uftanbe,  ba§  ic^  in  ein  f(^allenbeë  ©eläd^ter  auâbrad). 
SDocf)  al§  id^  fat),  baß  er  fo  befümmert  roar,  bereute  id^  mein 
S3ene^men  i^m  gegenüber  unb  befdjloH,  bie  9lufmerffamfeit  feiner 
^Borgeje^ten  auf  feine  fc^roterige  ßage  ju  lenfen.  ^d)  f)offe, 
ba{3  id^  ben  ^i^erfpred^ungen,  roel(^e  fie  mir  gemadt)t  l^aben, 
©tauben  fd^enfen  barf.  3<^  »î'crbe  ©taub  galten,  unb  eê 
roirb  mir  nidijt  fel)lfd^lagen,  ic^  roerbe  bie  ©ad^e  fd^arf  im  2luge 
bet)alten,  biê  er  auf  bem  SSege  ift,  fein  ©lud  ju  machen,  bann 
roerbe  id^  i§n  auf  eigenen  ^-ü^e"  fteï)en  laffen. 

202.  2^  rourbe  fe^r  gerne  einen  3lbenb  mit  3^"en  oer- 
bringen,  ^eftimmen  ®ie  ben  î:ag,  roelc^er  3l)nen  pajjt  ®od) 
roerbe   id)    allein    fommen,    benn  ic^    fann   meine   gan3e    fleine 
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petite  bande  après  moi.  Je  suis  déterminé  à  causer  avec 
vous  sans  être  dérangé,  et  voyez-vous,  ces  bambins  me 
donnent  des  distractions]  avec  eux,  autour  de  mois,  je 
ne  suis  jamais  à  ce  que  je  fais.  Faites  donc  votre  possible 
pour  être  chez  vous  mardi  en  huit,  alors  je  verrai  aussi 
votre  cousin,  et  ce  sera  faire  d'une  pierre  deux  coups. 


203.  Je  me  trouve  beaucoup  mieux  de  mon  nouveau 
traitement.  La  douleur  n'est  plus  continue,  elle  la  et  vient. 
Mais  mon  ancien  docteur  a  été  hors  de  lui  quand  il  a 
appris  que  j'avais  renoncé  à  cdler  aux  eaux.  Je  veux  bien 
admettre  que  c'eut  été  plus  sage;  mais  ce  qui  importait 
pour  moi,  avant  tout,  c'était  de  ne  plus  souffrir.  Dès  lors, 
c'était  un  cas  de  conscience  d'abandonner  cette  nouvelle 
cure  si  bien  commencée.  J'ai  donc  pris  mon  courage  à 
deux  mains,  et  j'ai  écrit  au  bon  vieillard  que  j'étais 
décidée  cette  fois  à  en  faire  à  ma  tête.  J'espère  que  cela 
ne  rompra  pas  7ios  bonnes  relations  d'amitié. 


204.  Ne  vous  adressez  pas  à  moi  pour  cela,  car  je  ne 
suis  plus  en  cour  auprès  du  ministre.  Il  prétend  que  je 
lui  ai  joué  un  tour  en  accusant  M.  X.;  mais  en  cojiscience, 
je  ne  pouvais  faire  autrement,  car  je  l'avais  pris  en  ßagrant 
délit  de  contrebande.  Il  avait  été  convenu  entre  nous, 
que  les  nouvelles  ordonnances  seraient  strictement  observées. 
Le  ministre  ne  pouvait  pas  être  dans  ^ignorance  ;  car 
toutes  ces  ordonnances  ont  dû  être  signées  de  sa  propre 
main.  Je  ne  peux  pas  en  user  avec  M.  X.  autrement 
qu'avec  tout  autre.  8'il  veut  faire  figure  dans  le  monde, 
il  faut  qu'il  fasse  honneur  à  sa  parole.  Il  ne  suffit  pas 
de  lancer  ici  et  là  un  hon  mot,  de  faire  de  V esprit  ;  il  y 
a  des  choses  plus  sérieuses.  Il  faudrait  que  je  n'eusse  pas 
de  sang  dans  les  reines  pour  ne  pas  me  scandaliser  de 
tout  cela. 


205.  On  m'a  refusé    cette  pièce    de  20  frs.     N'est-elle 
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©d^ar  nid^t  mit  mir  fd^Ieppen.  3^  ^'^^  ent[d^(o[[en,  micE)  mit 
3^nen  ju  unterfialten,  o^ne  babei  geftôrt  ju  raerben,  unb  btefe 
kleinen  (enfen  meine  5lufmcrîfamfeit  ab;  roenn  iâ)  [ie  um  mi(i^ 
^abe,  bin  id^  nie  ganj  bei  ber  ©ad^e.  2;^un  ®ie  ba^er  iî)r 
2}?ôglicî)fteê,  ©ienêtag  über  8  5:age  ju  §au[e  ju  fein,  benn 
bann  roerbe  icf)  aud^  3^^en  23etter  feîien  unb  jo  jroei  ^-liegen 
mit  einem  ©calage  treffen. 

203.  ^â)  befinbe  mid^  bei  roeitem  beffer  bei  meiner  neuen 
,^'ur.  î)er  ©dimerj  peinigt  mid^  nidfjt  me^r  fortraâ{)renb, 
fonbern  nur  ^in  unb  roieber.  SIber  mein  frûl^erer  î)oftor  mar 
auçer  fid^,  alâ  er  erfuhr,  id^  ptte  eê  aufgegeben,  inâ  33ab  ju 
ge^en.  ^^  ^^^  S^^"^  S^S^^^"/  ^û^  e§  flûger  geroefen  märe, 
aber  für  mic§  rcar  bie  ^auptfad^e,  nid^t  länger  ju  teiben.  "^a^îv 
^dtte  ic^  mir  ein  ©eroiffen  barauê  mad^en  muffen,  biefe  neue, 
fo  roop  begonnene  Äur  aufzugeben,  ^â)  'i)abt  mir  baïier  ein 
^erj  gefaxt  unb  l^abe  bem  guten  alten  3)^ann  gcfd^rieben,  id^ 
fei  cntfd^loffen,  biefeâ  Wal  nadE)  meinem  eigenen  ^opfe  gu 
tianbeln.  ^<^  fioffe,  ba^  bieg  unfern  guten  freunbfc^aftlid^en 
èejie'^ungen  feinen  (Eintrag  t^un  roirb. 

204.  3öenben  Sie  fid^  in  biefer  Slngetegen'^eit  nid^t  an  mid^, 
benn  i^  fte^e  bei  bem  2)^inifter  nid^t  me^r  in  ®unft.  (Jr 
befiauptet,  id^  !§âtte  i^m  einen  ©treid§  gefpielt,  inbem  idE)  Jperrn  X. 
anhagte;  bod^  auf  (S()re  unb  ©eroiffen,  id^  tonnte  nid^t  anberâ 
^anbeln,  benn  id^  ^atte  i^n  beim  ©c^muggetn  auf  frifd^er  Z^at 
ertappt,  ©ê  roar  unter  unâ  auâgemarf)t  roorben,  bie  neuen 
3Serorbnungen  foUten  aufâ  ftrengfte  beobad^tet  roerben.  2)er 
^inifter  fonnte  nid^t  im  Unftaren  barüber  fein,  benn  alle  biefe 
3Serorbnungen  ^aben  üon  i^m  eigent)änbig  unterfd^rieben  roerben 
muffen.  3^^)  fann  mit  .*perrn  -t.  nidfit  anberê  oerfatiren,  alâ 
mit  jebem  anbern.  2öenn  er  in  ber  ©efeUfd^aft  eine  Dîolïe 
fpielen  roill,  fo  mu^  er  fein  SOBort  in  @^ren  ^tten.  (5ë  genügt 
nic^t  ^ier  unb  bort  ein  SBi^roort  fallen  ju  taffen  ober  geiftreid)e 
einföüe  ju  fiaben,  eê  giebt  ernft^aftere  ®inge.  ^d)  mü^te 
î^-ifciblut  in  ben  Stbern  ^aöen,  rooUte  ic^  an  allem  bem  nid^t 
5ïnftofe  nel^men. 

205.  2Ran  îiat  fidl)  geroeigert,  biefeâ  3™^"S^9t'^^"'f^"f^öd  aw 
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plus  en  cours  ?  —  Mais  qui  donc  vous  a  dit  cela  ?  Aucune 
jjièce  d'or  n'est  démonétisée.  C'est  un  conte  bleu  qu'on 
vous  a  fait  là,  cela  n'a  pas  l'ombre  du  bon  sens.  J'en  ai 
reçu  plusieurs  à  la  poste,  le  même  jour.  Passe  encore 
qu'on  fasse  un  pareil  refus  pour  les  écus,  cela  peut  arriver. 
Mais,  a-t-on  jamais  vu  faire  cela  pour  l'or?  De  deux 
choses  l'une:  ou  vous  vous  trompez^  ou  cet  homme  était 
fou.  Par  le  temps  qui  court,  on  ne  fait  -pas  tant  de  forons 
pour  recevoir  de  l'or. 


206.  Le  point  de  déimrt  de  toute  cette  triste  affaire 
est  le  manque  d'argent.  On  a  prétendu  que  le  pauvre 
homme  avait  une  araignée  dans  le  cerveau.  Mais  il  n'en 
est  rien.  Il  faut  lui  faire  l'aumône  de  quelques  francs, 
faute  de  mieux,  ce  sera  toujours  cela.  Il  doit  payer  tous 
ses  effets  à  vue;  il  y  est  en  quelque  sorte  engagé  sur 
l'honneur.  C'est  un  rôle  bien  ingrat  qu'on  lui  fait  jouer 
là,  et  il  faut  qu'il  ait  bien  du  ressort  pour  ne  pas  se 
décourager.  La  mise  en  accusation  de  son  beau-frère  a 
dû  être  un  coup  mortel  pour  lui,  car  il  y  va  de  \a.  réputation 
de  toute  sa  famille,  et  cela  s'est  fait  du  jour  nu  lendemain, 
en  sorte  qu'il  n'a  pu  parer  la  chose.  Je  l'ai  rencontré  au 
moment  où  on  lui  annonçait  la  triste  nouvelle.  Il  était 
blanc  comme  un  linceul.  Je  ne  voudrais  pas,  pour  tout 
au  monde,  qu'il  me  crût  complice  dans  l'affaire.  Je  lui 
ai,  bien  entendu,  assuré  le  contraire,  et  un  jour  ou  l'autre, 
j'espère  pouvoir  lui  prouver  mon  dévouement.  Vraiment, 
cela  m'a  mis  les  larmes  aux  yeux  de  le  voir  si  abattu. 


207.  A  quel  imnt  de  vue  vous  placez-vous  pour  juger 
ainsi  la  chose?  Si  les  ouvriers  demandent  une  augmentation, 
c'est  qu'ils  ne  gagnent,  bon  an  mal  an,  que  300  francs. 
Mettez-vous  en  lieu  et  place  de  ces  pauvres  gens,  et  vous 
verrez  si  vous  n'agiriez  pas  de  même.  Je  crois  qu'il  faut 
écouter  leurs  plaintes  alors  qu'elles  sont  justifiées.  A  bon 
entendeur    salut!    Pour  le  moment,  ce  ne  sont  encore  que 
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june^tiien.  ^\i  eâ  ûu^er  Aura  gefegt?  —  3Ser  f)at  3f)nen  benn 
baê  flefagt?  km  einiges  ©olbftûcf  ift  außer  ^uv§  gefegt,  ^an 
{)at  ^^nm  ba  etroaê  roetêgemad)!,  baê  i[t  llnfinn.  3*^  ^^-^^ 
am  gteid^en  îage  mehrere  fûtc^e  Stûrfe  auf  ber  ^^o[t  in  ©mpfang 
genommen.  Gâ  mag  norf)  {)inge{)en,  baê  man  bie  î§a(er  auf 
biefe  5ÏBeife  jurûcfraeift,  ba§  fann  oorfommen.  3^ocf)  l^at  man  je 
boüon  gehört,  ba[^  fo  mit  bem  ®otb  üerfa^ren  roûrbe?  (5ê  gibt 
nur  jroei  ÎRôglid^feiten  :  entroeber  Sie  irren  [ic^  ober  ber  ^ann 
roar  \\\ä)t  redfit  bei  Sinnen,  ^eut^utage  mac^t  man  ni(i)t  |o  oiete 
Umftänbe,  rcenn  eê  gilt,  @o(b  in  empfang  ju  nehmen. 

206.  2)er  Stuâgangêpunft  biefer  ganjen  traurigen  2lngelegen= 
^eit  ift  ber  ÏÏJîangel  an  @elb.  (Sa  ronrbe  gefagt,  baè  eê  bei 
bem  armen  2Jîann  im  Cberftûbc^en  nid^t  ganj  rttf)tig  fei,  boc^ 
bem  ift  nic^t  fo.  2Jîan  muH  if)m  in  (Srmangetung  oon  etroaë 
^efferem  einige  granfen  Stfmofen  geben,  baê  toirb  immert)in  îiwaè 
fein.  @r  mu^  afle  feine  S5>ec^fel  auf  ©id^t  be^at)(en  unb  ift  fo= 
gujagen  el^ren^alber  baju  oerpflic^tet.  Qè  ift  eine  fet)r  unbanf= 
bare  Dftotle,  raetcfie  er  ia  ^u  fpieîen  î)at,  unb  er  muß  oiet  Spann- 
fraft  befi^en,  um  ben  ÏÏJîut  ni(^t  ^u  oerlieren.  2)ie  23erfet^ung 
feineê  Sct)n:)agerâ  in  ben  2tnf(age5uftanb  muß  ein  tötlic^er  Schlag 
für  iî)n  geraefen  fein,  benn  eê  fte^t  babei  ber  D^tuf  feiner  ganzen 
^amilie  auf  bem  "Spiele.  (Se  ift  bieê  fo  plö^Hc^  gefommen, 
baj3  er  bie  Sac|e  nic^t  Dert)üten  fonnte.  ^^  ^abe  i^n  in  bem 
2lugenblicfe  getroffen,  aie  man  iî)m  bie  9^ad)rid)t  mitteilte.  (Sr 
rcar  freiberoeifs.  Um  alles  in  ber  2Selt  môrf)te  icf)  nidjt,  baß  er 
glaubte,  ic^  fei  an  ber  Sacfje  beteiligt,  ^d)  ^abe  i^m  felbftüer= 
ftänblic^  baê  (S^egenteil  oerfirfiert,  unb  frût)er  ober  fpäter  î)offe  ià), 
tf)m  meine  ©rgebentieit  beroeifen  ju  tonnen.  (Se  f)at  mir  roirflid^ 
bie  î^ranen  in  bie  Singen  treten  laffen,  aie  ic^  i§n  fo  nieber* 
gefcîilagen  fa^. 

207.  2luf  roelcl)en  Stanbpunft  ftetlen  Sie  fid^,  um  über  biefe 
Sad^e  fo  §u  urteilen?  2öenn  bie  Slrbeiter  eine  8of)ner^û^ung  Der= 
langen,  fo  gefd^iebt  bieê,  .raeit  fie  burc^fdjnittlic^  im  !^a^ïî  nur 
306  gr.  oerbienen.  5>erfe^en  Sie  firf)  an  bie  Stelle  biefer  armen 
ßeute,  unb  Sie  raerben  fel)en,  baf^  Sie  ganj  ebenfo  f}anbeln  n}ûr= 
ben.  ^é)  glaube,  baß  man  iljre  Allagen  on^ören  muß,  roenn 
fie  gered^tfertigt  finb.    äi'er  Of)ren  f)at  ^u  ^ôren,  ber  ^öre  !  ^ûr 
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des  plaintes  en  l'air;  mais  ils  pourraient  bien  en  arriver 
aux  gros  mots  et  plus  tard  aux  violences,  'prenez  la  chose 
en  main,  croyez-moi,  et  puisque  vous  avez  carte  blanche, 
accordez  leur  quelque  chose.  En  moins  de  rien,  vous  les 
verrez  à  vos  pieds.  Céder  maintenant  serait  à  mon  avis 
un  coup  de  maître,  plus  tard,  ce  serait  une  lâcheté.  Soit 
dit  entre  nous,  le  plus  tôt  sera  le  mieux.  Croyez-moi, 
réfléchissez  bien,  la  nuit  porte  conseil.  Ä  tous  égards,  je 
crois  que  vous  ferez  bien  de  ne  pas  vous  fourvoyer  de 
gaité  de  cœur  dans  une  si  triste  affaire.  Mais  faites-le,  si 
bon  vous  semble,  je  m'en  lave  les  mains. 


208.  C'est  une  maison  de  second  ordre.  Néanmoins, 
sa  raison  sociale  est  très  connue  à  l'étranger.  Mais  sous 
prétexte  de  vendre  tout  meilleur  marché  que  d'autres,  ils 
agissent  (tu  ^)  rebours  du  bon.  sens,  car  ils  vendent  des 
objets  de  8  frs.  pièce,  à  raison  de  tant  la  douzaine.  Il 
est  question  même  de  ne  plus  vendre  au  détail.  Ils 
lancent  leur  prosj)ectus  à  dix  milles  à  la  ronde.  Je  les 
mettrai  en  garde  contre  tout  abus  autant  qu'il  sera  en  mon 
pouvoir.  Mais  sur  ce  chapitre  ils  sont  très  chatouilleux, 
le  moindre  mot  déplacé  les  froisse.  J'ai  vu  d'emblée  que 
nous  y  perdrions  notre  latin.  Il  faut  les  laisser  faire, 
à  leurs  risques  et  périls,  tout  en  disant  notre  opinion,  s'il 
y  a  lieu.  Cela  coule  de  source,  et  encore  faut-il  qu'on 
nous  permette  de  la  dire.  Avec  des  gens  bornés  et 
entêtés,  il  y  a  tout  à  craindre. 


209.  Qu'est-ce  à  dire?  Seriez-vous /dcÄe  contre  moi? 
Notez  bien  que  je  n'avais  que  vos  intérêts  en  vue  lorsque 
je  voulais  à  toute  force  vous  faire  souscrire  à  cet  emprunt. 
Vous  ne  m' ôterez  jamais  de  la  tête  que  c'est  un  bon  place- 
ment, j'en  suis  de  plus  en  plus  convaincu. 

210.  Il    me    semble    qu'e«    voilà    assez   sur   ce    sujet. 


1)  Loc.  adverbiale:  au  rebours  de,  à  rebours  de. 


ben  2(ugenbücf  fînb  e§  nur  unkgrünbete  klagen,  bod§  fônntcn 
fie  Ieirf)t  ©rob^eiten  unb  fpdter  ©eroaltt^dtigfeiten  anroenben! 
9^e§men  Sie  fid^  ber  @ac^e  an,  gtau&en  ®ie  mir,  unb  ba  ©te 
freie  §anb  fiaben,  geftefien  ©ie  i^nen  etroaê  ju.  ;3'^  ^anbums 
bre^en  rcerben  @ie  fie  alle  5U  ^^ren  Çû^en  fe^en.  3^^^^  nad^^ 
gugeben  raäre  meiner  ÏReinung  nac^  ein  ÏÏJÎeifterftreid^,  fpäter  roöre 
eê  eine  ^^^eig^eit.  Unter  un§  gefagt,  je  e^er,  befto  beffer.  33ttte 
überlegen  ©ie  e§  fid^  root)I,  guter  Sf^at  fommt  über  ??ac^t.  ^n 
jeber  ^^infic^t,  glaube  id^,  raürbeu  (Sie  gut  baran  tl^un,  fid^  nic^t 
in  eine  fo  traurige  2lngelegent)eit  Ieid)ten  .^erjené  einjutaffen. 
33od^  tl^un  (Sie  eê,  raenn  ©ie  eê  für  gut  finben,  id^  n)ajd)e  meine 
^Snbe  in  Unfd^ulb. 

208.  @§  tft  ein  ^^au§  ^meiteu  D^îaugeê;  nicf)tâbeftoroeniger 
ift  bie  girma  im  âïuêlanbe  fe^r  gut  bet'annt.  SIber  unter  bem 
SSormanb,  aHeê  billiger  ju  oerfaufeu  aie  anbere,  ïianbetn  fie  gegen 
ben  gefunben  2Jîen[c^enoerftanb,  benn  ©egenftdube  im  SBerte  Don 
8  i^ronfen  per  ®tûcf  oerfaufen  fie  ju  fo  unb  fo  öiel  baê  î)u^enb, 
(5ê  ift  fogar  bie  Dftebe  baöon,  ben  (ïinjeloerfauf  auf^^iugeben.  (Sie 
rerteiien  i^re  SInjeigen  10  Tltiim  roeit  in  ber  Oîunbe.  ^d^ 
raerbe  fie,  foroeit  eg  mir  möglich  ift,  öor  biefem  2}îiBbraud^  n)ar= 
nen;  bodE)  finb  fie  in  biejer  23e;iicî)uug  fe^r  empfinbtic^,  haè  un= 
fc^ulbigfte,  fc^ted^t  angebradjte  2Bort  oerle^t  fie.  3^  ^)^^^  Ql^i«^ 
Don  2Infang  an  gefe^en,  bajj  rair  unfere  2Jîû^e  unb  ^eit  umfonft 
oerlören.  Wan  mup  fie  auf  eigene  ©efa^r  unb  2}erantraortung 
l^in  ^anbeln  (äffen,  inbem  lotr  bei  ©elegenl^eit  unfere  3)?einung 
âuf3ern.  5)aê  mad^t  fid^  leicht  unb  natürlid;  ;  bocE)  müf3te  man  une 
erft  nod^  erlauben,  fie  auëjufpred^en.  33on  befc^rdnfleu  unb  eigene 
finnigen  Seuten  ift  alïeê  ju  befürd^ten. 

209.  2öag  foK  baâ  ^ei^en?  (Sinb  (Sie  böfe  auf  mid^?  23e= 
benfen  ©ie  rooî)t,  ha^  \d)  nur  3^r  ^ntereffe  im  5lugc  ^atte,  atê 
id)  um  jeben  ^rei§  roünfc^te,  ©ie  möchten  fic^  an  biejer  5In(ei^e 
beteiligen.  (Sie  roerben  mir  niemalâ  auêreben,  ba^  e§  eine  gute 
Kapitalanlage  ift;  id^  bin  immer  me^r  baoon  überzeugt. 

210.  eg  fd^eint  mir,  aie  ptten  roir  biefe  (Sa^c  genugenb 
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(chapitre.)  N'en  jjarhns  plus.  C'est  jmr  mégarde  que 
vous  avez  agi  ainsi,  dites-vous?  Soit,  je  veux  le  croire, 
mais  avouez  que  vous  m'avez  joué  là  mi  mauvais  tour,  en 
me  quittant  au  beau  milieu  de  la  saison  et  en  mettant  à 
votre  place  cet  homme  qui  ne  demande  que  jjlaies  et  bosses. 
Si  je  tombais  malade,  qu'arriverait-il?  Autant  que  je  puis 
en  juger,  il  est  ainsi  fait  qu'il  ne  sèmerait  que  la  discorde. 
Je  vous  laisse  à  penser,  si  je  puis  dès  lors  lui  remettre 
tout  en  main.  Je  ne  le  ferai  pas,  pour  tout  l'or  du  monde, 
et  je  parle  en  connaissance  de  cause.  D'où  vient  que  vous 
ayez  été  trompé  ainsi  vous-même,  et  par  quel  hasard 
l'avez-vous  rencontré?  Comment  se  fait-il  que  vous  ne 
l'ayez  pas  jugé  à  première  vue?  Je  crois,  pour  votre 
gouverne,  que  ce  que  vous  avez  de  mieux  à  faire,  c'est  de 
vous  montrer  froid  et  'peu  à  peu,  de  le  perdre  de  vue. 
Il  m'en  coûte  de  vous  dire  tout  cela,  mais  je  le  crois  de 
mon  devoir. 

211.  Etes- vous  bien  d'accord?  Comme  il  est  encore 
mineur,  il  faut  que  tout  soit  bien  en  règle.  Vous  avez 
été  très  généreux  de  faire  les  premiers  p)as.  Il  ne  vous 
aurait  pas  fait  d^avances,  lui.  Je  sais  bien  qu'il  faut  faire 
la  part  de  son  caractère  ;  mais  ce  n'est  pas  une  bagatelle 
que  de  s'engager  à  faire  une  p)ension  de  300  francs  par 
an  au  fils  d'un  ancien  employé.  Je  comprends  qu'on  ij 
regarde  à  deux  fois,  avant  de  signer  l'engagement,  car  cela 
tire  à  conséquence.  Il  faut  au  moins  faire  en  sorte  que 
tout  soit  bien  prévu  de  part  et  d'autre,  pour  éviter  les 
réclamations. 

212.  Pourquoi  ouvrez-vous  toujours  ces  fenêtres? 
Voilà  la  troisième  fois  que  je  vous  prends  sur  le  fait. 
Donner  de  Fair  à  une  chambre  est  une  bonne  chose,  mais 
il  ne  faut  pas  exagérer  non  plus.  Je  vous  ai  déjà  dit  en 
toutes  lettres,  que  si  vous  continuez  ainsi  à  me  désobéir, 
je  vous  prendrai  en  grippe'^).  Il  est  de  fait  qu'on  gèle 
ici  maintenant. 


1)  Grippe  vient  du  gothique  :   greipan.     En  parlant   du  chat   ou 
de  tout  autre  animal  à  griffes:    saisir  subitement;  ici,  pris   au  figuré. 
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erörtert.  Sprechen  m'iv  ntc^t  meîjr  baoon.  ®ie  fiaben  ûuë  3]er= 
fef)en  fo  ge^anbelt,  jagen  8ie.  @ut,  i(^  toill  eâ  glauben,  boc^ 
geftef)en  Sie,  ban  Sie  mir  ba  einen  fd^lecEiten  Streii^  gejpiett 
t)aben,  inbem  Sie  mid^  gerabe  in  ber  ÏRitte  ber  Saifon  üerließen 
unb  biejen  SSJlam  an  ^\)xt  Stelle  festen,  ber  immer  nur  Streit 
unb  ^mt  iu(^t.  SS^aê  roürbe  gefc^e^en,  roenn  ic^  franf  raürbe? 
Someit  \é)  barüber  urteilen  fann,  i[t  er  gan^  ber  ÏTîann  ba^u, 
nur  Uneinigfeit  ju  [tiften.  ^ä)  überlafje  eë  3^nen  3U  bebenfen, 
ob  ic^  if)m  bemjufolge  allée  übergeben  fann.  ^c^  roerbe  eê  um 
alle  Sc^ä^e  ber  3ßelt  nic^t  tl)un,  unb  ic^  raeiB  lüarum.  2i>ie 
fommt  es,  ta^  Sie  felbft  fo  getdufcl)t  roorben  [inb,  unb  raelc{)er 
3ufall  f)at  i^n  ^^\m\  in  ben  ®eg  geführt?  21>ie  fommt  eë, 
bais  Sie  i^n  nic^t  auf  ben  erften  Slicf  burc^fc^aut  fiaben?  3^ 
glaube,  baß  Sie  i§m  gegeniiber  nidbtê  23effere6  tf)un  fönnen,  aie 
ficf)  jurûcflialtenb  5U  geigen  unb  i^n  nac^  unb  nac^  auâ  ben  fingen 
gu  oerlieren.  @ê  roirb  mir  fd^roer,  ^i)r\tx\  ha^  allée  ju  fagen, 
aber  ic^  fialte  eê  für  meine  ^^^flicf)t. 

211.  Stnb  Sie  ooüfommcn  einoerftanben?  î)a  er  minberjd^rig 
i[t,  muB  aHeê  roo^l  in  Orbnung  fein.  Sie  fmb  fefir  grofjmütig 
geroefen,  bie  erften  Schritte  ju  tfiun.  Gr  rcâre  ^i)mn  nid)t  ent- 
gegengefommen.  ^d)  raeiß  roo^l,  bap  man  feinem  »i^arafter 
^edjnung  tragen  mu^,  bod)  ift  eë  feine  ^leinigfeit,  fid)  5U  üer= 
pflic^len,  bem  Sof)n  eineë  früfieren  2lngeftetlten  ein  ^afiresge^alt 
Don  300  5-ranfen  ausjufe^en.  3^  begreife,  baß  man  fid)  ^mei^ 
mal  befinnt,  beoor  man  eine  folc^e  SSerpflic^tung  unter5eid)net, 
benn  eê  fann  roeitere  ^-olgen  l)aben.  SSenigftenê  muß  man  bafür 
forgen,  baç  beiberfeitig  aüee  lüo^l  oorgefe^en  fei,  um  2öefc^roer= 
ben  ju  oermeiben. 

212.  ©arum  öffnen  Sie  immer  biefe  T^enfter?  (ïë  ift  nun 
fc^on  baë  britte  ÜJ^al,  baç  ic^  Sie  babei  ermifc^e.  Gê  ift  ganj 
gut,  ein  ^i'^i^^'^  S^i  lüften,  boc^  muB  man  eë  auc^  nid}t  über; 
treiben,  ^c^  ï)abe  ^Wn  fc^on  beutlid)  gejagt,  baf^,  roenn  eie 
fortfaf)ren,  fo  unge^orfam  gegen  midi  ju  fein,  ic^  eine  5Ibneigung 
gegen  Sie  faffen  roerbe.     îliatfâdjlid)  friert  man  jet^t  l^ier. 
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213.  Cet  enfant  grandit  à  eue  d'œil,  le  voilà  aussi 
grand  que  son  père.  Il  devient  fier  comme  un  paon,  et 
entêté  comme  une  mule.  Chose  étrange,  jusqu'à  huit  ans, 
il  était  tout  fluet.  On  n'aurait  jamais  pu  se  douter  d'un 
pareil  développement.  A  le  voir,  on  lui  donnerait  quinze 
ans.  Le  mal  est  que  maintenant  il  est  toujours  cloué  sur  ses 
livres,  il  travaille  même  en  cachette.  Mais  il  ^jreHC^  tous 
les  jours  une  heure  d'exercice  en  plein  air,  soit  dit  à  son 
honneur.  Il  faut  lui  passer  le  reste.  A  tout  péché 
miséricorde.  A  chaque  jour  suffit  sa  peine,  voilà  ce  qu'il 
finira  bien  j^or  comprendre.  Mais  la  raison  ne  vient 
qu'avec  l'âge,  toute  chose  en  son  temps.  Il  ti'y  a  pas  de 
mal  à  ce  que  l'on  reste  jeune  longtemps. 

214.  Pour  peu  que  cela  vous  gêne  de  me  régler  ma 
note  aujourd'hui,  ne  le  faites  pas,  il  n'y  a  rien  qui  presse. 
Dix  fois  sur  douze,  des  débiteurs  me  prient  d'attendre, 
souvent  ce  sont  des  gens  que  je  ne  connais  ni  d'Eve  ni 
d'Adam;  mais  je  ne  m'en  fâche  pas  le  moins  du  monde. 
Ce  qui  est  difiéré  n'est  jxts   perdu,    mieux   vaut   tard   que 

Jamais.  Des  reproches  seraient  hors  de  saison.  Le  ciel 
me  préserve  de  me  brouiller  avec  qui  que  ce  soit  pour  si 
peu!  Que  voulez-vous?  Je  sids  ainsi  fait,  j'aime  la 
paix.  Si  l'on  me  prend  dans  un  bon  moment,  on  peut 
tout  obtenir  de  moi.  Je  prends  Dieu  à  témoin  que  jamais 
je  ne  pourrai  voir  souffrir  qui  que  ce  soit  par  ma  faute. 
Dieu  veuille  que  cela  ne  soit  jamais  arrivé  à  mon  insu  ! 
Si  je  vous  prie  de  me  signer  ce  billet,  c'est  par  pure  forme. 
Du  reste,  votre  dernier  règlement  sera  fait  pour  solde  de 
compte. 

215.  Je  me  creuse  l'esprit  pour  savoir  la  raison  de 
son  silence.  C'est  un  homme  de  parole.  Le  bruit  court 
bien  qu'il  est  mal  dans  ses  afi'aires,  mais  j'ai  tout  lieu  de 
croire  que,  si  c'était  le  cas,  il  m'en  aurait  averti  lui-même. 
Je  meurs  d'envie  d'en  parler  à  d'autres;  mais  je  n"ose  en 
souffler  mot,  car  pour  rien  au  monde,  je  ne  voudrais  lui 
faire  du  tort,  moi  qui  ne  lui  veux  que  du  bien. 
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213.  2)iefe§  ^inb  rrâd^ft  5u[e^enb§;  eâ  ift  je^t  fc^on  \o  gro§ 
rote  fein  3]ater.  @ê  ift  ftol^  raie  ein  $fau  unb  ftôrrig  raie  ein 
(5-fel.  (Sonberbarer  25>eife  roar  eâ  î)i§  ju  feinem  ad^ten  ^a1)xt 
ganj  f(i)raâ(§Urf).  ïïîiemalê  l^âtte  man  eine  fold^e  ©ntroirflung 
aî)nen  fônnen.  SSenn  man  iî)n  fo  fieî)t,  ptt  man  i^n  fur  fûnf= 
gel^njâtirig.  Seiber  fi^t  er  jel^t  immer  ^inter  feinen  33rirf)ern,  er 
arbeitet  fogar  î^eimlic^.  '^oà)  gel^t  er  jeben  Xaa,  eine  ©tunbe 
(ang  im  freien  f parieren,  jn  feiner  @f)re  fei  bieê  gefagt.  ®aê 
übrige  mu^  man  i^m  ^ingeîien  laffen.  Wlan  mufj  D'^adifid^t 
üben.  @in  jeber  5;ag  l^at  feine  Saft,  haè  rairb  er  raot)I  fe^t 
einfel;en  lernen.  2)od)  ber  23erftanb  fommt  erft  mit  bem  Stlter; 
alïeê  ju  feiner  3eit.     ©ê  fc^abet  nid^tê,  tange  jung  ju  bleiben. 


214.  SÖenn  eë  ^^mn  nnr  im  geringften  unbequem  ift, 
meine  Dîed^nung  ^eute  ju  berid^tigen,  fo  t^un  Sie  eë  nic^t.  (Se 
eilt  nic^t  bamit.  Unter  12  g-dilen  fommt  eâ  je^nmal  nor,  ha^ 
miel)  meine  ©laubiger  erfucÈien,  ju  raarten,  unb  haè  oft  fogar 
Sente,  bie  mir  ganj  unbefannt  finb,  bod^  raerbe  id)  ntd^t  im  ge= 
ringften  bôfe  barûber.  2lufgefd[)oben  ift  nicî)t  aufgehoben;  beffer 
fpôt  alâ  nie.  33orn)ûrfe  radreu  ni(^t  angebracfjt.  ©ott  uerîiûte, 
baf3  ià)  mi(^  raegen  einer  fold^en  Äleinigfeit  mit  raem  eê  auc^  fet 
ûberroûrfe.  SS^aê  rooUen  ®ie  !  3^^  ^^^^  i^wt^  einmal  fo  !  ^â) 
liebe  ben  ^-rieben.  äBenn  man  fid;  im  redeten  SUigenbticÊ  an 
mid^  roenbet,  fann  man  atteê  oon  mir  nerlangen.  @ott  fei  mein 
3euge,  ba§  id^  niemanben,  raer  eê  aud^  fei,  burc^  meine  ©d^ulb 
je  leiben  fe^en  fann.  @ott  üer^üte,  baf3  eê  jemalê  mit  meinem 
3Sorroiffen  gef^e^en  fei.  Sßenn  id)  Sie  erfud^e,  biefen  ©ed^fel  jn 
unterfd^reiben,  fo  gefci)iet)t  bieâ  nur  ber  reinen  ^orm  falber.  Uebri^ 
genâ  rcirb  ^^xt  te^tc  ^erid)tigung  aie  2erminal=3oî)lung  gelten. 

215.  3d^  jerbre(^e  mir  ben  ^opf  über  ben  ©runb  feineê 
(gdjroeigenë.  6r  ift  ein  ÎJÎann  ooti  2Bott.  6ê  ge^t  ha§  @e= 
rüd^t,  ba^  er  fid^  in  gefc^äftlid^en  25ertegen!^eiten  befinbet,  bod) 
l^abe  ic^  aüen  @runb  an^unel^men,  bafs  er  mic^,  raenn  bem  fo 
raäre,  felbft  barüber  benadjrid^tigt  Ijätte.  ^à)  brenne  oor  2}erlangen, 
mit  anbern  barüber  ju  fpred^en,  bod)  raage  id)  fein  2ßort  barüber 
fatten  ju  laffen,  benn  um  aûeê  in  ber  SBelt  m5d)te  id^  il;m  nid^t 
©d^aben  jufügen,  id),  ber  id;  nur  fein  23efteâ  raifl. 
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216.  Ce  n'est  pas  aimable  à  vous,  mon  cher,  de  souffler 
toujours  le  chaud  et  le  froid.  Vous  devez  avoir  conscience 
de  l'impression  que  vous  produisez.  Vous  aimez  trop  vos 
aises.  Il  est  bon  de  se  posséder,  mais  il  ne  faut  pas 
pousser  les  choses  à  Vextrême  en  vous  refusant  à  prêter 
votre  concours.  J'ai  dû  m'armer  de  courage  pour  vous 
parler  aussi  franchement;  il  m'a  été  difficile  de  garder 
mon  sang-froid,  quand  je  vous  ai  vu  faire  la  cour  au 
tiers  et  au  quart ^  tandis  que  votre  femme  se  privait  de 
tout  pour  faire  face  aux  besoins  de  la  vie. 

217.  J'ai  essayé  de  faire  tomber  la  conversation  sur 
le  sujet  qui  vous  intéresse.  Je  crois  qu'en  effet,  vous 
n'avez  pas  su  prendre  votre  associé.  S'il  voulait,  comme 
vous  le  dites,  se  jeter  à  fort  et  à  travers  dans  des  spécu- 
lations dangereuses,  vous  auriez  dû  d''emhlée  vous  y  opposer. 
Votre  vente  se  fait  en  gros,  il  fallait  interdire  le  détail. 
Vos  affaires  tomberont  dans  le  discrédit,  si  vous  ne  fermez 
pas  l'oreille  à  toutes  ces  propositions  d'agrandissement. 
J'ai  bien  le  droit  de  vous  parler  ainsi  à  cœur  ouvert, 
puisque  j'ai  placé  tous  mes  fonds  chez  vous.  Ne  vous 
jetez  ')  pas  d'un  extrême  dans  l'autre,  mais  mettez  un  frein 
aux  innovations.  Votre  associé  serait  bien  de  force  à  vous 
ruiner  avant  peu.  Il  a  toujours  le  mot  pour  rire,  mais 
ne  vous  y  laissez  pas  prendre.  Ne  soyez  pas  trop  bon 
enfantj  vous  vous  en  trouverez  mieux.  Tenez  bon,  c'est 
mon  dernier  mot. 


218.  Je  viens  de  lire  ce  roman  qui  a  fait  mes  délices, 
si  bien,  que  j'ai  dîné  par  cœur.  C'était  trois  heures  sonnées 
quand  je  levai  les  yeux  de  dessus  mon  livre.  Je  crois 
qu'il  fera  époque,  car  il  est  très  bien  écrit.  Son  seul 
défaut  c'est  d'être  un  peu  ßn  de  siècle.  Vraiment^  on 
prendrait  facilement  goût  à  ce  genre  de  lecture.  Cet  auteur 
fera    son   chemin.     Le    malheur  est  qu'il  se   fait  vieux,  et 


1)  Ne  tombez  pas. 
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216.  (5§  t[t  nic^t  liebenêroûrbig  üon  ^^nm,  mein  Sieber,  immer 
bûlb  jo  unb  balb  fo  ju  reben.  (Eie  muffen  fic&  beê  ©inbrucfê 
beroufet  fein,  raeld^en  @ie  fieröorbringen.  (Sie  Heben  ^^xt  Se= 
quemlicïifeit  ju  fe^r.  (§ë  ift  gut,  .iperr  über  fic^  ju  fein,  bûc| 
muffen  ^ie  bie  î)tnge  nid)t  ûufê  SIeuperfte  treiben,  inbem  ©ie 
fic^  roeigern,  ©eiftanb  gu  îeiften.  3^  ^ûbe  mir  ein  ^'^erg  fûffen 
muffen,  um  fo  offen  mit  3^nen  ju  fpred^en;  e§  ift  mir  fc^roer 
gefallen,  meine  (Raffung  gu  beîiaupten,  aie  id^  ©ie  redite  unb 
linfâ  ben  ^of  mad^en  fat),  roâfirenb  ^s^re  ^^rau  fid^  atleê  oerfagte, 
um  ben  2Infprûc|en  beâ  Sebenâ  gered)t  raerben  ju  fonnen. 

217.  3c^  ^ahî  üerfuc^t,  haè  ®efprâd§  auf  bog  2;^ema  gu 
lenfen,  rcclc^eê  ©ie  intereffiert.  ^â)  glaube  in  ber  "^ai,  ha^ 
<Biî  ^^vtn  îeil^aber  nidE)t  gu  be^anbeln  geraupt  l^aben.  Sß)enn 
er  fi^,  raie  ©ie  fagen,  blinblingê  in  gefdlirüi^e  ©pefulationeu 
einlaffen  raotlte,  fo  l)âtten  ©ie  fid^  bem  fc^on  oon  Einfang  an 
roiberfe^en  follen.  ®ie  oerfaufen  im  ©roçen,  ©ie  ï)âtten  ben 
^(einîianbel  unterfagen  follen.  ^^ï  ©efc^àft  roirb  in  ÏRinfrebit 
geraten,  raenn  ®ie  fic^  nic^t  ail  biefen  3SergrôBerungëDorjd)(âgen 
gegenüber  taub  fteHen.  ©ê  fte{)t  mir  roo^l  ju,  fo  unumraunben 
mit  ^^mn  ju  fpred^en,  ba  id)  mein  ganjeê  23ermôgen  bei  3^"^" 
angelegt  f^aht.  ^^atten  ©ie  nid^t  oon  einem  (5;i:trem  inê  aubère, 
bodj  befc^rdnfen  ©ie  bie  9îeuerungen.  ^^r  2;eit^aber  roöre  raoî)! 
im  ftanbe,  ©te  in  furjer  ^ät  §u  ©runbe  ju  rid^ten.  6r  ift 
immer  jum  ^c^ergen  aufgelegt,  boc^  laffen  ©ie  fic^  baburc^  ntc^t 
irre  führen,  ©eien  ©ie  niét  ju  gutmütig,  ©ie  raerben  [xâ) 
beffer  babei  befinben.  ©eben  ©ie  ni^t  nac^  !  baê  ift  mein  le^teê 
2»ort. 

218.  2^  fiabe  focben  biefen  JRotnan  gelefen,  raetc^er  mir  fo 
oiet  25erguûgen  mad^te,  ba^  id)  bas  2Jîittageffeu  bariUer  oer^ 
geffen  ^abe.  @§  rcar  brei  U{)r  oorbei,  aie  ic^  oon  meinem  23uc^e 
aufblidfte.  ^ä)  glaube,  es  roirb  (Spoc^e  ma^en,  benn  eê  ift  fe^r 
gut  gefc^rieben.  ©ein  einziger  Refiler  befielt  barin,  bai5  eê 
etroaâ  «Fin  de  Siècle»  ift.  ÏRan  fönnte  roa^rlic^  biefer  3lrt 
Don     Seftûre     leid)t    ©efd^macf    abgeroinnen.      ©iefer    ©d)rift= 
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qu'étant   tout  cousu  d'or,   il  voudra  se  reposer.     Cest,    au 
fond,  quand  on  le  peut,  ce  qu'on  a  de  mieux  à  faire. 


219.  Ne  vous  rebutez  pas  pour  la  moindre  chose.  Vous 
aimez  trop  les  éclats.  Il  ne  faut  pas  s'oublier  ainsi,  si 
vous  voulez  tenir  les  autres  en  respect.  Laissez  les  gens 
mourir  de  leur  belle  mort,  sans  vouloir  toujours  les  plier 
à  votre  volonté.  A  votre  place,  je  préférerais  n'avoir  rien 
de  commun  avec  des  gens  qui  s'écartent  si  facilement  de 
leur  devoir,  et  qui  passeraient  par  le  trou  ^)  d'une  aiguille 
si  on  leur  donnait  quelques  centimes  de  pourboire-). 


220.  Je  saurai  bien  vous  faire  rentrer  dans  le  devoir, 
petit  impertinent.  Pourquoi  me  dire  que  votre  père  n'est 
pas  visible  quand  il  est  tranquillement  à  m'attendre  chez 
lui?  Je  vous  apprendrai  qu'on  ne  se  moque  pas  impunément 
de  moi.  Je  crois  avoir  assez  longtemps  prêché  d'exemple. 
Vouz  avez  beau  vouloir  faire  la  sourde  oreille,  je  vous 
ferai  bien  comprendre  ce  que  parler  veut  dire.  Je  suis 
votre  instituteur,  et,  croyez-moi,  je  saurai  être  à  la  hauteur 
de  ma  position.  Votre  désobéissance  dépasse  toute  expression. 
Regardez-moi  bien  entre  les  deux  yeux,  et  tenez  vous 
pour  dit  que  je  suis  las  à'avoir  toujours  maille  à  partir 
avec  vous  et  cela  pour  des  riens. 


221.  Il  ne  fera  jamais  grand  chose  en  fait  de  chant, 
car  il  n'a  jms  d'oreille.  Il  ne  saisit  pas  les  mélodies,  et 
outre  cela,  il  prend  feu  à  la  moindre  observation.  Hier, 
je  ne  savais  plus  où  me  mettre,  lorsque  son  professeur  lui 
dit  carrément  qu'il  n'avait  pias  l'oreille  juste.  Il  lui  répondit 
si  vertement,    que  je    crois    qu'il  n'osera  plus   se   montrer. 


1)  Allusion  à  la  parole  biblique  :  Passer  par  le  trou  d'une  aiguille. 

2)  Au  pi.  :  des  pourboires. 
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ftetler  itiirb  feinen  Sßeg  niad^en.  Ungliicfüd^erraeife  ift  er  aber 
fd^on  alt,  unb  ba  er  @elb  in  ^ütle  unb  ^üüe  l^at,  rairb  er  i'xâ) 
auêru^en  rooflcn.  2öenn  man  baê  fann,  ift  eê  im  ©runbe  baë 
Sefte,  roa§  man  tf)un  fann. 

219.  3SerIieren  «Sie  ho6)  ben  2)^ut  ni(^t  bei  ber  geringften 
Sd^roierigfeitl  (Sie  mad^en  ju  gerne  3tuftritte!  (Sie  muffen  fid^ 
nid)t  fo  leidet  oergeffen,  raenn  (Sie  anbern  2tcE)tung  einflößen 
raoüen.  Soffen  (Sie  bie  Seute  ma)  il^rer  ^acon  feiig  raerben, 
o^ne  fie  immer  ^^xtm  Sßitlen  bengen  ju  rcoUen.  Stn  ^^xtv 
(Stelle  raürbe  ic^  Dor^ie^en,  nickte  mit  beuten  5U  tt)un  gu  l^aben, 
bie  ifirer  '^flid)t  fo  leicf)t  untreu  raerben,  unb  bie  burd^  ein  3^abel= 
ö^r  getien  mürben,  raenn  man  i§nen  nur  einige  Pfennige  2;rinl'= 
gelb  gäbe. 

220.  ^d^  werbe  ®ie  roof)l  5U  ^^rer  ^flic^t  gurücfgurufen 
roiffen,  (Sie  fleiner  Unoerfcliämter  !  SBarum  fagen  ®ie  mir,  ^^v 
3Sater  fei  nic^t  ^u  fprei^en,  raenn  er  gan^  ruf)ig  5U  §aufe  ift, 
um  mid^  ju  erwarten,  ^c^  rocrbe  ^^nm  beibringen,  ha^  man 
fid^  nic^t  ungeftraft  über  mid^  luftig  mad^t.  2<i)  glaube  lange 
genug  mit  gutem  SBeifpiele  oorangegangen  ju  fein.  2öenn  (Sie 
auc^  t^un,  alâ  prten  ®ie  nid^t,  raerbe  ic^  3^"^"  fi^on  oerftdnb^ 
lid^  machen,  roa§  iâ)  meine,  ^â)  bin  '^^v  érjie^er  unb  glauben 
Sie  mir,  id^  raerbe  meiner  Slufgabe  geroad^fen  fein,  ^^v  Unge= 
l^orfam  ge^t  über  jeben  33egriff.  (Se^en  (Sie  mir  nur  inê  ®e= 
ftd^t,  unb  laffen  ®ie  eê  fic^  gefagt  fein,  hai^  iâ)  eê  miibe  bin, 
immer  ein  ^^û^nc^en  mit  3^"^"  5"  rupfen  ju  ^aben,  unb  baâ 
^leinigfeiten  falber. 

221.  (Sx  raitb  eê  im  ©efang  nie  roeit  bringen,  benn  er  ^at 
fein  ®epr.  @r  erfa§t  bie  ^Jielobien  nid^t,  unb  außerbem  gerat 
er  bei  ber  geringften  33emerfung  in  ^oxn.  ©eftern  rauf^te  tc^ 
nirf)t  raobin,  aie  if)m  fein  Serrer  gerabe  ^erauê  fagte,  er  ^abt 
fein  rid)tigeë  ®e§ôr.  (5r  antroortete  if)m  fo  berb,  bafs  id^  glaube, 
er  rairb  fid^  nid)t  me^r  ju  jeigen  raagen.     (5in  2tugenblicf   lang 
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Un  moment  le  pauvre  homme  le  regarda  bien  en  face, 
puis  prit  son  chapeau  et  sortit  sans  dire  mot.  Je  crains 
bien  que  toute  sa  carrière  ne  se  ressente  de  cette  manière 
d'agir,  et  que  cela  ne  déteigne  sur  toute  sa  vie.  Si  un 
beau  jour  il  tombait  sous  la  patte  fi'un  homme  nerveux 
ou  emporté,  cen  serait  fait  de  lui,  il  recevrait  une  bonne 
gifle.  Il  veut  changer  de  maître.  Soit,  je  ne  m'y  oppose 
pas  ;  mais  il  pourrait  tomber  de  mal  en  pis  ^)  et  alors, 
cette  fois,  il  faudra  dire  adieu  à  tous  ses  caprices,  car  il 
se  ferait  moquer  de  lui,  si  tous  les  trois  jours  il  changeait 
de  professeur,  et  personne  ne  lui  permettra  de  prendre 
autant  de  libertés  que  le  bon  Mr.  X.,  qui  est  sur  un  pied 
d''amitié  avec  toute  la  famille  depuis  nombre  d'années. 


222.  J'ai  glissé  sur  le  parquet  et  je  suis  tombé^)  de 
mon  long;  la  porte  ouverte  donnant  sur  la  terrasse,  je 
suis  allé  donner  de  la  tête  contre  la  balustrade.  Le  coup 
fut  si  rude,  que  je  faillis  me  trouver  mal.  Il  est  vrai 
que  fai  la  vue  basse,  et  que  je  ng  vois  pas  plus  loin 
que  le  bout  de  mon  nez. 

223.  La  protection  que  vous  accorde  Mr.  X.  est  un 
grand  point  d'appui  moral  pour  vous,  mon  cher.  En 
général,  il  est  raide  comtne  une  barre  de  fer.  Vraiment, 
je  ne  sais  pas  quelle  mouche  Fa  piqué  pour  le  rendre  si 
souple  à  votre  égard.  Il  paraît  qu'il  ne  s'arrêtera  pas 
à  mi-chemin,  il  veut  tout  de  bon,  vous  faire  entrer  au 
ministère.  C'est  un  vrai  coup  d'état  qu'il  tente  là,  c'est 
un  drôle  d'homme  qui  ne  recule  devant  rien.  De  part  et 
d'autre  on  loue  son  énergie.  Bref  vous  avez  de  la  chance 
d'avoir  un  tel  protecteur.  Mais  dites-moi  donc,  je  vous 
prie,  à  quel  titre  il  vous  a  ainsi  ^)m  en  affection. 


224.  Le  dé  en  est  jeté,  Centre  en  service.    Nous  avons 


1)  On  pourrait  dire  aussi:  tomber  de  Charybde  eu  Scylla. 
'^)  Locution  vicieuse.    Il  faut  dire:  Je  me  suis  laissé  tomber. 
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fû^  i^m  ber  arme  ïïîann  [tarr  in§  ©eftcfit,  bann  nal^m  er  feinen 
^)ut  unb  ging,  of)ne  ein  ïi>ort  51:  fagen,  fori.  3^  fürchte,  ban 
feine  ganje  8auf6at)n  unter  biefer  Jpanblungëroeife  (eiben,  unb  ba^ 
fie  auf  fein  ganjeé  Seben  oerberblid^  einroirfen  roirb,  SBenn  er 
eineê  fc^ônen  2age§  an  einen  nerüöfen  unb  fieftigen  ÎRenfd^en 
geriete,  rcdre  eê  um  if)n  gefd;e§en,  er  raûrbe  eine  frdftige  C^r= 
feige  erf)atten.  Gr  rcitt  feinen  Serrer  roed^feln.  ®ut,  ic^  n)iber= 
fe^e  m\d)  bem  nidöt.  ^oâ)  fônnte  er  uotn  O^tegen  in  bie  Xraufe 
geraten,  unb  bann  tiiepe  e§  roof)(,  allen  feinen  Saunen  i^alet 
fagen,  benn  er  roûrbe  fic^  läc^erlidj  machen,  raenn  er  alle  brei 
Jage  feinen  Serrer  roei^feht  rooüte,  unb  ?lientanb  roirb  i§m  fo 
oiele  g-rei§eiten  erlauben  aie  ber  gute  §err  ï.,  ber  feit  einer 
^ei^e  üon  3û§ren  in  freunbfd^aftlid^en  23e3ie^ungen  §u  feiner 
ganzen  gamilie  fielet. 

222.  3^  t'i"  ûuf  bem  'parquet  auegeglitten  unb  ber  Sänge 
ma)  eingefallen;  ba  bie  S^ür  jur  ^erraffe  offen  ftanb,  bin  id) 
mit  bem  £opf  an  baê  ©elönber  geftoßen.  5)er  ®toB  raar  fo 
l^eftig,  ha^  id)  beinafie  o^nmäditig  rourbe.  (5ê  ift  roaf)r,  ha^  ic^ 
furjft^tig  bin  unb  nic^t  roeiter  fe§e,  al§  meine  D^afe  reicht. 


223.  ^er  33eiftanb,  ben  ^^nm  ^^err  1.  geroä^rt,  ift  eine 
große  moralifc^e  @tû^e  für  Sie,  mein  Sieber.  ©eroöfmlid^  ift 
er  roie  üon  (Sifen.  3*^  ^^^^i^  roirflic^  ni(^t,  roa§  mit  i|m  öor= 
gegangen  ift,  um  i^n  ^\)\m\  gegenüber  fo  gefi^meibig  5U  machen. 
@ê  fd)eint  nid)t,  ha^  er  auf  falbem  2öege  fte^en  bleiben  roirb, 
er  roiU  8ie  in  allem  Grnfte  in§  îiJîinifterium  berufen  laffen. 
@ë  ift  ein  roa^rer  Staatsftreii^,  ben  er  ha  oerfuc^t;  eâ  ift  ein 
eigentümlicher  2)^enfc]^,  ber  üor  nickte  gurücffd^recft.  23on  allen 
Seiten  roirb  feine  î^atfraft  gerüf)mt.  jîurj,  Sie  ^aben  (Slücf, 
einen  folgen  23efceüt^er  ju  befi^en.  Slber  fagen  Sie  mir  bod^, 
iâ)  bitte  Sie,  auf  roa§  ^in  §at  er  folc^e  ^u^eigung  $u  ^{»nen 
gefaxt? 

224.  5^er  2öürfet  ift  gefatten;   ic^  trete  in  î)ienft.     ïBir 
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arrêté  cela  hier  entre  nous.  En  vertu  de  la  loi  du  10  cou- 
rant (et.)  j'ai  l'âge  voulu.  C'est  bien  à  contre-cœur  que 
je  quitte  ma  famille,  mais  toute  réflexion  faite,  c'est  pour 
le  bien  de  tous.  Sous  le  régime  précédent,  on  était  plus 
difficile  pour  admettre  les  étrangers.  Je  vous  en  donne 
jjour  preuve  les  difficultés  qu'eut  mon  père  à  obtenir  la 
naturalisation.  On  lui  demanda  entre  autres  un  dépôt 
d'argent,  et  on  lui  fit  comprendre  que  c'était  un  capital 
placé  à  fonds  perdus. 

225.  Ne  vous  fiez  j^cis  à  \\i\,  il  j^^^^^f^^  ^^  f^^^  poî/r 
savoir  le  vrai.  Vous  pouvez  aller  partout  tête  levée  et 
le  front  haut.  Vous  représentez  bien.  Vous  avez  toutes 
les  chances  voulues  pour  réussir.  Toutes  les  calomnies 
qu'on  s'est  plu  à  faire  sur  vous  sont  tombées  dans  l'eau. 
Prenez  l'occasion  aux  cheveux,  ne  vous  arrêtez  x^as  en 
beau  chemin  (à  mi-chemin)  vous  pouvez  imrier  à  coup  sûr, 
puisqu'on  vous  y  oblige  en  quelque  sorte.  Ne  brusquez 
rien,  mais  donner  à  entendre  à  vos  supérieurs  que  le 
mieux  est  d'étouffer  l'affaire. 

226.  Mon  jeune  cousin  a  très  bien  su  faire  son  nid, 
il  est  arrivé  à  ses  fins.  De  gauche  et  paresseux  qu'il 
était  dans  son  enfance,  avec  l'âge,  il  n'en  a  jms  tnoitis 
dépassé  tous  ses  camarades.  Il  a  du  naturel,  et  le  bonheur 
de  voir  tout  en  rose.  Il  n'est  pas  resté  longtemps  à  pêcher 
en  eau  trouble.  Comme  il  savait  le  code  sur  le  bout  du 
doigt,  il  a  sorti  son  épingle  du  jeu  sans  y  laisser  des 
plumes.  Son  frère  a  eu  la  chance  d'avoir  part  au  gâteau. 
Il  est  né  coiffé  aussi.  Pourtant  il  se  chagrine  pour  des 
riens,  et  bien  mal  à  propos,  car  on  ne  lui  veut  que  du 
bien.  Cela  finit  par  devenir  habitude  chez  lui  de  se 
plaindre  de  tout  et  de  tous.  Il  s'oublie  même  jusqu'à  faire 
des  reproches  à  son  père,  qui  va  au  devant  de  (prévient) 
ses  moindres  désirs. 


227.    Mais    cela   va  comme   un   gant!     De   quoi  vous 
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l^aben  baâ  geftern  juîammen  ausgemad^t.  Saut  be§  ©efe^eê  üom 
10.  biefeë  2)^onatê  ^abe  ic^  baê  Dorgei'cîjriebene  Stiter.  SBo^I 
oerlaffe  \à)  meine  Camille  mit  SBiberftreben,  aber  e§  gefc^iel^t, 
irenn  ic§  aUeë  bebenfe,  jum  beften  2111er.  Unter  ber  früheren 
Dîegierung  machte  man  me^r  ©c^roierigfeiten  bei  ber  ßulaffung  con 
^•remben.  ^â)  fûïire  3f)t^£i^  jum  Seroetê  bie  Sc^roierigfeiten  an, 
rceidje  mein  SSater  ïiatte,  um  baë  ^Bürgerrecht  ju  erlangen.  ïl^an 
oerlangte  unter  anberm  dou  iî)m  eine  ©elbja^lung  unb  gab  \^\u 
babei  ju  oerftefien,  ba§  ®etb  fei  \o  gut  raie  oerloren. 

225.  3Ser(a[fen  Sie  ]ia)  nid^t  auf  i^n,  er  jagt  etraaê  ^alfc^es, 
um  bie  2Ba!^r^eit  ^u  erfahren.  <Sie  fönnen  überall  mit  erf)obe= 
nem  Äopfe  unb  freier  «Stirn  erfi^einen.  ©ie  befi^en  ein  raûrbe= 
DoUeê  21uftreten.  <Sie  ^aben  aile  Sluêfid^ten  auf  @rfolg.  2llle 
SSerleumbungen,  bie  man  über  Sie  ju  üerbreiten  fid^  gefallen  f)at, 
ftnb  erfoigtoâ  geblieben.  Raffen  Sie  bie  ©elegenfieit  beim  Scliopfe, 
bleiben  Sie  ni^t  im  beften  ^na^t  ftef)en,  Sie  fönnen  ^unbert 
gegen  eine  roetten,  ba  man  Sie  geroiffermaBen  ba^u  nötigt,  lieber; 
eilen  Sie  nid^të,  hoà)  geben  Sie  ^^vtn  33orgefe^ten  3U  oerfte^en, 
ba§  es  baê  33efte  raâre,  bie  Sac^e  ju  nertuft^en. 

226.  2Jîein  junger  23etter  fjat  fein  D^eft  fel)r  roo^l  ju  bauen 
oerftanben,  er  ^at  feinen  ^mtd  erreicht.  So  linfifd)  unb  faul 
er  auc^  in  feiner  Äinbfieit  roar,  fo  f)at  er  bod^  mit  june^menbem 
Sitter  alle  feine  Äameraben  übertroffen.  (5r  tft  ungejroungen  unb 
befi^t  bie  glüdlid^e  (ïigenfd^aft,  allée  in  rofigem  fiid)te  3U  erblirf en. 
(5r  i[t  um  eine  ©ntfdieibung  nic^t  lange  oerlegen  geraefen.  (@r 
l^at  nic^t  lange  im  Slrüben  gefifi^t.)  S)a  er  baê  @efe^bud§  raie 
am  S^nürc^en  raupte,  î)at  er  feinen  5topf  auê  ber  Schlinge  ge= 
jogen,  o^ne  §aare  babei  laffen  ju  muffen.  Sein  iBruber  ^at 
baê  @lû(f  gefiabt,  feinen  îeil  an  bem  Erfolg  ju  l)aben.  6r  tft 
auc§  ein  Sonntagsfinb.  îro|,bem  macf)t  er  fid}  oft  ganj  jur 
Unjeit  um  ein  $yiii^tê  Kummer,  benn  man  raid  iljm  nur  rao^t. 
Gê  roirb  i^m  fc^tie^lid^  sur  ®erool)n^eit,  fid^  über  allée  unb 
jeben  ju  beflagen.  (5r  üergi§t  fi^  fogar  fo  raeit,  feinem  i^ater, 
roeld^er  feinen  geringften  25>ünfd)en  ^uDorfommt,  33orrcürfe  ju  mad^en. 

227.  2lber  baê  pajst  ja  gan5  Dortreff lidl)  !  SBorüber  beflagen 
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plaignez-vous  ?  C'est  pour  rire,  n'est-ce  pas?  Je  ne  vous 
dis  pas  de  dorer  la  pilule  ^)  à  vos  employés,  mais  bien 
d'être  juste  et  raisonnable,  en  temps  et  lieu.  Vous  avez 
parfois  l'air  trop  rébarbatif.  Je  serais  curieux  de  savoir 
ce  que  vous  feriez  si  vraiment  tout  allait  de  travers. 


228.  Fi  donc!  Pourquoi  vous  mettre  de  cqHq  clique?'^') 
C'est  agir  en  déjnt  du  bon  sens.  Rien  n'est  plus  maladroit 
que  ces  coteries^).  On  en  vient  à  se  croire  ce  qu'on  n'est 
pas.  C'est  bien  fait  qu'on  vous  fasse  sentir  votre  origine. 
D'ailleurs  parce  que  nous  ne  sommes  pas  de  la  noblesse, 
est-ce  à  dire  que  nous  ne  valions  pas  autant  que  les  autres  ? 
Vous  nous  avez  manqué  d'égards.  Vous  aviez  beau  croire 
la  personne  indélicate,  vous  ne  deviez  pas  le  dire  si  car- 
rément. 

229.  De  mémoire  d'homme  on  n'avait  pas  vu  un  tel 
orage,  et  comme  un  malheur  n'arrive  jamais  seul,  le 
beau  tableau  que  j'avais  peint  d'après  nature  a  été  abîmé. 
Je  ne  l'avais  pas  tourné  à  l'envers,  et  la  pluie  qui  entrait 
en  tourbillons  par  la  fenêtre  restée  entr'ouverte,  a  fait 
passer  toutes  les  couleurs.  l\  y  a  cependant  encore  de  la 
ressource,  car  le  ciel  n'a  pas  été  touché.  Mon  domestique 
était  si  pétrifié,  lorsqu'il  vint  me  dire  la  chose,  que  i'eus 
toutes  les  peines  du  monde  à  ne  pas  lui  rire  au  nez. 


230.  Ne  cherchez  pas  à  me  payer  d'excuses.  Ce  n'est 
pas  l'endroit  de  l'étoffe,  cela  se  voit  sans  peine,  vous  avez 
pris  l'étoffe  à  contre-sens.    J^en   suis  réduit  à  faire  refaire 


')  En  pharmacie,  dorer  la  pilule,  la  recouvrir  d'une  mince  couche 
d'or   pour   lui    donner   une  apparence  meilleure.     Ici,  pris  au  figuré. 

■-)  De  l'ancien  français:  cliquer,  faire  du  bruit. 

3)  (Bas  latin:  coteria.  de  cota,  cabane)  Mot  ancien,  qui  signifiait 
un  certain  nombre  de  paysans,  unis  ensemble  pour  tenir  les  terres 
d'un  seigneur.  Aujourd'hui,  compagnie  de  personnes  qui  vivent  entre 
elles  familièrement,  ou  qui  calculent  dans  un  intérêt  commun. 
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©te  ft(!^?  SDaâ  ift  nid^t  ernft  gemeint,  m<i)t  wa^xl  ^â)  fage  nid^t, 
boB  ®te  ^^xm  Slugeftetlten  bie  ^ille  DeiîÙBen  joden,  aber  ©te 
muffen  auc^  lüiffen,  jur  rechten  3eit  unb  am  rechten  Ort  geregt 
unb  oerftänbig  ju  fein.  ®ie  |af)en  juireilen  ein  ju  abfloßenbee 
Siuêfe^en.  ^ä)  mö^te  gerne  rotffen,  toai  ®ie  au^  anfangen 
irürben,  wenn  ^'i)nm  roirfüd)  aUeê  f^ief  ginge. 

■  228.  ^fui!  Söarum  fic^  biefer  ©ippfc^aft  anfc^lteBen?  ©s 
l^eiçt  bieg,  aUer  SSernunft  ^uraiberfianbeln.  ©â  gibt  nickte  Un- 
gefc^icftereâ  aie  biefe  ^oterien.  2)kn  î)âlt  fid}  jute^t  für  etroaâ 
ganj  anbereè,  aie  man  roirftic^  ift.  (î-s  gefc^iefjt  :3^"en  rec^t, 
ba§  man  ©ie  ein  raenig  an  ^i)xt  Jpertunft  erinnert,  ©laubt 
man  ûbrigenê,  ba§  mir  roentger  roert  feien,  aie  bie  anbern,  roetl 
rair  nic^t  jum  21bel  gehören?  Sie  l^aben  une  rûcffic^têloë  ht- 
l^anbelt.  Söenn  ©ie  auc^  bas  33enel)men  biefer  ^^er[on  iinjart 
fanben,  fo  burften  8ie  es  bod^  nic^t  fo  offen  auêfprec|en. 

229.  Seit  ÏReitfd^engebenfen  ^atte  man  fein  folc^eê  ©eroitter 
erlebt,  unb  ba  ein  Unglücf  niemals  allein  fommt,  fo  ift  baê 
fc|ône  ©emätbe,  rcelc^es  ic^  nad;  ber  3latur  gemalt  ^atte,  oer- 
borben  roorben.  ^à)  fiatte  eâ  nid)t  umgebre^t,  unb  ber  Dîegen, 
raelc^er  in  ©trömen  burd^  baê  halboffene  genfter  einbrang,  ^at 
aüe  färben  oerroifc^t.  (Se  ift  jebod)  noc^  ni^t  aHeê  oerloren, 
benn  ber  ^^tmmel  ift  unbefc^âbigt  geblieben.  ÏRein  iDiener  lüor 
fo  beftûrjt,  atâ  er  fam,  um  mic^  üon  ber  Baâ)t  in  ^enntniê  §u 
fe^en,  ba§  id^  mit  ©eœalt  an  mic^  galten  mu^te,  um  if)m  nid)t 
inê  ®efid)t  gu  lachen. 

230.  SSerfud^en  Sie  eê  nid^t,  mir  mit  (Sntf^ulbigungen  gu 
fommen.  ©aê  ift  nic^t  bie  ©lanjfeite  beê  ©toffeê,  baê  fte{)t  man 
auf  ben  erften  23li(f,  «Sie  tiaben  ben  Stoff  oerfel^rt  genommen. 
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tout  l'ouvrage,  et  par  dessus  le  marché,  vous  verrez  que 
cela  défraîchira  tout  le  travail.  C'est  ime  affaire  manqiiée, 
qu'est-il  besoin  de  discuter  plus  longtemps  ?  Vous  n'y 
pouvez  rien,  ni  moi  non  plus.  Trêve  de  lamentations,  je 
vous  prie.  Je  veux  bien  croire  que  vous  avez  fait  la 
chose  par  inadvertance.  Mais  vous  comprendrez  qu'en 
face  d'un  tel  accident,  il  n''y  a  ni  parenté  ni  amitié  qui 
tienne.,  c'est  plus  fort  que  moi,  il  faut  que  je  dise  mon 
impression,  cela  me  fait  du  bien. 

231,  Il  est  grandement  temps  que  vous  veniez  me 
parler  de  vos  intentions  à  Végard  de  ma  fille.  Je  vous 
ai  écrit  à  tout  hasard  à  X,  ne  sachant  pas  si  vous  étiez 
de  retour.  Si  vraiment  la  lettre  s'est  perdue  en  route, 
vous  n'//  pouvez  rien.  Mais  par  quel  hasard  vous  est 
venu  ce  soupçon?  Il  faut  vraiment  que  cela  vous  tienne 
à  cœur.  Mais  sachez  d'emblée  qu'avec  moi,  c'est  tout  ou 
rien.  Je  n'entends  pas  que  vous  me  laissiez  en  plant  plus 
tard.  Ce  qu'il  y  aurait  de  mieux  à  faire,  ce  serait  de 
signer  un  acte  .d'association.  Par  là,  nous  serions  engagés 
l'un  et  l'autre,  et  nous  ne  pourrions  pas  y  revenir  après 
coup.  Signez  donc  l'acte  le  premier  par  droit  d'aînesse. 
A  tout  seigneur  tout  honneur.  Vous  avez  là  sous  la  main 
tout  ce  qu'il  faut  pour  écrire,  et  supposé  que  ^)  ces  plumes 
ne  vous  aillent  pas,  je  vous  en  donnerai  d'autres.  Du 
reste^  tout  cela  nest  que  pour  la  forme^  car  je  sais  que 
tout  marchera  comme  sur  des  roulettes.  Je  n'exige  de 
vous  cette  formalité  que  par  manière  d'acquit.  Ce  n'est 
pas  à  dire  que  l'acte  ne  puisse  nous  être  utile-  à  un 
moment  donné,  mais  faime  à  croire  que  nous  n'aurons 
jamais  de  difficultés  sérieuses. 


232.  Il  se  fîiche  sans  rime  ni  raison.  Il  a  tout  à 
discrétion  chez  nous.  Cependant  pour  un  doigt  de  vin 
que   je    lui   refuse    parce    qu'il    est  malade,    son    mauvais 


1)  En  cas  que. 
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^sà)  bin  genötigt,  bie  ganje  Slrbeit  norf)  etnmat  machen  511  laffen, 
éie  raerben  je^en,  ba^  bieë  außerbem  nod)  ber  ganjen  Arbeit  ben 
©lang  ber  ^m'i)ä\  nehmen  rairb.  ©ê  ift  eine  oerfetilte  Sac^e;  rao^u 
Jonen  rair  no(f)  länger  barüber  reben?  <Sie  fönnen  nid^tê  bafür  unb 
\<^  auc^  nic^t.  @enug  ber  klagen,  ic§  bitte  Sie!  ^â)  glaube 
3^nen  gerne,  ba^  Sie  eê  auâ  3Serfeï)en  gemad^t  §aben.  T)oä) 
werben  Sie  einfe^en,  ha^  einem  fold^en  Ungtürf  gegenüber  raeber 
SSerroanbtfd^aft  noc!^  ^reunbjc^aft  ^i(ft;  ic^  fann  nic^t  anberê,  ic^ 
inu§  meinen  ©efü^len  Suft  machen,  baê  tf)ut  mir  rooï)!. 

231,  @§  ift  bie  pc^fte  ^tit,  ba^  Sie  mit  mir  über  ^^xt 
Sïbfic^ten  ^infid^tUc^  meiner  îoc^ter  ]pred;en.  3^  ^«be  ^^nm 
aur  gut  ©lürf  nac^  I.  gejd)rieben,  ba  irf)  nici^t  raupte,  ob  Sie 
jurücfgefe^rt  feien.  2Öenn  ber  ^Brief  roirflic^  unterraegë  oerloren 
gegangen  ift,  fo  fönnen  Sie  nickte  bafür.  ^od^  burd^  roeldEien 
i^ufaü  finb  Sie  auf  biefen  35erbac|t  gefommen!  3)aê  mu§ 
3^nen  roirflii^  fe^r  am  .'i^erjen  liegen.  î;od^  mögen  Sie  non 
Dorn^erein  roiffen,  ha^  es  bei  mir  l^ei^t:  ©anj  ober  gar  ni(^t! 
3«^  roitl  nic£)t,  ha%  Sie  mic^  fpäter  im  Stid^e  laffen.  5Im 
beften  roäre  eë,  einen  ©efeUfdiafteoertrag  ju  untergeid^nen.  2Inf 
biefe  Sßeife  roürben  mir  une  gegenfeitig  oerpflicfiten  unb  nic^t 
nac^tröglid^  baoon  gurücftreten  fönnen.  Unterjeid^nen  Sie  ba^er 
bem  @rftgeburtèrecf)t  sufolge  ben  ^-Bertrag  perft.  ß^re  bem  @î)re 
gebührt!  Sie  fiaben  f)ier  Slüee,  roa§  jum  Schreiben  nötig  ift, 
bei  ber  ^^anb,  unb  menn  ^l}mr\  biefe  T^ebern  nirfjt  gefallen,  fo 
werbe  \ä)  3'^nen  anbere  geben.  Uebrigenê  gefd^ie^t  bies  Sllleê 
nur  ber  gorm  falber,  benn  i<i)  meiß,  ba^  fid^  2lIIeê  gang  glatt 
erlebigen  rotrb.  ;^é)  oertange  biefe  g-örmlic^feit  nur  gum  Sd^ein 
Don  3î)nen.  3!)amit  ift  jeboc^  nic^t  gefagt,  boB  ber  Äontraft 
une  im  gegebenen  Stugenblicf  nid^t  nû^Ud;  fein  fann,  boc^  gebe 
ic^  mid^  ber  ipoffnung  ^in,  bay  mir  niematê  ernftUcfie  Sd)iüierig= 
feiten  ^aben  roerben. 

232.  @r  ärgert  fic^  o^ne  allen  @runb.  @ê  fte'tit  i^m  bei 
une  alïeê  gur  3>erfûgung.  î)ocî)  menu  ic^  i^m  einen  2;ropfen 
iïoein  oerroeigere,  meil  er  nid^t  roo^l  ift,   fommt   fein  fdf)limmer 
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caractère  reprend  le  dessus,  et  il  s'oublie  jusqu'à  me  dire 
des  sottises.  Si  son  père  était  entré  à  l'improviste,  il  l'aurait 
puni.  C'est  toujours,  et  ci  et  ça  avec  lui,  et  patati  et 
patata,  on  ne  sait  à  quel  saint  se  vouer.  Je  n'aime  pas 
ce  caractère.  Chacun  son  goût,  mais  quant  à  moi  il  me 
déplaît  foncièrement.  C'est  pécher  ')  que  de  tolérer  tout 
cela  sans  y  mettre  ordre.  Si  c'était  mon  enfant,  cela  ne 
prendrait  pas  avec  moi.  A  la  première  réponse  imperti- 
nente ou  mordante  qu'il  m'aurait  faite,  je  l'aurais  remis  en 
place. 


233.  Le  misérable  s'approcha  en  tapinois  et  voulut  me 
faire  un  couj)  de  Jartiac^).  Je  disparus  par  un  escalier 
dérobé.  Au  bas  de  la  rue,  quelqu'un  cria:  On  ne  passe 
pas!  J'en  fus  quitte  pjour  rebrousser  chemin  et  prendre 
une  autre  direction.  Je  me  mis  à  courir  de  plus  belle,  et 
je  ne  m'arrêtai  que  lorsque  je  fus  hors  d'atteinte.  J'arrivai 
à  point  chez  mon  frère,  qui  allait  tirer  le  verrou.  Il  me 
reçut  à  bras  ouverts  et  me  promit  de  me  venger.  Rira 
bien  qui  rira  le  dernier.  Après  que  ma  plainte  aura  été 
déposée  au  parquet,  on  le  verra. 


234.  Mon  frère  était,  comme  qui  dirait  le  conseiller 
intime  de  M""  X.  Elle  n'entreprenait  rien  sans  le  consulter. 
Il  n'y  a  que  lui  pour  juger  vite  et  bien  d'une  question, 
et  il  vous  dit  franchement  son  avis  sa)ts  tant  marchander. 
S'il  voit  qu'il  y  a  quelque  chose  à  faire,  il  se  met  vite  à 
Vœuvre.  C'est  vraiment  un  esprit  pondéré,  il  n'a  rien 
d'étroit  ou  de  mesquin.  Il  mettrait  lui-même  ht  main 
à  la  pâte  au  besoin.  En  toute  chose,  il  y  va  de  franc 
Jeu,  sans  se  faire  prier. 


')  On  dit  également:  c'est  péché  que  de. 

2)  Jarnac  (Guy  Chabot,  seigneur  de)  tua  La  Châtaigneraie  en 
duel,  en  1547  par  un  coup  imprévu,  d'où  est  veuue  l'expression  : 
coup  de  Jarnac,  qui  sert  à  désigner,  dans  tout  ordre  d'idées,  un  coup 
décisif  et  inattendu  porté  à  un  adversaire  (Larousse). 
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(S^arafter  raleber  jum  ^orfc^ein,  unb  er  üergi^t  fid)  jo  tüett,  mir 
Unartigteiten  ju  fagen.  ÏSenn  jein  33ater  unoerfe^enê  eingetreten 
roâre,  jo  raûrbe  er  if)n  beftraft  ^aben.  Gr  !^at  immer  etroaê  ju 
erroibern  unb  auê^ufe^en,  man  iDei|  nic^t  meîir,  raaê  man  an= 
fangen  joli.  3"^  ïi^^^  ^^^^n  jold^en  S^arafter  nic^t.  ^tbtx  m<^ 
jeinem  ©eji^mad,  boc^  roaê  mic^  anbetrifft,  jo  miJ3fânt  er  mir 
grûnblic^.  (5ê  roôre  eine  Sûnbe,  roenn  man  bie§  5ineê  ^inge^en 
laffen  raolïte,  o^ne  Orbnung  ju  jd^affen.  SSâre  er  mein  5^tnb, 
jo  rcûrbe  ic^  mir  baë  nid)t  gefallen  laffen.  S3ei  ber  erften  groben 
ober  fd^nippifd^en  5(ntroort,  bie  er  mir  gegeben  l^âtte,  rcürbe  irf) 
t^n  jured^tgeroiefen  t)aben. 

233.  5;:er  Glenbe  fc^Iic^  ^eimlid)  ^eran  unb  rootlte  mir  ^inter= 
rûdfê  einen  Streich  fpielen.  3<^  rettete  mid^  auf  einer  get)eimen 
3:reppe.  Unten  auf  ber  Strafe  ferrie  mir  jemanb  ju  :  ber  'î^nvà)- 
gang  ift  nid^t  geftattet  !  3^  mu^te  raieber  umfe^ren  unb  eine 
anbere  D^îirfitung  einfc^Iagen.  2^  f^H  ^^^  neuem  rafcfj  ju  laufen 
an  unb  ^ielt  erft  ftill,  aie  id^  in  ©i(^erf)eit  mar.  3<^  ^'^^  9^- 
rabe  jur  redeten  3^*^  bei  meinem  33ruber  an,  roelc^er  gerabe  ben 
Stiege!  üorfd)ieben  rooHte.  ©r  empfing  micf)  mit  offenen  SIrmen 
unb  oerfpracl  mir,  mid^  ju  râcî)en.  Sßer  jute^t  lad^t,  lad^t  am 
beften  !  Taè  mirb  man  fefien,  rcenn  idf)  meine  Älage  Ui  ©erid^t 
eingereiht  ^aben  roerbe. 

234.  2)^ein  33ruber  rcar  jo§ujagen  ber  geheime  D^îatgeber  oon 
grau  3:.  8ie  unternahm  nid^ts,  o§ne  i^n  um  diät  ^u  fragen, 
©r  ^at  nic^t  feineâ  gleid^en,  rcenn  eê  fic^  barum  ^anbelt,  eine 
grage  rajd^  unb  fidler  ju  beurteilen,  unb  er  fegt  einem  offen 
jeine  ÏReirung,  o^ne  oiele  Umftônbe  ju  machen.  2öenn  er  fie^t, 
ba§  etroaë  ^u  tf)un  ift,  fo  ge^t  er  va\â)  an§  SBerî.  ©r  ift  mivh 
l\ä)  ein  geroiegter  ^opf  ;  er  ^at  nickte  (îngfierjigeê  ober  5ÎIeinlic§eâ 
an  fic^.  6r  mürbe  im  D^otfoUe  felbft  §anb  caitegen.  33ei  SlUem 
ge§t  er  offen  ju  Sßerte,  oî)ne  firf)  bitten  ^u  laffen. 
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235.  Ce  soir,  il  y  a  relâche  au  théâtre.  C'est  le  jour 
des  concerts.  Pour  les  comédies  on  consacre  de  deux 
jours  l'un^  le  reste  de  la  semaine  est  pour  le  grand  opéra. 
On  dit  que  M"""  X  a  créé  un  nouveau  rôle.  Elle  est  infa- 
tigable. Quel  âge  lui  donneriez- tous  .^  On  dit  qu'elle 
écrit  aussi  et  qu'elle  est  très  connue  sous  son  nom  de 
])lume.  Dans  son  salon,  qui  est  ouvert  trois  fois  par 
semaine,  la  tenue  de  gala  est  de  rigueur.  Elle  a  tant  de 
verve  qu'elle  met  tout  le  monde  en  train,  et  que  c'est 
avec  peine  qu'oh  peut  s'arracher  de  ce  milieu.  Pour  plus 
de  sûreté,  il  est  convenu  qu'on  doit  être  introduit  par  un 
des  habitués.  Il  arriva  que  M.  X,  qui  devait  m'introduire 
étant  absent,  je  le  fis  savoir  à  la  grande  actrice,  et  je 
reçus  de  sa  propre  main  la  lettre  que  voici.  A  quelque 
chose  malheur  est  hon,  vous  le  voyez.  Je  n'a?  qu'à  me 
louer  de  tant  d'amabilité. 


236.  Comment  voulez-vous  faire  cette  excursion?  On 
dit  que  pour  arriver  à  la  grotte,  il  faut  marcher  à  quatre 
pattes.  Avec  l'embonpoint  que  vous  avez  ^^r/^'  vous  ne 
le  pourrez  pas.  Au  reste,  il  faut  aller  bon  train  pour 
arriver  avant  la  nuit,  mais  vous  qui  marchez  à  pas  de 
tortue,  vous  resterez  en  route.  Je  ne  comprends  pas  com- 
ment de  pareilles  extravagances  peuvent  vous  passer  par 
la  tête.  Vraiment,  c'est  une  idée  qui  n'a  ni  queue  ni 
tête  d'avoir  consenti  à  vous  mettre  de  la  partie.  J'en 
laisse  votre  frère  pour  juge.  Lui  qui  fait  toujours  bande 
à  part,  ne  vous  approuvera  certes  pas.  Il  ne  serait  pas 
assez  sot  pour  vouloir  faire  pareille  escapade.  Maintenant 
nous  saurons  à  quoi  nous  en  tenir  sur  vos  coups   de  tête. 

237.  Passez  votre  chemin,  vous  dis-je;  vous  saviez 
très  bien  que  cette  pièce  est  démonétisée,  qu'elle  ne  passe 
plus.  C'est  un  coup  d'essai  que  vous  avez  tenté  là;  mais 
vous  auriez  pu  le  payer  de  quelques  jours  de  prison.  Qu'il 
vous  suffise  de  savoir  que  je  suis  à  même  de  vous  faire 
arrêter  sur  le  champ,    si  cela  me  plaît.     Vous  avez  voulu 
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235.  Jpeute  Slbenb  ift  feine  ^orfteüung  im  î^eater.  <Sè  ift 
^onjerttag.  Seber  jrceite  îag  ift  bem  ßuftfpiel  geraibmet,  ber 
übrige  5:eil  ber  2Bocî)e  ift  fur  bie  große  Oper  beftimmt.  ^xa\i 
X.  füll  eine  neue  3îoae  ^um  erften  3)?a(  bargefteüt  ^aben.  8{e 
ift  unermübtid).  ^^ür  roie  att  roürben  ©ie  fie  Ratten?  ®ie  foH 
auc|  fc^riftfteUern  unb  unter  i^rem  ©d^riftfteüernamen  fefir  be= 
fannt  fein,  ^n  i^rem  Salon,  in  roelc^em  fie  brei  SiJlal  roöd^enttic^ 
empfängt,  ift  ©ejeufctiaftêanjug  unerldBli^  ®ie  befi^t  fo  oiel 
^euer,  ba^  fie  jebermann  anftecft,  unb  man  fic^  nur  mit  üJiü^e 
öon  biefem  greife  loêreiBen  fann.  Um  fieser  ju  gelten,  ift  e§ 
beftimmt,  ba^  man  oon  einem  gerootinliiien  ®aft  (Stammgaft) 
beê  ^aufeê  eingefûtirt  fein  mufe.  2)a  ^err  1.,  roetc^er  mic^ 
einfût)ren  foute,  sufâdig  abroefenb  rcar,  fo  teilte  ic^  bieg  ber 
großen  Sc^aufpielerin  mit  unb  empfing  üon  i^r  eigenpnbig  bief  en 
5örief  Çier.  éin  Ungtûcf  ift  au^  ju  etraaë  gut,  raie  «Sie  fe^en. 
3c^  fann  mic^  über  fo  üiel  Siebenêroûrbigfeit  nur  lobenb  auê= 
fpre(ï)en. 

236.  Soie  raoUen  ©ie  biefen  Slusffug  mad^en?  ©ê  roirb  U-- 
l^auptet,  baB  man  auf  allen  33ieren  get)en  mu^,  um  ju  ber  ©rotte 
ju  gelangen.  23ei  ^^rer  2ooï)(beleibt^eit  raerben  Sie  baë  nic^t 
fönnen.  Uebrigenê  mu^  man  rûftig  jufc^reiten,  roenn  man  oor 
(^inbruc^  ber  ^îac^t  anîommen  raiü  ;  @ie  aber,  ber  lauft,  raie 
eine  8(^nerfe,  raerben  unterraegê  jurücf  bleiben,  ^sc^  begreife 
nid^t,  raie  3^"^"  folcÇe  Ueber|panntl)eiten  einfallen  fönnen  @â 
ift  raafirlid}  ein  ndrrifdjer  (SinfaU  oon  3^"^"/  eingeroilligt  ^u 
l^aben,  üon  ber  partie  fein  ju  raoUen.  3^  ^'"î^  3^^^"  ^Bmber 
jum  3flid^ter  an.  @r,  ber  fic^  immer  abjonbert,  rairb  '^^nm  ge- 
rai^  nic^t  3fîed^t  geben.  @r  radre  nic^t  fo  bumm,  einen  folcÇen 
©treid)  ju  madjen.  ^î^t  raiffen  rcir,  raoran  roir  unâ  bei  ^^vw 
unüberlegten  (Streid;en  ju  galten  î)aben. 

237.  3Jîad)en  8ie,  baß  Sie  fortfommen,  jage  ic^  S^nen. 
©ie  raupten  fe^r  raoî)l,  ha^  biefeê  ©elbftûcf  au9er  £ur§  gefegt 
ift,  baß  eê  nic^t  me^r  im  Umlauf  ift.  @s  ift  ein  erfter  5Berfuc|, 
ben  Sie  ba  geraagt  î)aben,  boc|  ^dtten  ©ie  i^n  mit  einigen 
S;agen  ©efdngniâftrafe  büßen  fönnen.  2Rôgen  ©ie  nur  raiffen, 
baß  eê  in  meiner  ÏÏRadjt  liegt,  ©ie  fofort  einfperren  ju   laffen, 


—     120     — 

7ne  tromper,  yen  lèverais  la  main  ^).  Si  vous  aviez  encore 
une  corde  sensible  dans  votre  cœur  dépravé,  vous  compren- 
driez que  je  vous  épargne  par  pitié  pour  votre  pauvre 
femme  et  vos  enfants,  et  cela  vous  ferait  réfléchir. 


238.  Avec  lui,  c'est  toujours  M.  un  tel,  ou  M"^  une 
telle  qui  a  besoin  de  ses  services.  S'il  en  était  vraiment 
ainsi,  il  aurait  une  place  depuis  longtemps,  tandis  qu'il 
n'a  jamais  un  sou  vaillant,  et  qu'il  tend  toujours  la  main. 
C'est  ce  qui  est  difficile  à  lui  dire,  car  c'est  un  point 
délicat  entre  tous,  et  on  se  brûlerait  les  doigts  peut-être 
sans  arriver  à  grand'chose.  Le  fond  de  tout  cela  c'est 
qu'il  est  vraiment  paresseux,  j'e«  jurerais. 


239.  Ne  caressez  pas  ce  pauvre  chat  à  rebrousse-poil, 
vous  lui  faites  mal.  La  pauvre  bête  !  Elle  s'est  foulé  la 
patte  en  tombant  du  troisième  étage  ;  mais  il  n'y  paraît 
déjà  plus  guère,  et  elle  trotte  partout  presque  sans  gêne. 
J'ai  dû  me  résoudre  à  la  laisser  vivre  au  salon,  car  elle 
miaule  toujours  quand  je  l'en  chasse,  et  pour  me  punir, 
elle  va  se  mâchurer  à  la  cuisine.  Puis  dans  cet  état, 
elle  vient  se  frôler  contre  moi  en  faisant  le  gros  dos  et 
son  ronron.  Personne  ne  sait,  mieux  qu'elle,  faire  patte 
de  velours. 


240.  Ces  braves  gens  criaient  à  outrance  pour  se  faire 
entendre;  mais  le  contrc-maUre  n'y  faisait  pas  attention. 
Il  se  savait  hors  de  danger  et  restait  inébranlable.  Mais 
que  la  grève  éclate,  c'est  là  que  je  l'attends.  Il  Me  rêve 
que  calme  et  obéissance  et  n'a  en  tête  que  des  réformes. 
Il  ne  veut  rien  du  système  établi  et  prétend  vivre  à  sa 
guise.     Il    a    beau   avoir   son   franc-parler   avec    les   gros 


1)  Allusion  au  serment   prêté   devant  un  juge    et  pour  lequel    il 
faut  lever  la  main. 
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raenn  e§  mir  beliebt,  ©ie  ^aben  mtc§  betrügen  raoiïen,  iâ)  môa)k 
barauf  fd^roôren.  2öenn  in  ^^xtm  oerborbenen  ^erjen  nocf)  ein 
T^unfe  oon  (Smpftnbiing  lebte,  fo  roûrben  ®ie  begreifen,  ha^  \â) 
(Bie  auâ  ÜJJitleib  fur  ^^re  arme  j^rau  mib  ^Ï)xî  ^inber  fd^one, 
unb  haè  raûrbe  @ie  nac^benfen  machen. 

238.  33ei  if)m  l^ei^t  e§  immer,  ^err  [o  unb  fo,  ober  ^rau 
jo  unb  fo  bebûrften  feiner  Dienfte.  SSenn  baâ  roirfUc^  roal^r 
ît)âre,  roûrbe  er  fi^on  lange  eine  2Infte(Iung  gefunben  îjaben, 
mâfirenb  er  niemalê  einen  roten  i^eller  befi^t  unb  immer  bie 
^anb  nad^  2I(mofen  auëftrerft  (um  Sïtmofen  bittet).  (Sa  ift 
fd)roierig,  il^m  baë  ^u  fagen,  benn  e§  ift  bieê  immer  eine  l^eifle 
©ac^e,  unb  man  fönnte  fic^  oieUeid)t  babei  bie  ?^inger  oerbrennen, 
oî)ne  ®ro§eê  ju  erreidjen.  ®er  ©runb  oon  eitlem  ift,  ba^  er 
ein  großer  gautenjer  ift,  ià)  mod^te  barauf  fd^roören. 

239.  ©treid^etn  «Sie  biefe  arme  ^a^e  nic^t  gegen  ben  ©trieb, 
©ie  t^un  i^r  raefje.  î'as  arme  îier!  ©ie  l^at  fid^  ben  gu^ 
oerftaud^t,  a(ê  fie  auê  bem  britten  ©torfmerf  herunterfiel;  boc^ 
merft  man  eê  if)r  faum  me^r  an,  fie  fpringt  fc^on,  faft  obne 
be^inbert  ju  fein,  überall  f)erum.  3c^  l^abe  mid^  baju  eutfrfjtiefsen 
muffen,  fie  im  (s^alou  leben  ju  laffen,  benn  fie  miaut  immer, 
wenn  id^  fie  ï)inauêjage,  unb  um  mid^  ju  beftrafen,  gebt  fie  in 
bie  ^üd^e  unb  mad^t  fic§  fcl)mu^ig.  î)ann  fommt  fie  in  biefem  ^n- 
ftanbe  ju  mir,  reibt  fiel)  an  mir,  inbem  fie  einen  frummen  33udfel 
mad^t  unb  fdlinurrt.  S^iemanb  mei^  beffer  baê  ©ammetpfötd^en 
ju  mad^en  al§  fie. 

240.  ©iefe  braoen  Sente  fc^rieen  auê  Seibeêfrdften,  um  fic^ 
oerneîimbar  ju  machen,  boc|  gab  ber  îoertfu^rer  nicE)t  5I(^t  bar= 
auf.  Qv  raupte  fid)  aufjer  ®efat)r  unb  blieb  unerfc^ütterlid^. 
®od^  roenn  ber  ©treif  auêbrid^t,  bann  foü  er  mir  nur  fommen. 
(5r  glaubt,  alleâ  ginge  in  ^\ii)t  unb  ©e^orfam  oon  ftatten  unb 
t)at  ben  Äopf  ootl  9^eformen.  ®r  roiH  oon  bem  eingeführten 
©gftcm  nid^tê  roiffen  unb  gibt  oor,  nad^  feiner  SBeife  leben  ju 
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bonnets.  Le  moment  viendra  où  il  se  trouvera  en  face  de 
ces  gens  qui  n'ont  ni  foi  ni  loi.  Ils  ne  le  croiront  pas 
comme  r Evangile,  et  il  verra  alors  ce  qu'il  en  coûte  de  se 
mettre  au-dessus  de  tout  le  monde.  S'il  jetait  un  coup 
d'œil  dans  les  journaux,  il  verrait  qu'il  y  a  partout  une 
fermentation  dans  les  esprits,  et  qu'il  vaut  mieux  être 
abordable  que  de  jouer  ^)  le  grand  seigneur  pour  s'entendre 
dire  un  beau  jour  de  vive  voix  qu'on   est   moin   que    rien. 


241.  Chez  moi  tout  est  à  prix  fixe,  et  je  ne  vends 
qu'au  comptant.  Mon  concurrent  a  essayé  de  tout  tirer 
de  son  côté  en  faisant  de  longs  crédits.  Mais  je  ne  crois 
pas  qu'il  réussisse,  car  ce  qu'il  fabrique  n'esi  pas  de  son 
ressort.  Il  faut  toujours  que  ce  soit  un  de  mes  ouvriers  qui 
mette  la  dernière  main  à  tout,  moi  je  ne  m'en   mêle  pas. 


242.  En  voilà  bien  une  autre.'  La  rivière  est  prise. 
Je  ne  pourrai  pas  partir,  à  moins  que,  par  un  effet  de  la 
Providence,  la  débâcle  ne  se  produise  demain  dans  la  journée. 
La  tête  me  tourne  à  la  pensée  de  l'inquiétude  qu'aura  ma 
femme,  car  de  plus,  on  dit  que  l épidémie  augmente.  A 
l'avenir,  je  partirai  plus  tôt  pour  ne  pas  me  laisser  prendre 
par  les  froids.  Par-dessus  le  marché,  j'ai  laissé  ma  pelisse 
à  X.  C'est  par  trop  fort,  quand^  au  dire  de  tout  le  monde, 
c'est  tout  au  plus  si  l'on  peut  compter  sur  le  di'gel  avant 
plusieurs  semaines.    Il  me  faudra  rester  ici,  cela  est  clair. 


243,  Il  est  parti  ce  matin,  ventre  à  terre,  pour  avertir 
le  cantonnement  des  données  que  le  général  vient  de  rece- 
voir. Il  faut  placer  les  vedettes  partout  où  la  chose  sera 
praticable.    En  raison  des  retards  apportés  dans  les  commu- 


1)  Faire. 
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tootlen.  @r  ^at  mit  ben  groBen  S'^txxtn  gut  frei  oon  ber  Seber 
tueg  reben.  ®er  3Iugenblicf  rairb  fommen,  roo  er  [id)  biefen 
Seuten  gegenüber  befinben  roirb,  bie  raeber  îreue  noc^  ©lauben 
be[i^en.  èie  toerben  auf  feine  ^S^orte  nic|t  raie  auf  bûê  Qmn= 
gelium  fdjroôren,  unb  er  roirb  atêbann  )e§en,  raie  teuer  eê  §u 
[tefien  fomint,  fic§  über  aüe  3Öelt  ^inroegjufe^en.  ®enn  er  einen 
33Iicf  in  bie  3eitungen  roürfe,  roûrbe  er  fe^en,  ba^  überall  bie 
©eifter  in  ©â^rung  finb,  unb  boB  es  beffer  ift,  jugânglic^  ju 
fein,  aie  ben  großen  ^*->errn  ju  fpielen,  um  fic^  eineë  fc^ônen 
îageê  inê  ®efic|t  fagen  (affen  ^n  muffen,  man  fei  roeniger  aie 
nid^tê. 

241.  3"  meinem  ©efc^dft  §atte  ic^  auf  fefte  ^^reife  unb 
oerfaufe  nur  gegen  25arja§lung.  ÏJîein  ^onfurrent  l)at  üerfuc^t, 
aDe  ßunben  auf  feine  Seite  ju  gießen,  inbem  er  lange  5?rebite 
beraiaigte.  ^oä)  glaube  ic6  nic^t,  baß  er  (Srfolg  fiaben  rairb, 
benn  roaê  er  oerfertigt,  fc^lägt  nic^t  •  in  fein  ^ac^.  ^mmer  muß 
einer  meiner  SIrbeiter  bie  le^te  §anb  an  2ltleê  legen,  icf)  mifc^e 
mic^  nic^t  hinein. 

242.  î^aë  ift  eine  fc^ône  ©efc^ic^te!  Ser  gluß  ift  jugefroren. 
^ä)  fann  nic^t  fort,  es  fei  benn,  baJ3  fic^  ein  îfôunber  ber  i>or= 
fe^ung  ereignete  unb  ber  ©iëgang  roôljrenb  bes  morgigen  îageê 
einträte.  (Je  fc^rainbelt  mir,  raenn  i^  an  bie  Unruhe  benfe, 
raeld^e  meine  ^rau  ausftelien  rairb,  benn  überbies  roirb  beljouptet, 
bie  ©pibemie  greife  immer  nief)r  um  fic§.  ^n  Bi^f""!"^  ^^rbe  ic^ 
früher  abreifen,  um  nic|t  üon  ber  Äölte  ûberrafc^t  ju  roerben. 
Obenbrein  nod)  t)abe  \d}  meinen  ^^eljmantel  in  X.  gelaffen.  5^aâ 
ift  boc|  roirflii  §u  unangenehm,  roenn,  roie  jeberman  glaubt, 
man  fiödiftens  in  einigen  iöoc^en  baê  îauroetter  erroarten  fann. 
2ö)  roerbe  l)ier  bleiben  muffen,  baë  ift  flar. 

243.  (Sr  ift  ^eute  ^Uîorgen  in  geftrecftem  ©alopp  baoonge^ 
ritten,  um  baê  Stanbquartier  dou  ben  îRac^ric^ten  in  ^enntniê 
5U  fe^en,  bie  ber  ©eneral  foeben  erlialten  l)at.  (?3  muffen,  roo 
eg  nur  angebt,  8cl)ilbroacl)en  auêgeftellt  roerben.     Siegen  ber  in 
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nications,  nous  n'avons  pu  obtenir  que  des  renseignements 
sommaires.  Nous  devons  prévenir  les  autorités  que  la 
consigne  doit  être  à  tout  prix  respectée,  et  que  tout  doit 
être  prêt  pour  le  cas  où  Valarme  serait  donnée.  Tai 
ordre  de  placer  mes  soldats  à  tour  de  rôle  en  sentinelles 
avancées.  Du  reste,  il  se  peut  que  nous  soyons  relevés 
au  petit  jour.  On  dit  qu'à  l'aile  droite  quelques  coups  de 
feu  ont  été  déjà  échangés.  La,  en  tête  de  la  ligne,  il  y 
a  le  commandant  X.,  qui  a  été  appointé  il  y  a  quelques 
mois.  De  notre  côté  tout  est  calme  pour  le  moment.  Les 
troupes  de  ligne  ont  formé  les  faisceaux  et  campent  à 
à  la  clarté  des  feux.  Elles  ont  l'autorisation  de  mettre 
sac  à  terre,  les  cavaliers  peuvent  dessangler  les  chevaux, 
et  peuvent  aller  les  faire  boire,  tandis  que  la  soujje  se 
fait.  Espérons  que,  pendant  que  les  troupes  se  délassent 
ainsi,  on  ne  criera  pas  soudain  aux  armes. 


244.  Cela  ne  me  convient  plus,  l'affaire  traîne  trop  en 
longueur.  Je  pensais  bien  que  cela  tournerait  ainsi  ;  car, 
chassez  le  naturel,  il  revient  au  galop.  Je  ne  suis  pas  de 
ceux  qui  crient  humblement:  Chapeau  bas  devant  les 
gros  bonnets.  Ceux-ci  ont  beau  avoir,  pour  le  moment,  un 
succès  fou  ;  cela  ne  durera  pas,  et  nous  serons  gros  Jean 
comme  devant.  Une  fois  déjà,  j'avais  passé  l'éponge  sur 
tous  mes  griefs,  mais  c'est  toujours  à  recommencer.  Ne 
craignez  pas,  je  les  ferai  bien  marcher.  A  qui  la  faute, 
si  jusqu'à  présent  tout  a  été  sens  dessus  dessous  ?  Tel 
père,  tel  fis,  et  M""  X  ne  vaut  pas  plus  que  son  mari. 
Qui  se  ressemble  s'assemble.  Ils  paraissent  s'être  donné  le 
mot  pour  me  mettre  sur  les  dents.  L'idée  de  me  refuser 
leur  appui  en  cette  occasion  dépasse  la  plaisanterie.  Loin 
de  moi  cependant  la  pensée  de  le  leur  mendier,  je  suis 
bien  troj)  fer  pour  cela.  Tous,  tant  que  nous  sommes, 
nous  avons  résolu  de  tenir  bon  et  de  faire  contre  mauvaise 
fortune  bon  cœur. 
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ber  35erbinbung  eingetretenen  (Störungen  ^aBen  ratr  nur  furj  ge- 
taute Sluêfunft  erlangen  fönnen.  SOßir  nuij'fen  bie  Sef)örben  barauf 
aufmerffam  machen,  baf?  bie  Söeifung  um  jeben  ^reiê  beobachtet 
roerben  mu^,  unb  tai^  2tlleê  bereit  fein  mu^,  roenn  Sdrm  ge= 
fd^Iagen  roirb.  3^  ^ûbe  ben  23efef)l,  ineine  ©olbaten  abroed^jelnb 
aie  Dorgefc^obene  ©adjtpoften  auôguftellen.  Uebrigenê  ift  eê 
môgtid^,  baç  rair  bei  îageâanbrucf)  roieber  abgelôft  raerben.  @â 
roirb  behauptet,  auf  bem  redfiten  i^Iûgel  feien  fd^on  einige  ©c^ûffe 
geroed^felt  roorben.  ^ort  [tef)t  an  ber  «Spi^e  ber  Gruppen  ber 
^ommanbant  1.,  roelc^er  Dor  einigen  Monaten  ernannt  roorben 
ift.  Sluf  unfrer  ©eite  ift  fur  ben  5lugenbli(f  Sltleê  ru^ig.  î)ie 
Simentruppen  ^aben  bie  ®eraet)re  jufammengeftetït  unb  lagern  im 
©d^eine  bes  feuere.  Sie  ^aben  bie  @rlaubniê  erhalten,  bie 
2;orni[ter  abzulegen;  bie  D^îciter  fônnen  bie  ^ferbe  abfatteln  unb 
bûrfen  fie  trSnfen,  roôîirenb  bie  ©uppe  gefolgt  roirb.  ^offen  roir, 
ba^,  roô^renb  fitf)  bie  Gruppen  auf  biefe  2öeife  erholen,  ber  ÏRu^ 
3u  ben  SSaffen  nid^t  plö^lii^  erfd^atten  roirb. 

244.  î)a§  paßt  mir  nid^t  me^r,  bie  ©acEje  jie^t  fi(^  5U  fe^r 
in  bie  Sänge.  ^^^  ^aä)i^  mir  gleid^,  bay  eê  fo  fommen  roûrbe, 
benn  bie  Statur  IâJ3t  fi(^  nid^t  auetreiben,  ^â)  gef)ôre  nid^t  ,^u 
benen,  roel(f)e  cor  öorne^men  beuten  bemütig  ben  ^ut  abjiel^en. 
ÎDîôgen  biefetben  aud^  für  ben  Slugenblirf  ungeheuren  ©rfotg 
laben  ;  eë  roirb  nid^t  anhalten  unb  fie  roerben  roieber  fo  arm  fein 
roie  guDor  (roieber  .!panâ  î)ube{bei  fein  roie  juDor).  ^df)  l^atte 
f^on  einmal  ben  ©cbleier  ber  3]ergeffenî)eit  über  alle  meine  33e= 
fd^roerben  gebedt  (auf  ade  meine  35efd^roerben  oerjid^tet),  bodf)  |at 
e§  bamit  fein  2Iufï)ôren.  ^-ûrd^ten  ®ie  ntd^tê,  id^  roerbe  il^nen 
fc^on  33eine  mad)en  Steffen  gebier  ift  eê,  roenn  biê  je^t  atleê 
brünier  unb  brûber  gegangen  ift  ?  î)er  5JpfeI  fäüt  nidt)t  roeit  com 
Stamme,  unb  grau  t.  ift  nidjt  me{)r  roert,  otê  iîjr  'îD^ann. 
®(eid^  unb  gteic^  gefeilt  firf)  gern,  ©ie  fc^einen  eë  barauf  an= 
gelegt  gu  l^aben,  mid)  gu  ©c^anben  gu  reiten;  ber  Einfall,  mir 
bei  biefer  ©elegenl^eit  ibren  SSeiftanb  ju  oerfagen,  gebt  über  ben 
©pa^.  @ê  liegt  mir  jebod)  ber  ©ebanfe  fern,  fie  barum  angus 
betteln  ;  idf)  bin  oiet  ju  ftolg  ba§u.  ©0  oiel  roir  unfer  finb,  ï)aben 
roir  une  oorgenommen,  roacfer  auëju^atten  unb  im  Unglücf  nic^t 
gu  oergagen. 
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245.  Je  riens  d'acheter  une  vue  de  Paris  (;  vol  d'oiseau, 
et  le  marchand  m'a  donné  un  plan  de  la  ville  en  sus.  Le 
bonhomme  m'a  débité  tout  d'un  trait  et  tout  d'une  haleine 
le  catalogue  de  toutes  les  nouveautés.  Il  est  photographe 
lui-même,  dites-vous.  M'y  voilà,  je  comprends  alors  son 
zèle  à  me  vanter  sa  marchandise.  Il  fait  comme  son 
grand'père,  qui  était  tout  à  la  fois  imprimeur  et  fabricant 
en  gros,  et  qui  malgré  cela  a  réussi  au-delà  de  toute 
attente.  Il  semblait  que  les  frais  généraux  dussent  le 
ruiner,  et  cependant  il  vendait  tout  au  prix  coûtant,  mais 
il  n'en  fut  rien.  Il  a  fait  de  très  jolis  bénéfices,  au  con- 
traire; c'est  à  n'y  pas  croire.  Quoi  qu'il  en  soit,  abstrac- 
tion faite  de  son  ambition,  il  a  sa  valeur.  A  coup  sûr, 
ce  vtest  pas  un  saint,  c'est  un  bon  vivant,  qui  sait  par 
tous  les  moyens  possibles  amener  de  Veau  à  son  moulin. 
Vous  le  verrez  tantôt  bras  dessus,  bras  dessous  avec  le 
curé,  tantôt  avec  le  pasteur,  voire  même  avec  tel  ou  tel 
chevalier  d'industrie;  mais  il  ne  s'en  trouve  pas  plus  mal 
pour  cela. 

246.  Ce  que  vous  dites  là,  mon  cher,  me  semble  singu- 
lièrement tiré  par  les  cheveux.  Il  n'a  pu  vous  proposer 
de  vous  vendre  cela  au  prix  de  revient,  car  il  n'//  trouve- 
rait pas  plus  son  compte  que  d'échanger  un  cheval  borgne 
contre  un  aveugle.  On  répand  le  bruit  que  ses  affaires 
vont  de  mal  en  pis,  mais  ce  n'est  pas  le  moyen  de  les 
relever.  On  ne  peut  pas  lui  arracher  une  parole.  Puisque 
vous  me  proposez  d'essayer  de  vous  mettre  au  clair  sur 
la  chose,  je  vous  prends  au  mot.  Vous  qui  voyez  courir 
le  vent,  et  qui  avez  de  l'esprit  jusqu'au  bout  des  doigts 
(comme  quatre),  vous  arriverez  peut-être  à  le  faire  parler 
et  à  percer  le  mystère.  Jusqu'à  un  certain  point,  je  l'estime 
de  ne  pas  crier  son  malheur  sur  les  toits.  Ceci  est  bel  et 
bon;  cependant  quand  on  travaille  avec  les  fonds  des 
autres,  il  faut  leur  en  rendre  compte  au  moment  voulu. 
Je  ne  sais  pas  où  il  veut  en  venir,  mais  s'il  persiste  à  me 
manquer  de  confiance,  tout  sera  dit  entre  nous,  car  il 
n'est,  à  proprement  parler,  que  mon  obligé,  il  devrait  s'en 
souvenir. 
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245.  3^  ^ûbe  foeben  eine  2In[tc^t  oon  ^ari§  au§  ber  3Sogel= 
fc^au  gefauft,  imb  ber  Kaufmann  ^at  mir  einen  Stabtptan  ^nod^ 
in  ben  ^auf  gegeben.  î)er  gute  ÎRann  ^at  mir  in  einem  3ug 
unb  o^ne  fid^  ju  unterbrechen  ha^  î^erjeid^nig  aller  S^eu^eiten 
îierunter  geleiert.  (5r  ift  felber  ^^otograp^,  fagen  ©ie.  ^e^t 
l^abe  iâ)  eë,  xâ)  oerfte^e  je^t  ben  éifer,  mit  roeldjem  er  mir  jeine 
2Baren  anprieë.  Gr  fotgt  barin  bem  33ei[piel  [eineê  ©roBoaterê, 
n)el(ï)er  jugleid)  23u(^biucfer  unb  ©roBfcibrifant  raar,  unb  bem  eâ 
tro^bem  über  aUeê  ©rroarten  glûdEte.  @§  l^atte  ben  2Inf(î)ein, 
al§  foUten  t§n  bie  33etriebëfo[ten  ju  ©runbe  richten,  unb  bod^ 
oerfaufte  er  alleê  jum  ©elbftfoftenpreiê;  allein  bem  roar  nic^t  [o. 
@r  erjiette  im  ©egenteif  einen  fef)r  î)ûbfc!^en  ©eroinn;  man  foÏÏte 
eê  faum  glauben.  2öie  bem  aud^  fei,  roenn  man  öon  feinem 
©^rgetje  abfielt,  ift  er  ein  türf)tiger  ?!Jîann.  <Sic^erlid)  ift  er 
fein  ÏRudfer,  er  ift  ein  ßebemann,  raeld^er  e§  oerfte^t,  mit  allen 
Mitteln  Sßaffer  auf  feine  ^u^U  ju  leiten.  Sie  roerben  i§n  bolb 
2Irm  in  5lrm  mit  bem  fatl^o(ifcï)en  ^Çriefter,  balb  mit  bem  prote^ 
ftantifcEien  Pfarrer,  ja  fogar  mit  biefem  ober  jenem  ©lûcfêritter 
fe^en.     3)od)  ge^t  eê  i§m  barum  nid^t  fdE)Ied^ter. 

246.  Sfôaâ  ©ie  ba  fagen,  mein  fiteber,  fd^eint  mir  eigentüm= 
lic^  bei  ben  paaren  herbeigezogen  §u  fein.  @r  ïiat  31"^"  ^W 
Dorfd^lagen  fönnen,  3^"^"  ^^^^  5^^"^  .Ç^erfteHungêpreiê  ju  üer= 
faufen,  roeil  er  bei  bem  ^^anbet  nid)t  me^r  35ortei(  l^dtte,  aie 
raenn  er  üon  bem  9îegen  in  bie  Traufe  fdme.  5)a§  ©erüd^t 
oerbveitet  fid^,  fein  ®ef(^äft  gefie  immer  frf)(ed^ter,  bodE)  ift  bie§ 
nic^t  ba§  ÏRittet  i§m  aufzuhelfen.  2Jian  fann  fein  3Sort  auê 
il^m  ^erauëlocfen.  S)a  Sie  mir  oorfi^Iagen,  @ie  raoüten  oer= 
fud^en,  flar  in  ber  ©ad^e  ju  fe^en,  fo  nef  me  iä)  (Sie  beim  îoort 
3^nen,  ber  Sie  baë  @raê  roa^fen  boren  unb  üon  (Seift  ûber= 
fprubeln,  roirb  eê  oieüeid^t  gelingen,  i^n  fpred^en  ^u  mad^en  unb 
ba§  @e§eimniê  ^eraua^ubefommen.  33i§  ^u  einem  geroiffen  ^unft 
adite  ic^  i§n,  bafe  er  fein  Unglücf  nirfit  überall  auêpofaunt.  î)a§ 
ift  aHeé  red^t  fi^ön,  bodfj  roenn  man  mit  bem  ®e(be  anberer  ar= 
beitet,  fo  mu^  man  i^nen  jur  redE)ten  3^^^  Dîed^enfd^aft  barüber 
oblegen.  3^  ^^^^  ^Wt  ^o  er  binauê  roiH,  bodj  roenn  er  fort- 
fahrt, mir  fein  33ertrauen  ju  entjieben,  fo  roirb  eä  jroifc^en  une 
ouâ  fein,  benn  er  ift,  fojufagen,  nur  mein  ©d^ulbner,  er  foHte 
fid^  beffen  erinnern. 
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247.  Ce  vin  monte  à  la  tête,  prenez  garde.  C'est  un 
oubli  de  ma  part  de  ne  pas  vous  avoir  averti  plus  tôt,  car 
votre  santé  ne  tient  qu'à  un  fil,  et  je  crains  que  cet  excès 
ne  vous  fasse  du  mal.  Ce  que  vous  avez  de  mieux  à 
faire,  c'est  de  vous  reposer  là  avant  de  vous  mettre  en 
route,  puisque  vous  êtes  sujet  aux  vertiges.  Le  temps  est 
à  la  pluie  du  reste,  ne  sortez  pas,  car  contrairement  à 
toute  attente,  voici  votre  père  en  personne  ^).  Vous  allez 
être  ici  comme  un  coq  en  pâte.  Vous  pouvez  rester  les 
bras  croisés,  sans  vous  faire  du  mauvais  sang.  Nous 
vi'avons  pas  de  monde  ce  soir,  en  sorte  qu'on  ne  vous 
dérangera  nullement. 

^248.  Après  la  pluie,  le  beau  temps.  Vous  m'en  vouliez 
tous,  et  voilà  que  vous  me  revenez  tous  à  la  file,  mon 
cher  ami  Jacques  à  la  queue  et  mon  frère  en  tête.  C'est 
gentil  cela.  Entrez  tous  ici,  je  vous  régalerai  bien.  Passez 
cette  corbeille  de  raisins  de  main  en  main,  et  ainsi  de 
suite  pour  tout  ce  qui  est  sur  la  table.  Servez-vous  à 
discrétion. 

249.  Marchez  quatre  de  front,  et  ne  lâchez  pas  pied, 
vous  seriez  en  grand  danger.  Il  faut  risquer  le  fout  pour 
le  tout,  et  passer  outre  sur  toutes  les  difficultés.  Je  regarde 
d'ailleurs  la  position  comme  perdue,  si  l'estafette  ne  va  pas 
comme  le  vent,  ventre  à  terre,  avertir  le  commandant  de 
ce  qui  se  passe,  et  recevoir  des  ordres  sur  la  conduite  à 
tenir.  Il  sait  que  nous  ne  sommes  pour  rien  dans  tout  ce 
qui  se  passe,  mais  il  compjte  sur  notre  fidélité.  En  son 
absence,  fagis  en  son  lieu  et  place.  Obéissez-moi  aveu- 
glément. Que  vos  ordres  soient  courts  et  bons.  Je  veille 
aux  intérêts  communs.     Allez  ! 


250.  C'est  une  vraie  défaite.     Il  nous  écrivit   qu'il  ne 
plaisait  pas  à  X,  et  aussitôt   dit  que  fait,   il   quitta   la 


1)  On  dit  aussi  souvent  au  figuré:  en  chair  et  en  os. 
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247.  î)iefer  Sß^ein  [teint  511  ^opfe,  nehmen  Sie  [ic^  in  ad^t. 
©§  i[t  ein  3?erfeî)en  oon  mir,  Sie  nid^t  früher  baoor  geraarnt 
ju  ^aben,  benn  ^^xt  @e]unbï)eit  ift  fe^r  angegriffen,  unb  \^ 
fnri^te,  biefeâ  Uebermaß  mochte  ^^ntn  jc^aben.  5}aê  23e[te,  roa§ 
®ie  t^un  fönnen,  ift,  fic^  ^ier  auê^uru^en,  e^e  Sie  fic^  rcieber 
auf  ben  3S>eg  machen,  ha  Sie  leidet  fcfiroinbelig  ruerben.  @ë  fte^t 
ûbrigenê  3fîegen  in  Stuëfic^t.  @e^en  Sie  nic^t  auë,  benn  I^ier 
fommt  raiber  alleê  (h-roarten  ^^x  î^ater  in  eigener  ^erfon.  Sie 
roerben  fi(^  f)ier  befinben  raie  ber  SSogel  im  ^^anffamen.  Sie 
fönnen  bie  ^dnbe  in  ben  Sc^oß  legen,  o|ne  fic^  barüber  ©e* 
roiffenêbiffe  §u  mad^en.  2Bir  raerben  §eute  Slbenb  feinen  33efuc^ 
l^oben,  fo  ha^  Sie  in  feiner  SBetfe  geftört  fein  raerben. 

248.  2ïuf  Stegen  folgt  Sonnenf^ein.  ^f)x  raaret  aüe  böfe 
auf  mic^,  unb  je^t  fommt  i§r  alle  ber  JJîei^e  na^  raieber  5U  mir, 
mein  lieber  g^^eunb  '^atoh  ^ule^t  unb  mein  23ruber  juerft.  5)aâ 
ift  ^übfcö  !  ^ommt  aöe  ^ier  herein,  ic^  raerbe  euc^  gut  berairten. 
@ebt  biefen  ^orb  mit  Trauben  ^erum  unb  ebenfo  alleê,  raaê  auf 
bem  S;ifd^e  ift.    Sebient  eud^  nad^  belieben. 


249.  ÎD^arfdjiert  §u  öieren  nebeneinanber  unb  raeicîit  nic^t, 
i^r  raürbet  in  großer  ©efa^r  frfiraeben.  ?D^an  muß  Slüee  raagen, 
um  îttleg  ju  geroinnen  unb  fid)  über  alle  S^roierigfeiteu  f)inraeg= 
fe^eu.  Uebrigenâ  t)atte  ic^  bie  Stellung  für  oertoren,  raenn  ber 
reitenbe  ©ilbote  uidjt  mit  cerpngtem  3ögel  reitet,  um  ben  ^om= 
manbanten  oon  bem,  raaê  oorge^t,  ju  bena^ridjtigen  unb  ißefe^Ie 
über  baë  gu  beobadjtenbe  î^er^alten  gu  empfangen.  @r  raeiß, 
baß  rair  an  2I[Iem,  raaê  oorge^t,  feine  Sd^ulb  tragen,  bod^ 
rechnet  er  auf  unfre  Sreue.  3"  f^inei^  2tbraefen^eit  ïianbte  td^ 
aie  fein  Stelioertreter.  ©e^orc^t  mir  blinblingê.  Gure  33efe]^(e 
feien  furj  unb  bünbig.  ^dj  roac^e  über  bie  allgemeinen  ^ntereffen. 
@e§t  je^t! 

250.  @ê  ift  eine  roatjre  Schlappe!  (Sr  fc^rieb  un§,  eê  ge= 
fiele  i^m  nic^t  in  X.,  unb  gefagt,  getrau,  üerließ   er  bie  Stobt. 
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ville.  C'est  un  original  proprement  dit.  Je  n'ai  même 
jamais  vu  l'originalité  poussée  à  un  si  haut  degré.  Cepen- 
dant il  est  d'une  générosité  pjroverbiale.  Mais,  vous  savez, 
les  extrêmes  se  touchent.  Il  a  payé  tous  les  menus  frais 
de  notre  petite  fête,  et  cela,  sans  la  moindre  hésitation. 

251.  Est-ce  que  la  route  ne  s'étend  pas  à  jjerte  de  vue 
jusqu'au  pied  de  la  montagne?  —  C'est  cela  même.  —  Ce 
serait  mon  cauchemar  que  d'avoir  à  faire  cette  longue  traite 
à  pied,  à  moins  que  m'  X.  ne  m'accompagne.  Il  est  si 
pétillant  d'esprit  que  la  conversation  ne  languit  pas  un  instant. 
C'est  d'ordinaire,  de  sa  part,  un  feu  croisé  de  saillies  et 
de  traits  tous  plus  charmants  et  plus  piquants  les  uns  que 
les  autres.  II  ne  craint  pas  de  dire  à  chacun  son  fait, 
môme  à  ceux  qui  sont  fort  avant  dans  ses   bonnes  grâces. 

252.  Cette  pauvre  servante  est  un  souß're-dotdeur,  elle 
est  chargée  de  tous  les  gros  ouvrages.  Je  l'ai  vue,  i\  y  a 
de  cela  quelques  mois,  à  bout  de  forces.  Elle  portait  une 
charge  si  lourde,  que  les  yeux  lui  sortaient  de  la  tête.  Je 
ne  comprends  pas  que  M"*  X.  qui  passe  pour  une  femme 
d'esprit,  tolère  cela  chez  elle.  Taimerais  mieux  être  à  cent 
pieds  sous  terre  que  d'avoir  cela  sur  la  conscience.  Elle 
n'en  est  pas  plus  avancée,  et  tout  le  monde  la  blâme.  Ce 
n'est  pas  tout  que  de  faire  de  l'esprit,  il  faut  avoir  du  cœur 
et  des  soins  pour  ses  subalternes. 

253.  Vous  ne  pouvez  pas  confier  ce  travail  au  premier 
venu,  il  faut  l'œil  du  maître.  Si  l'on  n'a  pas  sans  cesse 
l'œil  au  guet,  tout  va  par  le  plus  bas.  Pour  produire  de 
l'ouvrage  qui  ait  quelque  valeur,  il  faut  se  donner  un  peu 
de  mal.  Tout  ne  va  pas  toujours  comme  sur  des  roulettes. 
Il  faut  de  lapplication  et  de  la  patience. 

254.  Ce  jeune  garçon  sait  la  grammaire  sur  le  bout  du 
doigt.  Il  traduit  très  bien  à  livre  ouvert.  Si  jamais  il  était 
dans  le  besoin,  il  n'aurait  pas  de  difficulté  à  gagner  sa  vie. 
Le  revers  de  la  médaille  est  qu'il  n'est  guère  propre  à   la 
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(5r  ift  eigentlich  ein  Sonberling.  ^â)  ^abe  foqar  ntemalâ  bie 
ÏBunbevlic^feit  jo  raeit  getrieben  gei'e^en.  Toâ)  6eu|t  er  eine 
fpridjroörtUd^e  ^-reigebigfeit.  2Iber  8ie  roiffen,  ©egenfä^e  be= 
rühren  i"id).  (Sr  ï)at  aUt  îîebenanêgaben  unfereâ  fleinen  ^^efteâ 
bejû{)(t  unb  bas  o^ne  [ic^  lange  jn  beftnnen. 

251.  ©rftrecft  fic^  ber  2öeg  nic^t  unabi'ebbar  bis  jum  7^-u§e 
beê  23ergeê?  <So  ift  eê  in  ber  Z^all  (5ê  loäre  mir  ein  qua(: 
üotler  @ebanfe,  bieie  lange  (Strecfe  ju  ^nj^  .^urücftegen  jn  muffen, 
eâ  fei  benn,  .'perr  .^.  begleite  mic^.  (Ît  fprn^t  fo  Don  îotÇ, 
baf3  bie  Unterf)a(tung  feinen  3(ngenb(icf  inë  ©tocfen  gerat.  @e= 
n)ö^n(i(f)  Derfügt  er  über  ein  ^reuyeuer  Don  Ï9i^en  unb  (Sin= 
faden,  Don  benen  einer  ent^ürfenber  unb  geiftrei(f)er  ift,  atâ  ber 
anbere.  @r  fd^eut  ficf)  nic^t,  jebermann  feine  ïJîeinung  ju  fagen, 
fetbft  benjenigen,  rael(^e  ^oc^  in  feiner  @unft  fte^en. 

252.  ®iefe  arme  Wlao^h  ift  rec^t  geplagt,  fie  ^at  atle  groben 
Strbeiten  ju  oerricfiten.  i?or  einigen  Monaten  ï)ahz  irf)  fie  ganj 
erfdjöpft  gefe|en.  Sie  trug  eine  fo  fc|roere  t'aft,  baß  i^r  bie  Slugen 
auë  bem  5?opfe  traten,  ^â)  oerfteîie  nic^t,  rote  ^van  X.,  bie  für 
eine  üerftänbige  »^rau  gilt,  baë  bei  fic^  bu(bet.  ^cf)  möchte  lieber 
l^unbert  ^n^  tief  unter  ber  Gebe  liegen,  a(ê  ba§  auf  bem  ®e= 
raiffen  îiaben.  Sie  ^at  bod)  roeiter  feinen  25ortei(  baoon,  unb 
jebermann  tabett  fie.  Öe  ift  ntc^t  bamit  getl)an,  bie  ©etftreic^e 
§u  fpielen,  man  mu§  ein  öev^  für  feine  Untergebenen  î)aben  unb 
für  biefetben  Sorge  tragen. 

253.  Sie  fonnen  biefe  SIrbeit  nic^t  bem  erften  33eften  über- 
geben, eê  gehört  baë  2Iuge  beë  ^^errn  baju.  2Senn  man  nic^t 
beftänbig  ein  rcadjfameê  'ituge  f)at,  gef)t  2IIIeê  brunter  unb  brüber. 
Um  eine  Strbeit,  roeld)e  einigen  2ßert  befit^t,  ju  ftanbe  m  bringen, 
mufj  man  fid^  ein  roentg  anftrengen.  (Se  ge^t  nid)t  immer  raie 
gefd)miert.     'élan  mu0  y^tety  unb  ©ebulb  baran  roenben. 

254.  ©iefer  junge  îDîann  fann  bie  ©rammatif  an  ben  j^ingern 
'^erfagen.  (5r  überfe^t  fe^r  gut  o^ne  ^Vorbereitung  (oom  :i3(att 
n3eg).  SoHte  er  jemals  in  9^ot  geraten,  fo  roürbe  er  feine 
SJîuEie  fiaben,  fein  33rot  ^u  oerbienen.     5Die  Aeî)rfeite  baoon  ift, 
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vie  pratique.  Je  l'ai  vu  changer  de  visage,  quand  il  s'est 
agi  de  mettre  lui-même  la  main  à  la  pâte.  Il  achète  tout 
les  yeux  fermés.  Le  premier  venu  peut  se  jouer  de  lui,  car 
il  prend  tout  pour  de  l'argent  comptant,  et  il  ouvre  de  grands 
yeux  quand  il  voit  qu'on  l'a  trompé.  Je  vous  fais  grâce 
de  toutes  les  anecdotes  piquantes  auxquelles  sa  sotte  con- 
fiance a  donné  lieu. 

255.  Je  serai  sur  des  épines,  tant  que  je  croirai  lui 
avoir  fait  du  tort,  moi  qui  pensais  l'avoir  mis  en  mesure 
de  gagner  sa  vie.  J'avais  remué  ciel  et  terre  pour  lui  trou- 
ver une  position  fixe.  Il  aurait  eu  par  cela  même  deux 
cordes  à  son  arc,  car  il  a  travaillé  sérieusement  la  musique, 
pendant  qu'il  faisait  son  droit.  Il  déchiffre  tout  à  p>remière 
vue.  Il  attachait  beaucoup  de  prix  à  ce  talent,  qui  pouvait 
avoir  son  utilité  en  temps  opportun;  et  voici  que  tout  cela 
tombe  dans  Veau  jjar  l'effet  c^'une  calomnie  répétée  à  sa- 
tiété.,  et  qui  ta  sans  doute  faire  tache  d'huile,  si  bien  que 
ses  amis  eux-mêmes  tourneroyit  casaque  ^). 


256.  Je  ne  peux  (pas)  me  souvenir  de  son  nom,  je 
l'ai  sur  le  bout  de  la  langue.  On  dit  qu'ils  font  mauvais 
ménage  en  ce  que  le  mari  contrarie  la  femme  dans  ses 
goûts  de  luxe.  Lui  qui  est  toujours  débraillé-)  et  qui  dit 
tout  ce  qui  lui  liasse  par  la  tête,  ne  peut  pas  comprendre 
la  tenue.,  x^lus  que  correcte,  de  sa  petite  compagne. 

257.  Je  viens  de  recevoir  un  panier  de  belles  pêches, 
dont  je  me  suis  déjà  régalé.  L'important  si  l'on  veut  manger 
de  beaux  fruits,  est  de  ne  pas  regarder  à  l'argent.  C'est 
une  bonne  aubaine^)  que  d'en  recevoir  d'aussi   beaux  sans 


1)  De  l'italien  :   casaca,  espèce  de  vêtement  à  longues  manches. 

2)  De:  Dé  ...  et  anc.  franc.  :  braiel,  braies  (vêtement  des  Graulois). 

3)  On  appelait  :  auhain,  un  étranger  non  naturalisé.  Lorsqu'il 
mourait,  le  souverain  recueillait  sa  succession.  De  là,  au  fig.  et  pop. 
tout  gain  inattendu  s'est  appelé:  une  bonne  aubaine. 
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ba^  er  fid^  faum  für  baâ  praftij^e  Seben  eignet.  3^  '^'^'^^  ^^" 
bie  garbe  raed;[eln  fe^en,  al§  eâ  [ic§  baruni  î)anbe(te,  fetbft  .r^anb 
anê  SS^erf  ju  legen,  év  fûiift  atteê  nnbefefien.  î)er  erfte  Sefte 
fann  ibn  fjinterâ  2tc^t  fûl^ren,  benn  er  nimmt  allée  für  bare 
3Jîunje  unb  madjt  große  klugen,  roenn  er  [ie§t,  baß  man  i^n  be* 
trogen  ^at.  2^  erlaffe  3^'^^"  ûHe  bie  intereffanten  2tnetboten, 
p  roelc^en  fein  blinbeê  2}ertrauen  Slnlaß  gegeben  ^at. 

255.  ^ä)  ge^e  raie  auf  D^abeln,  fo  lange  ic^  nic|t  raei^,  ob 
ic^  i^m  nid^t  Unred^t  getl^an  ^ahî,  lè),  ber  glaubte,  if)n  in  ben 
©tanb  gefetzt  ju  |oben,  feinen  Sebenêunter^alt  ju  üerbienen.  ^d^ 
l^atte  Rimmel  unb  @rbe  in  iöeroegung  gefegt,  um  eine  fefte 
©tellung  für  i^n  ju  [inben.  6r  bötte  fo  me^r  aie  einen  ^^feit 
im  ^öc^er  gehabt,  benn  er  f)at,  roä^renb  er  bie  D^tec^te  ftubierte, 
eifrig  ^ufif  getrieben.  @r  fpielt  3ille§  oom  Statt.  @r  legte 
biefem  5;alente,  roeld)eê  il)m  bereinft  nocl)  oon  Dlu^en  fein  fönntc, 
großen  Söert  bei,  unb  je^t  roirb  auê  atlebem  nidjtê  infolge  einer 
biê  jum  Ueberbruffe  roieberl)olten  Sßerleumbung,  roeldje  fidj  of)ne 
^raeifel  raie  ein  Oelflerf  noc^  rceiter  üerbreiten  roirb,  fo  baß  fo^ 
gar  feine  ^yrenube  fidj  non  il)m  jurücf^ie^en  raerben. 

256.  3^  fann  mid)  nid^t  auf  feinen  Flamen  befinnen,  er 
f(^roebt  mir  auf  ber  3ii"9ß-  ®^  i^irb  beliauptet,  fie  leben  fd}led^t 
gufammen,  ba  ber  ÏRann  bem  îuruê  feiner  ^^vau  entgegentritt. 
@r,  ber  nie  etroaê  auf  fein  Sleußeree  gibt  unb  aHeê  gerabe  ^ers 
ausfagt,  roaê  il)m  burd)  ben  Äopf  ge^t,  fann  ha^  mzi)x  aie  fdl)idf= 
lidje  Stuftreten  feiner  fleinen  @efd§rtin  nic^t  oerftel^en. 

257.  2^  'ï)abt  foeben  einen  Äorb  ooÜ  fc^öner  ^firfidje  er= 
Italien,  an  benen  ic^  mid)  fd)on  beleftiert  babe.  Sßenn  man  fdjöne 
5-rûd)te  effen  raitl,  fo  ift  bie  ^pauptfadie,  babei  nidjt  auf  ben 
$reiê  5u  fe^en.     @â  ift  ein  guter  5""^^   ^î^^""  man   fo   fd)ône 
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payer  un  sou.  Je  dis  à  mon  cousin  que  les  pêches  étaient 
mon  faible.  Il  se  dit  de  son  côté  qu'il  ferait  bien  d'en  en- 
voyer à  sa  cousine.  Aussitôt  dit,  aussitôt  fait,  il  m'a  en- 
voyé cette  belle  corbeille  de  vraies  pêches  d'espalier.  Il  a 
bien  choisi  son  moment,  car  j'ai  du  monde  chez  moi  ce  soir, 
et  je  vais  les  en  régaler. 


258.  Vous  prenez  tout  de  travers.  Avec  vous,  il  faudra 
fuir  pjar  ne  plus  ])arl€r  que  de  la  pdide  et  du  beau  temps. 
Vous  êtes  mal  avec  tous  vos  parents.  Il  faut  avoir  le  cœur 
bien  mal  fait  pour  regarder  d'un  œil  sec  le  chagrin  de 
votre  pauvre  mère.  Pourquoi  vouloir  toujours  jouer  au  plus 
fin  ?  Ayez  donc  confiance,  ne  soyez  pas  sans  cesse  sur  vos 
gardes,  attendez  à'avoir  vent  de  quelque  chose  pour  vous 
méfier. 

259.  Vous  qui  êtes  rompu  à  ce  genre  d'exercice,  dites- 
nous  donc  s'il  est  encore  d'usage  de  se  servir  des  lialtères, 
ou  si  l'exercice  se  fait  de  préférence  avec  le  fleuret  ou  telle 
autre  baguette  souple,  voire  même  une  cravache.  Je  m'étudie 
depuis  longtemps  à  faire  ce  jeu  avec  grâce  et  souplesse, 
mais  je  sue  sang  et  eau,  sans  arriver  à  grand'chose. 


260.  Si  vous  ne  lui  avez  pas  remis  la  lettre  en  mains 
propres,  c'est  un  coup  manqué.  On  ne  la  lui  remettra  pas, 
car  ces  gens  se  font  toujours  des  niches.  Ils  ne  s'accordent 
guère.  Le  père  de  famille  veut  trop  se  faire  valoir,  et, 
pour  cela,  il  ne  cesse  de  mettre  des  bâtons  dans  les  roues. 
C'est  l'oisiveté  qui  les  a  menés  là.  Ils  ne  savent  que  faire 
pour  tuer  le  temps.  Ils  se  jettent  sans  cesse  des  reproches 
à  la  tête,  et  ils  ont  la  langue  bien  pendue  pour  se  répondre 
vertement.  Il  faut  leur  apprendre  à  vivre  en  étant  très 
ferme  avec  eux. 


261.  Mais  n'avez- vous  donc  pas  fini?  Il  me  semble  que 
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erï)a(t,  o^ne  einen  Spîutx  bafür  ju  be^afilen.  3^  l^Sis  meinem 
Sßetter,  '^^firfic^e  feien  meine  fd^raatfie  »Seite.  @r  fachte  ]\d)  ieiner= 
feite,  boH  er  toof)!  bûran  tf)äte,  feiner  23afe  roelrfie  511  frf)id:'en. 
2Sie  gefaxt,  fo  get^an.  (Sx  ^at  mir  biefen  ^orb  üoH  echter 
»Spalierpfirfic^e  gefdjicft.  @r  t)at  ben  Slugenblic!  gut  gemä^tt, 
benn  eâ  roirb  ^eute  2I6enb  ©efeüfcfiaft  bei  mir  fein,  unb  icf)  roerbe 
fie  alle  bamit  bercirten. 

258.  (2ie  nehmen  Sllleê  übel  auf.  2)^it  i|nen  bürfie  man 
fid^  fdjUej^lirf)  nur  noc^  über  bas  SBetter  unterhalten.  Sie  fteï)en 
fid^  fd)(e^t  mit  allen  3^^^^"  2>ern)anbten.  @ê  gehört  ein  fe^r 
fd^limm  gearteleê  ©emüt  ba§u,  ben  Kummer  ^^xîx  armen  3Jîutter 
trocfenen  2luge§  mit  anfe^en  .j^u  fonnen.  5Barum  rooHen  Sie 
immer  ber  ©cfd^eibtere  fein  !  ^-affen  Sie  boc^  33ertrauen,  feien 
Sie  nic^t  fortroâ^renb  mißtrauifc^.  Sßarten  Sie,  biê  Sie  3ßinb 
oon  etmaê  liaben,  e^e  Sie  2Jîi^trauen  Ijegen. 

259.  Sie,  ber  Sie  in  biefer  2lrt  Don  Uebungen  erfa'^ren 
finb,  fagen  Sie  un§  boc^,  ob  eê  no(^  Sitte  ift,  fid)  ber  ^anteln 
ju  bebienen  ober  ob  biefe  Uebung  Dor^ugëmeife  mit  bem  ^"^-leuret 
ober  irgenb  einem  anbern  biegfatnen  Stocfe,  oielleidit  fogar 
mit  einer  Sfîeitpeitfc^e,  gemacht  roirb.  3<^  übe  mic^  fc^on  lange 
barin,  biefeê  Spiel  mit  5lnmut  unb  (^ieroanbt^eit  auêjufû^ren, 
boi^  quäle  id)  mic^  ab,  oî)ne  eë  ju  etroaê  iöefonberem  §u  bringen. 

260.  3Benn  Sie  i^m  ben  Srief  nicbt  i,u  eigenen  .'gänben 
übergeben  liaben,  fo  ift  t§>  eine  oerfeblte  Sad^e.  ÎJÎan  roirb  if)m 
benfelben  nic^t  übergeben,  benn  biefe  Seute  fpielen  fid)  immer 
hoffen.  Sie  oertragen  fic^  fdjroer.  -X;er  T^'û^iitienoûter  roill  fid^ 
ju  fe^r  geltenb  machen  unb  oerfdumt  bes^alb  nie,  ^pinberniffe 
in  ben  2öeg  ju  legen.  ®aë  îJîiditëtbun  f)at  fie  foroeit  gebrad)t. 
Sie  roiffen  nid)t,  roie  fie  bie  3^^^  totfc^lagen  foHen.  Sie  roerfen 
fic^  fortrod^renb  ^ßorroürfe  an  ben  5îopf  unb  liaben  ben  ^unb 
auf  bem  rechten  i^-lecf,  um  fic^  berb  ju  antroorten.  "^an  muß 
t^nen  Öebeneart  beibringen,  inbem  man  felir  entfc^ieben  mit  ifinen 
oerfô^rt. 

261.  Sinb  Sie  benn  nod^  nid^t  fertig?  (Sä  fc^eint  mir,  Sie 
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vous  prenez  bien  du  hon  temps.  Ne  vous  fâchez  pas,  si  je 
vous  dis  ma  façon  de  penser.  Mais  à  votre  âge,  —  car 
vous  n'êtes  plus  un  enfant,  vous  me  dépassez  de  la  tête,  — 
vous  devriez  travailler  avec  plus  de  zèle.  Vous  avez  déjà 
tourné  le  chef  d'atelier  contre  vous.  Je  vais  encore  une  fois 
vous  mettre  à  l'épreuve  en  vous  donnant  un  travail  de  con- 
fiance. Essayez  donc  de  vous  en  tirer  avec  honneur.  Votre 
jeune  frère,  qui  n'a  (\vCwi  souffle  de  vie,  abat  de  l'ouvrage 
comme  quatre.  Allons,  prenez  courage,  et  faites  la  guerre 
à  votre  paresse  innée. 

262.  Cette  expression  est  vieillie,  elle  est  hors  d'usage. 
On  ne  vous  comprendrait  pas  si  vous  vous  en  serviez.  Mais 
nous  nous  écartons  de  notre  sujet.  L'important  est  de  sa- 
voir si  ce  costume  est  de  mise  ou  non  dans  cette  circon- 
stance. —  Je  ne  voudrais  pas  avoir  l'air  endimanché.  Si  je 
dois  me  faire  faire  un  habit  neuf,  je  ne  reculerai  devant 
rien,  pour  que  tout  marche  bien,  mais  je  n'ai  pas  de  temps 
à  perdre. 

263.  L'ennemi  a  tout  mis  à  feu  et  à  sang.  Nous  avons 
dû  imposer  silence  à  notre  désespoir  et  nous  mettre  vaillam- 
ment à  l'œuvre  pour  remonter  le  courage  des  paysans  abattus. 
Les  chefs  de  troupes  nous  avaient  cependant  juré  leurs 
grands  dieux  qu'on  respecterait  les  récoltes.  On  dit  qu'il 
sera  payé  une  indemnité  aux  plus  nécessiteux  d'entre  ces 
pauvres  gens,  mais  ce  ne  sera  qu'une  goutte  d'eau  dans 
r  Océan. 

264.  C'est  un  jeune  homme  capable.  Nous  lui  avons 
fait  subir  l'épreuve  la  plus  rude,  il  en  est  sorti  à  son  hon- 
neur. Sa  bonne  mère  pleurait  à  chaudes  larmes,  émue 
qu'elle  était  de  voir  son  flls  en  voie  de  réussite.  Sa  nomi- 
nation fut  mise  aux  voix,  et  il  fut  élu  à  l'unanimité  sauf 
une  voix. 

265.  Pourquoi  prenez-vous  p)laisir  à  le  tourmenter?  Vous 
Jetez  sans  cesse  des  pierres  dans  son  jardin.    Il   est   vrai 
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maä)m  \\ä)  gan^  gute  îage.  25>erben  @te  nid^t  böfe,  raenn  id; 
3§nen  meine  ÏFîeinung  fage.  SIttein  in  ^^xtxn  îtlter  —  benn  (Sie 
[inb  fein  Ä1nb  me^r,  Sie  überragen  mid^  fc^on  um  Jlopfeslänge  — 
jottten  Sie  mit  meî)r  @ifer  arbeiten.  Sie  ^aben  ben  Sßerfmeifter 
f(ï)on  gegen  ]\ä)  aufgebracht.  3^  "''Q  ®^^  noi^malê  auf  bie 
^robe  [teilen,  inbem  ic^  S^nen  eine  SSertrauenêarbeit  übertrage. 
33eriud^en  Sie  alfo,  fid)  G^re  bamit  einjulegen.  ^^r  fteiner 
33ruber,  beffen  ©efunb^eit  fo  überaue  jart  ift,  arbeitet  für  23iere. 
5K>of)(an,  faffen  Sie  'iD^ut  unb  fSmpfen  Sie  gegen  ^i)xt  anges 
borene  gaut^eit  an. 

262.  î)iefer  5luêbrud  i[t  üerallet,  er  roirb  nirfjt  me^r  an= 
geroenbet.  Wan  roürbe  Sie  ntcöt  cerftefien,  roenn  Sie  jic^  beê= 
felben  bebienten.  ©ocö  rair  fommen  oon  unferm  î^ema  ab.  ©ie 
^auptfac^e  ift  ju  raifjen,  ob  biefer  Stnjug  bei  biefer  Gelegenheit 
pa^t  ober  nid^t.  ^à)  möi^te  nid)t  auëfeîien,  als  fei  ic^  im  Sonn* 
tagsftaate.  SBenn  ic^  mir  einen  neuen  Slnjug  mad^en  laffen  muß, 
fo  {)abe  i^  feine  3eit  ju  oerlieren,  \ä)  raerbe  Dor  nid^ts  jurütf* 
jd^recfen,  bamit  SlUeê  gut  oon  ftatten  ge^t. 

263.  ©er  ^^einb  '^at  2Itleê  mit  ^-euer  unb  Sd^raert  oerlieert. 
Sßir  liaben  unferer  SSerjraeiflung  .^err  raerben  unb  une  tapfer 
anê  SSerf  machen  muffen,  um  ben  'ifflüt  ber  niebergefc^tagenen 
Sauern  rcieber  ju  beleben.  SDie  2;ruppenanfûl)rer  liatlen  une 
bo(^  ^oc^  unb  teuer  gefc^rooren,  bie  Grnte  mürbe  geft^ont  roerben. 
@ê  ïieiçt,  ben  33ebürftigften  unter  biefen  armen  Seuten  mürbe 
eine  (Sntf(^öbigung  ausbeja^lt  roerben,  bod)  roirb  baâ  nur  ein 
^tropfen  Sßaffer  auf  einen  fiei^en  Stein  fein. 

264.  (Sa  ift  ein  fähiger  junger  ÏRann.  S5>ir  l^aben  i^n 
ber  prteften  ^robe  unterroorfen,  unb  er  ^at  fie  elirenooU  be- 
[tanben.  Seine  gute  î)^utter  oergo^  ^eif^e  Sljrdnen,  fo  gerülirt 
roar  fie,  ^^xtn  So^n  oorrodrtâ  fommen  gu  fe^en.  <5s  rourbe 
über  feine  (Ernennung  abgeftimmt,  unb  er  rourbe  mit  allen  gegen 
eine  Stimme  gerodt)lt. 

265.  Sß^arum  finben  Sie  33ergnügen  baran,  ilin  ju  quälen? 
Sie  [tidieln  unaufhörlich  auf  i^n.     @â  i[t  roaf)r,   ha^  er   geizig 
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qu'il  est  avare,  et  qu'il  fendrait  un  cheveu  en  quatre,  mais 
il  sait  pourtant  faire  venir  l'eau  à  son  moulin.  Il  importuoe 
les  gens  à  force  de  compliments,  et  ne  lâche  pas  prise, 
avant  qu'on  lui  ait  promis  de  s'intéresser  à  lui.  On  dit  qu'il 
pourra  bientôt  vivre  de  ses  rentes.  On  ne  peut  donc  presque 
pas  lui  donner  tort,  d'autant  plus  qu'il  a  une  nombreuse 
famille. 

266.  Votre  observation  a  porté  coup,  mon  cher.  Mon 
client  est  venu  me  dire  ce  matin  que,  ne  pouvant  pas  me 
payer  argent  comptant  il  me  payerait  en  nature.  C'est  tou- 
jours mieux  que  rien.  J'ai  ri  de  bon  cœur  en  voyant  son 
air  contrit.  Il  essayait  de  rejeter  la  faute  sur  la  mauvaise 
saison,  me  disant  qu'il  avait  remué  ciel  et  terre  pour  n'arri- 
ver pourtant  qu'à  vivoter. 


267.  Il  n^est  plus  temps  de  faire  de  l'embarras.  Le 
mieux  est  de  décamper  au  plus  vite,  car  je  crois  que  nous 
avons  enfin  trouvé  notre  maître,  et  nous  ne  serons  plus  en 
mesure  de  nous  défendre.  Il  faut  faire  notre  deuil  de  tous 
nos  beaux  projets  ;  car  nous  pourrions  fnir  j)ar  être  la 
risée  de  tout  le  monde.  Le  mieux  est  donc  de  tout  planter  h). 

268.  Vous  avez  frappé  juste,  et  comme  il  ne  peut  pas 
entendre  raillerie,  il  est  furieux  contre  vous.  Il  prétend  que 
vous  le  payez  d'ingratitude,  qu'il  vous  a  soigné  comme  un 
frère  quand  vous  étiez  à  deux  doigts  de  la  mort,  et  que 
lui-même  a  perdu  sa  santé.  Mais  je  crois  qu'il  n'en  est 
pas  là,  car  il  m'a  fait  Fefet  d'avoir  la  vie  dure.  Il  est 
vrai  qu'il  y  a  trois  ans  que  je  l'ai  perdu  de  vue.  Il  menait 
assez  bien  sa  barque  alors.  Je  ne  lui  voidais  que  du  bien. 
Il  s'était  ouvert  à  moi  sur  certaines  inquiétudes,  et  lorsqu'il 
était  à  court  d'argent,  je  lui  en  pré  tais.  Une  seule  fois, 
je  me  suis  vu  forcé  de  lui  en  refuser.  Il  le  prit  pour  un 
manque  de  confiance,  et  quoiqu'en  général  d'un  bon  naturel, 
il  2))-it  la  mouche,  et  dès  lors,  il  mtn  a  toujours  voulu. 


—     139     — 

unb  ein  ^aarjpatter  ift,  aber  er  oerfte^t  bocî)  immer  jetnen  2?ortei( 
ju  Toa^ren  (Sßaffer  auf  feine  2)îû()Ie  ^u  leiten),  ©r  beldftigt  bic 
èeute  mit  .'pufüc^feiten  unb  lä^t  nicï)t  ah,  e§e  man  iljm  Der= 
fprocfien  f)at,  fic^  feiner  anjune^men.  (Se  roirb  behauptet,  er  tonne 
balb  Don  feinen  Sfîenten  (eben.  ïlîan  fann  if)m  ba^er  taum  Un; 
recï)t  geben,  um  fo  raeniger,  a(ê  er  eine  jafilreic^e  ^^amiUe  befi^t. 

266.  3^re  23emerfung  ^at  (Sinbrucf  gemad^t,  mein  Sieber. 
ajîein  ^unbe  ift  î)eute  morgen  ju  mir  gefommen,  um  mir  ^u 
fagm,  baf3  er  micf)  in  S^aturalien  bejahten  mürbe,  ha  er  mic^ 
nic^t  bar  bejahten  fönne.  SCaê  ift  immer  beffer,  aie  nid;tâ. 
^c^  ^abe  ^erjUcf)  über  fein  jerfnirfcî)teê  2tu5fef)en  gelacht.  (*r 
oerfu^te  bte  @4ulb  bem  fc^(ed)ten  ©efi^äftsgange  jujufc^reiben, 
inbem  er  mir  fagte  (er  ^abe  alleâ  mögliche  oerfudjt)  i^^immet  unb 
©rbe  in  iSeroegung  gefetzt  unb  eê  borf)  nur  ju  einem  fümmerticfien 
l'eben  gebradjt. 

267.  ©ë  ift  je^t  nic|t  mef)r  ^tit  bajn,  Umftänbe  ju  machen. 
î)a§  23efte  ift,  fc^neUftenê  "oae  ©eite  ju  fuc^en,  benn  id)  glaube, 
mir  {)aben  enblid)  unfern  IReifter  gefunben  unb  roerben  nic^t 
met)r  im  ftanbe  fein,  une  ju  nerteibigen.  2öir  muffen  alle  un= 
fere  fd)önen  ^läne  begraben,  benn  mir  fönnten  une  jutet^t  bei 
jebermann  lâd)er(id)  mad)en,  @â  ift  ba^er  am  beften,  3llleê  auf= 
jugeben. 

268.  ©ie  îiaben  feinen  raunben  ^unft  berüf)rt  unb  ba  er 
feinen  ©paß  oerfte^t,  ift  er  mûtenb  auf  ©ie.  (Sx  be:^auptet,  ©ie 
toïinen  it)m  mit  Unbanf,  er  §abe  ©ie  roie  einen  Sruber  gepflegt, 
aie  ©ie  bem  îobe  na()e  geroefen,  unb  er  ^aht  felbft  feine  @e= 
funbt)eit  babei  eingebüßt.  2Doc^  glaube  ic^  nid)t,  bafj  eâ  fo 
fd)timm  um  if)n  fteî)t,  benn  er  fc^eint  mir  ein  jo^es  Seben  ju 
befit^en.  (Sa  ift  roat)r,  baB  icb  ii)n  feit  3  ^a^ren  auê  ben  ^^lugen 
oerloren  t)abe.  (5â  ging  i^m  bamalê  nic^t  fd)Ie^t.  3^  "'oQte 
if)m  nur  roof)(.  ©r  t)atte  fi^  mir  gegenüber  offen  über  gemiffe 
©c^roierigfeiten  auëgefprod)en,  unb  menn  er  in  ©etboerlegentjeiten 
mar,  ^alf  ic^  i{)m  auê.  9hir  ein  einjigeê  ÏÏJÎat  ^abe  id)  mic^ 
genötigt  gefefien,  eâ  i^m  ab^ufc^tagen.  ©r  fa^te  bieê  aie  einen 
2J?angel  an  Î8ertrauen  auf,  unb  obgleich  er  im  allgemeinen  eine 
gute  ©emütsart  befit^t,  nai)m  er  es  boc^  übel,  unb  oon  ba  an 
grollte  er  mir  immer. 
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269.  Il  avait  des  vues  sur  cette  position.  Voyant  la  place 
prise,  il  fut  au  désespoir,  et  s'arracha  les  cheveux  à  l'idée 
de  s'être  présenté  trop  tard.  Mais  il  est  moins  à  plaindre 
qu'on  ne  pourrait  le  croire,  car  il  a  un  bon  chez  soi,  tandis 
que  son  rival  est  sans  feu  ni  lieu. 


270.  Mais  taisez-vous  donc  !  Y  on?,  finirez  i^r  vous  prendre 
aux  cheveux.  Pourquoi  prendre  ainsi  à  la  lettre  tout  ce 
qu'on  vous  dit.  Il  faut  entendre  raison,  et  ne  pas  s'empor- 
ter ainsi  tout  de  suite.  Vous  perdez  la  tête.  Il  ne  suffit 
pas  d'avoir  l'air  distingué  et  de  prétendre  qu'on  est  bien 
vu  de  tout  le  monde.  Il  faut  avoir  du  savoir-vivre  et  ne 
pas  se  faire  une  fête  de  brouiller  les  cartes.  Voyons,  soyez 
de  bonne  foi,  et  avouez  que  vous  avez  eu  grandement  tort. 


271.  Je  ne  comprends  pas  ce  que  vous  voulez  dire, 
vraiment,  c'est  de  l'hébreu  pour  moi.  Vous  me  mettez  là 
sur  le  dos  une  foule  de  choses  dont  je  ne  sais  jjas  le  pre- 
mier mot.  J'ai  beau  prêter  à  rire  par  ma  tournure  difforme, 
je  ne  veux  pas  être  le  jouet  du  premier  venu.  Je  soupire 
après  quelques  moments  de  repos.  Vous  avez  cru  que  j'étais 
sans  volonté,  mais  vous  verrez  ce  que  c'est  que  de  trouver 
plus  fort  que  soi. 


272.  Nous  avons  /a?V  maigre  ipenàAni  huit  longs  Jours  ; 
mais  nous  nous  rattrapperons  en  faisant  gras  les  jours  sui- 
vants. Je  me  ferai  un  plaisir  (^'inviter  mes  amis,  car  nous 
avons  trouvé  le  temps  bien  long  sans  nous  voir,  et  le  siUnce 
forcé  des  jours  passés  fera  ])lace  à  la  franche  gaîté. 


273.  C'est  vraiment  triste  d'entendre  estropier  une  langue. 
Il  y  a  des  gens  qui    semblent  avoir  la  j^f^ssion    des    mots 
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269.  (Sr  machte  jic^  .'ôoffnung  au]  bieje  Stellung.  ^Uê  er 
ja^,  baß  bie  Stelle  bejeçt  roar,  geriet  er  in  SSer^roeiflung  unb 
raufte  fic^  bie  ^^aare,  roeit  er  glaubte,  fid)  ju  fpät  angemelbet 
gu  ^aben.  î)0(|  ift  er  rceniger  ju  beftagen,  aie  man  benfen 
joHte,  benn  er  befiÇt  ein  [c^önee  ^^"^eim,  raäfirenb  jein  ?îebenbu{)ler 
(3}îitberoerber)  toeber  §auê  no(^  §erb  ^at. 

270.  Sc^raeigen  Sie  bod)!  Sie  raerben  einanber  jd^Iienlic^ 
noc!^  in  bie  S^aaxt  geraten.  SBarum  nehmen  Sie  atteê  fo  bu^^ 
ftâblic^,  roaê  man  ^i)r\m  jagt?  Sie  müfjen  25ernunft  annef)men 
unb  nid)t  gleicï)  fo  {)efttg  roerben.  Sie  oertieren  ben  .^opf.  @§ 
genügt  nic|t,  ein  oornef)meê  ilöejen  jur  Sc^au  ^u  tragen  unb  ju 
behaupten,  man  (erfreue  [id)  beê  beften  éîufeë)  fei  bei  jeber^ 
mann  gut  angefeî)en.  2Jîan  muß  auc^  £'ebensatt  befi^en  unb  fic| 
nic^t  ein  33ergnügen  barauê  machen,  SSerroirrung  anjuftiften.  9^un, 
feien  Sie  e^rlic^  unb  gefielen  Sie  ein,  ba|  Sie  burd^auë  Un= 
rec^t  gehabt  fiaben. 

271.  ^c^  oerfte^e  nic^t,  raaê  Sie  fagen  rooüen,  baë  finb  in 
ber  5;§at  bö^mifd^e  3}örfer  für  mic^.  Sie  legen  mir  ba  eine 
ÎDîenge  Singe  jur  Saft,  Don  benen  icb  nic^t  bie  geringfte  5lf)nung 
befi^e.  Sßenn  ic^  auc^  burcö  mein  fôrperlic^eê  ©ebrec^en  jum 
Sachen  reije,  fo  raiti  idj  mic^  hoâ)  nic^t  oom  erften  33eften  ^um 
Starren  î)a(ten  (äffen,  ^d)  fe^ne  mtd)  nad^  einigen  ruijigen 
21ugenbliden.  Sie  ^aben  geglaubt,  id)  befd^e  nid^t  bie  geringfte 
SSiüensfraft,  boc^  Sie  raerben  fe^en,  roaâ  eê  l^ei§t,  feinen  3}ieifter 
5U  finben. 

272.  3öir  ^aben  ac^t  îage  (ang  üon  ^-aftenfpeifen  gelebt; 
boc^  rcir  raerben  eê  nac^î)o(en,  inbem  rotr  bie  folgenben  îage 
roieber  ^-leifc^fpeifen  effen.  ^ä)  roerbe  mir  ein  SSergnügen  barauê 
mad^en,  meine  ^-reunbe  einjulaben,  benn  bie  3^^^  ^^  ^'^"^  ""^ 
nid)t  gefefien  ^aben,  ift  une  fe^r  (ang  oorgefommen,  unb  auê: 
ge(affene  5rö^(i(^feit  foU  an  bie  SteÜe  beê  gejmungenen  Sd^roeigenê 
ber  (e^ten  Sage  treten. 

273.  (5ê  ift  n)irf(id^  traurig,  rcenn  man  eine  Sprad^e  rabe= 
bred^en  ()ört.     @ê  gibt  Sente,   mtiâ)t  mit   3Sor(iebe  bie   Sßörter 
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ou  qui  ont  la  mémoire  trop  courte  pour  se  sou- 
venir de  la  prononciation  qu'on  leur  indique.  On  a  beau, 
avec  eux,  mettre  les  points  sur  les  i,  cela  ne  sert  à  rien, 
ils  retombent  toujours  dans  leurs  mêmes  fautes. 

274.  Notre  tonneau  tire  à  sa  fin.  Il  nous  faut  renou- 
veler notre  provision  de  vin,  car  nous  pourrions  être  à  court. 
Je  crains  même  qu'il  ne  soit  arrivé  à  la  servante  d'avoir 
mal  fermé  le  robinet,  car  il  a  été  fini  bien  vite  cette  fois-ci. 
J'aurai  l'œil  ouvert  à  l'avenir.  Je  ne  suis  pas  dans  une 
position  qui  me  permette  àQ  jeter  mon  argent  par  la  fenêtre. 

275.  Je  ne  veux  pas  m'exposer  à  essuyer  un  refus  en 
lui  demandant  sa  signature,  car  je  sais  qu'il  n'aime  pas  à 
s'engager  dans  des  entreprises  hasardées.  Quoique  très 
sain  d'esprit,  il  est  original  au  plus  haut  point.  Il  prend 
tout  à  contre  sens.  Il  a  de  l'argent  à  toucher  chez  moi, 
mais  il  ne  vient  pas  le  chercher.  C'est  vraiment  avoir  bien 
du  laisser-aller.  Mais  il  s'en  fait  gloire,  et  fait  parade  de 
son  indifférence  à  s'occuper  de  ses  affaires. 


276.  Ne  vous  désolez  p)(^^,  nion  cher.  Vous  vous  ferez 
avec  le  temps  à  votre  nouvelle  manière  de  vivre.  Il  faut 
savoir  faire  de  nécessité  vertu.  On  vous  conte  des  balivernes 
en  vous  disant  que  le  climat  de  X.  est  meurtrier.  Ma  femme 
a  poussé  les  hauts  cris  en  vous  entendant  dire  cela.  Elle 
est  née  dans  la  contrée.  Elle  jouit  d'une  santé  excellente. 
Jamais  je  ne  l'ai  vue  se  dorloter^)  c'est  un  vrai  rocher. 
Voilà  de  quoi  vous  fermer  la  bouche. 


277.  J'ai  dû  fiiire  condamner  deux  de  mes  fenêtres 
donnant  au  nord,  car  elles  refroidissaient  toute  la  m:\ison. 
Longtemps  j'ai  pris  mon  mal  en  patience.  Mais  mon  pro- 
priétaire a  bien  dû  se  rendre  à  l'évidence,  lorsque  pour  en 


1)  Etyni.  anc.  français  :  dorlot,  favori. 
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§u  Derftûmmetn  id;eînen  ober  tüeld)e  ein  ju  furjeê  ©ebac^tnlê  be= 
[iÇen,  um  ]ic^  ber  Slusfpracïie  ju  erinnern,  bie  man  ifinen  angibt. 
'>Slan  mag  eë  noc^  fo  genau  mit  ifinen  nehmen,  eê  ^itft  nic^tê, 
fie  oerfalïen  immer  raieber  in  biefelben  get)(er. 

274.  Unfer  %a)^  ge{)t  auf  bie  ïïîeige.  2\>tr  muffen  unfern 
Söeinoorrat  erneuern,  benn  eê  tonnte  une  baron  mangeln,  ^à) 
furd)te  fogar,  baf3  bie  ^agb  ben  .'ga^n  nic^t  gut  ,^ugebre^t  t)at, 
benn  biefeê  ^al  ift  ber  Sßein  red)t  fc^neü  ju  (5nbe  gegangen. 
3c^  roerbe  in  3"f""tt  ^'^  Slugen  offen  galten,  ^c^  bin  nic^t  in 
ber  Sage,  baë  (Selb  jum  ^enfter  l^inaus  roerfen  3U  fönnen. 

275.  ^ä)  roitt  mic^  feiner  abîcï)tâgigen  âtntroort  ausfefeen, 
inbem  ic^  i^n  um  feine  Unterfc^rift  bitte,  benn  ic^  roeif?,  ba^  er 
fic^  nid^t  gerne  in  gemagte  Unternehmungen  einlâjst.  Obglei^ 
er  burc^auâ  bei  gefunbem  ^ßerftanb  ift,  ift  er  bod)  überaus  roun^ 
berlid).  dr  faßt'  3tae§  Derfebrt  auf.  Gr  ^at  iMh  bei  mir  in 
(Smpfang  ju  nehmen,  boc^  fommt  er  nic!^t,  um  eê  ju  Idolen. 
©aê  ^eißt  rairflic^  jefir  nac^Iäffig  fein.  SlHein  er  rü^mt  fid^ 
beffen  unb  prat)It  mit  ber  (Steic^güUigfeit,  bie  er  in  feinen  ge=: 
fc^dftlicfien  2tnge(egen^eiten  jeigt. 

276.  sßerjroeifetn  (Sie  nid^t,  mein  Sieber!  ©ie  rcerben  fic^ 
mit  ber  3eit  an  ^hvt  neue  Sebenëroeife  geroö^nen.  'iSJtan  mu§ 
aus  ber  9^ot  eine  ïugenb  ju  machen  raiffen.  ÎRan  tijc^t  3^"^" 
bummeâ  3^"9  ouf,  roenn  man  ^^ntn  erjdîiït,  ha^  ^lima  öon  \. 
fei  tiöc^ft  ungefunb.  2)^eine  ^rau  erf)ob  ein  3etergefcî)rei,  a(ê  fie 
©ie  baê  fagen  f)örte.  ®ie  ift  in  jener  (Segenb  geboren.  (Sie 
erfreut  fi^  einer  auêge^eidineten  ©efunbîieit.  yik  ^abe  i(^  fie 
fii)  Dert)ätf(i§eln  fcf)en,  fie  ^at  eine  eiferne  (Sefunbt)eit.  S)as  ift 
genug,  um  ^s^uen  ben  ÏRunb  ju  fc^Ueyen. 

277.  ^â)  ^abe  jraei  oon  meinen  y'^'enftern,  meli^e  nac^  D^orben 
ge^en,  j^umauern  (äffen  muffen,  benn  fie  marfiten  baê  ganje  Spane 
fait.  Sänge  ^abe  id;  mein  Ungtüd  mit  (Sebulb  ertragen,  bo(^ 
^at  ftc^  mein  ^pauëbefi^er  balb  feibft  überzeugen  muffen,  aie  er, 
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avoir  le  cœur  net,  il  est  venu  me  voir  et  jugea  par  lui- 
même.  D'abord,  il  fut  contre  l'idée  de  faire  murer  les  fe- 
nêtres, se  faisant  scriqmle  de  masquer  la  vue  pour  toujours. 
Il  se  fit  violence  enfin,  et  m'accorda  ce  que  je  demandais. 


278.  Il  ne  fait  que  mentir.  On  ne  peut  pas  se  fier  à 
lui.  Ne  lui  faites  pas  prêter  serment,  il  serait  capable  de 
dire  qu'il  en  mettrait  sa  main  au  feu,  quand  au  fond,  il 
sait  qu'il  a  tort.  Il  méfait  l'efifet  d^être  à  moitié  (demi-)f ou. 
Je  le  redoute,  je  ne  m'en  cache  ptoint,  je  vous  ^;ar/e  à  cœur 
ouvert.  Tout  lui  est  égal,  rien  n'est  sacré  pour  lui.  Ce 
laisser  aller  a  déjà  donné  lieu  à  bien  des  désagréments  de 
toute  nature. 


279.  Je  ne  peux  pas  vous  renseigner  exactement.  Je 
n'«î  pas  tous  les  détails  de  l'affaire  présents  à  l'esprit.  Je 
sais  que  l'accusé  était  très  agité,  qu'il  ne  pouvait  rester  en 
place,  et  que  ses  réponses  étaient  impayables  d'originalité. 
Jurant  sur  son  honneur  quïl  était  blanc  comme  neige  de 
ce  dont  on  l'accusait,  il  allait  au-devant  de  toutes  les  ob- 
jections avec  une  éloquence  amusante.  Il  semblait  prendre 
plaisir  à  faire  des  phrases.  Mais  il  avait  à  faire  à  forte 
partie,  et  il  était  tenu  à  rester  dans  les  limites  voulues. 
L'interrogatoire  ne  se  passant  pas  à  huis- clos,  il  y  avait 
du  monde.  Le  public,  pendant  la  délibération  du  jury,  ne 
se  fit  pas  faute  de  délibérer  eyi  petits  comités.  IMon  ami  X. 
qui  était  juré,  ^jrîï  part  au  débat  et  pourrait  vous  en  dire 
long  sur  tout  cela,  n'était  le  devoir  de  la  discrétion.  Moi, 
je  faisais  nombre  dans  le  public.  Le  mal  est,  qu'il  a  tou- 
jours agi  à  sa  tête,  et  que  ses  parents  n'ont  jamais  pu  le 
mener.  Ils  se  payaient  de  toutes  les  raisons  qu'il  lui  plai- 
sait de  leur  donner. 


280.  Faites  votre  paquet   et  pliez   bagage.,    mon    cher. 
Je  ne  veux  pas  chez  moi  un  garçon  qui  s'amuse    à  faire 
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um  barûber  inë  9fîeine  jit  fommen,  mic^  kfudile  iinb  [etbft  bar= 
liber  urteilte.  >i)i\ix'\t  roar  er  bem  (^ebanfen  abgeneigt,  bie  Renfler 
jumauern  gu  laffen,  inbem  er  ï^ebenfen  trug,  bie  Sluëfii^t  für 
immer  ju  uerlieren.  ©c^lieiVicï)  t^at  er  \\ä)  ©etcalt  an  unb  be= 
reinigte  mir,  roa§  \â)  uerlangte. 

278.  (5r  (ûgt  in  einem  fort.  Tlan  fann  fidj  nii^t  auf  tl^n 
cerîaffen.  Soffen  ®te  if)n  feinen  (Jib  leiften.  (Sx  rcâre  im 
fianbe  ^u  fagen,  er  rooiïte  barauf  fcörcören,  roä^renb  er  bod^  raeiç, 
baf^  er  Unrerfit  t)at.  @r  fommt  mir  oor,  a(ê  fei  er  "^alb  t)er= 
rûcft.  ^à)  fürchte  iî)n,  icf)  macfie  gar  fein  ©efjeimniê  barauê, 
icf)  fpred^e  3^"^^^  offen  baoon.  5IÜe§  ift  itjm  einerlei,  nii^tê  ift 
iî)m  ^eilig.  5)iefe  ÏÏiac^Iâffigfeit  tjat  fdjon  ju  oiefen  Ünanne^m= 
lid^feiten  aller  9lrt  2ln(aß  gegeben. 

279.  ^ä)  îann  S^l^en  feine  ^ucerlâffige  2hi5funft  barûber 
erteilen,  ^rf)  ^abe  nirf)t  aile  (Sinjelljeiten  ber  '.Hngelegenfieit  im  Äopfe. 
^li)  roei^,  baß  ber  Slngeflagte  fefir  aufgeregt  raar,  bafs  er  nicf)t 
auf  feinem  ^^la^e  bleiben  fonnte,  unb  buB  feine  Stntroorten  in  if)rer 
Originalität  föftlid^  roaren.  3^1^^^  er  auf  (Sî)renn30rt  beteuerte, 
an  5inem,  beffen  man  if)n  befd)ulbigte,  burdiauê  unfdjulbig  ju 
fein,  fam  er  allen  Ginroänben  mit  ergôt^tidjer  23erebfamfeit  juoor. 
@§  fd)ien  i^m  3Sergnûgen  ju  bereiten,  'Jîebenëarten  /i^u  machen, 
bod^  ^atte  er  eê  mit  einem  mâd)tigen  C^^egner  gu  tf)un,  unb  er 
mar  genötigt,  fid)  in  ben  Dorgefc^riebenen  Sc^ranfen  ^u  galten. 
3)a  bieê  35ert)or  nid)t  bei  gefc^loffenen  Spüren  ftattfanb,  roaren 
l'eute  anroefenb.  35>äl)renb  Der  33eratung  ber  ©efc^roorenen  untere 
ließ  eë  baê  ^^ublifum  nic^t,  unter  fid)  ju  beratfd)lagen.  Wem 
^•reunb  X.,  rceldier  @efd}raorener  roar,  nabm  an  ben  îBerI)anb= 
lungen  teil  unb  fonnte  ^finen  ausfü^rlid)  über  bieê  aüee  33eric]^t 
erftatten,  rcenn  er  nic^t  §ur  5Berfc^roiegenbeit  üerpflicbtet  raôre. 
3d)  befanb  mxd)  unter  bem  ^hiblifum.  Sa§  Unglüdf  ift,  ba§ 
er  immer  nac^  feinem  .^opfe  gefianbelt  l^at  unb  feine  (Sltern  il^n 
nie  5u  leiten  üerftanben.  <Bk  {k\^m  fid)  mit  allen  ©rünben  ah- 
finben,  bie  e§  im  gefiel,  i^nen  an^ufiiliren. 

280.  ©dinüren  8ie  ^l^r  33ünbel,  mein  Sieber,  unb  mad)fn 
(Sie,  baß  ®ie  fortfommen!  3^  ^^^  feinen  23urfd^en   bei  mir 
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la  cour  à  toutes  les  filles.  Je  vous  croyais  un  modèle  en 
fous  points.  Vous  m'aviez  donné  votre  parole  d'honneur 
que  jamais  vous  n'auriez  de  familiarités  avec  qui  que  ce 
soit,  et  voilà  que  vous  vous  laissez  aller  à  vous  prendre 
de  querelle  avec  tout  le  monde  et  qu'en  cela  vous  allez 
vite  en  besogne.  Je  ne  m'étonne  pas  que  vous  vous  soyez 
attiré  des  désagréments.  Cela  ne  pouvait  plus  in  aller.  Je  me 
rendrais  la  fable  de  toute  la  ville,  si  je  vous  gardais  à 
mon  service  après  ce  qui  vient  de  se  passer.  Je  sais  que 
votre  travail  ne  laissait  rien  à  désirer,  mais  ce  n'est  pas 
le  tout.  Vous  auriez  mieux  fait  de  ne  pas  donner  dans  le 
jnège.  Si  encore  tout  s'était  passé  entre  quatre  ')  yeux,  je 
ne  dirais  rien,  mais  vous  vous  êtes  affiché  de  telle  sorte 
que,  sur  mon  honneur,  je  ne  dois  pas  reculer. 


281.  Ne  venez  pas  me  chanter  misère,  mon  pauvre 
ami.  Vous  avez  un  penchant  marqué  pour  le  luxe,  et  vous 
ne  pouvez  pas  le  satisfaire,  voilà  tout  votre  chagrin.  A 
propos,  qu'est  devenu  votre  frère?  Il  m'avait  promis  de 
venir,  si  non  régulièrement  à  nos  séances,  du  moins,  de 
faire  de  temps  à  autre  acte  de  présence.  Mais  probablement, 
depuis  qu'il  nage  dans  l'opulence  et  qu'il  à  l'esprit  en  repos 
sur  le  sort  de  ses  enfants,  il  se  soucie  peu  de  ses  devoirs 
de  société,  et  vit  à  gogo  chez  lui,  ou  cherche  ici  et  là  des 
distractions  plus  en  rapport  avec  ses  goûts. 


282.  Est-il  besoin  de  se  faire  annoncer  chez  le  D'  X? 
On  dit  qu'il  fait  fureur  ;  que  tout  le  monde  se  fait  soigner 
jyar  lui  ;  qu'ii  n'a  pas  une  minute  à  lui.  On  le  voit,  en  effet, 
sans  cesse  courir  ça  et  là,  tantôt  à  pied,  tantôt  en  voiture. 
Il  conduit  parfois  lui-même.  Il  aime  mieux  cela  que  d'aller 
à  cheval.  Il  n'a  jamais  été  un  cavalier  passionné.  Du  reste, 
on  dit  qu'il  ne  monte  pas  bien. 


1)  On  écrit  aussi:  quatre-z-yeux. 
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bulben,  roetc^er  ein  3Sergnûgen  baraii  finbet,  aUen  ?0^âbd^en  ben 
^of  su  mad^en.  ^<S)  Ijieit  Bu  in  jeber  23esieî)ung  für  einen 
âuêbunb  Don  îugenb.  ©ie  Ratten  mir  ^^v  ©firenroort  gegeben, 
[ici^  niemalë,  mit  roem  eë  aud)  fei,  in  unjiemlic|e  23ertraulid) feiten 
einlaffen  ju  rooUen,  unb  je^t  laffen  Sie  fic^  baju  ^inreinen,  mit 
jebermann  «Streit  anzufangen  unb  finb  bamit  fogar  flinE  6ei  ber 
§anb.  ^â)  raunbere  mid^  nic^t  barûber,  baf^  Sic  fid^  Unan- 
ne^mUc^feiten  zugezogen  ^aben.  "iDaâ  pacte  mir  ni(^t  me§r.  ^à) 
mürbe  ben  Spott  ber  ganjen  Stabt  ^erauâforbern  (ic^  mürbe 
mirf)  5um  Stabtgefprâc^  machen),  moUte  ic^  Sie  nad)  bem,  roaë 
oorgefaDen  ift,  noc^  in  meinem  2)ienft  begatten,  ^d)  roei§,  ba^ 
3^re  SIrbeit  niditê  gu  roûnfc^en  übrig  (ie§,  boc^  haè  genügt  nic^t. 
Sie  f)âtten  beffer  baran  getf)an,  nid}t  in  bie  ÇaHe  ju  ge^en. 
SBenn  nod^  aÙeê  unter  oier  Stugen  DorgefaHen  rcâre,  fo  roolïte 
ic^  nic|tâ  jagen,  bod^  ^aben  Sie  fid^  bermapeu  bloëgeftedt,  ba^ 
id^  auf  6f;re  nid^t  anberâ  ^anbetn  fann. 

281.  ^ûrt^niern  Sie  mir  nickte  oor,  mein  armer  ^yreunb  ! 
Sie  (jaben  eine  auâgefprod^ene  Steigung  für  ben  8u,ru§  unb  ton- 
nen  biefelbe  nic|t  befriebigen.  ^aë  ift  ^i)x  ganser  Kummer!  SDa 
fâtlt  mir  ein!  20aê  ift  benn  auâ  3^^em  33ruber  geroorben?  @r 
l^atte  mir  oerfproc^en,  roenn  auc^  nic^t  gerabe  regelmäßig  unfern 
Si^ungen  beijuroofinen,  fo  boc^  üon  ^dt  ju  ^eit  fid^  einmal  ju 
geigen.  î)od^  feit  er  im  Ueberfluffe  fd^raimmt  unb  über  haè 
Sd)i(f fat  feiner  Äinber  beruhigt  ift,  betummert  er  fid)  nur  roenig 
um  feine  ^ftid^ten  ber  ©efetlfd^aft  gegenüber  unb  lebt  gan^  bequem 
für  île)  ober  fud^t  ^ier  unb  bort  3erftfeuungen,  bie  feinen  9^etgun= 
gen  mefir  entfpredien. 

282.  3ft  eâ  nötig,  fic§  bei  .Ç)errn  Dr.  ■£.  anmelben  ju  (affen? 
@ê  t)ei§t  (atlcê  rei^e  fic^  um  i^n),  er  fei  fe()r  in  ber  Woht 
unb  aile  Sßelt  laffe  fid;  non  ibm  be^anbeln,  eë  bleibe  i^m  feine 
freie  ÎTîinute  übrig,  ^n  ber  î^at  fieï)t  man  i^n  unaufprlid^ 
^ierîiin  unb  bort^in  eilen,  balb  ju  ^uf^,  balb  ju  SSagen.  @r 
futf(|iert  mand)mal  felbft.  @r  jie^t  bieë  bem  DIeitcn  nor.  @r 
roar  nie  ein  leibenfd^aftlid^er  Oteiter.  Uebrigenë  fofl  er  nid^t  gut 
reiten  ! 
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283.  11  nage  entre  deux  eaux.  Il  ne  sait  pas  ce  qu'il 
veut,  tantôt  c'est  ceci,  tantôt  c'est  cela.  Hier  j'arrive  chez 
lui  tout  en  nage  à  tnidi  précis,  comme  il  me  l'avait  de- 
mandé, et  je  trouve  visage  de  bois.  Monsieur  avait  changé 
d'avis  et  ne  se  rendait  pas  au  vote,  de  peur  d'indisposer 
contre  lui  les  gros  bonnets.  Vous  pensez  bien  que  ï'empo- 
chai  avec  rage  le  petit  billet  que  me  remit  son  concierge, 
me  promettant  bien  d'ajourner  aux  calendes  grecques  le 
plaisir  de  le  revoir.  Un  homme  à  la ßeur  de  l'âge  comme 
lui,  ne  devrait  pas  sans  cesse  faire  des  projets  en  l'air, 
mais  devrait  savoir  enfin  ce  qu'il  veut. 

284.  Nous  sommes  arrivés  en  retard.  Il  n\i  tenu  qu'à 
un  iîl  que  nous  soyons  tous  obligés  d'aller  dîner  ailleurs 
à  la  fortune  du  pot.  Grâce  à  mon  ami  X,  qui  a  les  bras 
longs,  nous  avons  pu  obtenir  une  voiture  particulière,  et  il 
nous  a  donné  l'assurance  que  nous  serions  également  ser- 
vis à  part  quoiqu'étant  arrivés  après  les  autres. 


285.  Il  a  été  prévenu  contre  moi,  je  le  sais,  et  c'est 
pourquoi  il  vcî'oi  veut.  Je  me  croyais  à  l'épreuve  de  telles 
mesquineries,  mais  j'en  souffre.  Epouser  une  querelle  qui 
ne  vous  regarde  en  rien,  c'est  un  peu  fort.  Il  est  vrai  que 
fai  la  répartie  prompte,  et  je  peux  lui  avoir  dit  quelques 
vérités  ;  mais  cela  n'est  ptas  une  raison  pour  me  tourner  le 
dos  comme  il  le  fait.  Il  y  a  quelques  mois,  nous  étions 
au  mieux.  Quand  je  relevai  de  maladie,  il  m'a  otïert  de 
passer  quelques  semaines  dans  sa  villa  pour  m'y  reposer 
et  y  reprendre  des  forces.  Vous  voyez  que  les  choses  ont 
bien  changé. 


286.  M.  X.  a  dû  vendre  sa  villa  pour  se  tirer  d'un 
mauvais  pas.  Cette  vente  n'a  pas  été  une  vente  forcée, 
c'est  vrai,  elle  s'est  faite  à  l'amiable;  mais  je  dois  avouer 
que  je  ne  saisis  pas  très  bien  le  pourquoi  de  cette  mesure 
extrême.  On  prétend  qu'il  préfère  garder  le  silence  la-dessus. 
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283.  (Sr  toütert.  (Sx  raeïB  nic^t,  roaê  er  ratH,  Bdb  ift  eê 
biel'eê,  batb  jeneë.  ©eftern  fomme  xd}  in  ©rf)roeiB  gebabet  pûnft= 
lid)  um  12  U^r  ju  t^m,  rote  er  eë  uon  mir  oerlangt  ^attc, 
unb  finbe  bie  î^ûre  oerf^lofjen.  ©er  ^")err  fiatte  ]\ä)  anberê  bei"on= 
lien  unb  ging  auë  ^-nri^t,  bie  33ornet)men  ungûnftig  gegen  [ic^  ju 
ftimmen,  ntdjt  ^ur  SS^aîjl  (^Hbftimmung).  ©ie  fönnen  [ic^  roo()(  ben= 
fen,  baè  idi  ben^ettel,  roel(^en  mir  fein  .Çiauëmeifter  übergab,  jornig 
in  bie  îûj^e  ftecfte  unb  mir  feft  oornafim,  baê  î^ergnûgen,  if)n 
roieberjufefien,  auf  ben  3timmermebrêtag  ju  oerj^ieben.  (Sin 
^ann,  roeidjer  roie  er  im  beften  5Uter  [te^t,  joUte  nic^t  fort^ 
n)â{)renb  2uftfd)I5[fer  bauen,  fonbern  enblirf)  roiffen,  roaâ  er  rotH. 

284.  2öir  ^aben  une  üerjpätet.  Um  ein  -Ç^aar  rodren  mir 
atïe  genötigt  geroefen,  anbersroo  ju  ÏÏJîittag  ju  effen  unb  mit 
bem  üorlieb  ju  nebmen,  roaê  eê  gerabe  gab.  ^[Reinem  ^^eunbe 
3:.,  rcefcf)er  einftuf^reid^  ift,  cerbanfen  roir  es,  baß  roir  einen 
^rtoatroagen  erlangen  fonnten,  unb  er  ^at  une  bie  3?eriid)erung 
gegeben,  obgleich  roir  nac^  ben  anbern  eingetroffen  feien,  fo  foKten 
roir  gleic^rooî)!  befonbevê  bebient  roerben. 

285.  SJJlan  f)at  ifin  gegen  mid)  eingenommen,  id)  roeiB  eë, 
unb  bes^alb  ift  er  böfe  auf  mic^.  ^d)  glaubte,  foId)e  5Irmfe(ig: 
feiten  fönnteu  mir  nid^tê  angaben,  unb  bennodj  leibe  id)  barunter. 
<B\à)  in  einen  ©treit  gu  mifd)en,  ber  (Sinen  burdjaué  nidjts  an= 
ge^t,  baê  ift  etroaâ  ftarf.  (Sa  ift  roabr,  bafi  ic^  nie  um  eine 
SIntroort  üerlegen  bin  (nii^tê  auf  mir  fitzen  laffe),  unb  it)m  einige 
berbe  Söa^rf)eiten  gefagt  ï)aben  mag;  boc^  ift  baâ  fein  (inimb, 
mir  fo  ben  ÎRMm  ^u  fe^ren,  roie  er  es  t^ut.  23or  einigen 
2J?onateu  noi^  roaren  roir  bie  beften  vvreunbe.  2liê  idb  non 
meiner  Äranf^eit  genefen  roar,  î}at  er  mir  angeboten,  einige  2Bod)en 
in  feiner  i^iüa  jujubringen,  um  mid)  bort  auêjurufien  unb  Gräfte 
gu  fammeln.   «Sie  fefien,  büfj  bie  Singe  jet^t  ganj  anbete  [te^en. 

286.  S;^îxv  X.  f)at  feine  $)iUa  oerfaufen  muffen,  um  fic^  auê 
ber  stemme  ;^u  ï)elfen.  !î)iefer  ^erfauf  roar  jroar  fein  ^roangas 
oerfauf,  er  ift  auf  güttid^em  2©ege  5uftanbe  gefommen,  bod)  mu§ 
ic^  gefte^cn,  bajj  icb  ha^  5R>arum  biefer  duBerften  ^QkBregel  uic^t 
fo  gan^  einfe^e.     ß-a  fieiBt,  er  jieîje  eê  oor,  ©c^meigen  barüber 
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—  Soit,  je  ne  le  questionnerai  pas,  puisqu'il  veut  se  renfer- 
mer dans  son  mutisme. 


287.  Si  vous  le  prenez  par  son  endroit  sensible,  vous 
en  ferez  tout  ce  que  vous  voudrez.  Il  ne  demandera  pas 
mieux,  du  reste,  que  de  faire  quelque  chose  pour  vous,  car 
il  s'est  toujours  dit  votre  ami.  Ce  n'est  pas  un  caractère 
à  prendre  le  mauvais  côté  des  choses  ^^,  au  contraire,  il  ne 
saurait  tendre  un  piège  à  âme  qui  vive,  et  pourvu  qu'il 
ari'ive  à  bon  port,  c'est  tout  ce  qu'il  demande.  //  fait  bon 
avoir  affaire  avec  lui,  croyez-moi. 

288.  Voyons,  mon  ami,  faites  honneur  à  mon  repas. 
Il  y  a  assez  longtemps  que  vous  courez  par  monts  et  par 
vaux,  pour  qu'enfin  vous  sentiez  le  besoin  de  vous  bien  re- 
staurer. Si  vous  continuez  à  faire  de  pareilles  courses, 
vous  finirez  par  n  avoir  plus  que  la  peau  et  les  os,  car 
vous  vous  exténuez.  Demain  vous  dormirez  la  grasse  ma- 
tinée, je  l'espère. 

289.  Lorsque  nous  annonçâmes  à  l'assemblée  que  nous 
étions  résolus  à  nous  faire  rendre  justice,  il  y  eut  un  silence 
de  mort.  On  comprit  fort  bien  que  nous  n'aurions  pas  re- 
cours aux  voies  de  fait,  mais  que  la  police  était  nantie  de 
tout.  Personne  n'osa  parler  du  recours  en  grâce  de  X,  car, 
à  supposer  que  nous  n'ayons  pas  pris  notre  résolution,  c'eût 
été  lever  un  lièvre,  et  réveiller  le  chat  qui  dort.  Mon  contre- 
maître se  mit  l'esprit  à  la  torture  pour  essayer  de  tout 
concilier.  Il  crut  être  arrivé  à  quelque  chose,  mais  il  était 
loin  de  son  compte.  Tant  maîtres  qu'ouvriers  rejetèrent  sa 
proposition  comme  inacceptable.  Ce  7i'est  pas  le  tout  que 
d'avoir  de  la  tête  dans  une  telle  position,  il  faut  encore 
être  de  force  à  tenir  bon  en  cas  de  cessation  de  travail, 
et  c'est  ce  que  nous  croyons  être  en  état  de  faire  longtemps. 


')  Regarder  les  choses  de  leur  mauvais  côté. 
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ju  beobachten.     @ut,  ic^  roiU   i|n   ni^t   ausfragen,   ha  er   jicf; 
barûber  in  ©(^raeigen  îjûUen  mil. 

287.  Sßenn  ©te  il^n  bei  feiner  fc|raad^en  ©eite  fafjen,  fo 
ïônnen  6ie  Sllïeê  mit  i^m  anfangen.  Gr  roirb  ûbrigenê  fet)r 
gerne  bereit  fein,  etraaê  für  Sie  ju  t^un,  benn  er  ^at  ficï)  immer 
für  ^'^'^en  greunb  auegegeben.  (5ê  liegt  nicï)t  in  i^m,  bie  Singe 
im  imgünftigen  Sid^te  ^u  belrarfiten,  im  ©egenteil,  eê  raôre  i^m 
unmöglich,  irgenb  jemanb  eine  '^aüt  ju  [teilen,  unb  roenn  er  nur 
glücflic^  fein  3^^^  errei^t,  fo  ift  baê  Sïlteê,  raonac^  er  oerlangt. 
@ê  ift  angenet)m,  mit  it)m  ju  t^un  ju  l^aben,  glauben  ©ie  mir  haè. 

288.  dlm,  mein  lieber  ^-reunb,  langen  ®ie  nur  tud;tig  gu! 
(Sie  laufen  fd^on  lange  genug  iiber  33erg  unb  2:^al,  um  enblid; 
boâ  23ebürfnie  ju  oerfpüren,  fid;  orbentlid^  §u  ftärfen.  Sßenn 
Sie  no(^  raeiter  foldje  2)lärfd)e  mad^en,  fo  raerben  Sie  jule^t 
nur  no(^  au§  .^aut  unb  J^noc^en  befielen,  benn  Sie  reiben  fic^ 
auf.  ÏRorgen,  tioffe  \â),  roerben  Sie  biê  in  ben  l^eHen  3:ag 
ï)inein  fdjlafen. 

289.  2Ilê  mir  ber  SSerfammtung  anfünbigten,  mir  feien  ent= 
fc^toffen,  ben  9îed)têroeg  ju  betreten,  ^errfdite  S:otenftiIIe.  Wlan 
Derftanb  mof)!,  baf^  îoir  nid)t  ju  ïptHc^feiten  übergefien  mürben, 
aber  ha^  bie  ^oüjei  im  33efil^e  non  aüem  fei.  î^liemanb  raagte 
Don  bem  Segnabigungêgefuc^  non  X.  ju  fpre^en,  benn  fetbft  roenn 
mir  unfern  (5ntfd)Iu^  m^  nic^t  gefaßt  gehabt  tjätten,  fo  f)ätte 
bieâ  gel^eißen,  eine  abget^ane  Saàe  rcieber  auf§  îapet  bringen 
ober  eine  atle  ®efd)id)te  roieber  aufrühren.  2Rein  Söerfmeifter 
jerbrac^  fic§  ben  5lopf,  um  Sllleê  beizulegen.  Gr  glaubte,  etroaê 
erreid)t  ju  §aben,  bod^  ïjatte  er  fid)  oerred)net.  Sorooï)t  2)ceifter 
aie  itrbeiter  oermarfen  feinen  Ssorfc^lag  alâ  unannefimbar.  ^an 
mu§  in  einer  fold^en  Sage  nid)t  nur  falteê  5Blut  beroa^ren,  man 
mu^  im  [tanbe  fein,  im  ^^-alle  einer  3lrbeitêeinftetlung  Sföiber; 
[taub  5u  leiften,  unb  roir  glauben  im  ftanbe  ju  fein,  bieâ  lange 
ju  t^un. 
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290.  Je  ne  saisis  pas  très  bien  où  vous  voulez  en  venir 
avec  vo^re  insistance  à  menacer  de  demander  justice.  Faites 
le  donc!  les  affaires  ne  vont  pas,  le  commerce  languit,  c'est 
bien  le  moment  de  brouiller  encore  les  cartes,  àQ  faire  tiaitre 
encore  des  discussions  !  Laissez  les  choses  aller  comme  elles 
vont,  sans  rien  envenimer,  et  vous  pourrez  dormir  sur  vos 
deux  oreilles.  Je  réponds  de  tout  et  de  tous.  Ne  suivez 
pas  l'exemple  de  votre  concurrent  qui,  à  force  de  vouloir 
tout  réformer,  s'est  coidé  à  fo}id.  On  le  dit  insolvable  à 
Vheure  qu'il  est,  lui  qui  brassait  de  l'argent  il  y  a  quelques 
années.  C'est  un  faux  pas  qui  l'a  mis  là.  Gardez-vous 
d'agir  de  môme. 

291.  Ma  pauvre  enfant,  que  faites  vous  donc  là?  Vous 
avez  une  vraie  tête  de  linotte.  Ne  vous  avais-je  pas  dit 
plus  de  cent  fois  de  ne  pas  toucher  à  ces  porcelaines,  que 
vous  étiez  trop  maladroite  pour  cela.  Vous  êtes  jaunie  par 
où  vous  avez  péché. 

292.  Eh  bien!  ouvrez  la  marche,  mon  cher,  passez  le 
premier,  et  je  vous  suis.  Ne  craignez  pas  que  je  vous 
fausse  compagnie.  Si  je  l'ai  fait  une  fois,  c'était  lien  mal- 
gré moi,  et  je  l'ai  regretté  plus  d'une  fois. 

293.  Elle  a  plus  d'argent  qu'il  ne  lui  en  faut  pour  se 
marier.  Si  elle  persiste  à  vouloir  rester  fille,  il  ny  a  rien 
à  faire,  car  elle  sait  ce  qu'elle  veut.  Du  reste,  on  dit  qu'elle 
était  fiancée  au  capitaine  du  navire  (d'Etoile  du  Nord»  qui 
a  coulé  bas  l'année  dernière,  emmenant  dans  l'abîme  tout 
l'équipage  et  sans  que  personne  fût  sauvé.  Mais  ne  lui 
parlez  pas  de  ce  sinistre.  Il  vaut  mieux  ?ie  pas  toucher 
à  ce  triste  passé.  Je  vous  dis  cela  pour  que  vous  com- 
preniez enfin  que  la  pauvre  fille  ne  peut  pas  faire  les  yeux 
doux  à  votre  cousin,  quelque  charmant  qu'il  soit.  Du  reste, 
le  temps  est  le  grand  remède  à  fous  les  maux.  Laissez-le 
agir,  prenez  patience. 

294.  Je  ne  peux  pas   faire  bourse  commune   avec   lui. 
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290.  ^é  begreife  nicf)t  rec^t,  luo  vgie  mit  ^^xtx  beftânbigen 
SDrû^ung,  @erecf)tigfeit  ju  uerlangen,  f)inauê  luoOen.  î^un  êie 
€ê  bod)!  S)ie  ©ef^dfte  ge^en  nîdjt,  ber  ^^anbel  liegt  barnieber, 
eâ  ift  gerabe  ber  2tiigenb(icf,  um  uoc^  me^r  ^eriüirrung  auju- 
fttften  iinb  Erörterungen  ^eröor^urufen!  Safjen  <Sie  ben  Singen 
i^ren  £'au[,  o^ne  fie  p  üerj^limmern,  bann  fönnen  <Bk  ru^ig 
fd^lûfen.  3^  f^e^e  fur  SlUes  unb  ^î'uzn.  2I^men  eie  baë  33ei* 
fpiet  2¥tè  5îonfurrenten  ntc^t  nad),  n^ldier  fid^  burd)  feine  ©ud^t 
ûlleê  um^uänbern,  ^u  @runbe  gerid)let  ^at.  @ê  roirb  behauptet, 
€r  fei  je^t  ga^tungiunfâfiig,  er,  ber  noce  oor  einigen  3a§r£"  "lit 
bem  (Selbe  um  fid)  roarf.  ©in  ÎO^ifegriff  Ijat  if)n  joroeit  gebracht. 
S^ntm  <Biî  fi(^  bacor,  ein  @leid)eê  ^u  t^un. 

291.  ïï^ein  armeê  Äinb,  rcaê  mad^en  ©ie  benn  ba?  ©ie 
finb  roirflic^  ^u  oergeBÜc^.  Spaiit  id)  ^^mn  nid)t  mel^r  aie 
bunbertmal  gejagt,  biefeë  '^^orjcüan  nid^t  anjurü^ren,  ©ie  feien 
§u  ungefc^irft  baju?  ©ie  tiaben  in  3f)rer  ©ûnbe  ^^xt  ©träfe 
gefunben. 

292.  Sflun,  getien  ©ie  ^u,  mein  Steber.  ©efien  ©ie  norauê, 
unb  ic!^  folge  ^^mn.  gürd)ten  ©ie  nic^t,  ba^  id)  ©ie  l^eimlic^ 
im  ©tid^  taffe.  Söenn  i^  eâ  einmal  get()an  Ijabî,  fo  rcar  eâ 
ganj  gegen  meinen  äöiHen,  unb  i^  t)abe  eê  me^r  als  einmal  bereut. 

293.  ©te  {)at  mefir  (i)elb,  alâ  fie  ^um  .*ôeiraten  braucht. 
Sßenn  ©ie  barauf  be^arrt,  lebig  ^u  bleiben,  fo  InBt  fi^  nic^tê 
machen,  benn  fie  roeilj,  raaê  fie  raill.  Uebrigenâ  roirb  beîiauptet, 
fie  fei  mit  bem  5îapitân  beê  „îllorbftern"  uertobt  geroefen,  raelc^er 
tjorigeê  ^a\)x  untergegangen  ift  unb  bie  gan^e  23emannung  mit 
in  ben  îtbgrunb  riß,  obne  bafj  irgenb  jenmnb  gerettet  raorben 
roâre.  ©od^  fprec^en  ©ie  if)r  nid)t  oon  biefem  Unglûd!  @â  ift 
beffer,  nid^t  auf  biefeâ  traurige  (Sreigniö  an^ufpielen.  3^  ft^Ö^ 
;5^nen  baâ,  bamit  ©ie  enblid)  uerfteljen  lernen,  ba^  baê  arme 
ÏRâb(^en  ^^xcm  2)etter  nid)t  entgegentommen  fann,  fo  liebenêroert 
er  aud^  fein  mag.  Uebrigenê  beilt  bie  3eit  aile  ïounben.  Saffen 
©ie  biefelbe  if)r  SKerf  tl)un,  faffen  ©ie  ©ebulb. 

294.  3<^  fa»n  nic^t   auf   gemeinfi^aftlidje  Soften   mit   ifim 
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Je  connais  trop  bien  le  fort  et  le  faille  de  son  caractère. 
Cela  irait  pendant  deux  jours,  puis  nous  nous  querellerions. 
Mieux  vaut  mille  fois  rester  indépendant,  quitte  à  s'adresser 
à  moi  quand,  par  malheur  ses  extravagances  l'auront  mis 
à  sec. 


295.  Voilà  ce  que  c'est,  mon  petit  ami,  que  de  laisser 
traîner  vos  jouets.  Celui-ci  est  brisé.  J'essayerai  de  le 
réparer.  Mais  je  vais  vous  faire  faire  une  boîte  de  hxiit 
pouces  de  long  sur  quatre  de  large.  Vous  y  soignerez  ces 
charmants  bibelots  ^),  et  il  ne  vous  arrivera  plus  d'accidents. 


29 H.  Desserrez  la  sangle  de  ce  cheval,  je  vous  prie,  et 
remontez  les  étriers.  On  les  a  rallonges  et  cela  ne  va  plus. 
Nous  allons  faire  une  charmante  promenade  au  petit  trot. 
Cela  ne  vous  fatiguera  pas.  Nous  irons  même  au  pas  si 
vous  le  préférez.  Mon  frère  vous  prêtera  son  cheval  qui 
va  l'amble,  il  a  le  trot  très  doux.  Si  vous  trottez  à  l'an- 
glaise, vous  ne  pourrez  aucunement  vous  fatiguer,  llendez 
un  peu  les  brides^),  vous  tirez  trop.  C'est  cela,  7wus  y 
voilà  !  Maintenant,  en  route. 


297.  Je  vous  prie,  soyez  plus  clair.  Je  ne  puis  pour- 
tant pas  me  rendre  chez  le  général  sans  autres  indications. 
Vous  avez  beau  vouloir  jouer  le  tout  pour  le  tout,  il  faut 
savoir  approximativement  ce  que  rapportent  ces  terres,  bon 
an  mal  an,  et  je  suis  bien  certain  qu'en  face  des  chiffres 
exacts  vous  resterez  coi^).  Ce  n'est  jms  tout  que  de  lancer 
une  sommation.  Cherchez  un  autre  expédient,  laissez  vos 
hommes  en  faction  et  réfléchissons  mûrement  sur  ce  qu'il 
y  a  à  faire  dans  ce  cas  particulier. 

M  „Bibelot",  birabelot  et  bambin  ont  la  mémo  racine    italienne: 
Bambino,  petit  enfant. 
-)  Rendez  la  main. 
■'')  Du  latin  quiefus,  tranquille. 
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leben,  ^ä)  fenne  bie  ftarfen  unb  fcï)tDad§en  Seiten  feine§  Gf)ûraf= 
terê  gu  gut.  @ê  ginge  jroei  2;age  lang,  unb  bann  raürben  rair 
une  ganfen.  ©ë  ift  laufenbmal  beffer,  unabhängig  ^u  bleiben, 
bod^  bleibt  eê  if)m  unbenommen,  ficï)  an  mic^  ju  roenben,  rcenn 
i^n  unglücflid^erroeife  feine  S^orfieiten  auf  baë  Xrocfene  gefetzt 
\)ahtn  raerben. 

295.  @o  ge'^t  eë,  mein  Heiner  i^reunb,  roenn  man  feine 
©pielfadjen  herumliegen  läßt,  ©iefe  ift  3erbrorf)en.  ^ä)  toerbe 
nerfuiien,  fie  roieber  in  Crbnung  ^u  bringen.  5^od^  raill  i(f) 
^îinen  eine  8  ^oU  lange  unb  4  3o(t  breite  Sdjoc^tel  matfien 
laffen.  Sarin  raerben  ©ie  biefe  reigenben  @äc^el(^en  aufberoa^ren, 
unb  e§  roirb  ^^nen  fein  Unglücf  mefjr  paffieren. 

296.  Öocfern  ©ie  biefem  ^^ferbe  ben  ©attefgurt,  bitte,  unb 
gießen  Sie  Vit  ©tetgbügef  in  bie  ^ôf)e.  2)^an  f}at  fie  ju  lang 
gemalt,  unb  eê  ge{)t  nt(^t  mefir.  25>ir  röerben  einen  reijenben 
«Spazierritt  in  fur^em  S^rab  machen.  ®aë  luirb  Sie  md)t  tx- 
mûben.  Sffiir  fonnen  aud^  Scïiritt  reiten,  roenn  Sie  eê  oorjiel^en. 
Wltxw  33ruber  roiib  '^imw  feinen  ^a^gtinger  (eifjeu,  roelc^er  fe^r 
fanft  trabt.  SBenn  Sie  nac^  englifc^er  2Ranter  2;rab  reiten,  fo 
fönnen  Sie  fid^  burdjouê  nic^t  ermüben.  Waffen  Sie  bie  Böget 
ein  roenig  lorfer,  Sie  jie^en  gu  [tarf  an.  So  ift  eê  rerfjt,  nun 
gel^t  eê.     3Sorroârtê  je^t! 

297.  3d)  bitte  Sie,  brinfeu  Sie  fic^  ftarer  auë.  3^  ^^^^^'^ 
mid^  bocf)  nid^t  oîjtie  roeitere  Stugaben  ju  bem  ©enerat  begeben. 
Sie  fiaben  gut  2llïeê  aufë  Spiel  fe^en  roollen,  man  mufj  an= 
nS^ernb  rciffen,  roaê  biefe  ©ruubftürfe  burcfifd^nittlid)  einbringen, 
unb  id)  bin  ganj  fid)er,  bafj  Sie  beu  genauen  B'ï^ten  gegenüber 
oerftummen  luerbeu.  @ë  ift  nid^t  bamit  getlian,  eine  5Iufforberung 
ergefien  ju  laffen.  Sinnen  Sie  auf  ein  anbereê  WlxM,  laffen 
Sie  '^^xt  Seute  auf  Soften  \k^i\\  unb  überlegen  roir  reiflidj,  roaê 
in  biefem  befonbern  g-aUe  ju  tf)un  ift. 
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298.  Les  troups  faisaient  déjà  front  à  l'ennemi  depuis 
plusieurs  heures.  Elles  étaient  séparées  du  gros  de  l'armée 
de  quelques  milles  seulement.  L'aile  gauche  reçut  l'ordre 
de  contourner  la  forêt.  La  brigade  dont  je  faisais  partie 
se  massa  au  centre,  prête  à  faire  feu  à  la  jjremière  alerte. 
Il  n'y  avait  pas  moyen  de  songer  à  se  délasser  un  instant. 
On  était  sur  le  qui-vive,  n'osant  pas  même  mettre  sac  à  terre. 


299.  Si  j'ai  quitté  la  ville,  cela  ne  veut  j^as  dire  que 
je  veuille  abandonner  ma  pauvre  vieille  cousine.  Mais  elle 
ne  pouvait  pas  partir  avec  moi,  et  mes  affaires  m'appelaient 
à  X,  où  ma  présence  était  indispensable. 

11  ne  mérite  pas  autant  d'intérêt,  car  il  pourrait  gagner 
trois  francs  par  jour  s'il  le  voulait,  et,  au  lieu  de  cela,  il 
tend  la  main  de  droite  et  de  gauche  sans  la  moindre  honte. 

C'est  une  vraie  victime.  Elle  a  beau  faire  tous  les  sacri- 
fices possibles,  on  lui  en  demande  toujours  davantage,  et 
on  ne  la  paye  que  de  noire  ingratitude. 

La  victime  fut  amenée  et  offerte  en  sacrifice. 

Vous  êtes  bien  distrait,  mon  enfant.  Tachez  donc  de 
fixer  un  moment  votre  attention. 

Toutes  ces  fleurs  étaient  dispersées  dans  la  chambre, 
c'était  un  désordre  complet. 

Il  ne  peut  pas  vivre  en  paix,  il  est  persécuté  par  les 
reproches  incessants  de  toute  sa  famille,  qui  est  outrée 
qu'il  ait  changé  de  religion.  On  lui  a  même  intenté  un 
2)rocès,  qu'on  poursuit  avec  un  acharnement  incroyable. 


300.  J'ai  trop  d'émotion  pour  vous  parler  en  ce  mo- 
ment, attendez  que  je  sois  plus  calme. 

Marchez  un  peu,  le  mouvement  vous  fera  du  bien,  cela 
calme  les  nerfs. 

Le  présent  est  plein  de  menaces  pour  l'avenir.  La  pré- 
sence de  ces  anarchistes  sur  le  banc  des  accusés  en  est 
la  preuve  palpable. 
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298.  ^k  2;ruppen  [tanben  fc^on  [eit  mehreren  ©tunben  bem 
Çeinb  gegenüber.  «Sie  warm  nur  einige  î)^ei(en  von  ber  §aupt= 
armee  entfernt.  5)er  linfe  g-(ügel  erhielt  ben  33efef)(,  ben  Söolb 
gu  umgeben,  ^ie  Srignbe,  bei  ber  ic^  ftanb,  pufte  [id^  im 
Zentrum  auf,  bereit,  beim  erften  2&xm  geuer  ju  geben,  èê  roar 
nic^t  möglich,  baran  ju  benfen,  fid)  einen  Slugenblicf  auê^uruf)en. 
Wim  roar  ftetê  fampfbereit  unb  magte  fogar  ntdjt,  ben  îornifter 
abzulegen. 

299.  SBenn  ic^  hk  ©tobt  üerlaffen  ï)aU,  fo  ift  bamit  nid;t 
gefagt,  baf?  id)  meine  arme  olte  33afe  im  ©tid^  laffen  roitl.  ®od^ 
fonnte  fie  mic!^  nid)t  begleiten,  unD  meine  @efd)âfte  riefen  mic^ 
ma)  X.,  lüo  meine  ©egenroart  unumgönglid)  nötig  roar. 

(Jr  üerbient  nid)t  fo  oiel  3lei(naî)me,  benn  er  fönnte  tSgïid^ 
3  ^raufen  oerbienen,  roenu  er  eê  rooflte,  unb  ftatt  beffen  ftreift 
er  ofine  bie  geringfte  Sd)am  redete  unb  (infê  bie  S^anti  ^in. 

èie  ift  ein  roat^reê  Opfer,  èê  l^ilft  iî)r  nic^tâ,  alle  möglid^en 
Opfer  ju  bringen,  c§  roerben  beren  immer  noc^  me^r  oon  ii)v 
oerlangt,  unb  eä  roirb  i^r  mit  fc^roarjem  Unbanf  gelohnt. 

3)ae  Opfertier  raurbe  ^erbeigefûf)rt  unb  aie  Opfer  bargebrad^t. 

3)u  bift  redjt  ^erftreut,  mein  Äinb.  @ib  5Dir  bod)  Wlü^t, 
©eine  5Iufmertfam!eit  einen  Sïugenblicf  auf  ben  @egenftanb  ju 
rid^ten. 

?üle  biefe  23tumeu  tagen  gerftreut  im  3inimer  umïier;  e§  roar 
ein  roirreê  ©urc^einanber. 

iSv  t'ann  nid)t  in  ^rieben  khm;  er  roirb  oon  feiner  ganzen 
^•amitié  mit  unaufî)orlic|en  Sßorroürffn  oerfolgt.  SDiefelbe  ift 
anwerft  aufgebrad)t  barüber,  baf3  er  feine  Sfîeligion  geroed)fe(t  ^at. 
(^â  ift  fogar  ein  ^roje^  gegen  tfjn  anhängig  gemalt  roorben, 
ber  mit  ungtaubti(^er  Erbitterung  betrieben  roirb. 

300.  3c^  ï>in  SU  erregt,  um  in  biefem  2Iugenblid  mit  3^nen 
fpred)en  gu  fönnen.  Sparten  Sie,  biâ  id^  ruljiger  geroorben  bin. 
—  Saufen  ©ie  ein  roenig,  bie  ^eroegung  roirb  ^^nm  gut  tl^un, 
eê  beru{)igt  bieâ  bie  ^Jîeroen. 

®ie  ©egenroart  ift  üoüer  ©ro'^ungen  für  bie  ^itf^i^ft-  ®ie 
Slnroefen^eit  biefer  5ïnard§iften  auf  ber  SInttagebanf  ift  ein  fd)Iagen= 
ber  33eroeiê  baoon. 
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Il  a  cherché  à  obtenir  cette  position,  mais  en  vain.  Il 
y  avait  trop  de  concurrents.    Il  a  dû  y  renoncer. 

Prenez  une  échelle  pour  atteindre  ce  rayon  élevé.  Vous 
ne  pourrez  pas  y  arriver  autrement,  sans  risquer  de  vous 
casser  les  jambes  en  dégringolant. 

Tournez-vous,  je  vous  prie,  il  me  semble  que  votre 
manteau  est  plein  de  poussière,  je  vais  vous  l'enlever. 

Adressez-vous  à  un  notaire  pour  ces  affaires  de  famille, 
autrement  vous  n'en  finirez  pas,  vous  aurez  démêlé  sur  dé- 
mêlé sans  arriver  à  rien. 


301.  Notre  amphytrion  avait  tout  si  bien  organisé,  pour 
nous  amuser,  que  personne  ne  songea  à  partir  à  l'anglaise. 
W  X,  avec  sa  verve  habituelle,  amusa  le  tapis  (la  galerie). 
La  politique  est  son  ancre  de  salut.  Je  crains  toujours  une 
anicroche^  qui  lui  fasse  des  ennemis;  mais  il  sait  sauver 
les  apparencefi,  et  s'««  sort  toujours  à  son  honneur.  Il  aime 
à  faire  faire  antichambre  et,  là  où  un  homme  mal  appris 
se  f'rait  des  ennemis,  il  emporte  la  pièce.  Bien  loin  de 
mesurer  sans  cesse  les  autres  à  son  aune,  ou  de  faire  acte 
d'autorité,  il  se  plaît  à  rendre  les  armes  quand  il  le  faut. 
Il  serait  à  l'article  de  la  mort,  qu'il  aurait  encore  wi  mot 
plaisant  sur  les  lèvres.  Il  n'y  a  pas  d'exagération  chez 
lui;  il  y  va  bon  jeu  bon  aloi  (bon  argent).  Nous  avons 
été  sous  les  armes  ensemble.  Jamais  je  n'oublierai  les  bons 
moments  qu'il  me  fit  passer.  Un  de  nos  compagnons,  un 
pique-assiette  renommé,  passa  l'arme  à  gauche  sous  ses  yeux  ; 
il  l'assista  de  son  bon  cœur  jusqu'au  dernier  moment.  Il 
avait  un  valet  qui  faisait  sans  cesse  sauter  (danser)  l'anse  du 
panier;  il  le  savait,  et  se  laissait  voler,  le  sourire  sur  les 
lèvres.  De  temps  à  autre,  il  le  remettait  cependant  douce- 
ment à  sa  place  et  tout  était  dit.  Ne  le  taxez  donc  pas 
c^'avare,  à  d'autres,  moucher!  Ses  serviteurs  lui  baisaient 
les  mains.  Il  les  choisit  cependant  ()  l'aveuglette  et  tombe 
bien  en  général.  Son  ordonnance,  qui  s'avisa  de  faire  balai 
neuf,  fut  vite  remis  ')  au  jms,  les  autres  serviteurs  lui  firent 


Mettre  au  pas. 
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(ÎT  f;at  üeriuc^t,  biefe  ©teüung  ju  erlangen,  boc^  umfonft.  (5ë 
roaren  ju  oiele  3}iit6eiüer6er  ba.   (Sr  f)at  baraiif  oerjic^ten  muffen. 

9f^e^men  @ie  eine  Seiter,  um  biefe  l^oljen  %âà)îx  ju  erretd^en. 
(Sie  fönnen  ni(f)t  anberâ  ju  if)nen  gelangen,  oim  ©efafir  ju 
laufen,  fid;  beim  ^perunterfaden  bie  33eine  gu  bred^en. 

5£)re^en  ®ie  fic^  um,  xâ)  bitte  @ie.  (Sä  fc^eint  mir,  ^^x 
3Jîantet  ift  ootter  ©taub,  \d)  luerbe  ^^\m\  benfelben   abbürften. 

3Benben  Sie  fid^  in  biefen  ^yamilienangelegen^eitett  an  einen 
S^lûtar,  fonft  werben  Sie  nie  bamit  fertig.  Sie  loerben  eine 
2tuêetnanberfe^ung  nac^  ber  anbern  fjaben,  o|ne  §u  irgenb  etroag 
ju  fommen. 

301.  Unfer  3ßirt  (jatte,  um  un§  ju  unterhalten,  alle  Sluorb* 
nungen  fo  öorjüglic^  getroffen,  bajj  eë  niemanb  einfiel,  ftc^  auf 
englifd^e  2Irt  gu  empfe[)(en.  ^^err  .^.  unterf)iett  mit  feiner  ge= 
rco^nten  Saune  bie  ©efeüfd^aff  mit  gteic^gültigen  Singen. 

Sie  ^olitif  ift  fein  Oîettungêanfer.  ^ä)  befürchte  immer  eine 
©c|roierigfeit,  lueldie  i^m  geinbe  mad^en  fönnte;  aber  er  loei^ 
hm  guten  Schein  ,^u  lua^ren  unb  jie^t  fid^  immer  mit  ß^ren  auâ 
ber  ©ac^e.  (5r  liebt  eê,  bie  Seute  im  Sßorjimmer  luarten  ju 
laffen,  unb  iüo  ein  ?Dîenfd^  odne  @rjie§ung  fid^  ^einbe  mad^en 
raûrbe,  madfit  er  beifjenbe  ©c^erje.  2öeit  entfernt,  bie  anbern 
unaufdörlid)  nad)  feiner  ©de  ju  meffen,  ober  fid^  einen  '^aä)U 
fprud^  5u  erlauben,  beliebt  eâ  il)m  bie  2Baffen  ju  ftreden,  luenn 
eê  fein  mu^.  2öare  er  aud^  im  ©terben,  fo  luürbe  er  noc^  ein 
©d^erjiuort  auf  ben  Sippen  ijaben.  (Sa  ift  baâ  feine  Uebertreibung 
bei  i^m,  eê  ift  i^m  ooller  érnft.  2öir  l^aben  jufammeu  5îrieg§: 
bienfte  gettjan.  9iiemalê  luerbe  id)  bie  Ijeiteren  2lugenblicfe  Der= 
geffen,  roeldie  ic^  mit  ifim  oerbrac^te.  @iner  unferer  ^ameraben, 
ein  befannter  ©d^maro^er,  ftarb  oor  feinen  Slugen,  er  ftanb  i^m 
Bereitiüilligfi  biê  gum  letzten  2lugenblide  bei.  @r  ftatte  einen 
SSebienten,  lueld^er  \t}n  bei  ben  (Sinfdufen  fortiuâ^renb  betrog;  er 
raupte  eê  unb  lie^  fid)  boc^  mit  lac^elnber  Wimt  beftetjlen.  3)on 
3eit  ju  3^^t  %^^  ^^  i§'"  ^^"^^^  gelinben  3>eru)eiâ,  unb  bamit  loar 
bie  ©ac^e  erlebigt.  23efc^ulbigen  ©ie  i^n  alfo  nic^t  be§  ©eijeâ. 
SDîad^en  ©ie  baë  anbern  lueiâ,  mein  Sieber!  ©eine  Wiener  fügten 
i§m  bie  ^dnbe,  unb  bod;  loä^lte  er  fie  blinblingê  unb  traf  eä 
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la  barbe^),  il  mit  alors  en  balance  sa  position  actuelle  et 
sa  paresse  innée  et  n'hésita  pas  longtemps.  Ce  qui  fit 
pencher  la  balance,  ce  fut  le  fait  que,  s'il  n'avait  pas  marché 
droit,  les  autres  serviteurs  l'auraient  mis  an  ban  de  la  so- 
ciété, tant  ils  sont  dévoués  à  leur  maître.  Ce  n'est  pas  le 
tout  de  battre  monnaie,  me  dit  l'un  d'eux,  il  faut  être 
honnête.  Et  dès  lors,  tous  ceux  qui,  chez  lui,  ne  marchent 
pas  droit  ont  à  battre  en  retraite,  il  n'y  a  pas  de  milieu. 
Ses  serviteurs  eux-mêmes  font  la  garde  autour  de  lui.  Le 
premier  qui  oserait  lui  faire  nn  compde  d'apothicaire  aurait 
maille  à  partir  avec  tous  les  autres.  Ils  ont  là  une  posi- 
tion dorée,  et  pourtant  ils  so  plaignent  parfois  encore.  La 
vie  est  nne  vraie  balançoire  après  tout;  heureux  est-on 
quand  on  la  prend  philosophiquement  par  le  bon  bout. 


302.  Ä  ce  que  je  crois,  mon  ami,  vous  êtes  à  l'âge 
d'or,  où  l'on  dit  tout  franchement  à  cœur  ouvert.  Vous 
vous  lancez  à  tire-d'aile  dans  la  défense  de  ces  croyances 
nouvelles  ;  qu'est-ce  à  dire  ?  Serait-ce  parce  que  vous  me 
croyez  nn  homme  à  théories  que  vous  me  prenez  ainsi  à 
partie?  C'est  vrai  que  je  ne  suis  pas  de  ceux  que  le  premier 
venu  ferait  passer  par  le  trou  d'une  aiguille.  Lorsque /Wflf/.s 
en  bas  âge,  on  me  disait  entêté  ;  je  l'avoue,  lorsque  fêtais 
entre  deux  âges,  la  discussion  tournait  facilement  à  l'aigre 
avec  moi,  mais  maintenant  que  me  voilà  vieux,  et  que  je 
ne  bats  p)lus  que  d'wie  aile  J'aurais  mauvais  air  (mauvaise 
grâce)  à  vouloir  sermonner  tord  et  tous.  Je  vais  au  plus 
2)ressé,  je  suis  de  bon  aloi;  croyez-moi,  je  fais  amende 
honorable  en  devenant  plus  tolérant.  Vous  qui  êtes  en- 
core à  la  fleur  de  l'âge,  croyez-moi,  soyez  plus  large, 
n'attendez  pas  à^être  sur  le  retour  pour  convenir  de  vos 
torts.  Cette  largeur  d'esprit,  du  reste,  est  dans  Pair.  Vous 
risquerez  de  dévorer  bien  des  aß'ronts  si  vous  restiez  (per- 
sistiez) dans  votre  entêtement.    Ce  procès,  dont  nous  par- 

1)  Fam. 
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im  atlgemetnen  gut.  \Seiu  Sur]d)e,  raelcfier  fic^  einfallen  ließ,  aw- 
fangê  großen  Gifer  ju  feigen,  luurbe  jc^nell  jur  3>ernunft  gebrad^t, 
bie  anberen  festen  i^m  ben  5îopf  juredit.  (Sr  eriüog  bann  feine 
gegenrodrtige  vStellung  unb  feine  angeborene  5;râg^ett  grûnblicf)  unb 
jögerte  nid)t  lange.  2Baâ  ben  Stusfd^Iag  gab,  lüar  bie  îfiatfac^e, 
ha^,  mmn  er  nid)t  einen  geraben  2Beg  gegangen  raäre,  bie  übrigen 
©iener  i^n  auê  ber  (^efeUftfiaft  geftoBen  t)âtten;  fo  fe§r  finb  fie 
i^rem  §errn  ergeben.  Gë  genügt  nicf)t,  \\â)  ©elb  ju  oerfc^affen,  fagte 
einer  berfelben  gu  mir,  man  muf3  e^rlicf)  fein,  unb  folglid)  fiaben 
aüe  biejenigen,  iue(cf)e  bei  ifim  nicfit  aufridjtig  Derfai)ren,  fic^  iw- 
rücf^ujiefien,  eê  gibt  feinen  ÏÏRitteIraeg.  ©eine  3}iener  fialten 
felbft  2öac^e  um  i^n.  ®er  erfte,  roelc^er  eê  raagte,  ifim  eine 
unoerfc^ömte  ÎRecfinung  ju  marf^en,  roürbe  mit  aUen  anberen  ein 
i^ü^nc^en  ju  rupfen  ^aben.  Sie  finb  bort  fe'^r  gut  baran,  unb 
bod^  beflagen  fie  fic^  manchmal  noc^.  ©aê  2)^enfcf)en(eben  ift  im 
©runbe  genommen  ein  luafireê  ®_c|aufelfpteL  ©lücfüi^  berjenige, 
roetcfier  eê  auf  pi)ilofopt)ifc^e  SSeife,  oon  ber  guten  ®eite  auffaßt. 

302.  yiaâ)  meinem  dafürhalten  ftefien  ©ie,  mein  ^yreunb,  im 
golbenen  Sllter,  luo  man  gan^  aufrichtig,  offenf^erjig  fpridjt.  ©ie 
roerfen  fic^  mit  ooUem  Scbroung  atê  3Serteibiger  biefeê  neuen 
©taubenê  auf,  roaë  foU  baä  Reißen?  ©outen  ©ie  mir  DieüeicE)t 
beê^alb  fo  oieleê  jur  Saft  legen,  raeil  ©ie  mid)  für  einen  2^eo= 
retifer  f)alten?  5llïerbingê  bin  iâ)  feiner  oon  benfenigen,  roeld^e 
ber  erfte  befte  oeranlaffen  iDÜrbe,  Unmögli^ee  ju  leiften.  2llâ 
id§  noc^  in  jungen  ^Q^i^en  ftanb,  fagte  man,  id^  raäre  eigenfinng ; 
id^  geftc^e  eê,  al§  ic^  in  mittlerem  Sllter  ftanb,  nal}m  bie  Unter= 
Haltung  mit  mir  leicht  eine  bittere  2S>enbung;  aber  iet5t,  ba  id) 
alt  bin,  unb  auf  bem  legten  Sod^e  pfeife,  roürbe  eé  mir  fd)led)t 
an[tel)en,  aller  2Belt  ©trafprebigten  galten  ju  luollen.  ^ä)  be= 
fd^dftige  mid)  mit  bem  ©ringenbften,  id)  bin  ein  gebiegener  ©urfd^e  ; 
glauben  ©ie  mir,  ic^  t^ue  ^u§e,  inbem  id)  bulbfamer  luerbe.  ©ie, 
ber  noc§  im  fd^önften  2llter  [tel)t,  glauben  ©ie  mir,  feien  ©ie 
nid^t  fo  eng'^er^ig,  luarten  ©te  nicf)t,  biê  ©ie  anfangen,  alt  ju 
luerben,  um  ^i)x  Unrecht  einjugefte^en  ;  biefe  SSeitfier^igfeit  liegt 
übrigene  in  ber  Suft.  ©ie  mürben  ©efa^r  laufen,  gar  mandée 
©eleibigung  einfted'en  ju  muffen,  raenn  ©ie  bei  '^i)xtm  ©igen^^ 
finne  befiarrten. 

11 
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lions  tout  à  l'heure  me  paraît  mie  affaire  véreuse.  Votre 
client  pourrait  bien  recevoir  son  affaire.  Je  vous  conseille 
de  prendre  acte  de  ce  que  je  vous  dis.  Cette  dernière  dé- 
position n'est  autre  chose  quV«?e  pierre  d'achoppement; 
mentionnez  la,  par  acquit  de  conscience,  puisque  vous  ne 
pouvez  faire  autrement.  Mais,  vous  qui  avez  des  aboutis- 
sants partout,  renseignez-vous  plus  complètement  avant  de 
déposer,  si  vous  ne  voulez  pas  risquer  de  voir  toute  l'affaire 
aller  à  vau-l'eau.  Tout  cela  est  mené  à  la  diable,  et  mon 
avis  est  que  vous  serez  battu  à  plates-coutures.  L'avocat 
de  la  partie  adverse  fera  une  sortie  à  fond  de  train  contre 
vous.  C'est  un  homme  à  l'air  mauvais,  il  a  un  front  (cœur) 
d'airain,  c'est  l'âme  damnée  de  tous  ses  confrères  et  sur- 
tout de  votre  adversaire  ;  il  va  de  pair  avec  son  ami,  m'  X, 
qui  est  la  dureté  j)ersonnifiée.  Il  verrait  quelqu'un  rendre 
l'âme  (le  dernier  soupir)  qu'il  ne  s'en  émotionnerait  pas. 
Son  père,  qui  est  la  bonté  même,  avait  l'air  d'une  âme  en 
peine,  l'autre  jour,  au  tribunal;  le  pauvre  diable  baisse 
beaucoup,  on  dit  même  qu'il  a  des  absences.  Son  fils  cadet 
lui  en  veut  beaucoup,  car  il  lui  a  rogné  les  ailes,  et  il  a 
joliment  bien  fait.  Ce  n'est  pas  tout  que  d'avoir  grand  air, 
il  faut  aussi  prendre  la  vie  au  sérieux,  et  ne  pas  vivre  sim- 
plement de  l'air  du  temps.  Il  promet  toujours  de  se  faire 
sérieux,  mais  ce  sont  des  paroles  en  l'air.  Il  est  fort  comme 
un  Hercule,  il  vous  prendrait  à  bras  le  corps  et  vous 
soulèverait  comme  une  plume.  Mais,  je  vous  quitte,  voici 
mon  cocher  qui  arrive  bride  abattue,  il  se  croit  en  retard. 
Voyez  ces  pigeons  qui  se  sauvent  à  tire-d'ailes. 


303.  Cher  oncle.  Tu  me  taxes  de  muscadin,  tandis  que 
je  suis  un  malade,  et,  qui  plus  est,  enfermé  entre  quatre 
murs.  Je  voudrais  obtenir  de  mon  docteur  la  permission 
de  sortir,  mais  c'est  se  battre  contre  des  moulins  à  vent. 
Après  un  tour  (une  course)  en  bicyclette  je  rentrai  tout 
en  nage,  je  pris  froid  et  je  dus  m' aliter  pour  plusieurs 
jours.  Faisant  de  nécessité  vertu,  je  tne  remis  alors  à  mes 
pinceaux  et  commençai  un  étude  de  nature  morte.  Charles, 
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©er  ^rojefe,  oon  bem  mir  foeben  fprad}en,  fommt  mir  oer= 
bâc£)tig  oor.  ^l}x  Äunbe  fönnte  fefir  leidjt  baran  glauben  mûfjen. 
3Ä  rate  S^nen,  [id^  merfeit  311  lüollen,  na§  ià)  3^)"^"  fû8^- 
SDiefe  (e^te  ^cus^^ausfage  i[t  nid)t§  anberê  alâ  ein  ^inberniê, 
ba  (Sie  einmal  nid^t  anberê  fönnen,  füfjren  Sie  biefelbe  jur  Se; 
ru^igung  2^xtè  ©eraiffenê  an!  5lber  Sie,  ber  überall  35erbin- 
bungen  ^at,  §ie^en  Sie  DOÜftänbigere  ©rfunbigungen  ein,  ht- 
Dor  Sie  3^"S"^^  ablegen,  roenn  Sie  nid)t  @efaf)r  laufen  lüoüen, 
ben  ganjen  ^ed)têï)anbet  Derloren  gefien  ^n  fe^en.  SIßee  ha§ 
roirb  erbärmli(^  gefûl)rt;  nad)  meinem  î)afûrî)alten  roerben  Sie 
Doßj'tänbig  gefc^Iagen  roerben.  î^er  SIböofat  ber  Gegenpartei 
roirb  ben  fd^Srfften  Siusfaü  gegen  Sie  machen.  Tiiejer  Èlann 
'i)at  eine  böfe  ÏRiene  unb  eine  eiferne  Stirne.  Gr  ift  allen 
feinen  Kollegen  unb  namentüc^  ^^xm\  ©egner  mit  Seib  unb 
Seete  ergeben.  @r  ift  feinem  ^^reunbe  -t.,  roelcEier  bie  .*r-^ârte  fetbft 
ift,  ebenbürtig.  Setbft  lüenn  er  jemanb  ben  ©eift  aufgeben 
fâ§e,  roürbe  if)n  haè  nic^t  in  5tufregung  oerfel^en.  Sein  33ater, 
roeld^er  bie  ^^erjenegüte  felbft  ift,  faf)  unlängft  oor  ©eridit  roie 
eine  oon  5Ingft  gequälte  Seele  auâ;  ber  arme  îeufel  nimmt  fe^r 
ab,  er  foU  fogar  geifteSabroefenb  fein.  Sein  jüngerer  So^n 
jürnt  if)m  feï)r,  benn  er  ^at  it)n  eingefd^räuft,  unb  er  l^at  fe^r 
root)(  baran  getfian.  Gê  genügt  nid)t,  ein  oorneljmeê  :iÖefen  jur 
Sc^au  3u  tragen;  man  mu^  auc^  baâ  Çeben  ernft  netimen  unb 
nid)t  nur  einfad^  oon  ber  £uft  leben.  Gr  oerfpric^t  ftetê,  ernft 
^u  lüerben,  aber  baê  finb  leere  ^ebenêarten.  Gr  ift  ein  riefen^ 
ftarfer  Tlann,  er  roürbe  Sie  um  ben  Seib  faffen  unb  rote  eine 
^eber  in  bie  ^"^ö^e  ^eben.  '^od)  \<^  oerlaffe  Sie.  ^Ta  fommt 
mein  ^utfd^er  mit  cer^ângtem  ^ng^ti  angefprengt,  er  glaubt,  er 
l^abe  fid)  oerfpätet.  Se^en  Sie  biefe  5;auben,  rceldie  fid^  pfeif* 
\^mU  flücj^ten. 

303.  ßieber  Onfet!  ©u  befc^ulbigft  mic^  ein  Stu^w  ju  fein, 
roä^renb  ic|  franf,  unb  roa§  nod^  meljr  fagen  roill,  jroifd^en 
meinen  oier  Sßonben  eingefdjloffen  bin.  3"^)  mod^te  üon  meinem 
Slr^te  bie  Grlaubniâ  erïjalten,  auêgefien  ju  bürfen  ;  aber  baê  l)ei§t 
mit  2öinbmü{)len  fômpfen.  i^on  einer  ^îabfalirt  feljrte  ic^  in 
Sd)roeif3  gebabet  jurüdf,  erfältete  mid)  unb  muffte  mehrere  Sage 
baê  Sett  fluten.  3"^^'"  ^»^  û"^  ^e^'  3îot  eine  îugenb  mad^te, 
nal^m  xä)  meine  ^infel  roieber  auf,  unb  id^  f)abe  einen  ©egenftaub 
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mon  petit  frère,  fait  sans  cesse  la  navette  entre  son  collège 
et  moi  ;  il  me  distrait  par  son  gentil  babil  d'enfant,  et  me 
mène  par  le  nez^\  en  ce  sens  que  je  lui  accorde  tous  ses 
caprices.  L'autre  jour  il  vint  en  riant  me  dire  que,  fai- 
sant l'école  buissonnière,  il  s'était  trouvé  nez  à  nez  avec 
son  maître  ;  l'enfant  rapide  comme  Véclair  (plus  leste  que) 
fila  son  nœud  à  toutes  jambes.  Craignant  qu'on  ne  lui 
cherchât  noise,  il  vint  tout  m'avouer.  En  effet,  son  pro- 
fesseur, hors  de  lui,  vint  à  son  tour  me  raconter  l'escam- 
pette. Il  s'emporta,  me  disant  que  Charles  était  u)i  vilain 
moineau,  qu'il  fallait  fustiger.  Sachant  que  le  bon  régent 
monte  comme  mie  soupe  au  lait  je  le  laissai  dire.  Bien- 
tôt il  se  calma  et  finit  par  m'avouer  que  ses  camarades  pou- 
vant bien  être  de  moitié  dans  l'affaire,  il  ne  voulait  pas 
pour  cette  fois  me  faire  de  inisires  et  qu'il  passerait  la 
chose  sous  silence.  Le  nœud  gordien  de  l'affaire  (le  nœud 
de  l'énigme,  de  l'intrigue)  est  qu'il  a  le  plus  grand  besoin  de 
votre  recommandation,  et  que  dès  que  je  lui  eus  parlé  de 
vous,  il  crut  avoir  trouvé  la  p)ie  au  nid.  Il  vous  pjorta 
aux  nues,  et  sortit  convaincu  que  sa  cause  était  gagnée. 
Il  ne  veut  plus  frayer  qu'avec  le  grand  monde,  m'assure-t-il. 
On  l'a  accusé  à  tort  d'avoir  été  souvent  dans  le  demi-monde. 
Je  crois  qu'il  a  été  le  jmint  de  mire  de  la  plus  noire  ca- 
lomnie. S'il  arrive  à  se  blanchir  de  cela  avec  le  temps, 
c'est  tout  le  bout  du  monde,  car  ces  choses  là  font  tache 
d'huile,  souvent  on  ne  s'en  débarrasse  que  dans  fautre 
monde.  Le  début  de  tout  cela,  fut  la  nécessité  où  il  se 
trouva  momentanément  de  déposer  sa  bibliothèque  au  mont 
de  piété  ])OUY  faire  face  à  ses  engagements.  On  le  montra 
au  doigt.  C'était  bien  ridicule.  Le  directeur  de  l'école 
voulut  alors  le  protéger  de  son  amitié,  mais  ce  fut  moutarde 
après  dîner  ;  mieux  eut  valu  lui  aider  au  début.  Le  fin 
mot  de  tout  cela  était  la  jalousie  ;  elle  montra  le  bout  de 
l'oreille  ;  il  avait  trop  fait  moidre  de  son  savoir.  Il  gagne 
maintenant  trois  cents  francs  par  mois,  au  bas  mot,  s'il  ne 
se  noyait  pas  dans  un  verre  d'eau  il  pourrait  se  considé- 
rer hors  d'affaire,  mais  il  ne  se  mouche  pas   du  pied  (de 


1)  Familier. 
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be§  ®tilleben§  in  Stngrtff  genommen.  ïï^iein  ffeiner  23rubcr  £art 
läuft  beftânbig  sîutici^en  feinem  @t)mnaftum  unb  mir  ^in  unb  |er. 
(Sr  erweitert  mi^  bnrd^  fein  atlerliebfteê  Äinbergeplauber  unb 
fûfirt  mid^  infofern  an  ber  9kfe  f)erum,  a(ë  irf)  atle  feine 
2aunen  befriebige.  Aûrjtic^  fam  er  lûrfienb  ju  mir,  um  mir  ju 
fagcn,  er  ^abe  fic^,  aie  er  bie  @(^ule  gefc^raânjt,  feinem  Serrer 
gerabe  gegenüber  gefunben;  fd^netl  raie  ber  è(i^  machte  fid^ 
ber  ^nabe  auê  bem  ©taube,  inbem  er  auê  allen  Gräften  lief. 
®a  er  beforgte,  man  möcfite  .'pânbel  mit  i^m  fucEien,  fam  er, 
um  mir  allée  einjugeftelien.  ^irflic^  fam  fein  ßeljrer,  raeld^er 
au§er  fic^  raar,  um  mir  fein  Sluêfneifen  ju  erjâ^len  (Jt  rourbe 
ïieftig  unb  fagte  mir,  ^arl  fei  ein  abfc^eulidjer  ©efetle,  raeld^en 
man  burc^peitfcf)en  foUte.  Sa  ic^  rouf3te,  boB  ber  braoe  Serrer 
leidet  aufbrauft,  lieB  ic^  if)n  reben.  5BaIb  beruhigte  er  fic^  unb 
gab  enblid;  ^u,  bafj  feine  Äameraben  an  ber  ©at^e  beteiligt  fein 
fönnten.  i^ür  bieêmal  raolle  er  mir  feine  Unanne^mlidjfeiten 
bereiten  unb  bie  Sarfie  mit  ©tiüf^roeigen  ùberget)en.  S)er  jünoten 
ber  ©efc^i^le  ift,  baf^  er  ^^xîv  ©mpfe^lung  im  f)ôd^ften  (Srabe 
bebarf,  unb  baß  er,  fobalb  ic^  if)m  dou  ^^nm  gefprocl)en  ^atte, 
einen  glüdlidien  j^nnh  gett)an  ju  ^aben  glaubte,  ©r  er{)ob  ©ie 
bi§  in  ben  ^])immel  unb  ging  mit  ber  Ueberjeugung  fort,  bap 
fein  ©piel  geroonnen  fei.  5Bie  er  mir  oerfic^ert,  roill  er  nur 
noc^  mit  ber  oorne^men  SBelt  Umgang  pflegen.  DJÎit  Unred)t  ^at 
man  ifm  angeflagt,  fef)r  oft  in  groeibeutiger  @efellfd)aft  nerfefirt 
SU  ^aben,  ^à)  glaube,  bae  er  bie  3iflicîjeibe  ber  frf^tüärjeften 
2>erleumbung  geroefen  ift.  3Benn  eê  il)m  gelingt,  mit  ber  ^tit 
fic^  toeife  ju  loafc^en,  fo  i[t  haè  allée,  benn  biefe  Dinge  bilöen 
einen  Sc|anb[lecf;  oft  roirb  man  il)n  erft  im  3^"^*'^  ^os.  î)er 
SInfang  üon  allem  bem  mar  bie  3fîotn)enbigfeit,  in  roel^er  er 
fi^  einen  5Iugenblicf  befanb,  feine  23iblioi{)ef  im  '^'fanb^aufe  ju 
oerfe^en,  um  feinen  23erbinblict)feiten  nac^jufommen.  ïïJîan  roieâ 
mit  7^'ingern  auf  ifin.  (5ë  roar  f)öc^ft  läc^erlid).  î^er  'Direftor 
ber  ©(^ule  raoUte  if)n  alëbann  mit  feiner  ^rennbfc^aft  in  @dju^ 
nelimen,  aber  baê  fam  ju  fpät;  eê  raôre  beffer  geroefen,  i^m 
oon  5Infang  an  ju  lielfen.  ©er  oerftedte  iöeroeggrunb  oon  allem 
biefem  roar  bie  éiferfud)t;  fie  lieB  iljre  '^Jtbfic^ten  burc^bliden: 
(Sv  fiatte  mit  feiner  ©elefjrfamfeit  ju  fe^r  gepraf)lt.    ©r  oerbient 
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la  manche)  dit-on;  il  a  loué  un  cheval  pour  faire  ses 
courses,  c'est  un  commis  de  la  banque  qui  le  lui  cède  à 
hon  compte  pendant  la  morte  saison.  L'autre  jour,  le  fou- 
gueux animal  prit  le  mors  aux  dents  et  notre  homme  fail- 
lit d'être  jeté  bas.  Charles,  qui  le  rencontra  dans  cette  triste 
position,  se  permit  de  lui  faire  un  pied  de  nez,  sa  fureur 
alors  l'exalta  si  bien  qu'il  lança  son  chien  sur  l'enfant,  l'ani- 
mal lui  montra  les  dents. 

Je  m'arrête  pour  aujourd'hui. 

Ton  neveu  bien  affectionné. 


304.  J'ai  tout  mis  en  œuvre  pour  que  la  chose  tournât 
bien.  Nous  avons  nommé  un  avocat  d'office.  Il  ne  peut 
pas  prejidre  ombrage  de  la  chose,  puisqu'il  n'avait  pas  les 
moyens  de  faire  autrement.  Je  n'ai  pas  l'ombre  d'un  doute 
sur  sa  parfaite  honorabilité,  mais  ce  qui,  pour  le  moment, 
fait  ombre  au  tableau,  c'est  le  fait  que  jamais  il  n'a  un 
sou  dans  sa  poche.  On  ne  peut  pourtant  pas  travailler 
pour  ses  beaux  yeux  ')  (jjour  le  roi  de  Prusse).  Il  sait  qu'il 
n'est  pas  en  odeur  de  sainteté  auprès  de  ces  confrères,  et 
qu'ils  n'ont  pas  vu  d'un  bon  œil  qu'il  se  soit  fait  franc-maçon. 
Au  yeux  de  tout  le  monde,  il  agissait  par  intérêt.  Quant 
à  moi,  je  m'en  bats  Vœil'^)',  je  ne  veux  pas  croire  ces 
oiseaux  de  mauvais  augure;  je  veux  voir  ve?iir.  La  re- 
commandation de  son  fameux  oncle  d' Amérique  ne  pèse  pas 
une  once,  car  il  n'est  pas  connu  dans  le  commerce.  Je 
crois  bien  qu'il  a  du  pain  sur  la  planche  pour  longtemps, 
mais  ce  n'est  pas  le  fout.  En  un  clin  d'œil,  tout  cela  peut 
être  perdu  par  une  fausse  spéculation.  Je  vois  d'un  mau- 
vais œil  son  entêtement  à  vouloir  se  venger  de  ce  poche 
VœU  qu'il  a  reçu.  Je  lui  ai  parlé  à  cœur  ouvert.  Je  lui 
ai  dit  que  s'il  continue  ainsi  à  chercher  toujours  plaies  et 
bosses,  il  jfînirait  par  être  sur  la  paille,  et  aller  de  pair 
avec  ceux  qu'il  méprise  tant,  parce  qu'ils  veulent  toujours 


1)  Fam. 

2)  Fam. 
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jel^t  monatlich  minbeftenê  300  ^ranfen.  3Benn  er  nid^t  öor  ben 
geringflen  ©(^roierigfeiten  5urûcf)c^re(fte,  fônnte  er  ]\ä)  für  einen 
ÏRann  ûu^er  @efat)r  anfe|en.  2i6er  man  fagt,  er  t§ue  bief, 
©r  t)at  ein  '^^ferb  gemietet,  um  feine  ©efc^äftegönge  gu  mad^en; 
ein  èanfangeftellter  überläBt  eê  i^m  n}d[)renb  ber  gefc^âftètofen 
3eit  biQig.  ?îeutic^  rourbe  ba§  feurige  îier  fcfieu  unb  ging  burc^, 
unb  unfer  §elb  iräre  beinaf)e  abgeroorfen  raorben.  ^axl,  roelcfier 
i^m  in  biefer  traurigen  Sage  begegnete,  erlaubte  fic^,  i§m  eine 
9^afe  ju  bre^en.  ®a  übermannte  i^n  bie  2Sut  fo,  baß  er  feinen 
,£)unb  auf  ben  jungen  ^e^te.  î)aê  îier  raieê  ifim  bie  ^â^uî. 
§ür  ^eute  bredje  ic^  ah. 

3^ein  ^iä)  innig  liebenber  S^Zeffe. 

304.  ^â)  '^abî  alïeê  angeroenbet,  bamit  bie  ®ad^e  gut  auê- 
falte.  S5>ir  ^aben  non  5tmtêraegen  einen  3}erteibiger  ernannt 
@r  fann  an  ber  8ac^e  feinen  Slnfto^  nehmen,  ba  er  ja  bie  9Jîittel 
nic^t  ^atte,  um  anberê  ju  oerfa^ren.  Heber  feine  üoüfommene 
ß^ren^aftigfeit  ï)ege  ïd)  nidjt  ben  geringften  3™^^?^^/  ^^'^^  ™û§ 
fein  23erbien[t  etroaê  nerbunfelt,  ift  bie  2;t)atfa(|e,  ha'B  er  niemale 
über  einen  Pfennig  oerfügt.  Wlan  fann  boc^  nid^t  umfonft  (il^m 
ju  ®ef allen)  arbeiten.  (St  roeiß,  ha^  er  bei  feinen  Jîottegen  ni(^t 
gut  angefdirieben  ift,  unb  ba^  fie  eâ  nic^t  gern  gefe^cn  ^aben, 
ba^  er  ?Jreimaurer  geroorben  ift.  dlaâ)  jebermannâ  îlnftdjt  î)atte 
er  auê  éigennu^  fo  gefianbelt.  $Ba§  mic^  betrifft,  fo  frage  ic^ 
ben  genfer  banad);  id)  raiü  biefen  Unglûcfsprop^eten  nidjt  glauben; 
ic^  roill  fe^en,  roo  baê  l^inauê  raill.  ®ie  @mpfef)Iung  feineë 
berühmten  Onfelê  auê  Stmerifa  ift  non  feinem  Sß>ert,  benn  er  ift 
in  ber  ^anbelêroelt  nid^t  befannt.  ^â)  mitl  roo^I  glauben,  bafi 
er  fein  Sdidfdjen  für  eine  (ange  3^^^  ^'^^  Srocfene  gebrad^t  ^at, 
aber  baê  genügt  nid^t.  ^^m  ^^lanbumroenben  fann  baê  atïeê 
burd^  eine  falfd^e  Spefutation  oerlorcn  ge^en.  ^sd)  fefie  ben 
Gigenfinn  nid)t  gern,  mit  iüetd)em  er  für  baê  blaue  ?tuge,  lueld^eê 
er  baoongetragen  î)at,  D^adje  jn  nehmen  fud^t.  ^d)  l)abe  offen= 
f)er§ig  mit  i^m  gefprod)en.  '^dj  ^abç.  i^m  gefagt,  raenn  er  auf 
biefe'SBeife  fortfaf)re,  immer  3ûnf  unb  Streit  ju  fuc^en,  roürbe 
er  jute^t  inê  élenb  geraten  unb  benjenigen   ebenbürtig  roerben, 
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s'approprier  le  dessus  du  panier.  Je  suis  en  guerre  ouverte 
avec  lui  là-dessus.  Je  lui  ai  dit  que  je  n  entendais  pas  de 
cette  oreille,  qu'il  fallait  qu'il  se  corrigeât  ;  qu'il  ne  suffisait 
pas  pour  faire  son  chemin,  d'avoir  de  l'esprit  jusqu'au  bout 
des  doigts.  11  faut  aussi  savoir  se  faire  de  la  raison  (une 
raison);  un  ours  mal  léché  prendrait  l'avance  sur  lui,  s'il 
continuait  à  se  laisser  emporter  ainsi  à  tous  les  vents.  Je 
crois  que  je  lui  ai  mis  la  puce  à  l'oreille,  car  il  m'a  coupé 
la  parole  me  promettant  monts  et  merveilles. 

Ce  n'est  jms  un  homme  à  se  parer  des  plumes  du  paon, 
où  à  être  sous  la  pantoufle.  Cette  position  lui  a  donné 
dans  l'œil;  je  crois  qu'il  fera  tout  pour  l'obtenir.  Il  est 
spéculateur  jusqu'à  la  moelle  des  os.  S'il  prend  la  parole, 
c'est  pour  vous  proposer  quelque  bonne  affaire  dans  le 
domaine  financier.  Il  a  l'œil  à  tout,  et  s'il  s'est  engagé 
dans  quelque  spéculation  hasardée  il  maigrit  à  vue  d'œil, 
tombant  parfois  dans  le  panneau  malgré  son  désir  de  résister. 
Dojmez  lui  la  parole:  vous  le  verrez  partir  en  guerre  contre 
tous  ses  collègues. 


305.  Vraiment  mon  cher,  il  ne  me  plaît  plus  à'être  tou- 
jours sur  la  sellette,  tandis  que  vous  faites  vos  plaisanteries 
au  gros  sel.  On  pourrait  les  prendre  au  sérieux,  et,  somme 
toute,  c'est  un  jeu  dangereux.  J'ai  piqué  un  soleil  l'autre 
jour,  quand  vous  avez  parlé  de  mon  associé  devant  son 
neveu  ;  je  ne  savais  pas  que  vous  lui  feriez  une  si  belle 
tartine.  J'étais  si  ému,  que  je  disais  tare  pour  barre,  et 
je  pris  congé  sans  tambour  ni  trompette.  Le  pauvre  homme 
est  vieux,  c'est  vrai  ;  il  a  fait  son  temps  ;  il  vî'est  plus  à 
l'âge  oïl  l'on  prend  le  taureau  par  les  cornes.  Longtemps 
je  dus  me  tenir  à  quatre,  pour  ne  pas  lui  dire  son  fait, 
mais  les  affaires  finissaient  par  être  en  soufrancc.  Xétais 
dans  mes  petits  souliers  chaque  fois  qu'on  venait  me  faire 
des  réclamations  ;  c'était  se  donner  en  spectacle  inutilement. 
Le  perdre  était  le  cadet  de  mes  soucis,  mais  lui  faire  de 
la  peine,  c'est  ce  que  je  voulais  éviter.     Cependant    il    ne 
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roeld^e  er  fo  fe^r  oerad^tet,  raeil  fie  [id)  immer  ha^  S3efte  an-- 
eignen  rooden.  î^arûber  fû^re  td)  offenen  £rieg  mit  i^m. 
^â)  §abe  i^m  gefagt,  bafi  bte§  nirfit  fo  roeiter  ge|en  fonne  (ià) 
raoUe  nid^tê  baoon  rciffen),  baß  er  fidj  kffern  mûffe,  bay  eê 
nid)t  genüge,  pc^ft  geiftreic^  jn  fein,  um  fein  ©lûcf  ^u  machen. 
ÏÏ)îan  muB  eê  aud^  oerftefien,  fid)  in  boê  Unabânberlic^e  ju  fügen 
(in  bie  3ßelt  ju  fd)icfen).  Gin  vo^er  ©efelle  roûrbe  einen  33ûr= 
fprung  üor  if)m  geroinnen,  raenn  er  fortfahren  jyoüte,  fo  ein 
©pielball  aller  SBinbe  ju  fein.  3^  glaube,  it)m  einen  g-lo^  inâ 
Of)r  gefegt  ju  ^aben,  benn  er  unterbrad;  mid^,  um  mir  bie 
glänjenbften  35erfpred^ungen  ju  machen. 

SDaë  i[t  fein  2)îann,  welcher  fid^  mit  fremben  gebern  ju 
fd^mûrfen  pflegt,  ober  unter  bem  ^'antoffet  fteî)t.  S)iefe  ©telle 
^at  i{)m  inë  2Iuge  geftoc^en  ;  là)  glaube,  er  röirb  atleê  oerfu^en, 
um  fie  ;^u  erfialten.  ©r  ift  huvä)  unb  burc^  ©pefulant.  SBenn 
er  haè  2öort  ergreift,  fo  t^ut  er  es,  um  (Sinem  irgenb  ein  guteê 
{finanzielle^)  @elb;@efc^âft  oor^^ufc^lagen.  3Iuf  biefem  ©ebiete  ^at 
er  bie  Singen  überall  unb  luenn  er  fid^  in  eine  geiuagte  ©pefu^ 
lation  (eingelaffen)  oerroicfett  ^at,  magert  er  5ufef)enbê  ab,  inbem 
er  iro^  feineê  2öunfd)ee,  ju  raiberftefien,  juroeilen  in  bie  §alle 
ge^t.  ©eben  ©te  iîim  haè  ST^ort,  Sie  raerben  feîien,  raie  er  ft^ 
über  alle  feine  Kollegen  beflagt. 

305.  (Sa  gefällt  mir  roirflic^  nid^t  meîir,  mein  Sieber,  fort; 
roärenb  auf  bem  ®unberftü{)lc^en  ju  fiçen,  (mic^  fortroâl)renb  auê; 
fragen  ju  laffen),  rod^renb  ©ie  3l)re  berben  ec^erje  machen  Wlan 
fönnte  (Srnft  baraus  machen,  unb  überl)aupt  ift  baê  ein  gefâ^r= 
lid^eê  ©piel.  ^^à.)  bin  neulid^  rot  geroorben,  aie  ©ie  oon  meinem 
cV^anbelêgenoffen  in  ©egenmart  feines  9îeffen  fpradlien.  .3<^  rou^te 
uid^t,  ba^  ©ie  i^m  eine  fo  fd^öne  O^tebe  l)alten  roürben  (if)n  fo 
burd)f)ec^eln  mürben),  ^d)  mar  fo  erregt  (aufgebrad^t),  baf^  ic^  ni(^t 
me^r  mußte,  roa§  xd)  fagte,  unb  idl)  brücfte  mic^  lieimlii^.  ®er  arme 
^ann  ift  allerbingê  alt,  feine  .^eit  ift  oorbei  ;  er  fte^t  nid^t  mef)r 
in  ben  ^Q^i^en,  roo  man  ben  ©tier  bei  ben  .r-^örnern  faßt,  ^d)  l^abe 
mid^  lange  geroaltfam  jufammen  nel)men  muffen,  um  it)m  nic^t  ben 
©tanbpunft  flar  ju  matten  ;  aber  bie  ©efc^äfte  rourben  am  6nbe 
flau.  ©0  oft  man  ^-orberungen  an  mid)  ftettte  (Ginfpradje  bei  mir 
er^ob),  mar  id)  in  2Ser legen l)eit  ;  baê  §ieß  fic^  o^ne  9^ot  bem  ©erebe 
ber  2öett  ausfegen.  3^n  inê  SSerberben  §u  ftûrjen,  roar  bie  geringfte 
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m'en  a  pas  su  gré.  Chacun  a  sa  place  au  soleil,  me  dit- 
il  aigrement,  et,  sur  ce,  il  me  quitta  brusquement.  Sur 
l'heure  j'envoyai  chez  son  frère  pour  lui  dire  ce  qui  s'était 
passé,  et,  rentré  chez  moi,  je  fis  table  rase  de  tous  les 
employés  qui  ne  marchaient  pas.  Je  suis  résolu  à  les  tenir 
très  à  distance  pour  l'avenir  ;  qu'ils  se  le  tiennent  jjour  dit. 
Dès  lors,  il  ne  m'a  plus  donné  signe  de  vie.  Hier  j'étais 
au  bal  de  m''  X.  J'aperçus  une  jeune  dame  à  la  toilette 
tapageuse  qui  faisait  tapisserie  depuis  plus  d'une  heure.  On 
me  dit  que  c'était  la  fille  de  mon  ex-associé.  Je  n'eus 
pas  de  peine  à  le  croire,  car  c'est  son  vrai  sosie.  Je  m'ap- 
prochai d'elle,  et  je  lui  demandai  des  nouvelles  de  son 
père.  Elle  me  dépeignit  sa  position  actuelle  comme  très 
belle,  mais  cela  me  parut  sujet  à  caution.  Je  vantai  ses 
qualités  tant  et  plus,  cela  va  sans  dire;  je  vis  qu'ainsi  je 
gagnais  du  terrain  dans  son  estime  ;  mais  dès  qu'elle  sut 
que  j'étais  l'ancien  associé  de  son  père,  elle  s'esquiva  et 
fila  par  la  tangente.  Je  crois  même  qu'elle  quitta  le  bal. 
On  dit  qu'elle  est  aussi  très  acariâtre;  cela  fait  souche 
dans  la  famille.  —  Mais  qu'est-ce  que  j'entends  ?  ce  bruit 
sourd,  serait-ce  le  tonnerre?  Je  me  sauve  pour  être  chez 
moi  avant  que  l'orage  n'éclate.  Tout  ce  que  je  vous  ai 
dit  là^  c'est  entre  nous,  n'en  soufflez  pas  mot  à  âme  qui  vive. 


306.  Vous  perdez  la  tête,  mon  cher.  Si  vous  continuez 
ainsi,  vous  ferez  le  vide  autour  de  vous.  A  votre  place, 
je  ferais  le  vert  et  le  sec  pour  rentrer  en  grâce  auprès  de 
votre  patron.  C'est  un  homme  encore  vert;  ce  n'est  pas 
un  vieux  de  la  vieille.  Avec  le  temps^  vous  deviendrez 
indispensable  et  vous  serez  finalement  son  bâton  de  vieillesse. 
Mais  évitez  avec  lui  de  trancher  (couper)  dans  le  vif,  il 
y  va  de  votre  avenir.  Pourquoi  ionioMv»  semer  la  zizanie? 
Entrez  donc  un  peu  dans  ses  vues.  Moi  aussi,  ^en  verrais 
de  grises  (belles),  si  je  ne  savais  pas  faire  le  poing  dans 
ma  poche.  Si  i'ai  de  la  vogue,  c'est  que  plutôt  que  de 
vider    une    querelle   en   élevant    la    voix,   je    me   tais  :    et, 
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meiner  ©orgen,  aber  id)  fud^te  eë  '^n  üermeiben,  i|m  Äummer  ju 
ma^en.  @r  fiat  mir  inbeffen  feinen  2)anf  bafnr  gerouBt.  ;3e^^^  ^^t 
fein  ^lä^cEien  in  ber  (Sonne,  jagte  er  jdjroff  ^n  mir,  unb  bamit  üer= 
lie^  er  micf)  plöl^Iic^.  2Ui[  ber  ©teüe  fcf)icfte  ic^  ^u  feinem  iBruber, 
um  i^m  jagen  ju  lafjen,  raaê  jid^  zugetragen  î)atte,  unb  nad) 
^auje  juriicfgefe^rt,  räumte  id)  mit  allen  SlngejteUten  auj,  meldte 
i^re  ©(|uibigfeit  nic^t  traten.  3^  ^^^^  entjd)(o[jen,  jie  mir  fünj= 
tigt)in  enljrf)ieben  (fern)  Dom  Seibe  ju  galten;  jie  mögen  jid^ 
taè  gejagt  jein  (afjen.  ©eftern  mar  ic^  auj  bem  33aUe  beâ 
^errn  ^.  3^  bemerfte  eine  junge  S^ame  in  auffaUenbem  îln- 
guge,  rae(d)e  feit  mef)r  a(ê  einer  ©tunbe  fitzen  blieb.  2)^an  fagte 
mir,  eâ  fei  bie  îoc^ter  meineê  frûfieren  ^"^anbelëgenoffen.  (5§ 
fiel  mir  nid^t  jd^mer,  e§  ^u  glauben,  benn  jie  gleicht  i^m  auf  ein 
^aar.  ^à)  näherte  mid)  i^r  unb  fragte  fie,  mie  eâ  i^rem  SSater 
ge^e.  (5te  fd^ilberte  mir  feine  gegenroörtige  Stellung  at§  feï)r 
fd)ûn,  aber  baê  fdjien  mir  üerbäc^tig.  ©elbftöerftänblic^  rûîjmte 
ic^  feine  guten  G'igenjdiajten  möglidj)"t.  ^à)  \a^,  baß  id)  bamit 
in  i^rer  5Ic^tung  ftieg  ;  aber  f obalb  fie  raupte,  ha]^  id)  ber  fruî)ere 
^anbelêgeno jje  ifireê  2}aterë  mar,  brûrfte  jie  jid)  unb  mad)te  \\à) 
auê  bem  (Staube,  ^d)  glaube  fogar,  baj3  jie  ben  SSatI  oerlieH. 
2)^an  jagt,  jie  jei  aud^  jefir  reijbar.;  baê  ijt  bei  i^r  ein  ^uniilien^ 
jug.  3Iber  roaê  t)öre  id)  ba?  Sollte  etroa  biejeê  bumpfe  @e= 
räufd)  ber  2;onner  fein?  3^  entferne  mid),  um  Dor  2iuêbrud^ 
beê  ©eroitterg  ,^u  ^aufe  ju  fein.  2IQeê  roaê  id)  S^nen  foeben 
gefagt  ^aht,  bleibt  unter  uns;  fagen  Sie  feiner  (ebenben  Seele 
ein  2öort  baöon! 

306.  Sie  nerlieren  ben  ^opf,  mein  Sieber.  SKenn  Sie  in 
biefer  2Beife  fortfafiren,  merben  Sie  eë  baf)in  bringen,  baß  bie 
Syîenfdlien  Sie  meiben.  2ln  S^rer  Stelle  mürbe  id)  alle  mög= 
li^en  ÏÏJÎittel  anraenben,  um  bei  ^^xtin  ^^txxn  mieber  in  ®un[t 
gu  fommen.  @ë  ijt  ein  noc^  rüftiger  2Rann,  er  ift  fein  3Seteran 
Don  ber  alten  ®arbe.  Tlit  ber  3^it  îoerben  Sie  i^m  unent^ 
be^rlid^  unb  am  @nbe  feine  Stü^e  im  2llter  fein.  2lber  ner; 
meiben  Sie  e§,  bei  t§m  energifc^e  ïï^ittel  ju  gebraud^en  ;  e§  |an= 
bell  fic^  um  3f)re  3"^""f^-  Söarum  immer  3"^i^trad^t  fäen? 
©e^en  Sie  bod)  ein  menig  auf  feine  2lnfid)ten  ein!  2^)  mürbe 
au4  gro^e  Unanne^mlid)feiten  erleben,  roenn  id^  nic^t  gelernt 
§âtte,  bie  gaujt  in  ber  îafc^e  ju  machen.  2Benn  id)  haè  Slnfe^en 
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pourtant,  vous  savez  si  jV/^  voix  an  chapitre!  Sous  le  voile 
de  la  plus  grande  charité,  ne  voila-t-il  pas  que  l'autre  Jour, 
mon  père,  virant  de  bord,  abandonna  sa  stricte  sévérité,  et 
prêta  deux  cent  quatre  vingts  francs  à  m'  X,  un  viveur 
enragé,  qui  s'est  ahhné  la  santé.  Il  baisse  à  vue  d'œil,  il 
n'en  a  plus  p)Our  longtemps.  Lui  qui,  dans  le  temps,  était 
un  artiste  apprécié,  n'a  plus  de  voix.  Mais  il  ne  l'a  pas 
volé,  car  il  s'expose  à  tous  les  temps.  Ce  changement  dans 
sa  carrière  lui  donne  un  caractère  acariâtre  et  colère.  L'autre 
jour,  il  attrapa  un  petit  gamin  qui  maraudait  quelques 
pommes  chez  son  voisin.  Il  s'avança  en  tapinois,  et  lui 
donna  une  volée  de  coups.  Il  était  en  voix  alors,  car  il 
jurait  en  criant,  tellement  que  je  l'entendis  depuis  l'autre 
côté  de  la  route.  En  veux-tu?  En  voilà!  disait-il  en  assom- 
mant le  pauvre  garnement.  Cela  fait,  ni  vu  ni  connu.  Il 
reprit  ensuite  son  chemin  les  deux  mains  dans  ses  poches. 
Zut  !  me  dis-je  en  me  tenant  à  l'écart.  Le  mieux  est  de 
le  laisser  p)asser  son  chemin.  Je  pourrais  m'emporter,  à 
mon  tour,  et  lui  faire  voir  du  pays.  C'est  loi  déséquilibré 
qui  a  une  langue  de  vipère  ;  en  outre,  //  y  a  tout  à  craindre 
de  gens  pareils.  —  Vous  y  êtes,  c'est  cela,  vous  l'avez  pris 
sur  le  vif;  on  ne  pouvait  mieux  le  dépeindre. 


307.  J'allais  sortir,  et  voici  qu'on  m'annonce  la  visite 
du  maire,  c'était  une  vraie  tuile  qui  me  tombait  sur  la  tête 
(pour  moi),  car  c'est  un  homme  qui  nen  ßnit  pas.  Si,  au 
moins,  je  pouvais  avec  lui  trancher  dans  le  vif;  mais  c'est 
impossible.  Il  a  toujours  l'air  de  se  mettre  à  plat  rentre 
devant  vous  ;  mais  c'est  un  truc.  La  tête  lui  tourne  quand 
il  pense  qu'il  pourrait  être  destitué.  Je  lui  ai  parlé  hier 
en  tout  bien  tout  honneur.  Ce  fut  pour  lui,  je  crois,  un 
trait  de  lumière  sur  les  dangers  qu'il  courait.  Il  alla,  tout 
d'un  trait,  chez  le  ministre,  m'a-t-on  dit.  C'est  un  véreux 
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^abe  (roenn  iä)  ben  3utauf  fiabe),  loelc^eë  xâ)  genieße  (raeld^en  idf) 
l^abe),  fommt  eê  ba^er,  baB  tcf)  lieber  jd)raeige,  a(§  baÎ3  tc^  einen 
(Streit  auftrüge,  ober  bie  Stimme  erfiebe,  unb  boc^  roiffeu  Sie,  ob 
\(^  (5-infIuB^abe  !  2öar  eê  nic^t  unter  bem  3)ecfmantel  ber  grÖBten 
33arm^erjigfeit,  bay  mein  SSater  fürjlic^  feine  2)^einung  änberte,  feine 
ftrenge  ^ärte  aufgab  unb  ^errn  X.  280  v^ranfen  lief},  einem 
ieiûenf^aftlid^en  î'ebemann,  roelc^er  feine  ©efunbfieit  ju  ©runbe 
gerid^tet  f)at.  Qx  rairb  j^ufel^enbê  fd^roäd^er,  er  mirb  nic^t  me§r 
lange  machen.  (Sr,  ber  feiner  ^tit  ein  gef(^â|ter  5îûnftler  mar, 
i[t  nic|t  me^r  bei  (Stimme.  2Iber  eê  gefcî)ieî)t  ifim  gan^  rec^t, 
benn  er  fe^t  fii^  jeber  SSitterung  auê.  3^iefe  2tenberung  in 
feiner  Sebenêart  oerlei^t  i^m  einen  mürrifc^en  unb  jäfijornigen 
(S^arafter.  D^îeulicf)  erroif^te  er  einen  fleinen  3n"9^"/  raelc^er 
bei  feinem  D^ac^bar  einige  Stepfei  entroenbete.  Gr  näherte  fic^ 
oerfto^lener  SSeife  unb  gab  i^m  eine  îracfit  trüget,  ^a  mar 
er  aber  bei  Stimme,  benn  er  flud)te  unb  ferrie  fo  laut,  baç  ic^ 
eê  Don  ber  anbern  (Seite  ber  ©traße  auê  prte.  «Sott  ié)  bir 
ha%  Seber  gerben?  nun  eê  fotl  gefd)e§en!  fagte  er,  inbem  er  ben 
armen  ©algenftricf  mit  Sdjiägen  übel  juric^tete.  ^Darauf  [tecfte  er 
—  als  roenn  nitf)tè  Dorgefaiïen  roSre  —  bie  .'pdnbe  in  bie  ^^ofen= 
tafc^en,  unb  fe|te  feinen  Siöeg  roieber  fort.  Scheren  Sie  ficÇ,  backte 
iâ),  inbem  id;  mic^  ferne  f)iett.  2Im  beften  ift  eê,  i^n  feineâ 
Séegeê  geî)en  ju  ïaffen.  3"^  fönnte  meinerfeitê  fieftig  roer= 
ben  unb  i|m  oiel  SIrbeit  mai^en.  ©aê  ift  ein  ÏRenfc^,  roeti^er 
übergefdinappt  ift  unb  eine  bitterbôfe  ßdfterjunge  f)at;  jubem 
muB  man  oon  fotc^en  ÏÏJîenfdien  atleâ  befûrd^ten.  (Sie  ^aben  eê 
getroffen,  fo  ift  eê,  Sie  ^aben  eê  richtig  getroffen,  man  tonnte 
i^n  unmöglid^  beffer  fd)itbern. 

307.  3c§  mar  im  Segriffe  auSjugefien,  aie  man  mir  ben 
33efu(j^  beâ  5Siirgermeifter§  melbete;  baê  roar  ein  roa^reë,  uner= 
raartetes  Unglücf  für  mic^;  benn  eê  ift  ein  ÏRenfc^,  rceli^er 
nie  fertig  roirb.  2Benn  ic^  loenigftenâ  noc§  energifc^e  ÏRittel  mit 
iî)m  gebrauchen  fönnte!  StUein  bag  ift  unmöglich.  (5r  fd^eint 
immer  dov  einem  im  Staube  ju  friedien;  aber  baê  ift  nur  ein 
Äunftgriff  üon  i^m.  (îr  t)ertiert  ben  ^opf,  trenn  er  baran  benft, 
ta^  er  abgefegt  roerben  fönnte.  3*^  ^^be  geftern  in  allen  ©^ren 
mit  i§m  gerebet.  3*^  glaube,  eê  mar  für  i§n  eine  unerroartete 
Stuffldrung  über  bie  ©efa^r,   in  roeldjer  er  fc^roebte.    Gr  ging, 
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qui  sait  tirer  la  couverture  de  son  côté;  il  lui  aura  tenu 
tête,  et  n'aura  pas  donné  tête  baissée  dans  le  panneau.  A 
titre  d'ami,  je  vais  essayer  de  le  calmer  un  peu,  car  il  est 
si  âgé,  qu'il  retombe  pour  ainsi  dire  dans  l'>nfance ,  sans 
être  toqué.  Il  vi'est  pas  fort  ;  il  faut  tout  lui  faire  toucher 
du  doigt  (au  doigt);  mais  comme  il  a  à  peine  de  quoi 
faire  le  tour,  cela  lui  tourne  le  sang  de  penser  qu'il  pour- 
rait perdre  sa  place.  Ce  n'est  pas  un  aigle,  on  ne  saurait 
tirer  vanité  de  son  savoir,  on  le  ferait  rentrer  sous  terre 
si  on  lui  rappelait  que  sa  femme  était  un  simple  petit  trot- 
tin  avant  son  mariage,  car  trottin  ou  commissionnaire  c'est 
tout  un.  Le  beau-père,  qui  tenait  un  estaminet,  fut  long- 
temps la  vache  à  lait  jusqu'à  ce  qu'on  eut  enfin  tout  en 
maniance  tenant  le  bon  vieux  en  (sous)  tutelle.  C'est  ce 
qui  s'appelle  avoir  eu  de  la  veine  ;  vous  pensez  dès  lors 
que  depuis  qu'il  a  tout  perdu,  il  passerait  sur  le  ventre  de 
ses  inférieurs  pour  rester  en  position  à  tout  prix.  Avec 
un  autre  caractère,  on  finirait  par  s'entendre,  mais  il  est 
si  terre  à  terre  qu'il  n'inspire  pas  en  sa  faveur.  La  pierre 
de  touche  de  tout  cela  est  îin  parti-pris  du  gouvernement 
de  tout  renouveler.  Hier  soir  le  sous-préfet  criait  à  tue- 
tête  contre  le  gouvernement.  Lui  qui  n'a  été  qu'un  bouche- 
trou  ne  craint  pas  de  perdre  sa  position  par  sa  franche  bru- 
talité. Il  a  la  tête  dure  et  ne  crains  pas  les  bousculades. 
Quand  il  est  en  veine  de  déblatérer  contre  les  abus  rien 
ne  le  retient,  il  s'est  attiré  plusieurs  affaires  véreuses,  par 
cette  facilité  de  tourner  à  tous  vents. 


308.  C'en  est  fait,  ma  nièce  est  décidée  à  prendre  le 
voile.  Au  fait  et  au  prendre  elle  n'a  pas  si  tort  qu'on  pour- 
rait le  penser.  Dans  le  principe  fêtais  contre;  le  propre 
de  son  caractère  est  la  dévotion  ;  elle  tient  à  ses  chapelets 
comme  à  la  prunelle  de  ses  yeux.  Son  père  j)assa  un  mau- 
vais quart  d'heure  lorsqu'il  apprit  sa  résolution  inébranlable. 
Mais  le  pauvre  être  prêchait  dans  le  désert,   il  ne  pouvait 
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rote  man  mir  gefagt  {)at,  unoerjügticf)  jum  ^Jiinifter.  ®a§  ift 
ein  oerbSd^tiger  ÎD^enfc^,  roelc^er  eê  oerfte^t,  baê  ©ecfbett  na(| 
fic^  3U  sieben.  @r  lotrb  i§m  rao^I  ble  ©pt^e  geboten  l^aben  unb 
ni(^t  blinbtingê  in  bte  gatle  gegangen  fein.  2l(ê  ^^reunb  rciü 
icf)  üerfuclen,  if|n  ein  roenig  ju  bern^igen  ;  benn  er  i[t  fo  bejahrt, 
baB  er  fo  §u  fagen  raieber  finbifd^  rairb,  of)ne  üerrücft  ^u  fein. 
2)cit  i§m  ift  nic|t  oiel  loê,  man  muß  i^m  aUes  f(ar  unb  beut; 
lic^  beroeifen.  ®a  er  aber  faum  fo  öiel  f)at,  boB  er  auëfommen 
fann,  marfit  eâ  i^m  bag  Slut  [tocfen,  §u  benfen,  ba^  er  feine 
vStelle  oerlieven  fönnte.  (5ê  ift  fein  @enie,  man  fann  fic§  auf 
fein  äöiffen  nic^tâ  einbitben.  ?D?an  raûrbe  i^n  tief  befc^ömen, 
rcenn  man  i^m  inë  ©ebäd^tnie  riefe,  baß  feine  ^rau  Dor  i^rer 
^^eirat  eine  einfacEie  fleine  2Ius(äuferin  mar,  benn  Slusläuferin 
ober  Sotin  ift  gang  einerlei.  5)er  ©c^roiegeroater,  roeld^er  eine 
Kneipe  ^ielt,  mar  lange  bie  mitc^enbe  aü^,  bië  man  enb(ic§  aüee 
in  .^änben  ^atte,  inbem  man  ben  gutmütigen  SUten  beüormunbete. 
®êa  fiei^t  man„©c^roein''  f)aben.  ©ie  benfen  folglicÇ,  baß  er,  feit: 
bem  er  aUeê  üerloren  !^at,  feine  Untergebenen  ju  ©runbe  richten 
TDÜrbe,  um  fid^  um  jeben  ^^reiê  in  feiner  ©teïïung  gu  bebaupten. 
Wt'it  einem  anberen  (Sï)araïter  mürbe  man  fid)  enbtidj  oerftanbigen, 
aber  er  ergebt  fid^  fo  raenig  über  baê  ^.Jlütagtic^e,  baß  er  niemanb 
ju  feinen  ©unften  ju  beeinfluffen  oermag.  Der  ^prüfftein  oon 
allem  bem  ift  ber  fefte  ©ntfc^IuB  ber  Otegierung,  alle  ©teilen  neu 
§u  befe^en.  ©eftern  Slbenb  ferrie  ber  Unterpröfeft  auê  coUem 
^^alfe  gegen  bie  D^tegierung.  (Sv,  ber  nur  ein  ^ücfenbüBer  ge= 
roefen  ift,  ^ai  feine  ^nxà){,  infolge  feiner  offenen  Ungefd}liffent)eit 
feine  ©teile  gu  oerlieren.  Gr  l^at  einen  garten  Ä'opf  unb  ffird)tet 
baë  SDurc^einanber  ni^t.  Sßenn  er  in  ber  ©timmuug  ift,  gegen 
bie  ÏRiBbrduc^e  toêjugie^en,  lÔBt  er  fic^  burd^  ni(^tâ  gurücflialten. 
SDanf  ber  ßei^tigfeit,  mit  raeldjer  er  ben  2)îantel  nac^  bem  2Sinbe 
pngt,  {)at  er  fid&  melirere  oerbäd^tige  ^^dnbet  gugejogen. 

308.  (S§  ift  oorbei!  2Reine  ïïîi^te  ift  entfc^loffen,  9?onne  gu 
roerben  (ben  ©c^leier  §u  nehmen).  ^"^  ©runbe  genommen  ^at 
fle  nid)t  fo  unrecht,  roie  man  benfen  fönnte.  ^m  3lnfang  mar 
ic^  bagegen.  3)ie  ^^römmigfeit  liegt  in  i^rem  @l)arafter;  fie 
pngt  an  i^ren  Dtofenfränjen  unb  ^ütet  fie  raie  i^re  3lugäpfel. 
3^r  ^ater  üerbrad^te  einen  fritifc^en  ÏRoment,  aie  er  i|ren  un= 
erfd^ütterlid^en  ©ntfd^lu^  erfuhr.    SlHein  ber  arme  ?Uîann  prebigte 
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la  prendre  en  faute  sur  rien,  il  se  tenait  à  quatre  pour  ne 
pas  s'emporter.  C'est  un  homme  à  faire  le  diable  à  quatre, 
à  remettre  en  question  et  à  faire  rage.  Mais  il  se  contint 
cette  fois,  quitte  à  tomber  à  bras  raccourcis  sur  ses  domes- 
tiques après  coup.  La  pauvre  enfant  a  été  poussée  à  cela 
par  la  monotonie  de  son  existence.  Le  père  était  un  vrai 
rabat-joie.  Il  a  dû  toute  sa  vie  tirer  le  diable  par  la  queue, 
il  a  même  été  question,  il  y  a  deux  ans,  de  l'interdire.  Il 
faisait  la  queue^)  à  tout  le  monde,  il  a  bien  dû  en  rabattre 
depuis,  et  se  faire  une  raison.  Il  a  longtemps  mis  sa  fille 
à  quia;  aujourd'hui  il  ne  peut  avoir  raison  d'elle,  elle  lui 
échappe.  Je  me  souviens  que,  tout  enfant,  elle  s'amusait 
avec  lui  à  jouer  à  la  queue  leu-leu ;  elle  glissa  un  jour  mala- 
droitement et  tomba  les  quatre  fers  en  l'air;  il  s'emporta, 
la  traitant  de  maladroite  et  feus  toutes  les  peines  du  monde 
à  le  remettre  à  la  raison.  Ce  défaut  prenait  racine  en  lui. 
i^étais  de  quartier  avec  lui  alors  ;  nous  faisions  notre  travail 
à  tour  de  rôle.  Déjà  alors,  il  me  demandait  raison  de  l'as- 
cendant que  ÎQ  prenais  sur  l'enfant.  Je  ne  serais  pas  étonné 
que  tout  cela  ne  finisse  encore  en  queue  de  poisson,  si  la 
jeune  fille  ne  sait  pas  résister  fermement. 


309.  Vous  arrivez  à  point  nommé,  mon  cher,  il  gèle  à 
jnerre  fendre,  je  ne  sortirai  pas.  Donnez-moi  une  poignée 
de  main,  il  y  a  une  éternité  que  je  ne  vous  ai  pas  vu. 
Mais  vous  rous  portez  comme  le  Pont-Neuf,  on  voit  que 
vous  n'avez  qu'à  vous  tourner  les  pouces  du  matin  au  soir  ; 
c'est  bon  d'avoir  ainsi  toujours  du  pain  sur  la  planche.  Un 
mauvais  plaisant  voulait  me  faire  croire  que  vous  m'en  vou- 
liez, c'est  un  pique-assiette  qui  est  très  pincé  ;  il  se  croit  la 
fieur  des  pois  en  grains  ;  à  mon  avis,  il  n'est  ni  chair  ni 
poisson;  je  lui  dis  qu'il  jetait  toujours  la  pomme  de  discorde, 
cela  le  piqua  au  vif,  car  il  se  croit  toujours  à  cent  piquis 
au-dessus  de  tout  le  monde;  cependant  il  avala  (goba)    la 


1)  Fam.  :  trompait. 
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tauben  C^ren  ;  er  fonnte  fie  felneâ  i^el^terê  überführen,  er  na^m 
fic^  aud;  geroaUfam  jufammen,  um  ni^t  ^eftig  gu  roerben.  kè 
ift  ein  Wlann,  mda)tx  fdfiig  i[t,  jc|recflic§  ju  toben,  alIeê  raieber 
in  i^rage  ju  [teilen  unb  ju  roüten.  îDieâmûI  aber  bef)err|c|te  er 
[ic^,  um  ^inter^er  bie  ©ienerfc^aft  tüchtig  burd^juprügeln.  S)aâ 
arme  ^inb  ift  burc^  bie  Gintönigfeit  feiner  (?):iften§  baju  öer- 
leitet  raorben.  3^er  SSater  mar  ein  wahrer  ©rieêgram.  (Sr  fiat 
fic§  fein  Seben  lang  fümmerüd^  burc^fd^tagen  muffen;  oor  jroei 
^a^ren  ift  fogar  bie  9îebe  baüon  gercefen,  if)n  unter  Zuratet  gu 
[teilen,  ex  preüle  aUe  Sente,  ©eitler  ^at  er  freiließ  barin  nac^= 
iaffen  unb  fic^  in  baâ  Unabônberlid^e  fcfiicfen  muffen.  Sänge  ^at 
er  feiner  îoc^ter  ben  Tlunh  geftopft,  aber  l^eute  fann  er  ni^t 
me^r  mit  iî)r  fertig  rcerben;  fie  entgeï)t  if)m.  3"^  erinnere  mirf), 
ha^  fie,  alâ  fie  noc^  ganj  ffein  mar,  firf)  bie  ^üt  bamit  üertrieb, 
mit  i^m  im  ©änfemarfd)  ju  ge^en  ;  eineê  îîageê  glitt  fie  ungefrfiirfter 
Söeife  auê  unb  fiel  auf  ben  D^tücfen.  ör  mürbe  heftig,  §ie^  fie 
ungefc^icft,  unb  i^  |atte  bie  größte  3Jîûf)e  oon  ber  5Söelt,  i^n 
raieber  jur  33ernunft  ju  bringen,  ©iefer  -^e'^Ier  rourgelte  bei  i^m 
ein.  3^  machte  meinen  Dierteljâ^rigen  îDienft  mit  i^m,  rair 
machten  unfere  5lrbeit  ber  3fîei^e  nad^.  (Sc£)on  bamatê  bat  er 
mic|  um  Sïufflôrung  roegen  beê  (Sinfluffeê,  ben  i^  auf  haè  ^inb 
geroann.  (5ê  nô^me  mirf)  nirfjt  raunber,  boB  bieê  atïeê  noc^ 
5u  Sßaffer  roürbe,  roenn  bie  kleine  nic|t  feft  ju  raiber[te^en  Der= 
mag. 

309.  ©ie  fommen  im  rechten  Stugenblicfe,  mein  Sieber.  Gê 
friert  Stein  unb  iöein.  3c^  roerbe  nic^t  auëge^en.  ©eben  (Sie 
mir  bie  ^anb;  ic^  l)abe  Sie  feit  einer  (Sraigfeit  nicl^t  gefefien. 
3lber  Sie  befinben  fi^  fo  roo^l  raie  ein  ^^ifd;  im  Sßaffer.  3)^an 
fie^t,  ba^  Sie  Don  frü^  bie  fpät  nic!^tê  ju  tljun  brauchen.  (5â 
ift  ein  f(|ône  Saç^e,  immer  fo  ein  fieseres  2luëfommen  ju 
î)aben.  Gin  Spa^oogel  rooüte  mir  roeiß  machen,  Sie  îidtten 
etroaâ  gegen  mici^.  (äe  ift  ein  Sc^maro^er,  raelc^er  fe^r  ge- 
giert t^ut.  ©r  ^dlt  fic^  für  (einen  fe^r  feinen  Sturer)  bie 
3ierbe  ber  ©efeHf^aft.  2Reiner  Stnfic^t  nadj  ift  er  roeber  g-ifc^ 
noc^  i^teifc^.  ^^  fagte  i^m,  er  föe  immer  Unf rieben,  ©aê  be= 
leibigte  i^n  empfinbti^  benn  er  p(t  fic^  immer  roeit  über  aüe 


12 


—     178     — 

pilule  et  se  rétracta  si  bien,  qu'il  nous  mit  au  pinacle,  ne  taris- 
sait p>as  en  éloges;  dans  toute  autre  occassion  il  vous  aurait 
tout  aussi  bien  battu  comme  jjlûtre,  car  avec  lui  cela  ne  fait 
pas  un  p)li;  il  tourne  casaque  à  volonté.  Mais  parlons  de 
vous,  vous  voilà  en  voie  de  devenir  célèbre  !  —  Cela  vous 
plaU  à  dire,  mon  ami,  cela  ne  va  pas  si  vite  que  cela,  vous 
courez  la  poste  (le  galop).  C'est  vrai  que,  de  caractère,  je 
suis  porté  à  me  méfier  de  moi-même.  Je  ne  suis  pas  de 
ceux  qui  mettent  les  pieds  dans  le  plat.  —  Allons,  pas  de 
modestie,  vous  tournez  autour  du  pot^  votre  carrière  est 
assurée  ;  il  n'y  a  qu'^o^  point  noir  à  l'horizon,  c'est  que  votre 
rival  est  si  désespéré  qu'il  parle  de  piquer  une  tête^)  dans 
l'eau  ;  il  p)aijerait  ainsi  les  pots  cassés.  —  Cest  une  histoire 
que  vous  me  faites  là,  il  a  Thabitude  de  menacer  ainsi  ;  il  a 
pris  ce  pli  avec  son  cousin,  qui  —  toujours  indifférent  à  tout 
—  un  m'ai  calme  plat  ■ —  ne  sortait  de  son  mutisme  que  pour 
menacer  d'un  coup  de  tête.  Il  avait  eu  un  chagrin  d'amour, 
c'était  là  le  pot  aux  roses.  Allons,  venez  donc  m'accom- 
pagner  un  peu,  cela  vous  fera  du  bien;  c'est  tout  à  plat^ 
vous  ne  pouvez  vous  fatiguer,  mon  cher.  —  Je  veux  finir  ce 
roman  ;  je  le  gardais  comme  une  poire  pour  la  soif  pensant 
être  seul  aujourd'hui,  et  j'ai  promis  de  le  rendre  ce  soir. 
Je   ne  peux   donc  pas  accepter  votre  aimable  offre. 


310.  Je  reprends  l'express  dans  une  heure,  je  n'ai  pas 
envie  de  me  faire  mettre  en  quarantaine.  On  dit  que  le 
gouverneur  de  C.  passe  pour  l'homme  le  plus  difficultueux  ; 
il  pourrait  chercher  à  me  faire  un  mauvais  parti  et,  du  reste, 
on  s'ennuie  à  périr  en  pareil  cas  ;  que  faire,  en  effet  pour 
passer  le  temps?  Si  je  suis  retenu,  je  ferai  des  pieds  et  des 
poings  pour  me  faire  embarquer  sur  n'importe  quel  vaisseau 
en  partance,  quitte  à  faire  le  pied  2^l(if  auprès  du  capitaine. 
Il  faut  parfois  savoir  payer  d'effronterie  (d'audace,  de  mine) 
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2BeIt  ergaben,  ^^^^^ll^n  üerfdjlucfte  er  bte  5pitïe  unb  na^m  feine 
Sßorte  fo  DoUfommen  jurûcf,  ba^'  er  une  6i§  in  bie  SSotfen  er-- 
l^ob  unb  unâ  nid)!  genug  ju  Ulm  raupte.  33ei  jeber  anbern 
©elegen^ett  ^Stte  er  un§  ebenfo  gut  gehörig  burci^geprûgelt,  benn 
bei  i^m  bietet  \>aè  feine  ©d^raiertgfeit,  er  önbert  feine  ©efinnung 
naà)  belieben,  '^oâ)  fpred^en  lüir  oon  3^"^"'  ^""  U"^  ®ie 
auf  bem  2öege,  berfll^mt  ju  rcerben.  @ê  beliebt  2^nm  fo  ju  fogen, 
mein  ^^reunb.  @o  f d^neU  getit  ba§  nid^t  !  ext  eilen  fürd)terlid§. 
Sïfferbingâ  bin  iii),  meinem  (5f)ara!ter  na^,  geneigt,  mir  felbft  gu 
mißtrauen.  3^^  gd^te  nid^t  ju  benjenigen,  löel^e  fi^  unfc^icflic^ 
benehmen.  ïïlun,  nun!  feine  falfdje  ^efdieiben^eit !  ©ie  gelten 
roie  bie  ^a^e  um  ben  33rei  l^erum.  ^^xt  Saufba'^n  ift  gefid^ert. 
@ê  bleibt  nur  eine  bunffe  SCöoIfe  am  ^orijont;  i^r  5Tîebenbu§ter 
ift  in  folc^er  3}erjn)eiflung,  ban  er  baoon  fpridjt,  einen  Sprung 
in  taè  SBaffer  gu  machen.  2Iuf  biefe  Sßeife  raürbe  er  fetbft  bie 
3e(^e  bejahten.  2öa§  ©ie  mir  ha  ergä^len,  ift  ein  ÎDIârd^en. 
@r  ^at  bie  ©eroo^n^eit,  fo  ju  bro^en;  er  l^at  biefen  3wg  öon 
feinem  SSetter  angenommen,  loeldjer,  gegen  aûeê  gleichgültig,  njie 
er  immer  roar,  eine  raa'^re  Sßinbftille,  fein  ©d^roeigen  nur  unter; 
bra^,  um  mit  einem  unbefonnenen  étreii^e  ju  bro^en.  (5r  |atte 
unglücftic^  geliebt;  haè  roar  eben  haè  @e|eimniê.  Sßo^tan!  33e= 
gleiten  ®ie  mic^  ein  roenig,  ba§  roirb  3^"en  gut  t^un.  ©er 
2öeg  ift  ganj  eben;  ®ie  fönnen  fid^  nid^t  ermüben,  mein  Sieber. 
^â)  m'iü  biefen  S^ioman  beenbigen.  ®a  id^  ^eute  allein  ju  fein 
badete,  legte  id;  ifin  für  ben  9'lotfoU  jurücf  unb  ^aU  öer- 
fprod^en,  i^n  ^eute  abenb  gurüd^ugeben.  ^ä)  fann  alfo  ^^^e 
liebenèroûrbige  ©inlabung  nid^t  annehmen. 

310.  ^n  einer  ©tunbe  faf)re  \ä)  roieber  mit  bem  Äurierjuge 
ab.  2^  ^abe  feine  2uft,  bie  Quarantäne  über  mic^  oerpngen 
SU  laffen.  "iDlan  fagt,  ha^  ber  ^tattplter  oon  é.  für  ben 
Mam  gilt,  roelc^er  bie  größten  ©djroierigfeiten  madjt.  Gr  fönnte 
fud^en,  mir  übel  mitsufpielen.  Uebrigenë  langroeilt  man  fid^  in 
einem  ä^nli^en  gaUe  ju  îobe.  3"  ^^^  ^^ût,  raa§  foH  man 
anfangen,  um  fi(|  bie  3eit  ju  oertreiben?  2Berbe  id;  jurücfge^ 
plten,  fo  roerbe  id^  allée  oerfu^en,  um  mic^  auf  bem  erften 
beften  abfegelnben  «Schiffe  einguf^iffen,  foUte  id;   aud;  mic^  cor 
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quand  on  ne  sait  j^lus  sur  quel  pied  danser  \)  (quand  on  est 
dans  le  pétrin).  Peste  soit  de  ceux  qui  perdent  la  tête  à 
la  moindre  difficulté!  Mon  vieil  ami  X.  qui  avait  déjà  la 
pjatte  d'oie,  et  qui,  dans  sa  jeunesse,  avait  mis  au  pas  plus 
d'un  récalcitrant,  était  comme  une  âme  en  peine  en  face  de 
la  nécessité  de  passer  à  la  fumigation  et  à  la  visite  sanitaire. 
Je  m'y  perds  !  Il  a  fallu  pour  ainsi  dire  l'amener  pieds  et 
poings  liés  —  un  homme  qui  croit  avoir  trouvé  la  pierre  philo- 
sophale!  Si  je  ne  l'avais  pas  vu  de  mes  propres  yeux,  je 
ne  le  croirais  pas.  —  Mais  permettez,  c'est  qu'il  souffre  d'une 
maladie  du  cœur,  et  que,  sans  doute,  il  se  disait,  à  jjar^ 
soi,  qu'à  peine  remis  sur  pied,  il  courrait  le  risque  de  re- 
tomber plus  bas.  Son  docteur  est  la  perle  des  hommes  qui 
a  le  pas  sur  tous  ses  confrères  dans  sa  spécialité,  mais  sa 
femme,  par  contre,  est  une  vraie  pie-grièche  ;  elle  est  tout 
d'une  pièce  ;  et,  quoique  dans  une  grande  aisance,  à  l'heure 
qu'il  est,  elle  vit  comme  si  elle  était  toujours  près  de  ses 
pièces  ;  elle  vous  regarde  de  la  tête  aux  pieds.  Je  l'ai  jjayée 
de  retour;  quant  à  moi  je  n'ai  pas  perdu  pied  (la  carte) ; 
j'ai  fait  valoir  mes  droits.  Je  voulais  lui  recommander  un 
homme  de  peine  auquel  je  m'intéresse  ;  elle  lui  trouvait /orc« 
péchés  mignons^  et  passait  complètement  sous  silence  la  chose 
importante  :  une  peine  de  trois  semaines  de  prison  qu'il  avait 
purgée;  mais  je  crois  qu'elle  n'avait  pas  connaissance  de 
son  casier  judiciaire.  J'ai  habillé  mon  protégé  de  pied  en 
cap,  et,  de  son  pied  léger,  il  est  parti  pour  se  présenter. 
N'était  son  certificat  écrit  en  pattes  de  mouches,  je  crois 
qu'il  court  la  chance  d'être  engagé. 


311.  Pardonnez-moi,  mon  cher,  si  je  vous  prends  au 
saut  du  lit;  mais  je  me  suis  saigné  à  blanc  pour  ces  gens 
de  sac  et  de  corde,  et  voilà  qu'on  vient  me  dire,  en  se  fâ- 
chant tout  rouge,  qu'on  les  a  pris  la  main  dans  le  sac.  Le 
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bem  <S(^i[fêfapitan  erniebrtgen  mûfjen.  ?0^ûn(|maï  muç  man 
burc^  !û6ne  §attung  imponieren,  raenn  man  feinen  diät  mefir 
roeiè  (in  ber  flemme  ift).  ®er  genfer  foiï  biejenigen  Idolen, 
roet^e  bei  ber  geringften  ©d^roierigfeit  ben  ^opî  oerlieren  !  ÏRein 
atter  ^reunb  1.,  rcel^er  fd^on  Dfîunjeln  ^atte  unb  in  feiner 
^ngenbjeit  me^r  û(ê  einen  raiberfpenftigen  'îlîenfd^en  gur  (Erfüllung 
feiner  ^füd^t  angefialten,  ftanb  \)a  raie  üon  Stngft  gequält, 
angefii^tê  ber  S^otraenbigfeit  fic^  ber  39erâuc^erung  ju  unterroerfen 
unb  iïè)  einer  arjtlid^en  Unterfudjung  gu  unterhielten,  ©a  fielet 
mir  ber  33erftanb  ftiU  !  2Jîan  î)at  itjn,  einen  3Jîann,  raeld^er  bûê 
^utoer  entbedt  ju  ^aben  glaubt,  fojufagen  roiberftanbêloê  ^ert)ei= 
fd^teppen  muffen.  ÎBenn  ic^  eê  nic^t  mit  eigenen  5ïugen  gefeiten 
^ôtte,  raûrbe  id)  eê  nirfjt  glauben.  —  SIber  ertauben  ©ie,  ber 
©runb  baoon  ift,  ha^  er  an  einer  ^ergfranf^eit  teibet  unb  o'^ne 
3raeifet  ju  fid)  fetbft  fagte,  faum  auf  bie  iBeine  gebrad;t,  laufe 
er  @efa|r,  einen  fdiraerereu  Dftûdfall  ju  befommen.  ©ein  SIrjt 
ift  bie  ^erle  ber  2Jîenfd§ï)eit  unb  l^at  in  biefer  «Spezialität  ben 
si3or§ug  oor  aÏÏen  feinen  ÄoÜ'egen;  feine  ^^rau  bagegen  ift  eine 
realere  Xantippe.  «Sie  l^ält  unb  benimmt  fic^  fe!^r  fteif,  unb  oh 
rool^l  fie  fid^  gegenroärtig  in  großem  SBo^Iftanbe  befinbet,  lebt 
fte,  aie  ob  fie  immer  f^Iec^t  bei  Äaffe  raöre.  ©ie  betrachtet 
©nen  Don  oben  l^erab.  ^ä)  tiabe  if)r  ©leid^eâ  mit  ©leic^em  üer= 
gölten.  2Ba§  mii^  anbetrifft,  oerlor  iä)  bie  Raffung  nic|t;  i^ 
raoHte  i|r  einen  5lrbeitêmann  empfel^len,  für  roeld^en  i^  mid^ 
intereffiere.  ©ie  entbedte  bei  i§m  eine  ÎJÎenge  Siebtingêfûnben 
unb  überging  mit  ooïïftdnbigem  ©tiüfdjraeigen  ba§  ÏOiditigfte,  bie 
breiroöc§ent(i^e  ^aft,  meiere  er  überftanben  l^atte.  SlUein  id^ 
glaube,  ba^  fie  öon  feinem  Ceumunbêjeugniê  feine  Äenntnie  |atte. 
^à)  f)abe  meinen  ©d^û^ting  oon  ^opf  gu  gu^  gefleibet,  unb  er 
^at  fic^  leidsten  ^-u^eâ  entfernt,  um  fid;  oorjufteUen.  SSäre  fein 
3eugniê  nid^t  gefri^elt,  fo  glaube  id^,  ha]^  er  tro^  allem  Sluêfid^t 
l^ôttc,  angenommen  ju  roerbeu. 

311.  SSerjeil^en  ©ie  mir,  mein  Sieber,  baf^  id^  ©ie  beim  2luf= 
[teilen  auffuc^e,  aber  ic^  ^aht  mid)  für  biefe  ©algenftride  gel^örig 
ausgegeben,  unb  nun  melbet  man  mir  foeben,  mit  grimmigem  2ler= 
ger,    man  l^abe  fie   auf  frifd^er  St^at  ertappt.    ^lUerbingS   ift 
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fils,  c'est  vrai,  est  un  saute-ruîssean  ;  je  viens  de  lui  donner 
un  savon.  Tout  cela,  je  vous  le  confie  sous  le  sceau  du 
secret,  je  me  ferais  un  scrupule  d'achever  le  vieux  père, 
mais,  si  la  nouvelle  est  vraie,  c'est  pour  moi  une  perte 
sèche  de  plusieurs  mille  francs  (milliers  de  francs).  En  sou- 
tenant ces  jeunes  gens,  je  croyais  qu'ils  arriveraient  à  re- 
monter sur  leur  bête.  Lorsque  nous  avons  rendu  les  derniers 
honneurs  à  leur  mère,  ils  étaient  navrés  et  je  voi/ais  cela 
d^un  bon  œil;  c'est  ce  qui  me  fit  tirer  le  rideau  sur  tout 
le  passé.  Je  me  regardais  comme  engagé  à  les  entourer  de 
ma  sympathie,  mais  cette  disposition  à  avoir  (à  chercher) 
toujours  des  raisons  avec  tout  et  tous,  reprend  plus  fort  que 
jamais;  si  je  n'arrive  pas  à  les  tenir  en  respect,  je  casse 
les  vitres.  Je  ne  veux  pas  du  reste,  qu'ils  soient  toujours 
liés  à  ces  rastaqiiouères  ;  ils  ne  sont  pas  énergiques,  à  plus 
forte  raison  doivent-ils  éviter  ce  genre  de  relations.  Je  vous 
en  prie,  maintenant  que  je  viens  de  découvrir  le  pot  aux 
roses,  aidez-moi  de  votre  influence.  Je  viens  de  vider  mon 
sac  ;  je  leur  ai  fait  une  morale  salée.  L'aîné  faisait  encore 
le  rodomont,  prenant  votre  nom  à  toute  sauce.  —  A  bah  ! 
Mais  c'est  fort,  je  vais  séance  tenante  écrire  deux  mots  à 
ce  gaillard  pour  lui  dire  ma  faron  de  penser  ;  rien  de  rien. 
Je  ne  veux  pas  permettre  cela,  fen  ai  assez,  je  vous  en  ré- 
ponds, c'est  du  ressort  de  la  justice  maintenant,  toute  fai- 
blesse serait  coupable.  Je  vais  battre  le  rappel  pour  tous 
les  créanciers  et  quand  ils  seront  en  regard,  ils  lui  parle- 
ront ferme.  Ce  n'est  que  partie  remise  ;  attendez,  il  va  voir 
ce  qu'il  en  coûte  de  faire  la  roue  avec  l'argent  des  autres. 
Le  fond  du  sac  est,  qu'il  grille  de  se  marier;  c'est  un  grippe  — 
sous  qui  en  verra  encore  de  grises,  et  la  femme  qui  le  pren- 
dra tombera  dans  un  vrai  guêpier.  Mais  tout  cela  est  rasajit  ^\ 
car  je  vais  avoir  mauvaise  grâce  de  retourner  en  arrière; 
il  pensait  sans  doute,  que,  de  guerre  lasse,  je  signerais  tout, 
il  s'est  joliment  trompé,  il  fondrait  avoir  un  grain  (de  folie) 
pour  agir  ainsi  ;  on  ferait  bien  des  gorges  chaudes  à  mes 
dépens.  Je  ne  suis  pas  une  girouette  qui  tourne  à  tous  les 
vents. 
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ber  (So^n  ein  23unim(er.  34)  ^^^^  ^^^  Î^^^^î^  ^^"  ^^V^  9^= 
roafd^en.  ^ieê  alleê  oertraue  tc|  S^i^^i^  unter  bem  Siegel  ber 
2}erjdjiDtegen'^eit  an.  ^d)  rcûrbe  mir  ein  ©eraifieit  barauê  mad^en, 
ben  alten  33ater  ^u  ©runbe  ju  richten.  (Sollte  aber  bîe  9^acî)= 
ric^t  raa^r  jein,  \o  ift  baê  für  mid)  ein  reiner  33ertuft  oon  me^re^ 
ren  îaujenb  ^ranfen.  ^rù^m  ié)  biefen  jungen  beuten  ^alf, 
glauBte  id),  e§  raûrbe  i^nen  gelingen,  rcieber  ju  SSermôgen  ju 
tommen.  2ïtê  rair  i^rer  9}îutter  bie  le^te  @^re  eriöiejen,  rcaren 
[ie  untrôftlic^,  unb  \d)  fa^  ba§  gern,  '^a^  fiat  mic|  über  bie 
ganje  SSergangen^eit  ben  «Schleier  jie^en  laffen.  ^d)  :^ie(t  micî) 
fur  oerpftic^tet,  i'^nen  meine  îeihiaîime  ^ujuraenben;  allein  biejer 
^])ang,  [ic^  fortroôfirenb  mit  aüer  äöelt  ju  janfen,  tritt  raieber 
[törfer  al§  jemalê  Bei  i|nen  auf.  SGöenn  eê  mir  nic|t  gelingt, 
[ie  im  3oume  ju  |allen,  ne^me  \d)  fein  33Iatt  Dor  ben  ÏRunb. 
Uebrigenê  roiU  i^  nic^t,  ha^  fie  fortrcd^renb  mit  biefen  üorne^= 
men  .poc^ftaptern  oerfe^ren.  Sie  finb  ni^t  energifc^;  um  fo 
mefir  "muffen  fie  3?ejief)ungen  foldier  2(rt  oermeiben.  ^i^\,  wo 
ic^  baê  @e{)eimniê  foeben  auêgeftôbert  f)af)e,  bitte  ic^  Sie,  Reifen 
Sie  mir  mit  S^rem  ©influffe.  ^c^  îiabe  i|nen  foeben  atleê  ge= 
fagt,  raaê  id^  raeiç;  i<j6  ^abe  i^neu  eine  gepfefferte  Strafprebigt 
gehalten.  2^cr  altere  Sofin  machte  no^  ben  ©ropfpre^er,  in= 
bem  er  ^f)xm  9^amen  ^u  altem  gebrauchte.  (Si  roas!  t)aê  ift 
aber  benn  bod^  [tarf,  id)  merbe  biefem  iBurfdien  fte^enben  %u^îè 
ein  paar  Söorle  fcE)reiben,  um  if)m  meine  2)^einung  ju  fagen. 
2(uë  niditê  roirb  nichts  !  3c§  roiß  baê  ni^t  erlauben,  ^d)  ^aht 
eê  fatt,  bafur  ftef)e  id^  S^nen.  5^aê  gel)t  je^t  bie  ©eric^te  an. 
5ltle  <Bd)ruàd)î  märe  ftröflic^.  ^d)  roiü  alle  ©laubiger  jufammen= 
rufen,  unb  roenn  fie  i§m  gegenüber  fteÇen,  raerben  fie  nac^brûdE= 
tief)  mit  i^m  reben.  S^ie  Sa^e  ift  nid^t  aufgefcî)oben.  2Barten 
Sie  nur,  er  foü  fe^en,  rcaê  eê  foftet,  mit  anberer  ßeute  ©elb 
groB  ju  t^un.  ^îx  roa^re  ©runb  ber  Sad^e  ift,  ba^  er  oor 
Ungebulb  brennt,  fid)  ^u  oerl^eiraten.  6ê  ift  ein  ^^'fennigfud)fer, 
roeld^er  nod^  grope  Unannel)mtid)feiten  erleben  rairb,  unb  bie  grau, 
roet^e  i^n  nimmt,  ftic^t  in  ein  iral)reë  2Befpenneft.  2lber  baë 
aUeâ  ift  tangmeilig,  benn  eâ  roiirbe  mir  fdjlec^t  aufteilen,  DOn 
ber  Sadje  abjufte^en.  O^ne  3"'2^î^^  had)k  er,  ba§  id^  beê 
^aberê  mûbe  aUeë  unterfc^reiben  raûrbe;  aber  er  ^at  [id)  fel)r 
getâufd)t.  2}tan  mü^te  ein  roenig  ûberfc^nappt  fein,  um  fo  ju 
^anbetn.    ®ie  ïeute  mürben  fid;  auf  meine  Soften  luftig  machen; 
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312.  Comment  donc,  ma  chère,  c'est  vous  qui  criez 
famine,  mais  vous  devriez  bien  mieux  chanter  victoire.  Mon 
mari  rentra  l'autre  soir  en  criant  au  miracle.  Il  paraît  que 
vous  aviez  une  toilette  dernier  cri  ;  à  Ven  croire,  vous  étiez 
la  reine  de  la  soirée,  vous  étiez  à  croquer.  Mais  je  vous 
comprends,  tout  cela  doit  coûter  un  argent  fou,  et  à  présent, 
vous  ne  savez  plus  sur  quel  pied  danser.  Il  en  coûte  de 
devoir  ainsi  garder  les  dehors  de  la  fortune  ;  mais,  quand 
il  y  a  péril  en  la  demeure,  m'est  avis  qu'il  faut  savoir  cou- 
per court  aux  dépenses  ;  vous  avez  déjà  dû  couper  les  vivres 
à  votre  fils  ;  mais  vous  avez  bien  fait  ;  à  cet  âge,  avec  trop 
d'argent  en  main,  on  risque  de  jouer  le  j^^tit  crevé,  votre 
position  ici  vous  met  en  grande  évidence.  Mais  le  défaut  de 
la  cuirasse  est,  que  vous  avez  beau  être  à  la  croix  du  ciel 
chez  vous,  vous  n'y  êtes  jamais  en  famille;  vous  allez  de 
soirées  en  dhiers,  c'est  une  vraie  course  au  clocher.  Mon 
mari  serait  aux  cent  coups  dans  une  telle  position,  lui  qui 
aime  la  paix  du  chez-soi.  Il  ^5^  très  couru  comme  profes- 
seur, mais  j'ai  dû,  depuis  longtemps,  faire  la  croix  de  tout 
ce  qui  est  vie  mondaine.  Le  bal  donné  en  l'honneur  de 
votre  mariage  a  été  le  chant  du  cygne.  Ce  serait  vouloir 
prendre  la  lune  avec  les  dents,  ou  prêcher  dans  le  désert, 
que  de  vouloir  changer  les  choses.  Il  n'y  a  pas  à  dire,  je 
me  trouve  bien  de  ce  genre  de  vie.  Nous  sommes  comme 
les  deux  doigts  de  la  main,  je  suis  un  vrai  enfant  gâté,  et, 
JMS  pour  un  empire,  je  ne  voudrais  changer  de  vie.  Mon 
mari  est  la  crème  des  hommes^  ce  n'est  un  songe-creux,  il 
est  sérieux,  voilà  tout.  Prenez  le  au  débotté,  il  est  le  même 
bon  enfant  qu'en  face  de  ses  étudiants.  Mon  fils  aîné  est 
son  père  tout  craché,  il  a  donné  un  bon  coup  de  collier  à 
ses  études  cette  année.  Nous  avons  un  précepteur  à  demeure, 
qui  lui  est  très  sympathique.  Inutile,  avec  les  enfants,  de 
vouloir  courir  la  poste  (le  grand  galop),  il  faut  de  la  pa- 
tience, on  ne  peut  pas  leur  mettre  le  couteau  sur  la  gorge, 
et,  sous  le  couvert  du  professeur  être  plus  maladroit  qu'eux, 
en  exigeant  tout  à  la  fois.    Charles  est  très  nerveux,  il  se 
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id^  bin  fein  raetterraenbifd^er  ïïyîenfd^,   vodäjtv  ben  ïï)?antel  nadj 
bcm  SSinbe  pngt. 

312.  2Bie  benn,  meine  Siebe?  ©ie  flogen  über  Glenb?  <Bk 
follten  öielme^r  fro|(ocfen.  ïï^îein  SSlann  tarn  tüvfici)  abenbâ  ^eim, 
inbem  er  oiel  Sïuffiebenê  mad)te  non  bem,  wa§  er  gefe^en  f)atk.  (5ê 
fc^eint,  @ie  rcaren  ma)  ber  alïerneueften  ?0^obe  geffeibet.  ©ie 
raaren  bie  Königin  ber  5ï6enbgefenfd^oft.  ©ie  raaren  gum  5Inbet§en 
f^ön.  2Iber  ic^  üerftetje  ©ie,  bieâ  alïeê  muj3  ein  ^eibengetb 
foften,  unb  nun  raiffen  ©ie  feinen  diät  me^r.  @ê  fällt  [^roer, 
auf  biefe  SBeife  ben  âuf3eren  ©c^ein  ben  DfJeid^tnmë  rcol^ren  ju 
muffen.  5lllein  roenn  @efa^r  im  35ergug  ift,  bin  irf;  ber  ÎJîeinung, 
ha^  man  ben  unnü^en  ?tu§goben  ein  Gnbe  mad^en  mu§.  ©ie  fiaben 
bereite  ^i^rern  ©o^ne  bie  ©ubfiftengmittet  oerrceigern  muffen,  unb 
©ie  ^aben  baran  n)of)(  get^an.  SBenn  man  in  biefem  2I(ter  gu 
Diel  ©elb  in  ber  îafd^e  ^at,  läuft  man  ©efaïir,  ben  jungen  ©edfen 
§u  fpieten.  ^^vt  ©lellung  l^ierjelbft  lenft  bie  5lufmerffamfeit 
aller  auf  ©ie.  SIber  bie  böfe  ©eite  ift  bie,  bafe  ©ie  nergebenê 
ba'^eim  ^erjenênergniigt  finb;  fie  finb  niematê  im  gamilienfreife. 
©ie  ge^en  oon  bem  (Sffen  in  bie  îïbenbgefetlfc^aften  (©ie  eilen  Don 
einer  ^erftreuung  ju  ber  anbern).  ©ê  ift  ein  raa^reâ  Äirc^t^urm; 
rennen.  Wm  2)^ann  mürbe  in  einer  fotrfien  Sage  fid^  fefir  gelang^ 
roeilt  füllen,  er,  raetd;er  bie  ©tille  be§  eigenen  ^erbeê  (iebt.  (5r 
r;at  fe^r  oiel  3"ipi^u^  û^^  ^rofeffor,  aber  feit  langer  3eit  l^abe  id^ 
allem,  raaê  §um  Söeltleben  geprt,  entfagen  muffen.  ®er  Satt  jur 
^eier  3^rer  ^od^jeit  ift  ber  Söenbepunft  geroefen.  S)iefe  <Baâ)î  änbern 
motten,  l^ie^e  Umnôglid^eë  nerfud^en  ober  tauben  0§ren  prebigen. 
(Se  ïâ§t  fid^  nid^tê  bagegen  fagen,  id^  befinbe  mid^  bei  btefer  Se= 
benêraeife  mo^I,  mir  finb  ein  ^erg  unb  eine  ©eele.  2^)  bin  ein 
roa^rei  ©c^o^finb  unb  möchte  nid^t  für  ein  ^ônigreid^  meine  Se= 
benêraeife  änbern.  ^d)  l^abe  ben  beften  Wlam  oon  ber  2öelt.  Gr 
ift  fein  Träumer,  er  ift  roeiter  nid^tê  at§  ernft.  2Benn  ©ie  i^n  nad^ 
feiner  2lnfunft  in  feinem  ^^aufe  auffud)en,  j^)  ift  er  ein  ebenfo 
gutmütiger  aJîenfd),  mie  roenn  er  feine  ©tubenten  oor  fid^  î;at. 
ÏÏJîein  ôttefter  ©o^n  ift  fein  leibl^aftiger  3?ater.  (5r  ï;at  biefeâ 
^al^r  feine  ©tubien  fefir  angeftrengt  betrieben.  2öir  l^aben  einen 
^auêle^rer,  für  roeld)en  er  grof^e  ©ijmpat^ie  empfinbet.  @ê  bient 
äu  nid)tê,  mit  ben  Äinbern  bie  SIrbeit  übereilen  ju  motten  ;  man 
mu^  ©ebuïb  l^aben,  benn  man  fann  fie  nic^t  beim  fragen  faffen 
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coupe  parfoit  dans  le  discours  et  demeure  court.  Il  faut 
arriver  à  vaincre  cette  faiblesse  par  la  patience  et  la  per- 
sévérance ;  on  ne  peut  pas  lui  demander  raison  de  cela  im- 
périeusement ;  ce  serait  cruel  ;  il  faut  du  tact  et  des  égards 
en  tout  et  partout. 


313.  Comment!  vous  êtes  aux  écoutes!  Vous  vous  em- 
barquez là  dans  une  belle  affaire.  Je  vous  engage,  mon 
petit  ami,  à  courber  V échine,  et  à  emboîter  le  pas  ;  c'en  est 
trop!  Vous  êtes  un  enfant  terrible,  on  vous  gâte  par  trop, 
voilà  le  mot  de  l'énigme.  Je  vais  vous  mener  à  la  dure, 
moi,  je  vous  tiendrai  la  dragée  haute  ;  j'ai  plein  le  dos  de 
vos  sottises,  et  de  cette  musique  enragée.  Laissez  cette  flûte  ; 
je  ne  donnerai  pas  la  main  à  vos  mille  folies,  il  faut  que 
vous  ayez  le  diable  au  corps  pour  être  entêté  à  ce  point! 
Vous  êtes  un  dur  à  cuire;  vous  aimez  à  vous  donner  en 
spectacle,  je  crois.  Uti  fils  de  famille,  comme  vous,  devrait 
se  conduire  autrement.  Un  homme  de  bas  étage  n'en  ferait 
pas  d'autres.  Vous  avez  beau  vous  révolter  et  jeter  feu  et 
jlamme,  fen  reste  à  ce  que  je  dis  ;  vous  devriez  avoir  honte 
d'avoir  le  cœur  de  tourmenter  ainsi  votre  bon  grand-père, 
qui  est  tombé  dans  l'enfance  (en  enfance)  ;  il  n'a  plus  la 
force  de  prendre  (d'exercer)  de  l'empire  sur  vous,  et  vous 
en  profitez  !  Mais  vous  allez  être  à  bonne  école  avec  moi  ; 
je  vous  en  avertis,  je  suis  un  caractère  entier,  je  ne  cède 
pas,  nous  serons  à  deux  de  jeu;  n'essayez  donc  pas  de 
faire  le  diable  à  quatre,  vous  vu  aurez  pas  le  dessus,  soyez 
en  certain,  et,  en  outre,  prenez  bonne  note  que  je  vous  in- 
terdis de  me  couper  la  parole  à  l'avenir. 


314.  Mon  pauvre  vieil  oncle  est  au   vrai  crampon;   il 
croit  peintre,  et  ne  fait  que  des  croûtes.  On  le  critique, 
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unb  unter  bem  î)ecfmantel  beê  ßefirere  ungefcîitrfter  fein  aie  [ic 
fetbft,  inbem  man  aUeg  auf  einmal  oerlangt.  5îûrl  i[t  fe^r  nerüöe, 
er  unterbricht  [ic^  juraeiten  in  ber  JRebe  unb  ftodt  (bleibt  ftecfen). 
SSJlan  mu^  hai)m  gelangen,  burc^  ©ebulb  unb  Sluêbauer  bieje 
(2d^n}cid;e  ju  überroinben.  2Jian  barf  i§n  beëraegen  nid)t  l^errijc^ 
anfahren  unb  jur  3ftedjen[d^aft  gießen  raotlen,  baê  raäre  graufam. 
3n  allem  unb  überall  mu^  man  Saft  bemeifen  unb  ^lûcffid^ten 
nefimen. 

313.  Sßie?  ©ie  (teilen  auf  ber  ßauer!  ©ie  fangen  ba  eine 
fd^öne  ©efd^i^te  an.  3^  »^ûte  ^^ntw,  mein  junger  ^^reunb,  einen 
frummen  33urfel  §u  mae)tn  unb  flein  beijugeben.  èas  ift  benn 
bod;  ju  ftarf!  (Sie  finb  ein  iöurfd^e,  rcelc^er  bie  2eute  in  SSer= 
ïegen^eit  bringt.  'iSJlaw  oerroôîint  ëie  atlguftarf,  baê  ift  bie 
Stuftöfung  beê  3flâtfelê.  2^  roerbe  Sie  ftrenge  be^anbeln  unb 
Sie  jappetn  laffen,  xd)  ^aU  2W  ^ummi^eiten  unb  biefe  leiben^ 
f^aftli(^e  ÏÏJ^ufif  biê  an  ben  i^alê  fatt.  ©eben  Sie  biefeê  ^-löten^ 
fpiet  ouf.  2^  raill  31^^"  unjä^ligen  î^orl^eiten  feinen  2^orfd)ub 
teiften.  Sie  muffen  ben  3:eufel  im  Seibe  ^aben,  um  einen  fo(d)en 
©igenfinn  §u  jeigen.  Sie  finb  m  ^artgefottener  ÏRenfc^.  3^ 
glaube,  Sie  lieben  eê,  fic^  bem  Urteile  ber  SBelt  auëjufe^en. 
3öer  einer  anftänbigen  ^-amilie  angehört,  raie  Sie,  fotlte  fici^  gan^ 
anberê  betragen.  &in  2Jîenf^  nieberen  O^îaugeê  roûrbe  es  nic^t 
arger  treiben.  33ergebenê  lel)nen  Sie  fid^  auf  unb  fpeien  ^euer 
unb  g-lammen,  id)  bleibe  bei  meinen  2öorten.  toie  foUten  fic^ 
fdjâmen,  bafj  Sie  baê  §erj  ^aben,  2^m\  guten,  finbifc^  geroor= 
benen  ©ro^mter  fo  ju  peinigen;  er  ï)at  bie  5lraft  nid;t  mel)r, 
um  eine  ©eraalt  über  Sie  auê^nûben,  unb  Sie  madien  fic^  bas 
ju  nu^en.  Slber  Sie  foUen  bei  mir  in  guter  Sdjule  fein,  id^ 
fagc  eê  2W^  S""^  33orauê.  ^(i)  bin  ein  eigenfinniger  (^alê= 
ftarriger)  6î)arafter,  ià)  gebe  nic^t  nad).  Sßir  ^aben  une  fo 
gegenseitig  nic|tê  oorguraerfen.  S3erfuc|en  Sic  alfo  nic^t,  ju 
toben.  Seien  Sie  oerfic^ert,  baf^  Sie  bie  Oberl^anb  nii^t  be= 
galten,  unb  merfen  Sie  fic^  auf^erbem  raoï)l,  ba^  ic^  Sl^en  r)er= 
biete,  mic^  fimftigl)in  ju  unterbred^en. 

314.  2Rein  armer,  alter  Onfel  ift  ein  fel^r  lâftiger  UJîenfd^. 
(5r  l^dlt  fic^  für  einen  SSRaUx  unb  ma^t  nid^tâ  alâ  $fuf^ercien. 
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cela  va  sans  dire,  et  chaque  fois  que  cela  lui  arrive,  il 
vient  se  dégonfler  vers  moi.  C'est  un  vrai  breton  du  crû, 
il  pleure  de  vraies  larmes  de  crocodile;  c'est  bien  vrai  qu'on 
lui  en  fait  à  la  corde;  cela  crie  vengeance,  mais  que  faire? 
Puisqu'il  se  voit  déchiré  à  belles  dents  par  ses  collègues, 
c'est  se  mettre  le  doigt  dans  l'œil  que  de  vouloir  persister 
à  leur  disputer  le  terrain;  il  finira  par  se  faire  montrer 
au  doigt,  car  il  fait  le  diable  et  son  train  pour  se  venger 
d'eux  ;  il  finira  par  être  le  dindon  de  la  farce.  Tous  les 
peintres  sans  talent  sont  logés  à  la  même  enseigne  ;  il  faut 
un  vrai  talent  pour  emporter  la  pièce  et  tenir  le  public  en 
échec.  Il  se  donne  beaucoup  de  mal,  le  pauvre  être  pour 
n'arriver  à  rien  !  C'est  un  artiste  à  l'eau  de  rose,  et  il  se 
fait  du  tort  en  tempêtant  ainsi,  il  aurait  dû  rester  dans 
son  milieu;  il  connaissait  tout  Paris  sur  le  bout  du  doigt, 
et  voilà  qu'il  va  demeurer  au  diable  sous  prétexte  de  repos; 
il  fera  fiasco  là  comme  partout;  il  a  fait  son  temps,  c'est 
ce  qu'il  ne  peut  comprendre,  il  monte  sur  ses  échasses  dès 
qu'on  fait  allusion  à  cela.  C'est  un  bon  diable,  après  tout, 
mais  trop  plein  de  lui-même. 


315.  Je  ne  peux  pas  vous  donner  frs.  100  pour  cette 
toile,  mon  ami,  c'est  fait  à  la  diable.  Je  comprends  que 
vous  soyez  pressé  de  vous  défaire  de  cette  dette  d' honneur  ; 
ces  dettes  criardes  sont  l'ennemi  de  toute  vie  ;  vous  enfoncez 
des  p)ortes  ouvertes,  en  me  menaçant  d'aller  chez  m'  X.  H 
est  dur  à  la  détente,  c'est  vrai,  mais  il  ne  vous  abandon- 
nera pas  ;  il  sait  ce  que  c'est  que  la  jeunesse  dorée.  Il  faut 
avoir  de  r entregent  pour  entrer  en  matière  ;  c'est  un  esprit 
fort,  qui  tie  se  paye  pas  de  paroles.  Allez  donc  lui  parler; 
attendez  le  de  ^ied  ferme,  il  est  capable  de  ti'ij  voir  que 
du  feu,  et  de  vous  donner  cela  en  espèces  sonnantes,  tandis 
que  les  autres  vous  regardent  par  dessus  l'épaule.  Mais, 
si  vous  ne  réussissez  pas,  revenez  me  voir  en  désespoir  de 
cause  ;  je  ne  suis  pas  un  donneur  de  bonjours,  je  vous  aiderai. 
Au  premier  chef  vous  trouverez  un  homme  froid,  il  chasse 
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©elbftDerftânblid^  tabeÜ  man  i^n,  unb  fo  oft  if)m  ]o  etrcaê  roiber^ 
fâ^rt,  fuc^t  er  mid)  auf,  um  feinen  @efûf)(en  freien  Sauf  ju  (äffen. 
(5r  ift  ein  ridjtiger,  berfier  Sretagner.  ©r  oergießt  raafire  kvo- 
fobilst^ränen.  ^^reilid^  fpielt  man  it)m  alle  möglii^en  6treidje, 
unb  "tiü^  fc^reit  nad^  ÏRa6:)t.  5IIIein  roa§  tf)un  ?  5^a  er  fid)  öon 
feinen  Kollegen  arg  Derunglimpfen  fie^t,  î)ie^e  eâ  fid)  oerred^ncn, 
loenn  er  i^nen  "üa^  ^dh  k'^arrtid)  ftreitig  mad^en  wollte.  (Sx 
rairb  eë  enbtic§  nod)  erleben,  ba^  man  mit  S'inS^rn  auf  i§n  roeift; 
benn  er  mad^t  oer^roeifette  5(nftrengungen,  fi^  an  i^nen  ju  röi^en  ; 
jule^t  roirb  er  boc^  felbft  ber  ©epretite  fein  (bie  ^tè)t  ja^(en 
muffen).  SlUe  talenttofen  2J?a(er  finb  in  gleid)  fd)timmer  Sage. 
©â  Braud^t  rcirfUd^eê  Suaient  ba^u,  beif3enbe  Sd^erje  ju  madjen 
unb  babei  ba§  ^^'ubüfum  im  S^ad)  ju  fiatten.  T)a^  arme  ®e; 
fc^öpf  lâfjt  eê  fic^  faner  roerben  unb  bringt  eä  bennod^  511  nid^tê. 
(S'ê  ift  ein  Äünftter  o^ne  ®c^neib  unb  fügt  fidj  felbft  Schaben 
§u,  inbem  er  fo  tobt.  (Sr  fjâtte  in  feiner  geroo^nten  Umgebung 
bleiben  fotlen.  (îr  fannte  ganj  ^arië  t)on  ©runb  auê,  nun 
jie^t  er  unter  bem  î^ormanbe,  fic^  ausrufien  ju  rooüen,  au§ 
@nbe  ber  2BeIt!  Soie  aüent^alben  rairb  er  aud^  ba  i^iasfo 
mad^en.  Seine  3eit  if^  öorbei;  baê  fann  er  eben  ntc^t  einfe^en. 
©obalb  man  barauf  anfpiett,  rairft  er  fi^  in  bie  33ruft.  ^m 
©an^en  genommen  ift  er  ,jraar  eine  gute  ^aut,  aber  ju  fe^r  üon 
fidf)  eingenommen. 

315.  ïïJîein  ^^reunb,  id)  fann  3§"ß"  î^^^  ^i^î^^  ©emälbe  nid)t 
100  i^^ranfen  geben,  eê  ift  gefubett.  ^é)  begreife,  ha^  ®ie  eê 
eilig  ^aben,  fid)  biefe  (Sf)renfd)ulb  com  .Ç>a(fe  ju  fd^affen.  î)iefe 
fleinen  Sd^utbpoften  finb  ber  geinb  aöes  Sebenê.  8ie  mad^en 
Diel  Sdrm  um  nid)të,  inbem  Sie  mir  brofien,  bap  Sie  ju  ^^errn 
X.  gef)en  rooüen.  (Sx  rücft  in  ber  S^at  ungern  mit  ®e(b  §er- 
auê;  aber  er  roirb  Sie  nid)t  im  Stid^e  (äffen.  (Sv  roein,  roie 
eâ  mit  ben  oorne^men,  jungen  Ferren  ftef)t.  ÎÎJÎan  nm^  gefe((= 
f(^aftlidöen  Saft  ^aben,  um  bie  Sad)e  einzuleiten.  S^aë  ift  ein 
offener  ^opf,  roe(d^er  fic^  nidjt  mit  (eeren  Söorten  abfpeifen  löBt. 
@eÇen  Sie  unb  fprec^en  Sie  alfo  mit  i§m,  (Jrroarten  *iie  il)n  feflen 
i^u^eâ;  er  ift  im  ftanbe,  auê  ber  Sac^e  nic^t  flug  511  roerben 
unb  ^^nm  baê  2Ser(angte  in  ftingenber  ^ünje  ju  be5a()(en, 
roö^renb  bie  anberen  Sie  über  bie  5ld)fe(n  anfe^en.  Sföenn  eä 
3|nen  aber  nid^t  gdldt,   fommen  Sie  in  (Srmange(ung  anberer 
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de  race,  son  père  ne  desserrait  pas  les  dents;  c'était  un 
avare  qui  ne  dormait  que  d'un  œil  quand  on  lui  devait  quoi 
que  ce  soit.  Son  petit-fils,  tout  au  contraire,  jette  l'argent 
par  les  fenêtres  ;  une  fois  qu'il  est  en  train,  il  a  une  langue 
dorée.  Ayez  confiance,  il  donnera  dans  le  panneau;  un 
pauvre  diable  d'homme  comme  vous  l'intéressera,  j'en  mets 
ma  main  au  feu. 


316.  M''  X.  est  un  bel  esprit,  c'est  un  feu  roulant  que 
sa  conversation.  Il  mène  la  vie  à  grandes  guides,  dit-on, 
et  fait  de  la  nuit  le  jour.  Il  ne  fera  pas  long  feu,  car  il 
se  ruine.  C'est  dommage,  car  il  y  a  en  lui  l  étoffe  d'un 
écrivain  ;  il  était  dans  tous  ses  états,  l'autre  jour,  parce  que 
son  fils,  disait  on,  n'avait  pas  d'estoc  (d'esprit).  Il  avait 
23  ans  quand  il  entra  au  ministère,  on  dit  que  la  loi  qu'il 
a  proposée  est  sur  le  point  d'entrer  en  vigueur.  Il  dit  à 
qui  veut  l'entendre,  et  à  la  face  du  ciel,  qu'il  n''est  pour  rien 
dans  la  démission  de  m'  X,  mais  il  est  évident  que  sa 
dernière  brochure  donna  V éveil;  c'était  en  tous  cas  jouer 
avec  le  feu,  et  je  crois  qu'à  l'heure  qu'il  est  tout  cela  est 
le  secret  de  Polichinelle.  Lui,  avec  son  sang  froid  habituel, 
prend  sa  mine  de  commande,  et,  comme  si  de  rien  n'était, 
se  rend  à  la  chambre,  collet  monté;  il  reste  bouche  close 
sur  tout  ce  qui  a  trait  à  cette  malheureuse  affaire  ;  on  ne 
pourra  donc  rien  tirer  au  clair.  Mais  cela  ne  l'empêche 
pas  de  faire  le  joli  cœur,  à  droite  et  à  gauche.  Tout  cela 
donne  beau  jeu  aux  conjectures,  vous  le  pensez  bien,  et 
j'abonde  dans  le  setis  de  ma  mère  qui  croit  que  la  place 
de  ministre  lui  a  donné  dans  l'œil.  Je  crois  vraiment  qu'elle 
a  bien  mis  le  doigt  sur  la  plaie.  Quant  à  moi,  jusqu'à  nou- 
vel ordre,  je  le  tiois  à  distance;  je  ne  me  mets  pas  à  sa 
discrétion;  je  ne  veux  pas  m'en  mêler,  afin  de  ne  pas  avoir 
le  dessous. 
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Wükl  unb  2öege  ju  mir  jurürf.  3<^  ^^"  "'»^f  ^^^  2Rann,  je^ 
manb  mit  leeren  Sßorten  abjufpeifen;  tc^  toerbe  ^^nm  fielfen. 
5Intang§  roerben  «Sie  einen  !alten  ÏRann  [inben;  2Irt  Id^t  nid)t 
Don  3Irt,  ber  5IpfeI  fällt  nid;t  loeit  üom  33aum.  ©ein  3Sater 
tl^at  ben  ÏRunb  nic^t  auf;  er  raar  ein  ©ei^îialê,  roeli^er  je^r 
miBtrauifi^  roar,  raenn  man  it)m  irgenb  etroaê  jc^ulbete.  ^m 
öollftanbigen  @egenfa|e  ju  tf)m,  roirft  fein  €o^n  ba§  @elb  gum 
genfter  ^inauë.  2öenn  er  einmal  im  3uge  i[t,  ^at  er  eine  ge= 
roanbte  ^un^t.  Seien  ®ie  getroft,  er  roirb  in  bie  ^aüe  ge^en. 
^ür  einen  armen  îeufel,  raie  ®ie  finb,  roirb  er  fic^  tntereffieren  ; 
bafür  fte^e  ic^  ^^nen  (ié)  fi^roöre  barauf). 

316.  ^^txv  1.  ift  ein  (Si^öngeift,  feine  Unter'^aïtung  ift  ein 
leb^afteê  ^euer  öon  2öi^en.  @r  lebt  auf  großem  gu^e  unb 
raac^t  roä^renb  ber  S^ac^t.  2)aê  roirb  nid^t  üon  langer  Stauer 
fein,  benn  er  ricîitet  fic^  ju  ©runbe.  Gê  ift  fcfiabe,  benn  er  Tjat 
haè  ^tug,  gum  Sd^riftfteUer.  D^eulid^  raar  er  fetir  aufgeregt, 
roeil  fein  ®oî)n,  raie  man  fagte,  ein  geiftlofer  2J?enfc§  fei.  @r 
raar  23  ^a^xt  alt,  als  er  in§  ÏÏJÎinifterium  eintrat.  îî)a§  oon 
i§m  beantragte  ®efe^  fotl  auf  bem  beften  2Öege  fein,  in  ^raft 
§u  treten,  dr  beteuerte  jebem,  ber  eê  ^ören  roill  unb  angefid^tê 
beê  ^^immelë,  ba§  er  an  bem  5Iu§tritte  be§  §errn  X.  unbeteiligt 
ift;  allein  eâ  ift  offenbar,  ba§  feine  le^te  Srofcf)üre  bie  2tuf= 
merffamfeit  auf  benfelben  lenfte.  3^^^"f<^ß^  ^^^^  ^^ë  mit  bem 
i^euer  fpielen,  unb  id^  glaube,  ta^  eê  in  biefem  5Iugenblicfe  ein 
öffentlic^ee  ©el^eimnis  ift.  ^it  feiner  geroo^nten  ^altblûtigîeit 
nimmt  er  eine  er^eudjelte  ^iene  an  unb  begibt  fid^,  al§  ob  niclitâ 
Dorgefatten  roâre,  fteif  unb  gegiert  in§  Parlament.  Gr  ^dlt 
reinen  ÏÏJîunb  über  atleë,  raa§  auf  biefe  ungtüdflidfie  2lngelegen^eit 
33ejug  f)at  ;  man  roirb  alfo  nid)të  inê  D^îeine  jie^en  fônnen.  3lllein 
baâ  l^inbert  ifin  feineêroegê,  nadf)  linfê  unb  rechte  ein  felbftgefäU 
ligeê  Jßefen  an  ben  î:ag  ju  legen.  ®ieê  atleê  bietet  guten  5ln= 
la^  gu  allerlei  ^I^ermutungen,  éie  fonnen  e§  fiel)  rool)l  benfen, 
unb  id^  teile  gang  bie  2InfidE)t  meiner  ÎUîntter,  roeldie  meint, 
ba^  bie  2J?inifterftelle  i^m  ine  Sluge  geftod^en.  ^ä)  glaube  in 
ber  2;^at,  ba§  fie  ben  D^agel  auf  ben  Äopf  getroffen  fiat.  2öa§ 
mid§  betrifft,  fo  fiatte  id^  il^n  mir  bi§  auf  roeitereê  oom  Seibe; 
i^  übertaffe  micî)  nic|t  gônjlid)  feinem  Sßillen.  ^^  roill  mid) 
nid^t  in  bie  ^aéjt  mifd^en,  um  nic^t  ben  Äurjeren  gu  giefien. 
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317.  Je  crains  que  mon  commis  n\nt  les  doigts  crochus, 
je  vais  faire  diligence  pour  le  renvoyer.  C'est  un  diable 
d'homme  qui  croit  que  tout  lui  est  dû.  Je  préfère  en  de- 
meurer là  que  d'attendre  d'avoir  les  doigts  brûlés.  Du  reste, 
avec  un  pareil  défaut,  tout  irait  bientôt  à  la  dérive.  Je  le 
regardai  à  la  dérobée  l'autre  jour,  et  je  lui  trouvai  bien 
l'air  soucieux  d'une  mauvaise  conscience.  Dernièrement,  il 
a  eu  souvent  la  visite  d'un  homme  à  la  mine  rébarbative 
et  fausse,  mais  ils  n'avaient  guerre  l'air  de  s'entendre,  Vun 
tirait  à  dia,  l'autre  à  hurau  —  (à  gauche,  à  droite)  —  mais 
tous  deux  avaient  singulièrement  l'air  de  tirer  le  diable  par 
la  queue,  et  je  crois  que  mon  pauvre  commis  a  donné  tête 
baissée  dans  le  piège.  Lui  faire  une  observation,  à  Vheure 
qu'il  est,  ce  serait  jeter  de  Yhuile  sur  le  feu.  Il  ne  se  fait 
pas  faute  de  dire  pis  que  pendre  de  ses  camarades  et  aime 
à  leur  faire  des  farces.  Au  fait  et  au  prendre,  je  préfère 
qu'il  aille  ailleurs,  car  je  serais  fait  au  même  si  on  l'arrêtait 
chez  moi.  Il  a  fait  fi  de  toutes  mes  recommandations.  Je 
ne  dis  rien^  je  fais  le  mort,  pour  mieux  agir  au  moment 
voidu,  et  si  j'ai  pris  ce  parti,  c'est  (/  bon  escient,  car  il 
fait  métier  de  tromper  ses  protecteurs. 

318  II  reprend  vie,  le  pauvre  être;  c'est  l'été  delà  St- 
Martin.  Ses  douleurs  de  rhumatisme  lui  faisaient  voir  les 
étoiles  en  plein  midi  ;  le  voilà  mieux,  il  rajeunit.  Il  m'a 
proposé  de  revenir  à  mon  étude,  et  de  mettre  mon  jeune 
clerc  au  fait  de  toutes  mes  affaires.  —  A  bah  !  Ne  vous 
fiez  pas  à  lui,  c'est  un  feu  de  paille,  sa  vie  passée  en  fait 
foi.  II  a  toujours  voulu  faire  la  loi  à  tout  le  monde.  Du 
reste,  n'a-t-il  pas  jadis  fait  un  trou  à  la  lune?  Il  a  un  joli 
magot  à  llieure  qu'il  est,  et  il  ne  fait  pas  mine  de  vouloir 
vivre  en  misérable.  Ne  vous  laissez  pas  mettre  dedans,  mon 
cher,  vous  seriez  fait  au  même,  un  de  ces  quatre  matins, 
il  se  dira  malade  et  se  donnera  du  bon  temps.  Cela  me 
fait  sortir  des  bornes  quand  je  vois  comment  certaines  gens 
tirent  sur  vous  à  boulet  rouge.  L'idée  de  vous  demander 
de  rentrer  chez  vous,  c'est  le  boiiquet  ;  mais  vous  êtes  in- 
corrigible,  avec  votre   amour  de  faire  de  bonnes   œuvres. 
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317.  ^c^  [ürcfjte,  mein  6ûnmu§  ^aBe  lange  ginger.  ^c^ 
raerbe  i^n  unDerjüglic^  entlaffen.  3:)iefer  îeufeïëferl  glaubt,  man 
fei  i^m  aïïeê  [c^utbig.  ^c^  miü  eê  lieber  babei  beroenben  laffen, 
aie  ha^  là)  raarte,  big  ic^  mir  bie  ginger  oerbrannt  ^aht.  Ueb= 
rigenâ  mürbe  M  einem  folc^en  geï)Ier  boc§  balb  aiïeê  f^ief  ge^en. 
ïflîulia)  beobachtete  ic^  i^n  oerfto^tener  Stöeife  unb  fanb,  ba^  er 
gang  bie  [orgenüoUe  ajîiene  eineë  bö[en  ©eroiffenê  ^atte.  ^ui 
lester  3eit  empfing  er  oft  bie  23efuc^e  eine§  ï^îenfc^en  oon  ob. 
ftofenber  unb  falf^er  UJÎiene,  aber  fie  fd^ienen  ni^t  gerabe  unter 
einer  ^Derfe  §u  ftecfen  ;  ber  eine  rootite  ^ift,  ber  anbere  ^ott,  alle 
beibe  fd^ienen  augenfc^einlicf)  ft^  fömmertitf)  bur^jufdilagen,  unb 
xd)  glaube,  mein  armer  Gommiê  fei  btinblingg  in  hk  galle  ge= 
gangen,  ^^m  fe^t  eine  23emerfung  gu  ma^en,  l^ieße  Oel  in 
^aè  geuer  gießen.  (5r  trägt  fein  23ebenfen,  feinen  Äame-- 
raben  aCe  mögliche  ©djanbe  nac^jufagen  unb  fpielt  i^nen  gern 
aiïerlei  hoffen.  Mtä  rao^I  erroogen,  jie^e  ic^  cor,  ban  er 
anberërool^in  ge^t,  benn  ic^  mürbe  mirfj  in3SerIegen^eitfinben,n)enn 
man  i^n  bei  mir  oer^aftete.  (5r  ^at  aüe  meine  Dfîatfd^lâge  Der= 
achtet.  3d)  fage  nidjtê,  xd)  beoba(|te  ftiüfdiroeigenb,  um  im  ge^ 
eigneten  5tugenblicfe  beffer  ^anbeln  ju  fönnen,  unb  roenn  id) 
biefen  ^ntfd^îuB  gefaxt  ^aht,  fo  ^abe  id^  eê  mit  gutem  58orbeba4)t 
get^an,  benn  er  betrügt  feine  SSefd^ü^er  gerool^n^eitêmâBig. 

318.  ^er  arme  Wm\^  erholt  fid^  raieber;  eê  ift  ber  2IIt= 
roeiberfommer  !  (Seine  r^eumatifc^en  ©c^mer^en  quälten  i^n  au§er= 
orbentlic§;  nun  ge^t  eê  i^m  roieber  beffer,  er  roirb  roieber  fung. 
©r  |at  mir  ben  SSorfd^lag  gemacï)t,  in  mein  Sureau  gurücfju^ 
ïommen  unb  meinen  jungen  (Betreiber  mit  aiïen  meinen  2Inge= 
legenÇeiten  be!annt  ju  machen.  2ld^,  trauen  @ie  i§m  nid^t!  SDaê 
ift  nur  ein  (Strohfeuer,  feine  î8ergangen|eit  berceift  eê.  ©r  ^at 
aUgeit  jebermann  befehlen  raoaen.  ^at  er  fic^  übrigene  nid^t 
einmal  ^eimlic^  fortgemacht?  Stugenblicflicfi  ^at  er  ein  netteê 
©ümmd^en  im  3;rocfnen,  unb  er  tï)ut  nidjt,  aie  moue  er  raie  ein 
^ungerteiber  leben.  SD^ein  Sieber,  taffen  ©ie  fic|  nid^t  anführen, 
(Sie  raürbeu  IiineinfaUen.  @ineê  fcfionen  ïlîorgenê  roirb  er  fic^ 
franf  metben  unb  roirb  ein  gemüttic|ee  Seben  führen,  ^d^  gerate 
oußer  mxd),  roenn  ic^  fefie,  roie  geroiffe  Seute  o^ne  alle  (S^onung 
über  (Sie  ^erjie^en.  ®er  (Sinfaü,  Sie  ju  erfuc^en,  ju  ^^nen  ju  = 
rücf^jfe^ren  gu  bürfen,  ift  ha^  Sefte  com  ©nbe.    ^od)  Sie  finb 
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C'est  se  battre  contre  des  moulins  à  vent  que  de  vouloir 
vous  convaincre.  Vous  avez  la  berlue  parfois,  et  vous  vous 
feriez  saigner  à  blanc  plutôt  que  de  parler  ferme. 


319.  Je  crois  vraiment  que  votre  fils  a  la  bosse  des 
raatliématiques  ;  je  suis  resté  bouche  close  devant  ses  déduc- 
tions pleines  de  talent  ;  il  n'a  pas  perdu  la  boule  devant  les 
j)roblèmes  les  plus  difficiles  que  je  lui  posais.  J'en  suis  bleu  ; 
à  cet  Age,  c'est  un  vrai  prodige  ;  poussez-le,  il  mènera  la 
chose  à  bien;  c'est  tout  le  contraire  de  son  frère  qui  traîne 
cela  comme  un  boulet.  Je  me  sens  heureux  quand  je  peux 
lui  donner  campos.  Apropos,  est-ce  vrai  que  votre  neveu 
vous  amène  ce  soir  quelques  carabins^),  ou  est-ce  un  ca- 
nard? Si  c'est  vrai,  je  vous  conseille  d'enlever  vos  pein- 
tures, si  vous  avez  un  ouvrage  sur  le  chantier,  car  ce  sont 
de  gais  compagnons  qui  mettront  tout  e)i  cannelle  par  ici  ; 
pour  moi,  c'est  le  cadet  de  mes  soucis,  j'aime  que  jeunesse 
se  passe,  mais  je  vous  crois  capable  de  vous  faire  de  la  bile, 
si  quelque  malheur  arrive  à  vos  aquarelles.  Ce  petit  blanc- 
bec  de  Georges  est  malicieux  ;  quand  il  est  en  fête,  il  jette 
volontiers  son  bonnet  pnr-dessus  les  moulins  ;  mais,  s'il  fait 
des  boulettes,  c'est  avec  tant  de  verve  qu'on  lui  pardonne 
tout.  —  Allons,  mon  cher,  avouez  que  c'est  votre  favori  ; 
vous  laissez  voir  le  bout  de  l'oreille  pour  le  blanchir  ainsi 
sans  cesse. 


320.  Mais  pourquoi  écrire  cela  dans  la  marge?  C'est 
une  économie  de  bouts  de  chandelles  ;  prenez  donc  une  feuille 
de  papier,  vous  noterez  tout  cela,  mais  laissez  toujours  une 
ligne  en  blanc,  je  vous  prie.  Lhie  langue  vivante  peut  bien 
difficilement  se  traduire  exactement  par  tme  langue  morte. 
Les  hommes  de  lettres  les  plus  habiles  se  sont  heurtés  à 
cet  échec.  Je  suis  convaincu  de  la  chose,  et  je  ne  peux 
jeter  la  pierre  à  m'  X.  qui^  à  mon  avis,  s'est  très  bien  tiré 


')  Etudiant  en  médecine. 
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unDerbefferli^  mit  ^f)Xîx  Stebl^aberei,  ein  guteê  2öer!  gu  t|un. 
©ie  überzeugen  ju  rooDen,  ^ei^t  mit  2öinbnmf)Ien  fämpfen.  ©ie 
finb  juroeilen  mit  23Iinbî)eit  gefdjtagen,  unb  <B\t  roûrben  fid^ 
lieber  getiorig  auâbeuten  lûffen,  ûtê  eine  nacîibrûcflici^e  ©prac|e 
gu  führen. 

319.  3Ba|r|aftig,  i^  glaube,  bûj?  3^r  ©o'^n  gro^e  5(n(age  gur 
2)?atl§ematif  ^at.  ^à)  bin  fpradjîoâ  bageftanben,  aie  icf)  feine 
oon  5'â^igfeit  jeugenben  3Ius[ri§rungen  î)orte.  33ei  ben  fd^roerften 
Sïufgaben,  rceld^e  i^  i^m  gab,  ^at  er  bie  Raffung  nic^t  oerloreu. 
^d)  bin  ganj  erftaunt  barûber.  ^^n  biefem  Sllter  i[t  er  ein  rca^reê 
^^unberfinb.  ^^orbern  (Sie  feine  ^ortfdjritte,  er  loirb  feine  <Baà)i 
gut  machen,  ér  ift  baê  ooUftânbige  ©egenteil  feineë  33ruberë, 
ffir  wîiîjîw  bie  «Stubien  eine  roaï^re  Saft  finb.  ^â)  bin  gliicflid^, 
wann  ié)  i^m  frei  geben  fann.  9^oc^  einê!  ^\i  eâ  raa^r,  ba^  31^^ 
Sîeffe  l^eute  abenb  3^)"^"  ^'^^W  ©tubenten  ber  îtyîebigin  bringen 
wirb,  ober  ift  eâ  ein  ÏRârdjen?  SBenn  e§  roa'^r  ift,  fo  rate  iâ) 
3t)nen,  2^xt  ©emSlbe  ju  entfernen,  raenn  ©ie  an  einem  foîc^en 
arbeiten  ;  benn  haè  finb  luftige  ©efetlen,  raeidje  ^ier  adeê  jerbre^en 
werben.  SDaê  ift  bie  geringfte  meiner  ©orgen  ;  id)  f eï)e  eê  gerne, 
roenn  bie  3«9enb  fid^  auêtobt,  aber  ic^  glaube,  éie  roâren  {m= 
ftanbe,  fic^  §u  formen,  roenn  :3§re  SlquareDe  ©i^aben  nähmen. 
SDiefer  junge  ®elbfd)nabe(  ©eorg  ift  ein  ©c^etm  ;  roenn  er  luftig 
ift,  fe^t  er  fid)  gern  über  alles  l^inroeg.  5iaein  raenn  er  3)umm= 
l^eiten  mad^t,  fo  mad)t  er  fie  mit  einer  foldien  guten  2aune,  ba^ 
man  i^m  atleê  oergei^t.  —  (Si,  mein  lieber,  geben  ®ie  ju,  ba§  er 
3t)r  Liebling  ift  ;  ©te  laff en  3^re  5Ibfid)t  burc^blicfen,  inbem  ©ie 
i^n  fortrcâfirenb  auf  biefe  Sßeife  red)tfertigen. 

320.  SIber  warum  fd^reiben  ©ie  bieê  an  ben  Dtanb?  ®aâ 
ift  eine  übet  angebrachte  ©parfamfeit.  ïïle^men  ©ie  boc^  ein 
SBIatt  Rapier!  ©ie  werben  ba§  aHeê  aufjeidinen,  aber  bitte,  laffen 
©ie  immer  eine  Sinie  frei.  (Sine  lebenbe  ©prad^e  tä^t  fic^  in 
einer  toten  fel^r  fd^roer  genau  raiebergeben.  2)ie  geraanbteften 
Sitteraten  ^aben  fic^  an  biefer  ©c^roierigfeit  geftojjen.  ^ä)  raei§ 
bieg  alleâ  fefir  wo|t,  unb  idj  fann  nic^t  ben  ©tein  auf  ^errn  1. 
werfen,  roetdier  meiner  Stnfic^t  nad^  feiner  Stufgabe  ftd^  fe^r  gut 
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de  sa  tâche  ;  jamais  de  ma  vie  je  n'aurais  cru  qu'on  le  cri- 
tiquât aussi  vertement;  cela  m'a  coupé  bras  et  jambes  ;  je 
suis  resté  tout  interloqué.  C'était  faire  injure  à  ce  jeune 
talent  qui  pourtant  a  déjà  fait  ses  preuves.  Si  j'avais  été 
en  humeur  de  rompre  une  lance  pour  lui,  j'aurais  pris  la 
parole,  mais  j'étais  trop  pressé  pour  entrer  en  jeu,  quoique 
f  eusse  voix  en  cliapitre  à  plusieurs  égards,  mais  ce  n'est 
que  partie  remise,  je  me  promets  bien  de  lui  faire  la  leçon 
et  de  lui  laver  la  tête  au  moment  opportun.  Ces  méchantes 
langues  ne  savent  pas  le  mal  qu'elles  font;  mais,  dans  ce 
cas  là^  son  intention  est  percée  à  jour;  il  voit  qu'il  va  être 
supplanté,  et  joue  de  son  reste  ;  il  brûle  ses  vaisseaux,  mais 
je  doute  que  cela  lui  réussisse. 


821.  Vous  avez  eu  la  langue  trop  longue,  ma  chère; 
ces  lardons  que  vous  lanciez  sans  cesse  ont  irrité  votre 
entourage  ;  votre  servante  vous  menace  de  lever  le  pied, 
elle  vous  sert  déjà  à  contre-cœur,  et,  croyez-moi,  méfiez- 
vous  de  ses  coups  de  langue  ;  on  vous  a  déjà  joué  plusieurs 
fois  ;  prenez  garde,  un  beau  jour  on  vous  jettera  à  la  tête 
que  vous  ne  pouvez  garder  personne.  Cette  fille  brûle  de 
vous  jouer  un  tour  ;  si  j'étais  vous,  je  lui  brûlerais  la  po- 
litesse; elle  est  loin  d'être  un  aigle,  c'est  une  bûche^)  (une 
buse),  dites-vous.  Puisqu'elle  n'est  pas  votre  bras  droit, 
vous  ne  la  regretterez  pas  ;  du  reste,  quand  une  servante 
branle  au  manche,  il  faut  jouer  carte  sur  table,  et  se  sé- 
parer. Ces  calomnies  font  boule  de  neige;  on  se  chicane 
à  propos  de  bottes,  et  les  conséquences  sont  très  fâcheuses. 
J'ai  le  bonheur  d'avoir  wi  bas-bleu  chez  moi,  depuis  dix 
ans,  ce  qui  fait  que  je  suis  à  l'abri  de  ces  langues  de  vi- 
père. Cette  brave  femme  est  à  cheval  sur  tout  ce  qui  n'est 
pas  la  probité  môme;  elle  cherche  noise  à  tout  ceux  qui  ne 
marchent  pas  droit.  C'est  une  fine  mouche  qui  peut  vous 
garder  longtemps  rancune"^).    Elle  a  donné  l'autre  jour  un 

1)  Fam. 

2)  Fara.  On  dit  aussi  dans  co  sens:  Garder  à  quelqu'un  lai  petit 
chie)i  de  sa  chienne. 
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entlebigt  ï)ût.  S^iemalê  in  meinem  Seben  ^âtte  ic^  geglaubt,  ha^ 
man  t^n  fo  berb  tabeln  îônnle.  Sa§  ^at  mid;  aufê  |öc|fte 
ûberrafc^t,  ic|  bïieb  gang  beftûrjt.  3^a§  ^ie^  ben  jungen,  talent= 
ooHen  ÎJÎenf^en,  raetc^er  [ic^  boc^  jc^on  bemâïirt  l^at,  beleibigen. 
2Benn  ic|  Suft  gehabt  î)atte,  eine  Sanje  fur  t^n  ju  brechen,  rcûrbe 
iâ)  baâ  Söort  ergriffen  ïiaben  ;  aber  ic^  l^atte  eê  ju  eilig,  an  btc 
9îei^e  ju  fommen,  obrool)!  ic!^  in  met)rfad^er  .^inftd)t  ein  Söort 
mitjureben  ^atte.  ^orf)  ba§  ift  nur  aufgefc^oben  ;  ic^  ne^me  mir 
beftimmt  cor,  i^m  einen  3Serrceiê  ju  erteilen  unb,  foba(b  fic^  ein 
gelegener  Slugenblicf  baju  bietet,  iï)m  berb  bie  Seüiten  ^u  lefen. 
I)iefe  böfen  3""8^"  mütn  nïè)t,  roel^eâ  Unl^eit  [ie  anftiften, 
aber  in  bem  %aUt  ift  feine  2lbfi^t  ftar.  @r  fie^t,  ba^  er  auf 
bem  fünfte  ift,  oerbrängt  ju  werben  unb  oerfuc^t  ha^  Sleu^erfte. 
©r  bricht  alle  33rûcfen  ^inter  fic|  ab,  aber  id^  jroeifle  baran,  ha^ 
eê  i^m  glücfe. 

321.  ©ie  finb  ju  raeit  gegangen,  meine  Siebe!  îl^iefe  (Stic^e= 
Icten,  mit  roelci^en  ®ie  fortrcâfirenb  um  fic!^  roerfen,  Çaben  ^'i)xt 
Umgebung  erbittert.  ^^^'^  ^"^g^  bro^t,  ^fine»  fortzulaufen;  été 
bebient  Sie  f(|ûn  mit  SBiberftreben.  ©lauben  Sie  mir,  nehmen 
®ie  fiä)  Dor  iï)ren  3ungfn^ic^ei^  ^^  ocl)t.  îUîan  ^at  <éie  fdjon 
raieber^olt  betrogen.  Seien  ®ie  auf  3^rer  §ut,  eineê  fc^önen 
îageâ  rcirb  man  S^^nen  ben  SSorrourf  mad^en,  bafi  ©ie  niemanb 
bel^alten  fonnen.  èiefeë  ^rauenjtmmer  fe^nt  fid^  banad^,  2^r\tn 
einen  ©treid^  ju  fpielen.  2Benn  id^  an  ^^^^r  ©teile  rcâre,  roürbc 
irf)  fie  o^ne  raeitereê  oerabfd^ieben  ©ie  ift  roeit  entfernt,  eine 
^Perfon  non  ©eift  ju  fein,  fie  ift  eine  bumme  ^erfon,  raie  ©tc 
fagen.  ©a  fie  feineêroegë  2¥^  i^^'^tß  •'pû"^  if^  rcerben  ©ie 
biefelbe  nid^t  oermiffen.  Sßenn  ûbrigenê  eine  3Jîagb  @inen  nid^t 
me^r  befriebigt,  muß  man  offen  ju  ÎBerfe  ge|en  unb  fid;  trennen. 
5Diefe  SSerteumbungen  oergrôèern  fid^  rcie  eine  Saioine;  man 
ftreitet  fic^  oÇne  alle  3Serantaffung,  unb  bie  ^^olgen  baoon  finb 
jel^r  unangenehm.  3^  î"'"  fo  glücflic^,  feit  10  ^a^ren  einen 
S3lauftrumpf  bei  mir  ju  l^aben,  raa§  mïè)  gegen  biefe  Sâfterjungen 
fiebert.  5)iefe  braoe  grau  fû^rt  Ärieg  gegen  aûeê,  lüae  nic^t  bie 
©^rlid^feit  felbft  ift;  mit  allen,  roel^e  nic^t  aufrichtig  ju  SK^erfc 
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galop  à  son  fils  qui  s'était  permis,  en  plaisantant,  de  faire 
les  cornes  à  son  frère. 


322.  Quelle  figure  ingrate  elle  a,  cette  jeune  fille  !  C'est 
une  vraie  Jeannette;  elle  se  jette  au  cou  des  premiers  venus. 
On  dit  qu'elle  a  perdu  tout  son  petit  avoir,  qu'elle  a 
fait  une  lessive  de  trois  cents  francs  et  qu'elle  en  est  in- 
consolable. Elle  ne  veut  pas  suivre  la  mode,  et  s'habille 
très  mal.  Ce  chrUe  qu'elle  ne  quitte  pas,  ne  lui  va  pas  du 
tout;  elle  s'habille  comme  une  servante,  sans  paraître  se 
douter  que  c'est  vieux  jeu  ;  on  dit  qu'elle  vit  avec  sa  mère, 
comme  chien  et  chat,  et  qu'elle  est  en  hon  chemiji  de  la 
faire  mourir  à  petit  feu.  Elle  se  fait  un  loup  de  courir 
le  cachet  ;  je  crains,  en  effet,  qu'elle  ne  revienne  bredouille  ; 
il  y  a  tant  de  concurrence  dans  ce  métier  ;  la  pauvre  fille 
hat  la  breloque,  elle  se  fait  de  la  bile;  il  ne  faut  pas  faire 
cas  de  ses  boutades,  elle  donne  simplement  carrière  à  son 
humeur,  et  finalement  c'est  elle  qui  paye  les  pots  cassés. 
J'ai  essayé  de  battre  en  brèche  toutes  ses  objections,  mais  je 
vous  promets  qu'au  grand  jamais  on  ne  m'y  reprendra;  cela  lui 
fit  trop  de  p)eine]  je  ne  veux  pas  être  à  deux  de  jeu  pour 
tourmenter  la  pauvre  fille.  Vous  êtes  arrivé  à  ce  moment 
comme  marée  en  carême,  cela  a  coupé  court  à  la  scène  de 
pleurs  que  j'avais  provoquée  par  mes  observations. 


323.  Ce  que  vous  me  dites  là,  me  met  la  mort  dans 
rame  ;  je  ne  savais  pas  que  le  cheval  eût  pris  le  mors  aux 
dents.  Ce  garçon  ne  payait  pas  de  mine,  mais  il  avait  une 
main  de  fer.  Il  n'a  pas  su  rendre  la  main  à  temps,  il 
n'y  voyait  goutte,  et  il  s'est  perdu  dans  les  fossés.  Ä  part 
ce  bras  foulé,  il  s'en  est  sorti  avec  les  honneurs  de  la  guerre; 
un  gommeux  eût  été  perdu.  Ce  cheval  était  hors  de  prix, 
c'était  un  arabe  pur-sang.  Dans  quelques  jours,  notre  jeune 
ami  sera  hors  d'afi'aire,  et  il  pourra  se  dire  qu'il  a  passé 
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ge^en,  fangt  [ie  S^ànM  an.  Qè  ift  eine  ©c^taubergerin,  roeldie 
gegen  jemanb  lange  ©roll  ^egen  fann.  ^ùngft  ^at  [ie  i^rem 
®of)ne,  roetcïicr  [ic^  im  ^id)erge  erlaubt  îiatte,  feinem  Sruber  bie 
Corner  ju  machen,  einen  fc^arfen  'SSerraeiê  erteilt. 


322.  Welâ)  unangene{)me§  ©efi^t  ^at  biefeê  ÎTÎdbdjen  !  ©aê 
ift  bie  roa^re  bumme  &efe;  fie  fällt  bem  erften  beften  um  ben 
^ûtê.  ^an  fagt,  baf^  fie  i^v  ganjeë  geringes  SSermôgen  oer^ 
loren  einen  SSertuft  non  300  ^^ûnfen  gemalt  ^at;  nnb  ba^ 
ruber  untrôftli(^  ift.  Sie  roill  ber  ïï)^obe  nicf)t  folgen  unb  fïeibet 
fi^  fe'^r  ârmtid^.  Siefeâ  Umfc^tagetucf),  roeld)eê  fie  niemalë  abb- 
iegt, fïeibet  fie  burd)auê  nic^t;  fie  fïeibet  fid)  raie  eine  2Jîagb, 
o^ne  ju  afinen  ju  fi^einen,  ba^  bieâ  nerattet  ift.  ÏÏJîan  erjd^tt, 
[te  ïebe  mit  ifirer  2Jîuttev  rcie  .'ôunb  unb  .^a^e  unb  fei  im  beften 
3uge,  biefelbe  ^u  Sobe  ju  quälen.  Sie  läuft  fii^  bie  33eine  rounb, 
um  ^ßrioatftunben  (außer  bem  i^aufe)  ju  geben,  ^c^  fûrdjte  in 
ber  S:^at,  ha^  fie  unüerrid^teter  îîinge  jurûcffe^ren  rairb;  eê 
gibt  in  biefem  ^^ac^e  fo  oiele  ÏÏRitbercerber.  2)aê  arme  ^Jiäbc^eu 
rebet  finbifc^eê  3^ug,  î)armt  fic^  ab.  Tlan  barf  auf  i^re  Stuâfalïe 
feinen  ®ert  legen,  fie  läßt  einfad^  if)rer  übten  Saune  freien  Sauf, 
unb  fc^tieBlit^  mufs  fie  fetbft  ben  Sd)aben  tjaben.  2^)  fiabe  oer^ 
[ud^t,  aile  iî)re  (Sinraenbungen  grûnblic^  ju  roibertegen  ;  aber  ic^ 
üer[id^ere  3^"^"/  ^^^  ^'"^  nimmermehr  fou  baê  mir  raieber  paf= 
[ieren.  SDaê  tï)at  i^r  ju  rael^.  ^é)  raill  nic^t  [elbanber  baë 
arme  3Jîabd)en  quälen.  Sie  famen  in  biefem  21ugenblicfe  raie 
gerufen,  ba§  :^at  bem  jtfiränenerguB  rael^en  ic^  burd)  meine  5ße^ 
merfungen  ^erüorgerufen  l^atte,  ein  (5nbe  gemad)t. 


323.  2oaê  Sie  mir  ba  fagen,  erfüllt  mic^  mit  tiefer  33e= 
îûmmerniê.  3^  "'»Bte  nid)t,  ba^  baâ  ^^ferb  burc^gegangen  raar. 
®a§  5Ieu|ere  biefes  23urfdjen  oerfprac^  nic^t  nieï,  aber  er  ^atte 
eine  eiferne  i^auft.  @r  fiat  e§  nidjt  üerftanben,  bem  ^sferbe  jur 
rechten  3«^^  ^e"  3ûgel  fdjtefeen  ju  laffen;  er  fa^  nic^tâ  unb  ift 
in  bie  dsräben  geraten.  SSon  feinem  cerftauditen  3Irme  abgefel^en, 
^at  er  fi^eîirennoll^erauëge^ogen.  (Sin  SoniUagsreiter  (Sturer)  märe 
oerloren  geroefen.  Siefee  '^'ferb  roar  überaue  teuer  ;  eê  raar  ein 
arabifc^eâ  i^DÜblutpferb.  3n  einigen  Jagen  rairb  unfer  junger  greunb 
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entre  les  gouttes.  Il  m'a  raconté  l'accident  tout  au  long. 
Il  faisait  un  froid  de  loup  ce  jour  là,  et  il  s'en  serait  allé 
au  diable  sans  le  garde-champêtre,  qui  se  jeta  à  la  tête  de 
l'animal  affolé  ;  il  a  grandement  rendu  hommage  à  son  sang- 
froid.  Le  curieux  de  la  chose  c'est  que  ces  deux  hommes 
étaient  en  guerre  ouverte.  Cela  a  bien  fnis  en  lumière  le 
bon  cœur  de  ce  brave  homme.  On  s'expliqua;  il  lui  dit 
ce  qu'il  avait  sur  le  cœur,  et  la  paix  fut  faite,  Charles 
me  dit  qu'il  s'était  senti  au  septième  ciel  alors  que  le  fou- 
gueux animal  fut  remisé.     Tout  est  bien  qui  finit  bien. 


324.  Ma  fillette  a  reçu  un  charmant  petit  chien  qui/a^Y 
le  beau  dès  qu'on  lui  montre  un  grain  de  sucre.  Je  tombai 
du  ciel  (des  nues)  l'autre  soir;  en  rentrant  j'entendis  des 
aboiements  au  salon.  On  avait  si  longtemps  berné  l'enfant 
qu'elle  ne  croyait  plus  à  la  chose.  Elle  7ie  quitte  plus  son 
favori  des  yeux;  elle  lui  apporta  une  orange  qu'il  prit  du 
bout  des  detits.  Je  me  glissai  en  catimini  derrière  ce  groupe 
charmant  ayant  du  sucre  à  la  main.  Cela  donna  le  branle, 
le  chien  sauta  jusqu'à  mon  bras  et  l'enfant  ravie  poussa  des 
cris  de  joie.  Revenant  sans  cesse  à  la  charge,  excité  phis 
que  de  raison  (outre  mesure),  le  chien  effleura  des  dents 
le  petit  bras  rondelet  et  la  main  potelée;  cela  rompit 
le  charme  et  des  larmes  coulèrent  abondantes.  Je  fis  mine 
de  tomber  à  bras  raccourci  sur  le  malfaiteur  ;  bébé,  oubliant 
tout  son  chagrin,  m'arrêta  pour  sauver  son  protégé  :  elle 
l'enlaça  de  ses  bras  mignons,  et,  en  un  clin  d'œil,  ils  s'échap- 
pèrent tous  deux  dans  le  jardin.  Ce  fut  alors  une  course 
au  clocher j  je  faisais  chorus  avec  les  bons  éclats  de  rire 
dé  l'enfant,  répondant  aux  aboiements  du  caniche,  et  ne 
craignant  plus  ses  coups  de  dents  ou  de  griffes. 


325.  On  dit  qu'il  y  avait  un  monde  fou  à  la  soirée  de 
m'  X.  ;  pour  cette  fois,  au  moins,  il  s'était  mis  en  frais,  le 
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au^er  ©efal^r  fein  unb  [ic^  jagen  fônnen,  baß  er  glûrfUd^  ber 
©efa^r  entronnen.  @r  ïiat  mir  ben  UnglürfetaÜ  ganj  um[tânb= 
ïid^  erjâl^lt.  @§  l^errjc^te  an  jenem  î'age  eine  ^unbefSlte,  unb 
ol^ne  ben  ^elb^üter,  raelc^er  fi^  bem  erfd;recften  ^ferbe  entgegen» 
warf,  rcürbe  er  §um  2;eufel  gegangen  fein.  (Sr  :^ot  ber  ^alt= 
blütigfeit  beêfelben  gro^e  Slnerfennung  gesollt.  SDoê  lïJ^erfrourbige 
Bei  ber  ©ad^e  roar,  bajj  biefe  beiben  Männer  im  offenen  ^rieg 
mit  einanber  raaren.  Saê  ^at  benn  aud^  bas  gute  ßerj  biefeê 
Braoen  ÏÏJîanneâ  in  ein  §elleâ  Sic^t  geftettt.  ^^an  fprad^  fic§ 
gegenfeitig  aus  ;  er  fagte  i^m,  raa§  er  auf  bem  ^erjen  {)atte,  unb 
eâ  raurbe  griebe  gejc^Ioffen.  ,^arl  fagte  mir,  bajj  er  ^erglic^ 
frol^  geraefen,  atê  ha^  feurige  ^ferb  roteber  im  Staue  raar.  @nbe 
gut,  aUeê  gut. 

324.  ?D?ein  2;ôcE)terc^en  f)at  einen  reijenben  üeinen  ,§unb  er- 
Italien,  roetd^er  baê  3Jîânnrf)en  madit  (aufraartet),  fobalb  man  i^m  ein 
©tûcfd^en  ^u^fer  oor^âlt.  S'îeulicf)  fiel  \d)  abenbê,  bei  meiner  diM= 
ïefir,  auê  ben  Sßolfen;  id^  ^örte  im  ©mpfangsjimmer  ©ebeH. 
Wlan  l^atte  baê  £inb  fo  lange  aufgewogen,  ha^  eâ  nidjt  me^r  an 
bie  ^aâ)t  glaubte.  ®â  oerliert  feinen  Öiebling  nic^t  me§r  auê 
ben  Singen.  6§  brachte  if)m  eine  Orange,  raeldie  er  jart  mit  ben 
3âf)nen  fa^te.  2J?it  einem  ©tüdc^en  3uder  in  ber  §anb,  fcfjlid^ 
id^  mid^  ^eimlic^  l^inter  biefe  reijenbe  ©ruppe.  S)aâ  brachte  bie 
©ad^e  in  ®ang.  S)er  ^'^unb  fprang  bi§  an  meinen  2Irm,  unb 
iiaè  entjûdfte  ^inb  ftie^  ein  5reubengefrf)rei  au§.  Sa  aber  ber 
^'^unb  feine  ©prünge  fortraä^renb  erneuerte,  inbem  er  übermäßig 
aufgeregt  roar,  [treiften  feine  ^àf)nt  haè  biefe  Siermdjen  unb  bie 
fleifd)ige  ^anb;  ha^  brad^  ben  B^uber,  unb  eê  ftoffen  reic|(td§e 
S:^rânen.  ^â)  t^at,  aie  raollte  ic§  ben  ^iffet^öter  geprig  bur4= 
prügeln.  33ie  kleine  ïiieit  mid^  jurücf,  inbem  fie  aH  i^reu  ^ums 
mer  oerga^,  um  i^ren  ©(^ü^üng  ju  retten.  Sie  umfd^tang  i^n 
mit  i^ren  jierlid^en  Strmen,  unb  in  einem  5tugenblidfe  entfdjlüpften 
fie  beibe  in  ben  ©arten.  SUëbann  begann  ein  tolleê  Dîennen. 
^à)  ftimmte  in  \)aè  fierjtic^e,  fd^allenbe  @elä(^ter  beë  5!inbeê  ein, 
inbem  id^  auf  haè  ©ebetl  be§  '^uhti^  antroortete,  ba  id;  nic^t 
mel^r  befürd)tete,  er  möchte  beiden  ober  fragen. 

325.  îiJîan  fagt,  ba^  eâ  in  ber  2lbenbgefeIIfd)aft  bei  ^^errn 
36.  eine  fel^r  gro^e  ÏÏJîenge  @äfte  gab.    ©ieêmal  raenigftenê  ïiatte 
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fond  du  sac  (le  nœud  de  l'affaire)  est  qu'il  veut  se  faire 
connaître  dans  le  pays.  S'il  continue  ainsi,  W  fera  florès; 
on  dit  que  sa  femme  est  très  fin  de  siècle.  Ma  petite  nièce 
qui  faisait  son  entrée  dans  le  monde,  fit  assez  triste  figure, 
avec  son  air  naïf,  à  côté  de  cette  beauté  du  diable,  pleine 
d'esjjrit  et  de  verve.  Elle  perdit  tout  à  fait  contenance,  quand 
le  comte  de  X.  vint  lui  coyiter  fieurette ;  elle  crut,  la  pauvre 
enfant,  qu'il  fallait  prêter  (ajouter)  foi  à  toutes  ces  paroles. 
On  m'assure  que  son  beau-frère  est  de  compte  à  demi  dans 
toutes  ces  dépenses  ;  à  ce  compte  là,  ils  s'en  tirent  tous  deux 
à  bon  marché.  Le  clou  de  la  soirée,  dit-on,  fut  l'arrivée 
du  fameux  prestidigitateur.  Il  avait  un  compère,  assure-t-on, 
mais  ses  tours  ^)  étaient  incroyables  ;  il  fera  son  chemin, 
car  c'est  un  vrai  talent  ;  c'était  parfois  à  jeter  sa  langue 
aux  chiens.  Je  ne  pouvais  que  faire  chorus  avec  les  éloges 
qui  pleuvaient  de  toutes  part.  Il  a  vraiment  Vavance,  haut 
la  main,  sur  m'  X.,  son  collègue. 


326.  Ne  craignez  pas,  mon  cher,  j'aurai  vite  bon  marché 
des  résistances  de  votre  chef.  Pour  entrer  en  matière,  je 
lui  rappellerai  la  bonté  de  mon  père  à  son  égard.  Je  ne 
savais  pas  que  votre  position  branlât  au  manche.  L'œil  du 
maître  est  bien  nécessaire  !  Je  n'en  peux  mais  si  la  surveil- 
lance change  sans  cesse  de  main.  Vous  feriez  merveilles 
si  vous  vouliez  vous  poser  en  chef,  mais,  pour  cela,  il  ne 
faut  pas  faire  (dormir)  la  grasse  matinée.  Vous  n'aviez  ni 
son  ni  maille  en  arrivant  ici,  vous  tombiez  de  la  lune,  vous 
ne  pouviez  pas  faire  loi.  Vous  marier,  pauvre,  comme 
vous  l'avez  fait,  c'était  vous  mettre  la  corde  au  cou.  Mettons 
que  vous  vous  aimiez  depuis  longtemps.  Etant  la  cheville 
ouvrière  de  la  fabrique  de  votre  père,  vous  n'auriez  pas 
dû  vous  brouiller  avec  lui.  Il  avait  beau  être  un  chauvin 
(fanatique)  c'était  un  chef  de  file  qui  pouvait  beaucoup  pour 
vous.  Il  court  toujours  comme  un  chat  maigre  ;  je  l'ai  vu 
en  passant  à  X.,  mais  sa   femme  par  contre,  votre  belle- 


1)  De  passe-passe 
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er  bie  Soften  ntc^t  gefc^eut.  5^er  toa^re  ©runb  baoon  ift,  baß 
er  fid^  im  Sanbe  befannt  machen  raiU.  SSenn  er  fo  fortfährt, 
wirb  er  Grtolg  ^aben.  «Seine  ^xau  joU  ber  neueften  2J?obe  fe^r 
^ulbigen.  SJÎeine  9^lc^te,  rce(d)e  jum  erften  ^Uîale  in  ©efeüjc^aft 
erfd^ien,  fptette  mit  i^rer  naiüen  Wimt  eine  siemli^  befc^eibene 
SfioHe  neben  biefer  oerteufelten  vSrfiônen  uoll  ©eift  unb  Saune. 
@ie  fam  ganj  ûuê  ber  Raffung,  alâ  ber  @raf  non  ï.  §u  i^r 
fam  unb  i^r  ben  §of  madite.  5)aê  arme  ^inb  glaubte,  allen 
biefen  Sßorten  ©tauben  fdienïen  gu  muffen.  2Ran  oerfic^ert 
mir,  ba§  fein  ©c^roager  bie  ^)S(fte  aller  biefer  Stuêlagen  auf 
feine  Otec^nung  nimmt;  menn  bem  fo  ift,  fommen  beibe  billig 
bebet  roeg.  3)er  ^)ö^epunft  beâ  3lbenbê  mar,  fagt  man,  bie 
2ln!unft  beê  berüfimten  îafc|enfpielerê.  ©r  fiatte,  raie  man  oerfic^ert, 
einen  ^elferê^elfer,  aber  feine  Äunftftucfe  roaren  ungtaublid).  @r 
wirb  fein  ®{M  ma^en,  benn  er  ift  roirfticf)  ein  talentooUer  Wltn\â). 
ÜJJan  mu^te  manchmal  barauf  üerjic^ten,  bie  Söfung  ju  erraten. 
3c|  fonnte  nur  einftimmen  in  ha^  Sob,  mit  raelc^em  man  i§n 
oon  aßen  Seiten  überl)äufte.  (Sr  ^at  roirtlic^  einen  geroattigen 
SSorfprung  oor  feinem  iîollegen,  §errn  .^. 

326.  preßten  Sie  nidjtë,  mein  Sieber.  2}tit  bem  Sßiber* 
ftanbe  3^re§  2>orgefe^ten  merbe  iä)  leicht  fertig  roerben.  Sita 
Einleitung  raerbc  ic^  i^m  bie  ©üte  meineâ  3}aterâ  gegen  i^n  inâ 
©ebddjtniê  jurücfrufen.  ^c^  raupte  nicl)t,  bay  ^^vt  Steüung  auf 
ber  ^ippe  ftanb.  2)aë  2luge  beê  ^)errn  ift  fe{)r  nötig  !  ^c^  fann 
nickte  bafür,  rcenn  bie  Sluffi^t  fortroä^renb  in  anbere  ^)ânbe 
übergel)t.  Sie  raürben  SSunber  oollbringen,  roenn  Sie  aie  '-ßor^ 
gefegter  auftreten  rcoUten,  aber  um  baê  ju  t^un,  bûrfen  Sie  nic^t 
biâ  in  ben  2:ag  l)inein  fd)lafen.  Sie  roaren  bettelarm,  aie  Sie 
l^ier  anlamen;  niemanb  fannte  Sie;  Sie  fonnten  nidjt  gebieten. 
Sid^  arm  ju  oer^eiraten,  roie  Sie  eê  getlian  Ijaben,  ^ie^  fic^ 
mutroitlig  in§  Unglûcf  ftûrjen.  S^le^men  roir  an,  ha^  Sie  beibe 
fiel  einanber  feit  langer  ^eit  liebten.  S^o^Sie  ber  ^lauptförberer 
ber  gabrif  3^reê  î^aterâ  roaren,  ptten  ^ie  fid)  mit  il)m  nic^t 
cntjroeien  füllen.  3)?oc|te  er  immerhin  (S|auDinift  (ganatifer)  fein, 
fo  rcar  er  bod;  ein  %îi^xn,  roeld^er  2^nm  fe§r  bel)ûlflic^  fein 
fonnte.     ©r  eilt  immer  oiel  ^in  unb   Ijer.     ^c^   Ijobe   il)n  auf 
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mère,  est  bien  malade,  elle  prend  le  chemin  de  la  tombe. 
On  m'a  dit  qu'elle  avait  une  fièvre  de  cheval  qui  la  ronge. 
A  coup  sûr  sa  vie  n'est  pas  plus  heureuse  que  la  vôtre, 
malgré  qu'il  roule  sur  l'or. 


327.  Pourquoi  avez-vous  ainsi  fait  fi  de  mes  avertisse- 
ments? Cela  a  mis  le  feu  aux  poudres.  Vous  avec  voulu 
jouer  le  fier-à-bras,  vous  en  serez  pour  vos  frais.  C'est 
un  four  ^)  (une  gaffe)  que  vous  avez  fait  là.  Je  payais 
vos  services  un  prix  fou,  mais  cela  va  changer  de  gamme, 
je  serai  sans  gêne  à  l'avenir.  S'il  vous  plaît  de  tow.s  courber, 
et  de  rentrer  dans  le  giron,  vous  êtes  libre,  mais  je  ne 
vous  y  contraindrai  jamais  de  vive  force.  Vous  gagnez  chez 
moi  de  quoi  vous  remettre  à  flot.  C'est  uyie  galère  que  de 
vivre  toujours  avec  un  mauvais  coucheur.  Je  veux  bien 
faire  entrer  en  ligne  de  compte  votre  âge  et  votre  position, 
mais  je  ne  peux  pas  passer  condamnation  sur  votre  atti- 
tude révoltée.  Vous  avez  été  la  coqueluche  de  votre  village, 
soit,  mais  ici  ce  n'est  pas  ie  cas.  Je  veux  bien  consentir 
à  retirer  le  terme  de  galopin,  qui  peut  vous  avoir  offensé, 
mais  votre  insolence  était  un  coup  monté.  Il  n'est  pas  de 
ma  dignité,  de  vous  coucher  le  poil.  Je  ne  veux  plus  cette 
habitude  de  donner  sans  cesse  des  coups  de  bec  (patte)  à 
vos  camarades  de  travail,  avec  qui  vous  êtes  sans  cesse 
côte  à  côte.  Ne  partez  plus  en  guerre  contre  tout  ce  qui 
n'est  pas  à  votre  goût,  et  vous  aurez  la  paix.  Cela  aurait 
été  tout  de  go,  si  vous  eussiez  su  vous  contenir  à  temps. 


328.  Ma  tante  a  la  manie  de  s'habiller  à  la  rococo,  elle 
a  le  verbe  haut,  et  met  le  hola'^)  sur  tout  ce  qui  ne  lui 
plaît  pas.  En  haut-lieu  elle  est  très  honorée,  grâce  à  feu 
son  mari.    Celui-ci  avait  le  point  d'honneur  très  haut  placé. 


»)  Fam. 

2)  Faire  cesser  une  dispute. 
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ber  3)urc|reijc  in  1.  gefe^en.  ©eine  ^rau  bagegen,  ^^vt  ®c^roieger= 
mutter,  ift  je|r  franf  ;  [ie  ge|t  bem  ®rabe  ju.  2Jîan  jagte  mir, 
[ie  (eibe  on  einem  heftigen  ^ieèev,  raelc^eê  fie  auf^efirt.  ^\)x  Seben 
ift  fic^erlid^  nic^t  glucfli^er^atê  baê  ^'^x'i^t,  obroo^t  fie  ftein= 
reid^  ift. 

327.  Sîoarum  ^aben  ©ie  meine  SBarnungen  auf  biefe  SSeife 
oera^tet?  2)aâ  l^at  bie  23ûmbe  §um  ^la^en  gebracht,  ©ie 
^aben  htn  (Sifenfreffer  fpielen  raolïen.  ©ie  raerben  haè  ïïîad^^ 
feigen  tiaben.  ®a  fiaben  ©ie  einen  rec^t  bummen  ©treic^  ge= 
mad^t.  ^ûr  ^^xt  2)ienfte  ja^Ite  ic!^  einen  ungefieuren  ^reiê; 
aber  man  roirb  anbere  ©aiten  auf^iel^en-  3"  3^^""ft  wexhz  id^ 
mir  feinen  S^^^^S  antî)un.  SSenn  31)"^"  beliebt,  fid^  5uunter= 
werfen  unb  in  2^xm  SKirfungsfreiê  roieber  einzutreten,  fte^t 
3§nen  ba§  frei,  altein  irf)  raerbe  ©ie  niemalê  mit  (Semait  baju 
jroingen.  ©ie  öerbienen  bei  mir  genug,  um  fid^  roieber  auf  bie 
Seine  ju  Ijelfen.  @ê  ift  eine  roaljre  ^öUenqual,  immer  mit 
einem  unöertrSglid^en  î)^enfd^en  jufammen  ju  leben.  ^'i)x  Stlter 
unb  ^^xt  ©tetlung  roill  id^  roo^l  in  ißetrac^t  jie^^en  ;  aber  ^^xt 
aufle^nenbe  Haltung  fann  ic^  nid^t  oerjei^en.  ^c^  gebe  ju,  ha^ 
©ie  ber  Stcbüng  ^^xîè  ©orfeê  geroefen  finb  ;  aUein  liier  ift  ba0 
nidEit  ber  %aü.  2^  roiH  midj  rool^l  ba§u  öerftelien,  ben  2luê= 
brurf  ©Gelinget,  roelc^er  ©ie  beleibigt  fiaben  mag,  jurûdÊ  §u 
nehmen,  aber  ^^xt  Unöerfd^ämtlieit  roar  eine  abge!artete  (Baä)t. 
@ê  ift  unter  meiner  3ßurbe,  ^^ntn  um  ben  ©art  §u  gelten,  ^ä) 
roiH  biefe  ©eroo^nl^eit  nic^t  me^r  bulben,  ba^  ©ie  auf  ^Ijxt 
5lrbeitêgenoffen,  mit  roelcfien  ©ie  fortroâlirenb  jufammen  fmb, 
unaufhörlich  ftic^etn  ;  jie^en  ©ie  nic^t  melir  gegen  aQeê  toê,  roaâ 
nic^t  nad§  ^^rem  ©efc^marf  ift,  unb  ©ie  roerben  in  ^rieben 
leben.  SDaâ  roürbe  o^ne  rceitereê  fo  geroefen  fein,  roenn  ©ie 
fid^  3ur  rechten  3^^^  S^i  mäßigen  geraupt  Ratten. 

328.  ÎJîeine  îante  liât  bie  fc^led^te  ©eroo^n^eit,  fic^  alt« 
mobifd^  ^n  fleiben.  ©ie  fülirt  baê  groée  SBort  unb  oerbittet  fid^ 
afleê,  roaê  ilir  nirfit  gefällt.  S)aB  fie  pl^eren  Orte  fel^r  ge; 
ad^tet  ift,  nerbanft  fie  tfirem  oerftorbenen  ^anne.     ©iefer  befa^ 
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Je  lui  proposai  un  jour,  en  tout  bien  tout  honneur,  de  parti- 
ciper à  une  bonne  spéculation  dans  les  fonds  turcs;  il  fit 
la  grimace,  me  demandant  si  yétais  hors  de  sens;  qu'il  se 
croirait  hors  la  loi,  s'il  consentait  à  la  chose.  Pendant  une 
heure  d'horloge,  il  ?ie  tarit  pas  en  reproches  amers.  Sur 
l'heure,  je  courus  chez  mon  banquier  lui  dire  le  résultat 
de  ma  démarche.  —  Des  hommes  dayis  ce  goût  là  me  mettent 
hors  des  gonds,  me  dit-il,  il  y  a  longtemps  que  je  me  doute 
qu'il  me  fait  une  guerre  sourde,  et  qu'il  crie  haro  ^)  sur 
moi.  Il  a  bien  su  jeter  le  grappin  sur  une  fortune,  dans 
le  tem2:)s,  mais  il  a  oublié  cela.  C'était  alors  qu'il  n'était 
encore  que  diplomate  en  herbe,  mais  malgré  son  flegme,  je 
lui  tiendrai  la  dragée  haute,  dussé-je  graisser  la  patte  à  son 
secrétaire  pour  le  faire  entrer  dans  mes  eaux.  Vous  auriez 
dû  lui  faire  comprendre  que  je  lui  donnais  tous  ces  renseigne- 
ments à  titre  gracieux. 


329.  Ce  vin  a  un  bouquet  délicieux;  où  donc  l'avez- 
vous  acheté,  mon  cher?  —  C'est  du  simple  Langlade,  je 
vous  reçois  tout  à  la  bonne;  il  y  a  beau  temps  que  je  ne 
sais  plus  ce  que  c'est  que  le  luxe.  C'est  pain  bénit 
pour  un  solitaire  comme  moi  que  de  jouir  quelques  heures 
de  votre  conversation  spirituelle.  Où  voulez  vous  vous  asseoir? 
—  Où  vous  voudrez,  c'est  bonnet  blanc,  blanc  bonnet,  le 
canapé  ou  le  fauteuil.  Mais  vous  avez  chauffé  ce  poêle  à 
blanc;  voyons,  regardez-moi  bien  eyitre  les  deux  yeux  (dans 
le  blanc  des  yeux)  et  avouez  que  vous  avez  fait  cela  pour 
moi.  —  Que  pensez-vous  de  ce  petit  croquis,  pris  au  pi^d 
levé?  C'est  mon  petit-fils  qui  a  fait  cela.  J'a/  charge  d'âme 
auprès  de  lui  ;  il  faut  bien  que  je  me  mette  en  branle  pour 
lui  trouver  une  position.  Le  voilà  grand!  Je  lui  ai  laissé 
le  champ  libre  jusqu'à  maintenant,  mais  il  ne  se  décide 
pas;  c'est  un  lambin,  mes  conseils  sont  lettre  morte  pour 
lui,  il  ne  voit  que  les  arts.  Parlez-lui  un  peu  à  Voccasion, 
vous  me  rendrez  un  service    d'ami;   ce   sera  à   charge  de 


1)  Jeter  le  blâme  sur  q.  q. 
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einen  ^o^en  ©rab  uon  (Sfirgefü^t.  ©ineê  îageg  madjte  \â)  i^m 
in  allen  ß^ren  ben  33ûrfé)Iûg,  fic^  an  einer  guten  èpefutation 
in  türfifi^en  Sßertpapieren  ju  beteiligen.  (Sx  fd^nitt  @e[irf;ter,  inbem 
er  mic^  fragte,  ob  id^  oon  Sinnen  roâre;  er  raürbe  ixâ)  für 
oogelfrei  galten,  rcenn  er  auf  bie  (5ad)e  einginge.  SBä^renb  einer 
ganjen  ©tunbe  f)ôrte  er  nicïit  auf,  mir  bittere  SSorrcürfe  ju 
mQc|en.  2Iuf  ber  ©teile  lief  id)  ju  meinem  33anquier,  um  ifn 
über  ben  ©rfolg  meineê  «Sc^ritteê  §u  unterrid^ten.  2)2enfd^en 
Don  biejem  è(i)(ag,  fagte  er  5U  mir,  bringen  mi(i)  auê  ber 
i^-affung.  <Bä)on  lange  a^nte  ic^,  "ùa^  er  mid^  fieimlid;  befâmpft 
unb  3^ter  über  mid)  fd^reit.  èr  fjat  eê  [einer  3eit  fe|r  rao^ 
oerftanben,  ein  Vermögen  ju  fapern,  aber  er  f)at  baâ  öergcffen. 
@i  mar  ^ur  3^it,  roo  er  erft  ein  ange^enber  î)ipIomat  mar. 
2:rû^  all  feiner  ©emûtëru^e  aber  merbe  ii^  i^n  bas  SBergnügen 
teuer  be^a^Ien  (äffen,  füllte  id^  aud)  feinen  (Eefretâr  befted;en 
muffen,  bamit  er  meine  '^^artei  ergreife.  Sie  ï)âtten  i§m  ju 
oerfte^en  geben  fotlen,  ba^  lé)  i^m  aUe  biefe  Stusfünfte  gan^ 
grätig  gebe. 

329.  3)iefer  SCßein  ^at  eine  föftUc^e  ©lume.  2öo  ^aben  Sie 
i§n  benn  gefauft,  mein  Sieber?  (Sa  ift  einfad^  Sangtabe.  ^d^ 
empfange  Sie  auf  eine  ganj  einfüge  SBeife;  eê  ift  fc^on  lange 
f)îx,  "ija^  iâ)  nid)t  me^r  roeiB,  rDa§>  Suruê  ift.  @s  ift  ein  großes 
®[M  für  einen  ©tnfiebler  roie  ià),  für  einige  Stunben  mic^  S^rer 
getftreic|en  Unterhaltung  5U  erfreuen.  2ßo  raoüen  Sie  '^lat^  ne^= 
men  ?  200  Sie  roollen,  auf  bem  Kanapee  ober  im  21rmfe[fel,  \)aè 
fommt  auf  (Sine  l^erauê.  Slber  Sie  |aben  biefen  Ofen  roeife- 
glü^enb  gemad^t;  fefien  Sie  mir  einmal  unoerroanbt  in  bie  2Iu= 
gen  (inâ  (SeficÉ)t)  unb  gefielen  Sie,  bafe  Sie  eg  metnetmegen  ge* 
tl^an  Ijaben.  —  2Baë  Ijulten  Sie  oon  biefer  fleiuen  S%e, 
roel^e  o^ne  ^Vorbereitung  gejeid;net  morben  ift  ?  ?Kein  &\M  l^at 
baê  gemad^t.  (Sr  ift  mir  anoertraut,  \<i)  mu§  mid^  bodj  n)ol)l 
bemû|en,  um  eine  Stelle  für  i^n  ju  finben.  ïïlun  ift  er  gro^! 
^<i)  l)abe  il)m  hi^  lieute  freien  Spielraum  gelaffen,  aüein  er  ent* 
fd)lie^t  fic^  nid;t.  @r  ift  ein  ^aulpelj.  ^eine  Dfîatfc^lâge  finb 
für  ifin  fo  gut,  roie  ein  toter  ÎBud^ftabe.  @r  |at  für  nic^tâ 
anbereê  Sinn,    aie   für  bie  fünfte.    Spred^en  Sie  gelegentlich 
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revanche.  Qu'il  ait  du  talent  comme  peintre,  c'est  sujet  à 
caution;  il  va  dans  l'atelier  deX.,  de  deux  jour  l'un,  et 
n'est  heureux  qu'alors. 

330.  Je  viens  de  rompre  la  glace;  nous  avons  fait 
bonne  connaissance.  J'ai  employé  toutes  les  herbes  de  la  St- 
Jean  à  blanchir  votre  pauvre  brebis  galeuse,  comme  vous 
avez  surnommé  votre  malheureux  protégé.  Ces  racontars 
malveillants  avaient  fait  tache  d'huile.  Je  luttais  de  mon 
mieux  pour  ne  pas  me  laisser  mettre  hors  de  combat;  cette 
dévote  bienfaisante  était  montée  sur  son  grand  cheval  de 
bataille,  et  je  ne  voulais  pas,  tout  de  suite,  faire  le  chien 
couchant  devant  elle  ;  aussi,  avons-nous  discuté  longuement 
et  vertement.  Elle  était  en  cheveux,  car  je  l'avais  ^;>-/se 
au  saut  du  lit  ;  je  crois  la  cause,  sinon  gagnée,  du  moins 
en  bonne  voie  de  l'être  ;  je  vous  ai  donné  un  bon  coup  de 
collier.  C'est,  du  reste,  une  belle  femme,  un  peu  haute  en 
couleur;  je  l'amènerai,  je  crois,  à  virer  de  bord;  mais  il 
faudra  du  temps  et  de  la  patience.  M"""  X.,  qui  est  du  même 
bord  qu'elle,  la  décourage,  c'est  là  le  mal.  Elle  est,  je 
crois,  le  chapjeron  de  sa  fille,  c'est  pourquoi  elle  ij  tient 
tant.  Elle  arriva  au  beau  milieu  de  notre  discussion,  mais 
elle  ne  dit  que  des  lieux  communs;  ce  ne  fut  que  vers  la 
fin  qu'elle  leva  le  masque,  et  se  montra  telle  qu'elle  est  en 
vérité  ;  nous  nous  sommes  embrassées  en  nous  séparant, 
et  je  ne  crois  pas  que  ce  fut  un  baiser  de  Judas. 

331.  Vous  êtes  un  vrai  fumiste,  mon  cher;  tous  vos 
beaux  projets  s'en  vont  en  fumée.  Que  vous  importe  que 
votre  ami,  toujours  si  capricieux,  ait  gagné  le  large  ?  Vous 
auriez  dû  relever'^)  le  gant.  Ce  n'est  pas  le  tout  que  de 
courir  le  galop,  il  faut  savoir  faire  les  choses  sérieusement  ; 
ces  fumisteries  sont  jeu  d'enfant.  Il  crut  mettre  les  rieurs 
de  son  côté,  mais  il  a  manqué  son  coup.  Croyez-moi,  re- 
prenez la  chose  en  main  ;  preniez  le  taureau  par  les  cornes, 

1)  Jeter  le  gant:  provoquer;  —  ramasser,  relever  le  gant  =  ac- 
cepter le  défi,  répondre  à  la  provocation. 
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einmal  mit  i^m  ;  Sie  irûrben  mir  einen  ^-reunbeêbienft  erroeifen. 
^à)  roerbe  oorfommenben  ^aüe  baê  ©leicîie  t§un.  Cb  er  aie 
SDîûler  Zaknt  f)a6e,  bebarf  ber  33e[lâtignng,  jeben  jroeiten  îag 
Befud^t  er  bie  SÉertftatt  oon  di.  unb  füf)lt  [ic^  nur  bort  glücfHcf). 

330.  3<^  tia'^e  Joeben  bie  erfien  «Schritte  gel^an;  roir  î)aben 
gute  33efanntfci^aft  gemacht,  ^i)  fiabe  aUe  mögli^en  ïl'îittel  an= 
geroenbet,  um  ^l)v  arnieë,  räubigee  «Si^af,  raie  Sie  ^^xm  un= 
glû(f(icf)en  Sc^ü^Ung  genannt,  raei^  ju  roafd^en.  S^iefeö  boês 
iDttlige  @efcf)raâ^  {)atte  i^n  in  fe^r  böfen  [ftuf  gebracht;  icf) 
ftrengte  alle  Gräfte  an,  um  miii)  nidjt  fampfunfä^ig  niad)en 
jsu  laffen.  5!)iefe  roof)lt^ätige  Ç-rommîerin  ^atte  fidj  aujè  fjol^e 
^ferb  gefegt,  unb  \à)  rooHte  mid^  ntcf)t  [ofort  Dor  i^r  fi^miegen 
unb  biegen.  2;e5^alb  §aben  roir  nnâ  lange  unb  berb  geftrilten. 
©ie  roar  o^ne  ^opfbebecfung,  benn  ic^  tiatte  [ie  beê  2Jîorgen§ 
je^r  frü^  aufgefudjt.  ^ä)  glaube  baê  Spiel,  roenn  nic^t  bereite 
geroonnen,  roenigftenß  auf  bem  beften  2Bege,  gewonnen  ju  roerben; 
id)  \)aht  micb  für  Sie  tüd)tig  in  baê  ©efc^irr  gelegt.  Uebrigenâ 
i[t  [ie  eine  fdjöne  ^rau,  mit  j^iemlic^  roter  @e|'td)t5farbe.  ^â) 
glaube,  ic^  roerbe  fie  baï)in  bringen,'  ifire  3)îeinung  ju  änbern, 
aber  eë  roirb  ^eit  unb  ©ebulb  erforbern.  ^-rau  X.,  roet^e  auf  ber= 
felben  Seite  roie  fie  ftef)t,  entmutigt  fie  ;  baê  ift  bei  Uebelftanb  (ba 
fiappert'ê).  SCßie  iä)  glaube,  ift  fie  bie  ^Begleiterin  i^rer  îoci^ter. 
3;)e5§alb  pngt  fie  auc^  fo  fe^r  an  i^r.  Sie  fam  an,  aie  unfer 
©efpröd^  im  beften  ©ange  roar,  aber  fie  fpracö  nur  abgebrofd)eneë 
3eug;  erft  gegen  (Snbe  ließ  fie  bie  Waèït  fallen  unb  geigte  fic^ 
in  iî)rer  roaî)ren  ©eftatt.  33eim  2ibfc|ieb  fiaben  roir  une  ge= 
fü§t,  unb  ic^  benfe  nid)t,  baß  e§  ein  ^u^ûêtu^^  roar. 

331.  Sie  finb  ein  2Iuffd)neiber,  mein  Sieber.  Sllle  S^re 
fc^önen  ^läne  ge^en  im  diané^  auf.  Sßae  liegt  ^^nm  baran, 
baß  ^i)x  ftetê  fo  launifc^er  ^reunb  baê  Sßeite  gefuc^t  ^at?  Sie 
ïlôtten  ben  ^anbf^ul)  aufgeben  f ollen.  @ê  genügt  ni^t,  fet)r 
fd^nell  ju  gellen,  man  muf3  eé  aud^  oerfte^en,  ernft  ju  2i>erfe  ju 
ge^en.  ®iefe  2luffd;neibereien  finb  eine  Ätinberei.  (5r  bad)te, 
bie  fiad^er  auf  feine  Seite  ju  jielien,  aber  er  ^at  fid)  getänfdjt. 
©lauben  Sie  mir,  neï)men  Sie  fid)  ber  Sad^e  roieber  an,  faffen  Sie 
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et  agissez.  Ces  coujjs  de  théâtre  n'amènent  rien  de  hon; 
il  faut  être  sérieux  pour  bien  conduire  sa  barque.  Laissez 
votre  associé  se  tirer  d'affaire  de  son  côté,  in'est  avis  qu'il 
file  du  mauvais  coton.  Faites-lui  un  compte  rond,  et  sé- 
parez-vous. Il  fait  passer  de  la  marchandise  en  contrebande 
depuis  plusieurs  mois  ;  il  a  beau  faire  bonne  contenance, 
cela  lui  jouera  un  mauvais  tour  tôt  ou  tard.  Si  vous  lui 
parliez  franchement  de  cela,  vous  le  verriez  rentrer  dans  sa 
coquille.  Il  est  sous  le  coup  d'une  inculpation,  il  est  sur 
le  point  de  se  couler  à  fond  de  train.  A  mon  avis,  il  lui 
reste,  pour  unique  fiche  de  consolation,  qu'il  ait  voulu  mettre 
sa  mère  à  l'abri  de  la  misère.  Mais  ces  coiqos  de  tête  ont 
abouti  au  contraire.  Il  est  très  excité  du  reste.  On  l'a  vu 
à  X.  à  la  sortie  de  la  Bourse,  où  il  jouait  des  coudes,  sans 
égards  aucuns. 


332.  J'espère  que  mon  ouvrage  verra  le  jour  cette 
année.  M''  le  prof.  X.  a  voulu  en  parler  à  la  séance  de 
géographie,  mais  il  a  un  peu  perdu  le  fil  en  déviant  de  la 
question.  Coup  sur  coup,  je  lui  rappelai  notre  programme, 
mais  il  était  si  lancé  qu'il  ne  m'écoutait  pas.  Ce  fut  un 
coup  de  massue  pour  moi,  car  je  comptais  sur  cette  séance 
pour  enlever  la  pièce.  Mais  je  ne  saurais  lui  en  vouloir, 
il  est  le  meilleur  des  amis,  abstraction  faite  de  ses  distrac- 
tions; il  est  si  apprécié,  qu'il  a  laissé  le  jeune  X.,  qui  ne 
faisait  que  sortir  de  sa  coquille;  mais,  encouragé  par  les 
articles  de  cette  plume  d'or,  il  fut  nommé  professeur  sans 
coup  férir,  c'est  pour  le  coup  qu'on  va  crier  à  la  protec- 
tion !  Ce  serait  un  coup  d'état  de  sa  part,  de  refuser  l'hon- 
neur qui  lui  est  fait.  Mais  il  ne  résistera  pas  à  la  tentation 
de  mettre  ce  triomphe  dans  la  corbeille  de  noce  de  sa  fiancée. 
On  dit  que  c'est  une  jeune  personne  assez  nulle,  qui  passe 
son  temps  à  filer  des  sons.  Mais  couvrez-vous,  mon  ami, 
vous  allez  prendre  un  coup  de  soleil.  —  Ä  i^ropos,  me  per- 
mettez-vous de  vous  mettre  à  contribution  pour  quelques 
lignes  en  faveur  de  la  vente  des  Missions?  Ma  femme  a 
p>ris  cela  en  main  et  m'a  prié  de  vous  demander  ce  service 
d'ami. 
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ben  ®tter  bei  ben  ^'^ôrnern  unb  t)anbeln  ©ie  !  î)iefe  unertoarteten 
Streiche  fûfiren  511  nidjts  ©utem.  UJîan  muj^  ern[t  fein,  um  feine 
(£ac^e  gefc^icft  anzufangen.  Saffen  ®ie  ^^rtn  .^panbelêgenoffen 
fic^  feinerfeitê  auê  bem  ^^anbel  jieîien  !  3<^  ^^^  ^^i"  3Infid)t,  baß 
eê  fd^limm  mit  if)m  ausfiet)!.  ÎDîad^en  Sie  it)m  eine  runbe  ^îà)- 
nung  unb  trennen  ©ie  fidj  non  ifim  !  Gr  fû^rt  feit  mehreren 
ÏRonaten  ©c^leic^roaren  ein.  2?ergeben§  mad)t  er  gute  'OJîiene 
gum  böfen  Spiel,  baë  rairb  i^m  früfier  ober  fpdter  fd)[ed^t  be= 
fommen.  S5>enn  Sie  freimütig  mit  iî)m  barüber  fprdc^en,  roürben 
Sie  fe^en,  raie  er  bie  ^"^örner  einjie^en  raürbe.  2)^an  brof)t  i§m 
mit  einer  2tnf(age,  er  eilt  feinem  23erberben  entgegen.  9^ac^ 
meiner  2Infic^t  bleibt  \i)m  ber  einzige  geringe  îroft,  boB  er  feine 
ÎD^utter  gegen  baë  ©lenb  l)at  fiebern  roollen.  Slber  biefe  unbe^ 
fonnenen  Streiche  b^ben  jum  (Gegenteile  geführt.  Uebrigenë  ift 
er  febr  erregt.  3J?an  §at  i^n  in  ?i.  beim  Sc^luffe  ber  23örfe 
gefefien,  rao  er  ol)ne  jebe  Dîûcffi^t  feine  ©Ctenbogen  fpielen  ließ. 

332.  ^df)  :^offe,  ba§  mein  2BerE  in  biefem  ^^fire  üeröffent^ 
lic^t  rairb.  ^err  ^rofeffor  X.  bat  in  ber  Si^ung  beê  geogra= 
pflifc^en  33ereinê  barüber  fprec^en  raollen,  ^at  aber  einigermaßen 
ben  ^aben  oertoren,  inbem  er  non  ber  ^rage  abroicb-  ^'n  ^al 
über  baê  anbere  erinnerte  irf)  i^n  an  unfer  'Programm,  aber  er 
raar  fo  im  3^9^/  ^^^  er  mid^  nicl)t  anl)ôvte.  ^-ür  mid)  roar 
bieâ  ein  fd)raerer  Schlag,  benn  ic^  rechnete  auf  biefe  Sipng,  um 
einen  burrf)fc^lagenben  (Jrfolg  gu  erringen.  3lber  ic^  fann  if)m 
besfiatb  nii^t  gürnen,  roenn  man  Don  feiner  3fi^[ii"fuung  abfielt, 
ift  er  ber  befte  aller  ^-reunbe.  6r  ift  fo  fet)r  gefc^üt^t,  ha^  er 
ben  jungen  X.,  roelcfier  nodj  nid^t  trocfen  l)inter  ben  Cl)ren  roar, 
in  bie  SBelt  eingefülirt  §at.  T:uxâ)  bie  2lrtifel  biefes  au5ge^eic^= 
neten  Sc^riftftellerê  empfohlen,  rourbe  fener  ol)ne  aUe  roeiteren 
Umftänbe  jum  '^'rofeffor  ernannt,  diesmal  roirb  man  über 
@önnerfc{)aft  flagen  1  Seinerfeite  raürbe  eê  ein  gefdjicfter  Streich 
fein,  bie  (Sl)re,  roelc^e  il)m  erraiefen  roorben,  abjuleljnen.  'illlein 
er  rairb  ber  l^erfucbung  nic^t  roiberftcben,  biefen  îriump^  feiner 
53raut  aie  (5efd)enf  ju  oere^ren.  2Ran  fagt,  eê  fei  eine  junge 
jiemtic^  unbebeutenbe  '^^erfon,  raeld)e  fid)  mit  ©efangeübungen 
bie  3eit  üertreibt.  2lber  beberfen  Sie  ficb,  mein  ^yreuiib!  Sie 
raerben  fid)  einen  Sonnenftid)  jujiefien.  S5>aê  id^  fagen  raoUte! 
(erlauben  Sie  mir  ^^re  ©efdlligfeit  in  Stnfprud;  ju  nehmen,  raegen 
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333.  M'  X.  qui  avait  fait  étalage  d'un  mépris  profond 
pour  les  idées  courantes^  appelait  cela  des  reharhages,  et 
au  fond  uniquement  parce  qu'il  avait  été  assez  simple  ^)  pour 
se  laisser-  i^lumer  à  la  Bourse;  il  en  est  bien  revenu  à  l'heure 
qu'il  est.  Il  visait  trop  à  l'effet;  je  ne  dis  pas  qu'il  faut 
faire  fi  de  ces  distinctions;  mais  il  faut  être  raisonnable; 
il  n'avait  en  tout  ceci  d'autre  intérêt  en  jeu  que  le  sien  ; 
une  initnitié  s'était  établie  entre  lui  et  ses  supérieurs.  Il 
prétendait  que  si  jamais  il  en  venait  à  être  sur  la  paille, 
c'est  à  eux,  en  partie,  qu'il  le  devrait;  ce  disant,  il  tournait 
le  dos  à  tout  le  monde,  s'onbliant  jusque  appeler  le  premier 
venu  une  mazette!  Plus  d'une  fois,  j'ai  vu  les  larmes  jJerler 
dans  les  yeux  de  sa  femme,  témoin  de  ses  emportements. 
Elle  hochait  la  tête  avec  chagrin,  car  elle  voyait  bien,  la 
pauvre  femme,  que  l'intérêt  était  son  mobile  exclusif.  Il  se 
cantonnait  dans  ses  appartements,  et  là,  faisait  de  la  pein- 
ture, tandis  que  les  salons  du  château  ne  désemplissaient 
pas,  et  que  sa  femme  était  seule  pour  faire  face  à  tout. 


334.  Couvrez-vous  bien,  monsieur,  n'allez  pas  attraper 
du  mal,  il  fait  un  froid  de  loup.  On  m'a  dit  que  vous 
aviez  j!?m  le  fils  de  mon  jardinier  à  votre  service.  Ce  garçon 
m'intéresse,  il  est  bon  chasseur,  je  le  rencontrai  hier  dans 
le  bois,  la  crosse  à  l'épaule,  sifflottant  gaiement.  Avez-vous 
des  nouvelles  de  votre  petite  cousine  ?  On  m'a  assuré  que 
la  jeune  femme,  partie  pour  un  flirt  avait  abouti  à  une 
passion.  Je  l'observai  l'autre  soir,  du  coin  de  l'œil,  au 
théâtre  ;  c'est  une  belle  femme,  il  n'y  a  pas  à  dire.  Son 
petit  chien,  qui  l'attendait  sur  le  perron,  se  précipita  vers 
elle.    Il  avait  été  se  crotter  sur  le  pavé.  Elle  n'y  prit  pas 

»)  Bête  —  fam. 
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einiger  ^tiUn  511  ©unften  beê  3Serfaufe§  ber  ^D^ijfionegefelljcEiaft. 
ÎUîeine  ^rau  l^at  baê  in  bie  S^anh  genommen  unb  ^at  mid^  ge- 
beten, ©ie  um  biejen  g-reunbesbienj't  ju  bitten. 

333.  ^err  ?i.,  roetd^er  mit  feiner  grünblid^en  35erûcf)tung  ber 
lanbtâufigen  ^httn  geprahlt  ^atte,  nannte  bieê  alïeâ  leereê  @e- 
jc^roä^,  unb  im  ©runbe  t^at  er  eê  einzig  unb  aüein,  roeit  er 
bumm  genug  geroejen  raar,  [ic^  auf  ber  Sörfe  rupfen  gu 
laffen.  ©egenroärtig  ï)at  er  feine  3Jîeinung  bebeutenb  geänbert. 
(Sx  §afc^te  5u  fe{)r  nac^  öffeft.  3^  f^S^  feineêroegê,  baß  man 
biefe  Unterfd^iebe  üerac!^ten  foü,  aüein  man  muß  in  allen  3)ingen 
oernünftig  fein.  23ei  atte  bem  ftanb  nur  fein  .^ntereffe  auf  bem 
©piel.  'èê  ^Qtte  fic^  groifclen  ifim  unb  feinen  SSorgefe^ten  eine 
^einbfcfiaft  gebilbet.  (5r  befiauptete,  roenn  er  jemalê  inâ  @(enb 
geraten  follte,  roûrben  jene  jum  Seil  fc^ulb  baran  fein.  Wü 
biefen  2öorten  fe^rte  er  jebermann  ben  Dfîucfen,  inbem  er  fi(^  fo 
raeit  oergaß,  baß  er  ben  erften  33eften  einen  ®(^n)äcf)ling  fließ. 
2Jîef)r  aie  einmal  fiabe  i^  in  ben  Singen  feiner  ^rau,  meiere 
feine  teibenfdiaftlic^en  2Iue6rü(^e  anf)ören  mußte,  2:f)rânen  fielen 
fefien.  Setümmert  fc^üttette  île  ben  Äopf;  benn  bie  arme  g-rau 
fa^  fe^r  rocî)!  ein,  baß  baê  3"^^^^1'1^  i^^n  einziger  23eroeggrunb 
raar.  (5r  fd^tof^  fid)  in  feinem  ®emac!^e  ein  unb  betrieb  bort 
bie  2)^alerei,  roâ^renb  bie  ©efeüf^afteräume  beê  >Sc^(offeâ  nic^t 
leer  rourben,  unb  feine  ^rau  allein  für  aüee  auffommeu  mußte. 

334.  33ebecfen  (Sie  fid)  gut,  mein  ^err.  3^^^^"  ®i^  1^^ 
feinen  <Sd)aben  ju;  eê  friert  Stein  unb  23ein!  3Jîan  ^at  mir 
gefügt,  ha^  ©ie  ben  ©o^n  meineë  ©drtnerê  in  ©ienft  genom= 
men  ^aben.  S)iefer  junge  iBurfd)e  intereffiert  mii^,  er  ift  ein 
guter  ^öger.  ^é)  begegnete  i§m  geftern  im  3S>a[be,  bie  ^^-linte 
auf  ber  Schulter,  frö^li^  pfeifenb.  i'^^aben  ©ie  ^Jiad^rid^t  oon 
S^rer  tieinen  23afe?  2Ran  §at  mir  oerfic^ert,  ba^  bie  junge 
SDame,  raeld)e  tuegeu  einer  Siebetei  auf  Sfîeifen  gegangen,  oon 
einer  ieibenfd)aftlidjen  Siebe  ergriffen  raorben  fei.  "iJl^uliè)  ht- 
obad)tete  ià)  fie  Derftof)Iener  SBeife  abenbê  im  î^eater;  eê  ift 
eine  fc^öne  ^-rau,  bagegen  läßt  fic^  nid^tê  einroenben.    ^^x  fleiner 
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garde,  l'enleva  dans  ses  bras  ;  en  dépit  de  sa  fourrure,  et 
de  son  luxe,  elle  caressait  la  petite  bête  avec  amour.  —  Irez- 
vous  chasser  chez  le  baron  de  X.?  Moi,  j'y  renonce.  De- 
puis mon  accident  de  l'automne  passé,  ma  vue  a  tant  baissé 
que  je  rate  tous  mes  coups.  En  me  retirant  ainsi  du  monde, 
je  ne  porterai  plus  ombrage  à  mon  rival.  Une  fois  qu'il 
aura  le  champ  libre  il  se  précipitera  dans  tous  les  salons 
ouverts.  —  Wabandonnez  pas  le  champ,  mon  cher,  ce  ma- 
riage doit  se  conclure  ;  la  comtesse  de  X.  est  charmante, 
et  vous  (tes  bien  le  mari  qu'il  lui  faut;  titré,  bien  de  votre 
personne,  fortuné,  il  ne  vous  manque  qu'un  intérieur. 


335.  Ce  laisser-aller  d'une  causerie  n'avait  rien  de  sé- 
rieux ;  yen  aurais  donné  ma  tête  à  couper.  Ce  qui  est  capital 
pour  vous,  c'est  de  vous  savoir  blanc  comme  neige.  Yotre 
valet  de  pied  s'escrimait.  Vautre  jour,  contre  la  barrière  du 
clos  qui  ne  céda  pas.  M"*  X.,  qui  taxa  cela  de  mal- 
adresse, le  prit  aussitôt  ot  grippe  ;  e\\Q  ßt  une  moue  coquette, 
et  s'enfonça  dans  les  coussins,  disant  qu'elle  préférait  rentrer, 
que  de  faire  le  grand  détour  du  carrefour.  Du  reste,  il 
était  grand  temps  de  rentrer  pour  le  dîner;  le  mauvais 
vouloir  des  paysans  la  met  hors  d'elle;  elle  ne  porte  pas 
ces  gens  dans  son  cœur.  Votre  pauvre  valet  de  pied  était 
tout  petiaud  ;  c'est  le  meilleur  homme  du  monde,  incapable 
de  chercher  noise  à  qui  que  ce  soit;  mais  elle  était  con- 
vaincue que  c'était  un  jyas  grand' chose,  un  sans-scrupule  ; 
c'est  à  ce  moment  que  vous  êtes  intervenu  bien  à  propos, 
car  vous  avez  un  je  ne  sais  quoi  de  mâle  et  de  résolu, 
qui  vous  sied  si  bien,  que  vous  emportez  la  pièce  dès  que 
vous  vous  montrez  ;  elle  s'humanisa  tout  de  suite,  la  fa- 
rouche comtesse;  cela  me  surprit,  je  l'avoue,  étant  donné 
sa  réserve  habituelle.  Votre  clei'Jit  merveille,  ce  fut  Va  faire 
de  quelques  minutes,  et  la  calèche  avait  franchi  la  grille 
rebelle. 
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.Ç^unb,  îDelcîier  fie  ouf  bem  ^^erron  erroartete,  [tûrjte  auf  [ie 
gu.  (Sv  îjQtte  [ic^  auf  bem  ^^flafter  fd^mu^ig  gemad^t.  ®ie 
arfitete  nicf)t  barouf,  nat)in  i{)n  in  i^re  2trme  ;  tro^  i^reê  ^et§- 
mantelê  unb  i^rer  foftbaren  iîleiber  Uebfofte  fie  baê  fleine  îier 
DoU  !î?ie6e.  Sterben  Sie  mit  bem  ^reitjerrn  uon  ^■.  auf  bte 
^agb  geîien?  ^6)  oerjicfite  barauf.  «Seit  meinem  Unfall  com 
Dorigen  ^'^erbfte  ift  mein  ©efi^t  fo  fd^raarf)  geroorben,  baß  id^ 
immer  fe|l  fcf){e^e.  ^^hîxn  \à)  mi^  fo  Don  ber  2öelt  jurûrfgielie, 
merbe  id^  meinen  3iebenbu|(er  nicE)t  met)r  eiferfû<^tig  madjen.  2öirb 
er  erft  einmal  freieê  Spiel  t)at)en,  fo  rcirb  er  über  alle  offenen 
©mpfangsfâle  Verfallen.  OMumen  «Sie  baê  ^elb  mà)t,  mein 
fiieber  !  ®iefe  ^eirat  muf^  §uftanbe  fommen.  5^ie  ©räfin  oon  ^. 
ift  reijenb,  unb  Sie  finb  ber  2)knn,  rcie  fie  il)n  braud)t:  eine 
Stanbeëperfon,  non  gefdüigem  Sleugeren,  im  Sefi^e  eineê  fcE)önen 
^öermögene,  eê  fel)lt  ^^r\m  nur  eine  ^öuslidifeit. 


335.  S)iefe§  Sid^geljenlaffeu  in  einer  ^tauberei  ^alte  nid^tê 
©rnfteë,  barauf  ^âtte  \à)  fdjraôren  rooHen.  SSaê  raefentlid^  fur 
Sie  ift,  i)aè  ift  baê  3?erouBtfein,  boB  Sie  gauA  unfcïiulbig  finb. 
3f)r  l^afai  rüttelte  fûr^licf)  an  bem  Sd)u|gatter  ber  ©in* 
friebigung,  raelc^eé  nidjt  na^gab.  ^-rau  X.,  roelc^e  bieë  fur  Un: 
gefc^idlid^feit  ^iett,  faßte  fogleid)  ein  33orurteil  gegen  i^n.  Sie 
madîjte  ein  fi^iefeê  ©efidjt,  roarf  fid)  in  bie  ïi^agenfiffen  unb  ers 
flôrte,  fie  göge  oor,  fieim^ufafiren,  um  ben  großen  Umroeg  um  bie 
Slrafjenede  ^u  oermeiben.  Uebrigenê  mar  es  t)0^e  ^tit,  fur  baê 
ÏRittageffen  gurûd^ufe^ren.  SDie  böfe  ©efinnung  ber  23auern 
bringt  fie  außer  fid),  fie  fd^lie^t  biefe  Sente  feinesraegë  in  i^r 
^erj.  ^^x  armer  £afai  rcar  gan^  oerbliifft.  ©ê  ift  ber  befte 
2)^enfd;  Don  ber  SBelt,  unfäl)ig  mit  irgenb  femanb  .'ôônbel  gu 
fud)en.  5lflein  fie  mar  überzeugt,  er  fei  ein  îaugenic^tê,  ein  ge= 
tüiffenlofer  SJÎenfd^.  ^n  biefem  2lugenblidfe  finb  Sie  fet)r  jur 
redi)ten  3eit  bapifdien  getreten,  benn  Sie  befit^en  etraaê  2Rânn= 
lic^eê,  ©ntfd^loffeneê,  baê  3^"^"  îo  i^^otil  aufteilt,  baf3  Sie  bie 
Sage  beberrfd)en,  fo  balb  Sie  fid)  jeigen.  Sie  raurbe  fofort 
menfc^enfreunblidjer,  bie  roilbe  @râfin.  î^aê  ùberrafdjte  mid^, 
là)  geftel)e  eê,  angefid)tê  i^rer  geraobnteu  ^^^^'û'^&ûltung.  ^st)r 
Sd^lûffel  t^at  2Bunber,  e§  bcburfte  nur  einiger  2)îinuten,  unb 
bie  Ä'alefd^e  l)atte  baê  roiberfpenftige,  eiferne  î^or  paffiert. 
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386.  Vous  voilà  toute  pimpante^  chère  amie,  vous  vous 
mettez  en  frais  pour  recevoir  la  fleur  du  monde  j^arisien. 
Votre  mari  doit  être  aux  cents  coups,  lui  qui  est  sans  cesse 
pris  par  quelque  corvée  administrative.  Je  ne  comprends 
pas  comment  il  a  le  temps  de  recevoir  ainsi  ses  amis,  tan- 
tôt en  petit  comité,  tantôt  en  grand  gala.  On  m'a  assuré 
que  lors  de  l'arrivée  de  sa  nièce,  une  trentaine  de  préten- 
dants se  mirent  tout  de  suite  sur  les  rangs.  Je  sais,  pour 
ma  part,  que  mon  neveu  la  couvait  des  yeux.  Je  suis  égale- 
ment obligé  de  mener  un  grand  train  de  maison  depuis 
que  mon  fils  est  à  Paris.  Je  ne  me  souciais  pas  de  le  voir 
repartir  de  si  tôt.  Ses  fredaines  me  coûtent  les  yeux  de 
la  tête  (un  argent  fou),  mais,  que  voulez-vous,  ^espère  toujours 
qu'avec  l'âge,  il  se  rangera,  et  que  sur  ses  vieux  jours,  il 
sera  le  modèle  des  maris.  Pour  moi,  ce  fut  comme  un 
renouveau,  de  lui  voir  mettre  tout  sens  dessus  dessous  dans 
la  maison.  Si  tôt  le  dîner  fini,  il  part  pour  la  chasse,  ou 
tel  autre  de  ses  sjjorts  favoris.  Il  manifeste,  de  plus  en 
plus,  S071  horreur  de  la  voiture,  et  son  amour  de  la  pro- 
menade à  pied  ou  à  cheval.  Dernièrement,  il  s'est  même 
mis  bourgeoisement  à  pédaler.  Si  je  n'étais  pas  le  père 
que  je  suis,  la  situation  «'eut  pas  laissé  que  d'être  péril- 
leuse. Mais  du  jour  au  lendemain,  la  situation  peut  changer, 
on  ne  sait  jamais  ce  que  vous  réserve  l'avenir. 


337.  On  vient  de  me  dire  que  les  fermiers  de  X.  sont 
suspectés  d'être  mêlés  dans  la  conspiration.  La  justice  a 
déjà  fait  une  descente  chez  ces  pauvres  gens.  On  dit,  qu'en 
voyant  entrer  les  gendarmes,  le  père  s'approcha,  armé  d'une 
faulx;  cela  eut  in-êté  à  rire,  en  de  moins  tragiques  cir- 
constances. —  De  quel  droit  m'interrogez-vous  ?  dit-il,  furieux. 
—  Du  droit  qu'a  tout  homme  de  prendre  fait  et  cause 
pour  l'innocent  contre  le  coupable.  Etant  donné  les  pro- 
cédés dont  vous  vous  servez  pour  dépister  la  police,  je  vous 
somme  de  me  suivre  sur-le-champ.  Cette  mesure  de  rigueur 
aurait  été  ajournée  encore,  si  vous  aviez  répondu  à  l'appel 
du  maire.  —  Il  voulut  résister  encore,  mais  en  un   tour   de 
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336.  ©ie  [inb  ja  a,an]  aufgepu^t,  meine  liebe  ^reunbin,  ®ie 
ftürsen  [ic^  in  Unfoften,  um  bie  i^ierbe  ber  ^^arifer  ©efeUfi^aît 
ju  empfangen.  '^ïjx  \0îann,  roelc^er  fortroSfirenb  burcl)  läftige 
2Iv6eiten  in  ber  Sb'erroaltuiig  in  SInfprucï)  genommen  i[t,  muR  i'xä) 
jefjr  gclangraeitt  fûljlen.  ^c^  begreife  nic^t,  roie  er  j^eit  babei 
finbet,  batb  in  certrautem  g'^eunbesfreife,  balb  bei  großem  Öiaft^ 
mat)(e  jeine  i^rennbe  ;^u  empfangen.  ?0^an  {)at  mir  nerfirfiert, 
ha^  bei  ber  51ntunft  feiner  9^id)te  fofort  ettra  breij^ig  freier  aie 
23en)erber  auftraten.  3«^  "'^ÏB/  ^^^  '"^c^  betrifft,  baç  mein 
^îeffe  fein  Stuge  üon  if)r  raenbele.  '8eit  mein  @o^n  in  ^^'ariê 
tft,  bin  iâ)  ebenfaüe  genötigt,  auf  glönjeiibem  î^u^e  ju  (eben.  3^ 
trug  fein  2}er(angen,  if)n  fo  balb  roieber  abreifen  ju  fe^en.  vSeine 
mutroittigen  ®treic!^e  fommen  mic^  fe^r  teuer  ju  fteî)en,  bod)  roaè 
machen,  \â)  ^offe  immer  noc^,  baf^  er  mit  ber  3^*^  ^'rt  orbent= 
lieber  Wlm']d)  roirb  unb  in  feinen  aUen  Jagen  baâ  ïlîufter  eineâ 
©^emanneê  fein  roirb.  SEaê  mic^  fetbft  betrifft,  fo  rcar  e§  für 
mic^  eine  3trt  oon  grüfjting,  irenn  ic^  it)n  alïeê  im  §aufe  burc^= 
einanber  roerfen  fa^.  ©ogleic^  nad^  bem  ?[Jiittagêma§(  geîjt  er 
auf  bie  3^9^  o^er  befd)äftigt  fii^  mit  irgenb  einer  anberen  Sieb^ 
ïingsbetuftigung.  (Sr  bejeigt  me^r  unb  met)r  feine  tiefe  Slbnetgung 
gegen  haè  ^:al)ren  unb  eine  i^orUebe  fur  ben  Spaziergang  ober 
ben  Spazierritt,  ^^ûrjtid)  ^at  er  fic^  fogar,  roie  ein  gen)ô{)nli(^er 
©ûrger,  auf  bas  Dîabfa^ren  oerlegt.  il>âre  id)  nic^t  ber  33ater, 
ber  ic^  bin,  fo  roûrbe  bie  Sac^e  immer  noc^  gefa^rlic^  geroefen 
fein.  3n^f[jen  fann  bie  £'age  fic^  im  ^anbumbrefien  ânbern; 
man  roei^  niemalê,  roaâ  bie  3iifii"ft  ^^^^^  Dorbeî)âlt. 

337.  3Jîan  fagt  mir  foeben,  bie  '^âc^ter  be§  ^^errn  1,  fte^en 
im  35erbad)te,  in  bie  2]erfc^roörung  oerroicfett  ju  fein.  S)as  ©e^ 
rid)t  ^at  fdjon  eine  Jôauêfuc^ung  bei  ben  armen  Seuten  oorge= 
nommen.  '^Hâ  ber  2}ater  bie  (Senbarmen  eintreten  fa^,  foll  er 
mit  einer  Senfe  beroaffnet  herbeigeeilt  fein;  unter  roeniger  tra= 
gif(^en  Umftânben  roûrbe  ha^  Stnla^  gum  Sueben  gegeben  f)aben. 
Tlit  roetc^em  9'îed)te  oerbören  Sie  mid),  fagte  er  roütenb.  SDUt 
bem  D^tecbte,  roel(^eê  ein  jeber  £)at,  für  ben  Unfd)ulbigen  gegen 
ben  Sc|u(bigen  ^^^artei  ju  ergreifen!  3(ngefi(^tâ  beâ  33erfa{)renë, 
beffen  Sie  fic^  bebienen,  um  bie  '^^oli^ei  irre  ju  leiten,  forbere 
là)  Sie  auf,  mir  auf  ber  Stelle  ju  folgen.  î)iefe  ÏÏJÎaf^regel  ber 
Strenge  roSre  noc^  oerfc^oben  roorben,  roenn  Sie  ber  3lufforbe- 


—     218     — 

main,  il  fut  désarmé.  Sa  pauvre  femme,  tout  en  larmes^ 
n'osait  résister;  l'horreur  de  la  lutte  était  encore  peinte 
sur  son  visage,  elle  devait  subir  le  contre-coup  de  tous  ces 
événements;  mais,  étant  donné  l'hostilité  qui  les  divisait 
depuis  nombre  d'années,  elle  se  livra,  sans  résistance,  pré- 
férant, disait-elle,  en  finir  avec  la  vie.  —  Etes-vous  en  train 
de  marcher,  dit  rudement  le  gendarme  à  l'homme,  autre- 
ment, tant  ins  pour  vous/  Attendez-vous  à  être  rudoyé! 
Mais  il  persistait  à  faire  la  sourde  oreille,  il  était  de  carac- 
tère à  tenir  rigueur  à  tout  le  monde  ;  sachant  que  la  péri- 
pétie finale  de  son  guet-apens  allait  être  dans  toutes  les 
bouches,  il  aurait  voulu  essayer  de  faire  passer  le  goût 
du  pain  à  ce  gaillard  qui  lui  parlait  si  hautement;  mais 
pour  cela,  il  fallait  une  autre  poigne  que  la  sienne.  —  Je 
suis  flambé,  se  dit-il  ;  à  coup  sûr,  je  suis  trahi,  on  m'a 
embarqué  là  dans  une  bien  mauvaise  affaire;  mais  ^e  jure 
de  leur  rendre  cela  au  centuple,  si  on  me  relâche  !  Marchons! 
riposta- t-il,  les  dents  serrées;  il  n'y  a  pas  de  danger  que 
je  prenne  le  large.  Ils  ont  flairé  en  moi  un  rival,  voilà  le 
nœud  de  l'affaire.  Mais  f  incline  à  croire,  qu'on  réfléchira 
à  deux  fois  avant  de  me  juger  coupable,  du  moment  que 
les  autres  m'accusent  lâchement.  On  envoie  les  vagabonds 
en  cour  d'assises,  mais  pas  les  innocents.  Il  parlait  avec 
peine,  perdu  qu'il  était  dans  le  désarroi  de  tousses  sentiments. 


338.  Je  suis  navré  de  ce  qui  vient  de  se  passer.  Nous 
avons  eu  une  discussion  politique  avec  m"'  X.,  et  moi,  qui 
voulais  en  faire  mon  ami,  me  voilà  en  passe  de  me  brouiller 
avec  lui  !  Si  vous  m'aviez  dit  d'avance  qu'il  était  fou  de  ce 
ministre,  je  n'aurais  pas  entamé  la  discussion,  j'aurais  ré- 
servé mon  éloquence  pour  tantôt.  Entre  vous  et  moi,  c'eut 
été  chose  facile  que  de  s'entendre  ;  nous  sommes  faits  pour 
nous  comprendre,  autant  dire:  la  paire.  Mais  lui,  c'est 
un  emporté,  qui  fait  la  roue,  comme  un  beau  paon  ;  aussi, 
je  m'esquivai  en  disant  :  sans  adieu,  je  vous  reverrai  plus 
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rung  beê  CrtêDOrfte|erê  ^ofge  geleiftet  Ratten,  ©r  roodte  noc^ 
SBiberftanb  leiften,  aber  im  j^anbumbve^en  roar  er  enttüaffnet. 
(Seine  arme  ^-rau,  in  îîirânen  jerflie^enb,  roagte  nic^t  jn  rotber= 
fielen.  3jaê  (5ntfe|en  über  ben  ^ampf  raar  nod;  anf  i^rem 
®eii(^_te  ju  lefen.  ®ie  mußte  bie  D^ac^rairfung  aller  biefer  Gr^ 
eigniffe  erleiben.  2(ber  bei  ber  feit  einer  Oîet^e  oon  ^safiren 
groifciien  iî)nen  iierrfc^^enben  ^einbfeligteit  ergab  [ie  fid}  oi)ne  îsiber^ 
[tanb,  inbem  [ie  fagte,  )ie  rcürbe  eë  oor^ie^en,  i§rem  ßeben  ein 
@nbe  5U  macEien.  Sinb  (Sie  jum  @e^en  bereit?  jagte  ber  ©en^ 
barm  rau^  ju  bcm  ÏRanne;  anbernfaüe  befto  jdjlimmer  für  Sie. 
Tlué)în  Sie  i\ä)  barauf  gefOBt,  barfc^  befianbelt  ju  raerben!  @r 
über  beiiarrte  babei,  nid)tê  î)oren  ^u  rcoUen;  eë  tag  in  [einem 
6f)arafter,  mit  jebermann  [treng  um^ugefien.  Xa  er  rou[?te,  baß 
bie  Scf)(u[3fata[trDpf)e  [einer  i>erräterei  in  atter  ÎRunbe  [ein  mürbe, 
^ôtle  er  gern  üer[uc^t,  bie[en  iïtxi,  roelc^er  [o  t)erri[c^  mit  i[}m 
rebete,  umzubringen,  aber  baju  maren  anbere  ^^âufte  erforberlii^ 
aie  bie  [einigen.  3^  ï'i"  oerloren,  [agte  er  ju  [ic^,  id)  bin  o^ne 
3it)ei[el  üerralen;  man  î)at  midj  ha  in  einen  [eïir  böjen  .T^anbel 
oerraidelt,  aber  id)  [djroore  es  il)nen  ^unbertfad)  jurücf^u^a^Ien, 
raenn  man  midj  luieber  loë  löBt.  ©efjen  mir,  entgegnete  er  mit 
ju[ammengebi[[enen  „Bohnen.  (Se  f)at  feine  @e[af)r,  ha\]  \à)  baë 
2Beite  [ud}e.  Sie  ïiaben  in  mir  einen  Dfîebenbujiter  geraittert,  ha^ 
i[t  bie  2û[ung  beë  3fîdi[elë.  2tber  ic^  bin  geneigt  "  ju  glauben, 
man  roerbe  [id)  bie  Sac^e  roo^t  überlegen,  beoor  man  midj  für 
[^ulbig  erflart,  ta  bie  anberen  mtd)  [eige  anflagen.  ÏRan 
Bringt  bie  ßanbftreic^er  cor  baë  Sd)rourgertc^t,  aber  nidjt  Un= 
[c^ulbige.  3Son  ben  auf  i§n  einbringenben  oerroorrenen  @efû{)len 
beïierrfd^t,  fpradj  er  nur  mit  2)?ül)e. 

338.  ^à)  bin  troftfos  über  baë,  raaë  foeben  oorgefaüen  ift. 
2Bir  f)aben  mit  ^errn  X.  eine  potitifc^e  ©rörlerung  geliabt,  unb 
iä),  ber  if)n  jum  greunbe  ^ahm  rooUte,  {)abe  nun  ^lusfid^t,  mic^ 
mit  i^m  ju  enl§roeien  !  2öenn  Sie  mir  im  oorauë  gefagt  Rotten, 
ba^  er  für  biefen  ÎJîinifter  fc^mârmt,  mürbe  ic^  nic^t  auf  eine 
©rörterung  eingegangen  fein,  id)  Ijätte  meine  33erebiamfeit  für 
jpôter  aufgefpart.  äraifdjen  :^\)mn  unb  mir  mürbe  eë  leid)t  ge= 
loefen  fein,  fid)  ju  üerftönbigen.  2l>ir  finb  gefc^affen,  une  ju 
oerfteljen,  mir  paffen  ^ufammen.  @r  aber  ift  ein  aufbraufenber 
3Jîenfd),  ber  fid)  brüftet,  raie  ein  fc^öner  '^fau.      ^a^tv   brücfte 
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tard.  Mais  il  était  lancé  à  fond  de  train,  et  ne  m'écouta 
pas.  Je  vous  laisse,  car  je  suis  très  p-is  par  mes  fonctions, 
et  je  n'ai  pas  autant  de  loisir  que  je  le  souhaiterais  ;  en 
dehors  de  ma  famille,  je  ne  vais  nulle  part  ;  si  je  me  suis 
attardé  ici  un  instant,  c'est  que  cela  me  touchait  de  près, 
mon  ami  était  accusé;  mais,/a?/^e  de  preuves,  on  n'a  pu  le 
poursuivre.  Du  reste,  il  avait  un  hon  alibi.  Je  l'ai  vu  très 
souvent,  mais  jamais  je  n'ai  surpris  ^^/^  signe  de  connivence 
entre  lui  et  le  principal  accusé. 


339.  Hélas!  Non,  monsieur,  je  viens  de  feuilleter  mon 
refçistre,  votre  lot  n'est  pas  sorti,  le  numéro  gagnant  est 
échu  à  un  pauvre  artisan.  —  Tant  j)is  !  mais,  puisqu'il  est 
dit  que  je  ne  réussirai  pas,  je  renonce  à  tenter  plus  long- 
temps la  fortune.  Rendez-moi  mon  hillet  inutile;  moyennant 
cela,  nous  serons  quittes.  —  Mais  vous  avez  l'air  de  m'en 
vouloir,  monsieur,  je  n'y  suis  pour  rien.  —  Allons,  vous 
exagérez,  de  là  à  l'hostilité  il  y  a  loin,  c'est  me  faire  du 
tort  que  d'en  juger  autrement.  Ce  sont  des  mœurs  de  cuistre, 
que  je  n'ai  pas,  fai  le  cœur  plus  haut  placé  ;  cela  passe- 
rait les  bornes!  Mais  vous  savez  mieux  que  personne  à 
quoi  vous  en  tenir  sur  mon  compte.  —  Sans  doute,  mon- 
sieur, vous  êtes  logé  à  la  même  enseigne  que  moi,  dit-il, 
me  regardant  en  dessous;  et  un  fin  sourire  relevait  le  coin 
de  sa  lèvre.  —  Zq  savais  pertinemment  que  je  n'avais  rien 
gagné,  et  cependant  j'ai  relu  un  à  un  tous  les  numéros 
sortis,  et  j^eus  un  serrement  de  cœur  en  constatant  que  j'étais 
7'esté  Gros- Jean  comme  devant  ;  il  paraît  que  la  chance  et 
moi,  nous  sommes  brouillés. 


340.  C'est  insensé  de  vouloir  agir  ainsi  ;  c'est  mettre  la 
charrue  devant  les  bœufs.  Remettez  lui  les  actes,  de  la 
main  à  la  main  (sans  formalité)  ;  si  l'on  a  vraiment  agi  sous 
main,  cela  viendra  au  jour  avant  peu.  L'avocat  de  la  partie 
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\â)  mic§  mit  ben  ÎBorteu:  „%u\  balbtgeë  ©ieberfe^en,  id)  irerbe 
©ie  [pâter  raieberfefien."  SUIein  er  raar  fe^r  im  ^ug,t  iinb  §ôrte 
micf)  nid^t  an.  3^  ji^^c  '"'<^)  jurûcf,  benn  i(^  bin  burrf)  meine 
2)ienftpf(ic!^ten  fel)r  in  2lnjprud^  genommen  unb  ^abe  feinesroegè 
fo  oiel  UJîufee,  raie  id)  mir  iDÙnîc^en  mûd)te.  âtu^er  in  meine  ?vq= 
mi(ie  ge^e  ic^  nirgenbê  n)o{)in.  ©enn  i^  mic^  ^ier  einen  '^lugen= 
blicf  ueripâtet  ijahe,  ]o  geîd)Qf)  eë,  raeit  bieê  mid;  fefir  na^e  an; 
ging.  Tltin  j^xmnh  voav  angeffagt,  aber  auê  UJîangel  an  23e= 
roeifen  f)at  man  i^n  nidit  gerid)tlic^  »erfolgen  fônnen.  Uebrigenë 
fonnte  cr  fid;  gnt  auêioeifen,  rco  er  feine  ^î\t  jugebrac^t  ^é)  f)abe 
t^n  fe^r  oft  gcfe^en,  aber  niemalê  ^abz  id)  ein  3eid)en  beâ  ©inoer: 
ftônbniffeê  jraifd^en  iî)m  unb  bem  i]>auptangef(agten  erfpd^en  fonnen. 

339.  $?eiber  nic^t,  mein  i^err!  ^ä)  |abe  foeben  mein  3}er= 
jeid^niê  burd)blättert  ;  ^\)v  ^03  ift  nic^t  ^erausgefommen.  5)er 
j^reffer  ift  einem  armen  ^'^anbroerfer  jugefaüen.  Sefto  fdjtimmer! 
Sïlïein  ba  ic^  nun  einmal  feinen  Grfotg  t)aben  fotl,  fo  oerjidite 
id^  borauf,  mein  ©lûcf  länger  gu  oerfudien.  ©eben  (Sie  mir 
mein  nu^lofeê  8oê  jurûd,  bamit  rcerben  mir  quitt  fein.  2Iber 
©ie  fc^einen  mir  gu  jürnen,  mein  .Ç)err,  iä)  fann  nickte  bafiir  ! 
?tun,  ©ie  übertreiben;  oon  ^einbfeligfeit  ftnb  mir  noc^  raeit  ent= 
fernt.  ©ie  mürben  mir  Unred)t  tl)un,  roenn  Sie  anberâ  ur= 
teilten.  SDaë  finb  pebantif^e  ÜJ^anieren,  wel^e  mir  fremb  finb. 
3i(^  ^abe  eblere  ©runbfd^e;  ha^  t)ieBe  bie  ©renjen  überf (freiten. 
$)oà)  Sie  raiffen  beffer  als  irgenb  jemanb,  raoran  Sie  mit  mir 
finb.  O^ne  â^^^U'^i  f"ei"  -perr,  ©te  finb  in  gleii^  fc^limmer 
Sage,  roie  id),  fagte  er,  inbem  er  mic^  üerftof)len  anfa^,  unb  feine 
ßippen  jucften  mit  einem  fc^lauen  Säbeln,  ^ö)  mu^te  fe^r  mof)(, 
baB  id)  nickte  geroonnen  t)atte,  unb  bennoc^  ^ahî  ic6  bie  ^erauâ= 
gefommenen  Drummern  eine  nac^  ber  anberen  burc^gegangen,  unb 
aie  \â)  feftfteüte,  baß  ic^  raieber  Jpanê  ©ubelbei  lüor,  rote  Dorf)er, 
l^at  mid^  ein  peinlic^eë  ®efûî)t  ûberfommen;  eê  fd^eint,  baß  baâ 
©tûcf  mir  ben  diüdm  geroenbet  ^at. 

340,  (îê  ift  unfinnig,  fo  l^anbeïn  §u  rootïen  !  î)aê  ^ei^t  eine 
©ac^e  Der!e§rt  anfangen  (ben  ^flug  cor  bie  Oc^fen  fpannen)! 
^ônbigen  ®ie  i^m  bie  2Iften  oï)ne  ^^-ôrmlid^feiten  ein.  2l^enn 
man  rcirflic§  ^eimlic^  ge^anbelt  ^at,  roirb  haè  in  furjem  befannt 
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adverse  a  pour  habitude  de  hurler  avec  les  loups  ;  pour  moi, 
je  lis  entre  les  lignes,  j'ai  le  compas  dans  l'œil,  on  ne  me 
donne  pas  le  coup  de  jned  de  l'âne.  Je  n'ai  que  faire  des 
coups  de  chajyeau  de  ces  gens;  s'ils  veulent  prendre  la 
chose  en  mains,  il  faut  qu'ils  agissent  de  leur  ptropre  chef  ; 
on  ne  peut  pas  toujours  leur  mâcher  la  besogne.  Que  le 
siège  de  la  société  soit  ici  ou  à  X.,  je  n'en  tourne  pas  la 
main.  Mais  s'ils  veulent  entrer  en  lice,  que  ce  soit  franche- 
ment, et  qu'on  ne  fasse  pas  lever  la  séance  au  moindre 
désaccord.  On  s'en  irait  au  diable  avec  cette  manière  d'agir. 
La  clef  de  voûte  de  toute  entreprise  doit  être  l'honnêteté 
absolue.  On  se  ferait  vite  mettre  au  clou  si  on  déviait  de 
ses  principes  dans  un  milieu  pareil.  On  dit  que  la  discus- 
sion a  été  si  vive,  l'autre  soir,  que  deux  fois  on  essaya 
de  porter  la  main  sur  le  pauvre  président.  Quant  à  votre 
frère,  il  était  partie  comparse,  il  tenait  la  chandelle.  On 
dit  qu'il  est  mieux;  il  a  fait  une  cure  à  X.,  c'était  un  re- 
mède de  cheval,  dit-on,  mais  si  cela  lui  a  réussi,  c'est  tout 
ce  qu'il  faut. 


341.  Votre  habit  montre  la  corde,  mon  ami;  yowQ  avez 
beau  vouloir  faire  donner  un  coup  de  fer  à  votre  chapeau, 
cela  ne  suffit  pas.  Si  vous  vous  présentiez  ainsi  chez  M' le 
Préfet,  il  trouverait  cela  un  peu  raide  ;  il  faut  observer  un 
certain  décorion.  Ne  perdez  pas  de  vue,  qu'après  une  telle 
débâcle  dans  vos  affaires,  vous  ne  pouvez  vous  relever 
qu'avec  beaucoup  de  tact  et  de  savoir  faire  ;  le  préfet  est 
disposé  en  votre  faveur,  il  n'y  a  donc  pas  péril  en  la  de- 
meure, mais  vous  allez  être  mis  en  demeure  d'agir,  vos 
créanciers  se  sont  exécutés;  à  vous  de  montrer  de  la  tête, 
et  qu'à  dater  (/'aujourd'hui,  votre  argent  ne  s'' en  aille  plus 
en  fumée.  Vous  dites  toujours  :  qu'on  me  laisse  agir  à  ma 
guise,  et  je  réponds  de  tout!  Mais  c'est  impossible.  M'  le 
Préfet  me  disait  que  votre  principal  créancier  avait  essayé 
de  vous  donner  raison;  c'est  très  généreux  de  sa  part;  il 
paraît  qu'il  a  réponse  à  tout.  Ce  gredin  de  maître  d'hôtel, 
qui  cherche  à  vous  porter  perte,  prend  toutes  les  décisions 
sous  son  bonnet;  ce  serait  parfois  à  quitter  la  place.  Mais 
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roerben;  ber  âlboofat  ber  gegnerifc^en  ^artei  pflegt  mit  beii 
SBôIfen  ju  §eu(en.  SBaë  mid)  betrifft,  tefe  ià)  sroifc^en  ben  3^^^^"/ 
iâ)  fiabe  ein  rid^tigeâ  îtugenma^,  man  roirb  feine  feige  dïad)^  an 
mir  neîimen.  ^è)  i)aht  bie  ©rû^e  biefer  Sente  nic^t  nötig.  ÎBenn 
fie  fic^  ber  ©ac|e  anne{)men  rooüen,  muffen  fie  anf  eigene  ^auft 
l^anbeln;  man  fann  i^nen  nicïit  immer  bie  Strbeit  mnnbgered^t 
mad^en.  @â  ift  mir  gan,^  gleid),  ob  bie  ©efeUfc^aft  ^ier  ober 
in  ï.  i^ren  ©i^  t)at.  2Benn  fie  aber  in  bie  ©c^ranïen  treten 
raoflen,  füllen  fie  eê  in  freimütiger  SSeife  t§un  unb  nic^t  bei  ber 
geringfien  Uneinigfeit  bie  ®i^ung  au[t)eben.  Wü  einer  fold^en 
^anblungêroeife  raûrbe  mon  gum  îenfel  gef)en!  î)ie  l'pauptftû^e 
eineê  feben  Unternefimenê  mu^  eine  nnbebingte  @E)rHcf)feit  fein. 
SBenn  man  in  einer  berartigen  Umgebung  non  biefen  ©runbjä^en 
abgeben  raoUte,  roûrbe  man  balb  inê  ©efângnië  fommen.  2In 
einem  ber  legten  Sïbenbe  foU  ber  SBortmed^jel  fo  lebhaft  geroefen 
fein,  baß  man  ^roeimal  oerfurfite,  )iâ)  au  bem  armen  '^râfibenten 
§u  oergreifen.  SKaë  ^^tn  éruber  betrifft,  fo  ner^ielt  er  fid^ 
ftitt,  er  raar  ^eiferêfielfer.  (Sr  foll  fid)  beffer  beftnben,  er  ^at 
in  X.  eine  Äur  gemacht.  2Sie  man  fagt,  raar  eâ  eine  ^ferbefur, 
aber  roenn  fie  gegtücft  ift,  fo  ift  baê  allée,   roaê  i^m  not  t^ut. 

341.  ^^v  Slnjng  ift  fabenfd^einig,  mein  ^reunb.  SSergebenê 
roollen  ©ie  3^ren  ^)ut  aufbügeln  laffen,  baê  genügt  nic^t.  3Benn 
Sie  fi(^  fo  bei  bem  §errn  ^-prnfeften  oorfteUten,  mürbe  er  baê 
-ein  roenig  ftarf  finben;  man  mu^'  einen  geroiffen  51nftanb  be= 
obad^ten!  2>erlieren  @ie  nic^t  auê  ben  2tugen,  bay  ®ie  nad) 
einer  folc^en  Zerrüttung  3^rer  ©efcbäfte  (^^Meite)  fic^  nur  mit 
Diel  Saft  unb  großer  (Seroanbtbeit  roieber  erholen  tonnen.  î)er 
^'räfeft  ift  günftig  für  ©ie  geftimmt.  @ê  ift  alfo  feine  ©efa^r 
im  S^er^uge.  'ältlein  Sie  roerben  aufgefovbert  roerben,  ju  ^anbeln. 
3^re  ©laubiger  l^aben  fid^  ju  ben  nötigen  Opfern  bequemt  ;  nun 
ift  eé  ^\)Xî  éaà)t,  ben  ^opf  nidjt  ju  oerlieren.  ÏÏJîôge  non  beute 
an  ^^v  @elb  nid)t  melir  in  D^iaud)  aufgeben!  ©ie  fagen  immer: 
„'Man  laffe  mic§  nad;  meinem  ©utbeftnben  ^anbeln,  unb  ic^  fte^e 
für  allée",  ©oc^  baê  ift  unmöglid)!  ®er  ^)err  ^^sröfeft  fügte 
wir,  3§r  Hauptgläubiger  ^abt  oerfuc^t,  ^^nen  rec^t  gu  geben  ; 
haè  ift  feinerfeite  fef)r  ebelmütig.  (5§  fd)eint,  baf?  er  feine  3lnt= 
roort  fc^ulbig  bleibt,  ©lefer  Sumpenferl  oon  einem  .'pauê^of: 
meifter,  roel^er  ,3^nen  ju  fc^aben  fnc^t,  fa^t  alle  23efc^lüffe  oon 
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il  faut  bien  se  garder  de  lui  céder  le  terrain  ;  jouons  cartes 
sur  table,  et  nous  arriverons  à  nos  _/ins,  vous  verrez  !  Sa 
prise  de  possession  n'est  que  temporaire,  j'ai  bon  espoir  que 
tout  s'arrangera  d'ici  à  peu  de  temps. 


342,  Il  y  a  belle  lurette'^')  que  nous  ne  nous  voyons 
plus.  Nous  dire  des  inséparables  est  une  pointe  que  vous 
me  lancez.  Ce  mariage  qu'il  avait  prépjaré,  à  la  sourdine, 
sans  rien  me  confier  de  ses  intentions,  m'avait  vexé;  mes 
observations  méritées  le  mirent  au  champ  et  il  ne  cessa 
de  répandre  des  calomnies  sur  mon  compte.  Son  succès 
actuel  est  écrasant,  étant  donné  ses  antécédants  ;  mais  je 
crois  qu'il  y  a  en  tout  cela  iin  p>arti-pris  du  public  de^) 
?ie  voir  que  d'un  œil,  et  de  tout  lui  passer.  Il  est  en  vogue, 
voilà  l'araire.  Au  grand  émoi  de  son  beau-père,  il  parlait 
hier  de  se  fixer  définitivement  à  Paris.  Le  pauvre  vieillard 
qui  adore  sa  fille,  fut  renversé  de  cette  nouvelle;  depuis 
hier,  il  se  promène  dans  son  cabinet,  en  ressassant  des  idées 
sombres  et  en  gourmandant  son  entourage.  Il  voit  qu'après 
tout  son  ambition  va  lui  coûter  cher  et  qu'il  a  commis  une 
folie.  Un  flot  d'amertume  lui  monte  au  cœur  en  pensant  à 
cette  séparation  ;  il  ne  pieut  se  défendre  de  maudire  ce  suc- 
cès croissant  qui  s'attache  aux  2MS  de  son  gendre.  C'est 
dommage,  car  cela  va  le  porter  à  vivre  de  jour  en  jouf 
plus  solitaire,  plus  casanier  ;  il  n'y  avait  pas  besoin  de  cela, 
certes  !  II  faudrait  arriver,  par  un  faux-fuyant,  à  lui  faire 
comprendre  qu'il  a  tort  de  briser  cette  pauvre  existence. 
Si  sa  femme  n'était  pas  îine  vraie  bégueule,  qui  ne  voit  pas 
plus  loin  que  son  nez,  c'est  elle  qui  devrait  lui  faire  retar- 
der ce  voyage.  Ne  serait-ce  pioint  pitié  que  de  ne  pas  le 
laisser  mourir  en  paix  entouré  des  siens?  Il  n'en  a  plus 
pour  si  longtemps,  il  ne  demande  pas  grand'chose,  il  vit 
comme  s'il  avait  à  cœur  de  se  dérober  au  train  princier 
de  celui  qui  veut  le  déposséder  avant  le  temps.  Ne  me 
parlez  pas  de  cet  ambitieux,  c'est   un   vrai   manant,   il   a 


1)  Fam. 

2)  Fermer  l'œil  sur. 
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fic^  au§  ;  eê  tft  mancf)mal  ^um  fortlaufen.  '3I[Iein  man  mu^  ficï) 
iDO^(  ^ûten,  i^m  haè  -^-elb  ^u  räumen,  ©el^en  rair  offen  ju 
3Serfe,  unb  roir  roerben  unfer  3iel  erreid^en.  Sie  raerben  fefien, 
ba^  bie  îBefc^tagnafiJne  nur  üorübergef)ent»  ftattfinbet,  ic^  îiabe 
gute  ^^offnung,  baf^  in  furjer  ^tït  atleê  georbnet  fein  rairb, 

342.  ©ê  ift  eine  fc^öne  Sßetle  ^er,  baf3  roir  une  nic^t  me^r 
fe^en.  Une  für  ^roei  llnjertrennlid^e  auejugeben,  ift  eine  Stid^elei, 
roelc^e  ©ie  gegen  mic^  rtd)ten.  ©iefe  ^eirat,  roeli^e  er  in  aller 
«Stille  Dorbereitet  ^atte,  o^ne  mir  fein  5?or^aben  anjuüertrauen, 
|atte  mi^  üerbroffen.  SDIeine  begrünbeten  ^Bemerfungen  brachten 
tï)n  in  .^arnifc^,  unb  er  oerbreitete  unauff)örlicf)  ^Serteumbungen 
gegen  mic^.  ©ein  gegenrcärtiger  @rfotg  ift  angefic^tâ  feineê  2Sor= 
lebenâ  uernic^tenb,  aber  id)  glaube,  ha^  in  bem  aüem  ber  fefte 
Sefc^luB  beë  '^'ubUfumê  fief)  befunbet,  ein  5Iuge  ju^ubrücfen  unb 
i^m  allée  ^inge^en  ju  laffen.  (Sr  ift  gegenroSrtig  fe^r  beliebt, 
baë  ift  allée.  3"^^  groj^en  ©eftür^ung  feineê  ©rfiroiegeroaterê 
fprad^  er  geftern  baoon,  fic^  in  '^^ariê  bauernb  nieberjutaffen. 
S)er  arme  @reiê,  roeldjer  feine  2;od)ter  järtlic^  liebt,  roar  über 
biefe  9^a^ricf)t  fe^r  beftiir^t;  feit  geftern  ge^t  er  in  feinem  2lr= 
beitêymmer  auf  unb  ah,  inbem  er  fid^  unaufhörlich  tnit  trüben 
(Sebanfen  quält  unb  feine  Umgebung  auêfd^ilt.  @r  fie|t,  bafe 
fein  ©^rgeij  ilin  fc^ließlii^  teuer  ju  flehen  fommen  roirb,  unb  ha^ 
er  eine  5:§or^eit  begangen  ^at.  Gittere  ©efü^le  beftürmen  fein 
§er3,  roenn  er  an  biefe  Trennung  benft,  unb  er  fann  fic^  nidE)t 
enthalten,  biefen  roarf)fenben  Erfolg  ju  oerfluc^en,  roelc^er  feinen 
Sd^roiegerfotju  auf  Sd^ritt  unb  2:ritt  begleitet.  @ê  ift  fc^abe, 
benn  baê  roirb  i^n  oeranlaffen,  DOn  2:ag  ^u  îag  einfamer  ju 
leben  unb  roentger  auëj^uge^en.  S)ieê  roar  geroip  ni(^t  nötig  ! 
îD^an  füllte  oermöge  einer  2luêrebe  ba^in  gelangen,  im  begreiflich 
j^u  mad^en,  er  l)abe  Unredjt,  biefeë  arme  Öeben  ^u  brerfjen.  SBenn 
feine  ^yrau  nid)t  eine  roafire  3i£rpiippe  roäre,  bie  nid)t  roeiter  fiel)t, 
aie  il)re  dta\t  reicht,  muffte  fie  machen,  ha^  er  biefe  Steife  ^inaué= 
fc^iebt.  S5>âre  eë  nidjt  traurig,  i§n  nic^t  in  ^^rieben  fterben  ju 
laffen,  umgeben  üou  ben  «Seinigen;  er  roirb  nic§t  me^r  lange 
madien.     @r  «erlangt  nid;t  oiel,  er  lebt,  aie  ob  er  eê  [xà)  fel)r 
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très  bonne  façon,  c'est  vrai,  je  ne  vous  en  donne  pas  le 
démenti,  c'est  un  cavalier  de  pretnier  ordre;  mais  l'habit 
ne  fait  pas  le  moine,  et,  à  mon  avis,  il  agit  en  malhonnête 
homme.  Tant  qu'il  n'était  pas  encore  marié,  c'était  des 
attentions  sans  ßn,  ce  à  quoi  le  digne  homme  était  très 
sensible  ;  il  en  était  touché  jusqu'aux  larmes.  Il  était  em- 
pressé auprès  de  lui  comme  auprès  de  sa  fiancée.  Maria 
qui  était  riche  et  bien  née,  crut  à  ces  protestations  déhcates 
et  c'est  ainsi  qu'il  entra,  du  pjremier  coup,  dans  les  bonnes 
grâces  de  la  famille.  Mais  que  voulez-vous,  tout  cela  n'est 
que  le  résultat  de  ces  lâchetés  dont  se  compose  la  bien- 
séance mondaine  ;  nous  n'y  pouvons  rien  changer  ;  laissons 
le  pauvre  vieillard  se  replier  sur  lui-même  et  accepter  son 
épreuve. 


343.  Je  viens  de  faire  une  visite  au  château  de  X.,  où 
j'avais  été  invité.  En  descendant  du  train,  j'aperçus  la  voi- 
ture qui  m'attendait.  Un  valet  de  pied  immobile,  se  croi- 
sait le  bras  sur  le  siège.  Je  pris  par  derrière,  et  enjam- 
bant le  petit  ruisseau,  comme  autrefois,  je  m'avançai  vers 
le  bel  équipage.  Mon  ami  Jean  m'accueillit  le  sourire  aux 
lèvres.  Mais  j'avais  vu  son  front  se  rembrunir  à  mon  espiè- 
glerie d'autrefois.  Sa  femme  fut  plus  que  correcte,  elle  me 
serra  la  main,  avec  un  regard  qui  exprimait  presqu'un  regret 
de  se  voir  si  riche,  tandis  que  son  ancien  maître  devait 
être  si  dépourvu  de  tout.  Elle  n'osait  me  demander  des 
nouvelles  de  ceux  qu'elle  avait  si  longtemps  servis,  et  que 
le  hasard  de  la  fortune  avait  si  brusquement  dépossédés 
en  sa  faveur.  Les  valets  de  pied  en  demi-tenue  nous  ser- 
vaient correctement.  Le  vin  pétilla  bientôt  dans  les  coupes, 
la  gêne  avait  disparu.  A  deux  heures  précises,  la  cloche 
du  dîner  tinta.  Je  fis  alors  la  connaissance  de  la  nièce  de 
Jean,  une  belle  blonde  aux  yeux  bleus,  à  la  bouche  sérieuse, 
à  l'air  doux,  vêtue  d'une  jupe  de  velours,  coiffée  d'un  petit 
feutre  à  plumes  de  coq  ;  elle  s'avança  vers  moi,  cambrant, 
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angelegen  jein  lieèe,  [i(^  bem  ffirnli^en  5lufroanbe  }^u  entgie^en, 
ben  berjenige  mac^t,  roeti^er  i^n  üor  ber  3^it  oii^  feinem  ^efit^e 
üertreiben  rotü.  (Spreizen  èie  mir  nicf)t  öon  biefem  G^rget^igen; 
er  ift  ein  n)aî)rer  ^-legel!  (5r  madjt  aüerbinge  einen  guten  (5-in= 
brucf,  ic^  behaupte  nic^t  baê  ©egenteil.  @r  ift  ein  9fîeiter  erflen 
Dfîangeê;  aber  baâ  Äleib  mac^t  ben  ÎQÎann  nidjt,  unb  nac^  meiner 
Stnft^t  ^anbelt  er  rote  ein  unreblic^er  2)knn.  ^o  (ange  a(ê  er 
nod^  nt(^t  üer^etratet  roar,  Ratten  feine  2tufmerffamfeiten  feine 
©renjen,  roaê  ber  raürbige  ÏRann  roo^(  ^u  roürbigen  roußte;  er 
rcar  barüber  bi§  ju  î^rânen  gerührt.  (5r  fpielte  if)m  roie  feiner 
23raut  gegenüber  ben  2Iufmerffamen.  2Jîarie,  roelc^e  reic^  unb 
Don  guter  ^^erfunft  raar,  glaubte  an  biefe  jdrtlic^en  ^eteurungen, 
unb  auf  biefe  5öeife  erroarb  er  fid)  von  norn^erein  ha^  ^oi)U 
roollen  ber  ^"^amilie.  3Iber  roas  fod  man  ba  machen?  Sieg  atleê 
ift  nur  baê  ©rgebniê  biefer  ^-eigfieiten,  au§  roel(^en  bie  roettlii^e 
©d)ic!(id)feit  befielt,  roir  fönnen  nid)të  baran  dnbern,  taffen  roir 
ben  armen  ©reiê  über  fic^  felbft  nac^benfen  unb  bie  'Prüfung 
!^inneî)men. 

343.  ^ä)  ^abe  foeben  einen  53efud)  auf  bem  ®(^(o[]e  Don 
^.  gemad)t,  rao^in  ic^  eine  C5:-inIabung  ermatten  ^atte.  5Ü5  id) 
au§  bem  ^ug^t  ftieg,  bemerfte  id)  ben  äl^agen,  roelc^er  auf  mid^ 
roartete.  Stuf  bem  Socf  treuste  ein  it^afai  unberoeglic^  bie  Slrme. 
^â)  ging  t)inten  burc^,  unb  inbem  ic^,  roie  e^emalê,  über  ben 
fletnen  SBac^  fpfcing,  näherte  ic^  niic^  bem  fdjônen  ^-u^rroert 
'¥tîïn  ^reunb  Sodann  empfing  mi^  mit  (ac^enbem  ©efic^te,  aber 
bei  meinem  niutroiQigen  ôtreic^e  oon  eîiemalé  §atte  id)  feine 
(Stirne  fid^  oerfinftern  fel)en.  Seine  ^rau  roar  me^r  aie  an= 
ftönbig.  ©ie  fd^üttelte  mir  bie  .'oanb  mit  einem  i3Iicfe,  roelc^er 
beinaî)e  ein  33ebauern  oerriet,  fid)  fo  reid)  §u  fe^en,  roä^renb  i^r 
Dormatiger  ^")err  üon  allem  entblößt  fein  mußte.  @ie  rcagte  eê 
nid)t,  fic^  nad^  benjenigen  ju  erfunbigen,  roeldje  fie  fo  lange  be= 
bient  ï)atte,  unb  roelc^e  ein  Sd)(ag  bes  (Sc^idfala  ju  if)ren  ©unften 
fo  plö^lid)  auë  it)rem  ^efit^^tume  entfernt  {)atte.  ©ie  Öafaien, 
im  €ienftanjug,  bebienlen  uns  anftönbig  ;  ber  2Bein  perlte  balb 
in  ben  éed)ern,  ber  3n^o"S  i^ar  nerf^rounben.  ^unft  2  U^r 
läutete  eë  jum  iïRitlagstifdje.  Da  mad)te  id^  bie  il^efanntf^aft 
Don  ^o^annä  9^id)te,  einer  fdjcmen  ÎBlonbine  mit  blauen  Singen, 
ernftem  3Jîunbe  unb  fanfter  ÎDîiene;  fie  trug  einen  (Sommetrocf 
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sans  prétention,  sa  jolie  taille,  et  me  tendant  la  main  comme 
à  un  vieil  ami.  C'est  une  charmante  petite  créature  qui 
sait  se  concilier  la  faveur  de  tout  le  monde. 


344.  Ma  nièce  a  passé  par  des  moments  bien  difficiles, 
mais  l'héritage  qu'elle  vient  de  faire  va  la  remettre  à  flot. 
Elle  me  disait  hier  qu'elle  était  occupée  à  mettre  à  jour 
les  affaires  de  sa  maison.  J'ai  étrenné  son  nouveau  domi- 
cile en  lui  envoyant  quelques  fruits  de  choix.  Mais  quoiqu'à 
son  aise  maintenant,  je  l'ai  avertie  qu'elle  s'exposerait  à 
de  sérieux  mécomptes  si  elle  s'attendait  à  être  traitée  comme 
par  le  passé.  Son  beau-père,  qui  possède  un  lopin  de  terre, 
attenant  à  l'ancien  château,  est  l'homme  le  plus  heureux 
du  monde.  Ce  petit  coin  de  terre  communique  avec  l'habi- 
tation seigneuriale  par  un  pont-levis.  Son  père  était  le /ac- 
totwn  du  châtelain,  le  serviteur  à  tout  faire.  Lorsque  le 
château  fut  mis  à  sac,  il  se  dévoua  pour  ses  maîtres,  mais 
il  fut  ruiné,  à  son  tour,  et,  avec  son  petit  revenu,  il  ne 
pouvait  plus  vivre  comme  autrefois.  Il  dut  vendre  la  moitié 
de  son  bien.  Son  fils  avait  grandi,  et  bientôt  remplaça  ses 
ambitions  mondaines  par  des  visées  électorales;  il  avait 
remué  ciel  et  terre  pour  se  faire  nommer  maire  ;  la  vie  en 
plein  air  l'avait  lassé.  Le  bon  vieillard  a  toujours  grande 
mine,  sa  taille  est  encore  fort  bien  prise,  quoique  sa  harhe 
blonde  soit  un  peu  floconneuse.  C'est  un  être  virilisé  par 
le  malheur.  Si  ma  mère  ?i'est  liée  d'amitié  avec  lui,  on  peut 
dire  qu'elle  a  mis  la  main  sur  une  perle,  nous  vivons  porte 
à  porte,  c'est  bien  naturel  que  nous  nous  voyions  beaucoup. 


345.  Plus  il  était  notoire  qu'il   y   avait   eu   des  potins 
de  faits,  plus  nous  étions  certains  que    nous   finirions   par 
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unb  einen  fleinen  mit  .ipaïinfebevn  üer^ierten  ?^it^^ut.  ®ie  nSl^erte 
fic^  mir,  inbem  [ie  fic^  l)ûb\à)  unb  anfprud^êloê  auf  ben  J^iiften 
roiegte  unb  mir  roie  einem  alten  ^-reunbe  bie  ^anb  reid^te.  @ie 
ift  eine  reijenbe,  fleine  '^^erfon,  raeld^e  eê  oerfte'^t,  jebermannë 
Siooï)lrooIIen  ju  geroinnen. 

344.  ÎD'îeine  ïïlicEite  ^at  fe^r  jdjroierige  Reiten  burc^gemad^t  ; 
aber  bie  ©rbfdiaft,  meiere  fie  joeben  gemacht  ^at,  roirb  fie  auê 
ber  3Serlegenbett  jie^en.  (Seftern  fagte  fie  mir,  fie  fei  bamit  be= 
fcf)âftigt,  bie  '?lnge(egenf)eiten  tfireê  ipaufeë  in  Orbnung  ju  bringen. 
^à)  l^abe  ifire  neue  2öo^nung  eingeroei^t,  inbem  ic^  i^r  einige 
auêerlefene  ^-rüc^te  fi^icfte.  ^iltlein  obroo^I  fie  |e^t  roofil^abenb 
ift,  î)abe  ià)  fie  roiffen  laffen,  ba§  fie  fic^  fc^roeren  îdufc^ungen 
ausfegen  roürbe,  roenn  fie  erroartete,  befianbeît  ju  roerben,  raie  in 
ber  23ergangenî)eit.  ^f)r  Sc^raiegeroater,  raeïd^er  ein  an  bas  frühere 
®4IoB  angren^enbeë  ^tûcfd^en  Sanb  befi^t,  ift  ber  gluc!(id;fte 
ÏÏJîenfd)  auf  ber  3Selt.  î)iefeê  ©tûcfc^en  (5rbe  ftef)t  burc^  eine 
3ugbrûcfe  mit  bem  i])erren^auê  in  35erbinbung.  ©ein  35ater 
mar  baê  g-aftotum  beê  iSurg^errn,  ber  îîiener  für  alIeê.  911^ 
baë  ^â)[o^  ber  ^(ûnberung  preisgegeben  rourbe,  fe^te  er  für 
feine  ^errff^aften  fein  Seben  auf§  ©piel,  aber  er  rourbe  aud^  ju 
©runbe  gerid)tet,  unb  mit  feinem  geringen  ©infornmen  fonnte  er 
nic^t  me^r  leben  roie  früher.  ®r  mufete  bie  .Ç^dlfte  feincê  ©uteê 
oerfaufen.  ©ein  ®ûf)n  roar  gro^  geroorben  unb  tie^  balb  an 
bie  «Stelle  feineê  roeltlidjen  ©^rgeijee  politifd)e  ^Idne  treten.  @r 
î)atte  i^immel  unb  Grbe  in  33etüegung  gefegt,  um  ^um  23rirger= 
metfter  ernannt  ju  roerben;  baê  l'eben  in  freier  Suft  tiatte  i^n 
gelangroeitt.  3)er  gute  @reiê  :^at  immer  ein  oorneïimeê  '^tuê= 
feben.  @r  t)at  noc^  immer  einen  fd)önen,  fi^Ianfen  SBuc^â, 
obrooljl  fein  blonber  23art  rceiçe  ©teilen  l^at.  @ê  ift  ein 
ÏÏJîenld^,  roeldier  burd»  baê  Ungtüd  gefrdftigt  rourbe.  SÖenn 
meine  Butter  ^reunbfcbaft  mit  iljm  gefd^loffen  l^at,  fann  man 
fagen,  fie  îiabe  eine  gute  53efanntfc^aft  gemad)t.  Sffiir  rootinen 
neben  einanber;  ba  ift  eê  tüoI)!  natürlid^,  ha^  roir  une  oft 
33efuc^e  mad^en. 

345.  3c  aflgemeiner  eä  befannt  roar,  ha^  ^(atfc^ereien  oor^ 
gefallen  rcaren,  befto  ficf)erer  roaren  roir,  ba^  roir  fd^lie^Iid)   bie 
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mettre  la  choRe  au  clair.  Ma  vanité  fut  chatouillée  agréable- 
ment quand  on  me  dit  que  j'avais  été  choisi  pour  arbitre 
entre  les  deux  partis  aux  prises.  La  politique  est  derrière 
tout  cela  ;  elle  monte  la  tête  à  tous  ces  braves  gens,  qui 
finiraient  par  devenir  des  chenapans  si  on  laissait  les  choses 
s'envenimer  davantage.  Pour  se  venger  de  s'être  laissé 
plumer,  ils  pourraient  chercher  k  faire  quelque  mauvais  coup  ; 
il  faut  être  énergique  et  montrer  à  ces  gaillards  là,  de  quel 
bois  nous  nous  chauffons;  après  cela,  ils  n'y  reviendront 
plus,  ils  verront  que  ce  n'est  pas  la  peine.  J'ai  convoqué 
tous  les  membres  de  la  société,  qui,  à  un  titre  quelconque, 
s'occupent  de  la  chose,  ou  qui  ont  une  notoriété  quelconque. 
Mais  je  ne  veux  rien  brusquer;  la  fierté,  c'est  le  luxe  de 
la  pauvreté.  Il  me  faudrait  une  bonne  poigne  sur  qui  je 
puisse  compter,  mais  ce  n'est  pas  facile  de  dénicher  l'oiseau 
bleu  (doré).  Je  pensais  à  votre  cousin,  mais  il  paraît  qu'il 
a  bien  changé  ;  on  me  dit  qu'on  le  traite  de  décavé.  Je 
savais  bien  qu'il  avait  parié  à  coup)  sûr  avec  le  baron  de  X., 
et  qu'il  s'était  retiré  des  affaires  avec  un  fort  boni;  mais 
je  le  croyais  toujours  très  dévoué  à  la  cause  ouvrière  ;  c'est 
à  ce  titre  que  je  faisais  appel  à  son  bon  vouloir.  L'impor- 
tant est  de  mettre  les  intéressés  en  présence. 


346.  Durant  le  siège  de  Paris,  les  vivres  montèrent  ra- 
pidement à  un  taux  excessif  ;  on  en  était  souvent  réduit  au 
pain  et  à  l'eau.  Une  oie  était  cotée  à  7  ou  8  frs.  Le  prix- 
courant  de  la  viande  était  doublé  et  triplé.  Le  prix  normal 
était  plus  que  dépassé.  Les  boucheries  se  fermaient,  pour 
la  plupart,  et  pour  cause.  On  pouvait,  à  un  prix  exorbitant, 
se  procurer  parfois  du  poisson  d'eau  douce  suivant  que  la 
pêche  avait  plus  ou  moins  donné.  Les  prix  allaient  en  aug- 
mentant. Les  maraîchers  vendaient  une  botte  d'asperges  au 
prix  de  l'or.  La  pémirie  était  extrême;  certains  condiments 
n'étaient  plus  qu'un  mythe.  La  cherté  n'avait  pas  de  limites, 
et  les  vivres  étaient  cependant  enlevés,  quoiqu'à  des  prix 
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(Sad^e  aufftSren  tüürben.  ®ë  f^mei(^eïte  meiner  (îitelfeit,  aïê 
man  mir  fagte,  bûB  ic§  jum  (Sd)iebêric^ter  jroifd^en  ben  beiben 
[treitenbeu  ^'arteien  gerodelt  roorben  mar.  ®ie  '^^otitif  ftecft 
î)inter  allem  bem.  ©ie  üerbre^t  ben  J^opf  allen  biefen  bvaoen 
beuten,  roeldie  frfilie^lic^  ®c^napp^äf)ne  roerben  roürben,  raenn 
man  bie  «Sad^en  [id)  roeiter  oerfc^ümmern  lie^e.  Um  'iRaä)t  ba- 
für  gu  nehmen,  bajj  fie  i\<S)  fiaben  auebeuten  laffen,  fönnten  fie 
barauf  auêgetien,  fi^Iec^te  Streiche  ju  machen.  2)^an  muß 
entfd^ieben  oorgef)en  unb  biefen  £erlê  jeigen,  mit  raem  fie  es  ju 
t^un  ^aben.  Ûaâ)\)tx  roerben  fie  ni($t  me^r  Don  neuem  anfangen, 
fie  roerben  einfetien,  baß  eê  ni^t  ber  ÎJÎufie  raert  ift.  3^  ^^^^ 
atte  ÏRitgliebcr  ber  ^efellfdjaft  ,^ufammenberufen,  roelqie  fid)  mit 
ber  <Sac^e  in  irgenb  einer  (Sigenfdjaft  befdiäftigen,  ober  auf  irgenb 
eine  Sßeife  befannt  finb.  '21ber  i^  roiü  nidjts  übereilen,  ber 
©to(§  ift  bie  S^obleffe  ber  Slrmut.  3<^  braud)te  einen  tûi^tigen 
ÏÏJÎann,  auf  roeli^en  id)  rechnen  fonnte,  aber  eê  ift  feine  leichte 
Sac^e,  einen  fo  feltenen  '-Bogel  ausfinbig  ju  machen.  3<^  ^ûbe 
an  '^i)xtn  ^Reffen  gebadjt,  aber  eê  f^eint,  ba^  er  fic^  fe|r  Der= 
önbert  {)at;  man  fagt  mir,  man  nenne  i§n  einen  Sluegemifteten. 
^d)  roußte  root)(,  baç  er  eine  nid)t  ju  oerlierenbe  3öette  mit  bem 
^'^rei^errn  con  ü.  gemad)t  §atte,  unb  bafe  er  fid)  mit  einem  an= 
fe^nlic^en  ©eroinn  üon  ben  ©efc^dften  jurürfgejogen  ^atte;  aber 
ic^  glaubte,  er  rodre  ber  '^Arbeiterpartei  nod)  immer  fel^r  juget^an. 
9^ur  auê  biefem  @runbe  fjabe  id)  mic^  an  feinen  guten  Sßitlen 
geroenbet.  ®ie  ^^auptfac^e  ift,  bie  33eteiUgten  einanber  gegenüber 
ju  [teilen. 

346,  îod^renb  ber  35e(agerung  oon  ^ari§  [Hegen  bie  greife 
berfiebenêmittel  aufjerorbent(id)  fc^ned;  oft  roar  man  auf  33rot  unb 
Söaffer  angeroiefen.  3^er  '^^reië  einer  @anê  rourbe  auf  7  ober  8 
^'vranfen  feftgefe^t,  ber  ÏÏJ^arttpreiê  beê  g-feifc^eë  ftieg  jroei  unb  brei 
'^lai  ^ô§er.  ÎD^an  ^atte  bie  geroö^ntidjen  '^^reife  me^r  ata  über; 
fc^ritten.  Sie  3Jîe|gereien  rourben  ^um  gr5J3ten  îeite  gefdjloffen 
unb  baê  auê  guten  ©nmben.  i^uroeilen  fonnte  man  ju  ûber= 
mäßigem  greife  fic^  Süyroafferfifdje  oerfc^affen,  je  nac^bem  ber 
T^-ifc^fang  me^r  ober  roeniger  ergeben  ^atte.  3)te  'greife  ftiegen 
immer  ^ö{)er.  "^k  ©emüfegdrtuer  oerfauften  ein  Sunbel  ®par= 
geln  ju  unerïjôrten  '4-^reifen.  Ser  2Jîange(  an  allen  ^Jia^rungâ= 
mittetn  roar  du^erft  groß;    geroiffe   ©eroûrje   f'annte   man  nur 
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fous.  Quelques  loU  de  denrées  coloniales  avariées,  se  ven- 
dirent leur  pesant  d'or.  Les  gens  qui  n'avaient  pas  d'avances, 
et  qui  vivaient  au  jour  le  jour,  étaient  au  désespoir.  Les 
bons  de  pain  furent  répandus  à  profusion,  ce  qui  donna  lien 
à  quelques  abus.  Un  trait  qui  en  dira  plus  long  que 
quoi  que  ce  soit,  c'est  qu'une  mère  de  famille,  après  avoir 
fait  queue  pendant  plus  de  trois  heures  devant  la  boucherie 
de  cheval,  rentrant  chez  elle,  trouva  son  enfant  mort  de 
froid  et  de  faim  ;  ceux  qui  n'avaient  pas  mis  quelqu'argent 
de  côté  subirent  les  plus  cruelles  souffrances. 


347.  Un  trait  caractéristique  de  l'enfant  de  Paris,  c'est 
qu'il  travaille  dur,  quand  il  est  à  la  besogne;  mais  il  sait 
aussi  être  faneur  à  ses  heures,  et  ne  voit  pas  pourquoi  il 
se  donnerait  du  mal  pour  rien.  Le  fait  est,  que  la  lie  de 
la  population,  —  les  ptlus  éhonfés,  —  firent  un  indescriptible 
tohu-bohu,  au  début  du  siège.  Ils  demandaient  du  pain  avec 
force  cris,  qui  dégénéraient  souvent  en  querelles  et  en  coups 
de  poing.  Le  blé  faisant  bientôt  défaut,  les  distributions 
devinrent  de  plus  en  plus  rares.  Les  réclamations  tombaient 
dru  comme  grêle,  les  affamés  ne  se  laissaient  pas  prendre 
aux  belles  phrases  (ronflantes).  Le  foyer  du  théâtre  avait 
été  converti  en  ambulance  ;  les  nouvelles  du  dehors  jetaient 
le  noir  crêpe  de  deuil  sur  tous  les  cœurs,  le  découragement 
allait  s'accentuattt  de  jour  en  jour.  Force  fut  bien  de  se 
rendre  à  l'évidence  et  d'en  rabattre  de  la  bravade  en  face 
de  l'ennemi.  —  Du  jour  au  lendemain,  cela  pouvait  tourner 
au  tragique.  Il  fallait  prendre  son  mal  en  patience.  On 
passait  de  méchants  quarts  d'heure;  la  foule  était  devenue 
nerveuse  et  affolée  ;  la  révolte  fermentait,  le  feu  couvait 
sous  la  cendre,  on  avait  toutes  les  p)eines  du  monde  à  con- 
tenir cette  foule  exaltée.  Il  fallait  faire  son  deuil  de  tout 
espoir  de  voir  les  choses  s'arranger. 


348.  La  guerre  met  en  œuvre  toutes  sortes  d'industries. 
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noc^  bem  Dramen  waâ).  Xk  îeurung  §atte  feine  ©renken  me§r, 
unb  troibem  raurben  bie  £'ebenömitte(  iàmll  aurgefauft,  roenn 
auc^  ]u  un[innigen  ^^'reifen.  (Sinige  '^^artien  üerborbener  ^oIo= 
nialraaren  tourben  mit  @o(b  aufgeroogen.  -î^ie  Seute,  roelc^e 
feine  oorrâtigen  ©elber  §atten  unb  uon  bei  ^anb_  in  ben  ÏRunb 
lebten,  roaren  in  i^er^roeiflung.  iîie  Srotmarfen  rourben  in 
reidjem  ?DîaBe  aufgeteilt,  roaè  iBeranlaiTung  ^u  einigen  jyäUen 
Don  ÏÏI^ÏBbrauc^  gab.  Çolgenber  3>orfall  roirb  uns  barûber  me^r 
âluffc^IuB  geben  als  alles  anbere:  Gine  7^'Cimilienmutter,  roelc^e 
Dor  einer  ^|>ferbefd)lâc^terei  länger  als  brei  3tunben  geroartet 
^atte,  biê  fie  an  bie  îRei^e  fam,  ianb,  als  fie  fieimfam,  if)r  £inb 
cor  Ädlte  unb  .junger  geftorben.  diejenigen,  roelc^e  nirf)t  etroas 
@elb  jurücfgelegt  Ratten,  erbulbeten  bie  graufarnften  Reiben. 

347.  Gê  ift  ein  c^arafteriftifc^er  ^uq  beê  geborenen  ^^arifers, 
bap  er  ftreng  fc^afft,  roenn  er  an  ber  3Irbeit  ift  ;  aber  er  oerfte^t 
eê  auc^,  roenn  es  i^m  einfällt,  5U  bummeln  unb  fie^t  nic|t  ein, 
rcarum  er  fi^  ïl'îufie  geben  fotl  für  nichts  unb  roieber  nichts. 
S;§atfacf)e  ift,  baß  bie  ^>fe  bes  i>olfe5,  bie  fc^amlofeften  ÏRenfc^en, 
beim  23eginne  ber  iBelagerung  einen  unbefc^reiblic^en  22irrroarr 
oerurf achten,  ^k  cerlangten  nac^  ^Brot  mit  großem  (Sefc^rei,  bas 
oft  in  (itreitigfeiten  unb  Sdjldgereien  ausartete,  ^a  baë  ©e- 
treire  balb  fehlte,  rourben  bie  ^ilusteilungen  immer  fettener.  ^ie 
ißefd^roerben  nahmen  fein  (5nbe  mel)r.  îie  .pungerleibenben  lieBen 
fi(^  nic^t  mefir  burc^  fc^öne  [trebensarten  abfinben.  :rer  5lon= 
oerfationsfaal  bes  il^eaters  mar  in  ein  î^elbla^arett  umgeroanbett 
roorben.  îie  Dîac^ric^ten  oon  außen  erfüllten  alle  ^^er^en  mit 
Trauer.  Sie  îlîutlofigfeit  rourbe  üon  Sag  ^u  Sage  größer. 
SSlan  mußte  bie  unbeftreitbare  î^atfac^e  anerfennen,  man  roar 
gejroungen,  mit  ber  ^^rafilerei  angend^ts  bes  7Àeinbe5  nacö^iulaffen. 
3m  ipanbumbrel)en  fonnte  bie  Sac^e  eine  tragifc^e  il^enbung 
nehmen.  2Ran  mußte  bas  Crlenb  mit  @ebulb  ertragen,  ^an 
Derbracfjte  böfe  ^ä\tr\.  Sie  ÎJÎenge  roar  neroös  unb  aufgeregt 
roorben,  bie  Empörung  gä^rte,  bas  iveuer  glimmte  unter  ber  '2Ifc|e. 
ÏÏJîan  l)atte  bie  größte  Wlûi)î  oon  ber  S^elt  biefe  aufgeregte  i^^enge 
im  3aunie  §u  l)alteu.  ^î'dî  .lôoffnung,  baß  bie  Sarfien  eine  beffere 
2öenbung  nel)men  roürben,  roar  oerloren. 

348.  Ser  ^rieg  fe^t   allerlei  ©eroerbe  in   S^migfeit.     ^m 
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En  1870  tout  individu  valide  était  tenu  de  servir.  Dans 
la  capitale  les  ouvriers  de  bon  vouloir  étaient  devenus  rares  ; 
on  avait  beau  leur  répéter  sur  tous  les  tons,  que  c'était  ser- 
vir la  patrie  que  de  faire  son  devoir  à  l'atelier,  ils  préféraient 
faire  parade  de  leur  désir  de  joindre  tel  au  tel  régiment. 
L'ivrognerie  était  la  lèpre  de  la  population  ouvrière.  Les 
vivres  étaient  chers^  on  se  jetait  sur  la  boisson.  Quelques 
francs  de  plus  ou  de  moins,  la  belle  affaire!  disaient-ils, 
dans  leur  langage  d'ignorants.  —  On  gagne  fort  peu  dans 
notre  partie,  me  disait  l'un  d'eux,  je  suis  décidé  à  m' enrôler. 
On  voyait  sortir  de  dessous  terre,  et  pidluler  une  foule  de 
nécessiteux  qui  tendaiod  la  main.  Le  chômage  les  avait 
pris  à  l'improviste,  et  dépourvus  de  toute  avance.  Les  petites 
sommes  mises  de  côté  pour  les  besoins  du  moment  furent 
vite  épuisées.  Tout  ce  qu'on  dépensait  mal  à  propos  était 
une  ruine  pour  le  ménage  ;  c'était  presque  impossible  de 
tenir  bon  ;  la  bourgeoisie,  elle,  avait  encore  de  l'argent  par 
devers  soi,  mais  elle  se  refusait  tout  ce  qui  n'était  pas  le 
strict  nécessaire.  On  mangeait  du  bout  des  dents  cette 
nourriture  achetée  au  prix  de  l'or.  Dans  les  restaurants  restés 
ouverts,  les  additions  ne  laissaient  pas  que  d'être  salées,  et, 
pour  faire  pendant  à  cela,  les  nouvelles  venant  du  dehors 
jetaient  la  consternation  dans  toutes  les  classes  de  la  po- 
pulation. Ces  scènes  de  misères  étaient  navrantes,  en  plein 
dix-neuvième  siècle  ! 


349.  Comment,  mon  cher,  vous  déjeunez  de  deux  œufs 
sur  le  plat,  ou  de  deux  œufs  à  la  coque,  cela  me  met  l'eau 
à  la  bouche.  Je  viens  de  rencontrer  votre  petite  servante 
qui  i'iait  comme  une  folle  de  S07i  équipée.  Elle  venait  de 
cueillir  un  panier  de  belles  cerises  ;  c'est  la  gatté  même,  que 
ce  logis.  Le  vent  a  décidément  tourné,  depuis  la  dernière 
visite  que  je  vous  fis  en  automne.  Je  vous  en  félicite; 
rien  de  tel  que  la  franche  gaîté.  Du  reste,  votre  mélancolie 
n'a  plus  aucune  raison  d^être,  aussi  bien  entouré  que  vous 
l'êtes.  C'est  vrai,  mon  ami,  on  finit  toujours  par  s'arran- 
ger, tant  bien  que  mal,  grâce  au  bon  vouloir  des  uns  et 
des  autres.    J'essaie  de  faire  bonne   contenance   au    milieu 
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^a^re  1870  irar  jebe  ^evfon  oon  gefuiibem,  frâfttgem  Körper 
Derpflid)tet,  5ïnegsbien[te  ju  tf)un.  3"  ^^^  ^auptftabt  rcaren  bie 
Strèeiter  oon  gutem  SBitlen  feiten  geroorben  Umfonft  trieberfioUe 
mon  iî)nen  in  ûuen  îonarten,  ba^  man  bem  ^aterlanbe  biene, 
roenn  man  feine  ^^üä)t  in  feiner  ^JBerfftatt  tt)ue.  ®ie  prunften 
lieber  mit  bem  SSunfdje,  fid)  bem  einen  ober  anberen  Sfîegimente 
anjuf daließen,  ©ie  Srunffu^t  raar  ber  ^rebsfc^aben  ber  arbeiten^ 
ben  Älaffe.  2)a  bie  ßebenemittel  teuer  raaren,  öertegte  man  fic^ 
auf  baâ  îrinfen.  „einige  gi^anfen  me§r  ober  raeniger,  ia^ 
üerfd^tägt  ni^tê",  fagten  fie  in  i^rer  ©prei^art  unrciffenber  ÏÏRen- 
ftf)en.  „Tlan  oerbient  in  unferem  ^acEie  roenig",  fagte  einer  ber= 
felben  ju  mir,  „icf)  bin  entfc^loffen,  mid)  anroerben  gu  laffen". 
(Se  roimmelte  balb  oon  einer  SJienge  notleibenber  SD^enfcften,  meiere 
auê  bem  33oben  ^u  raad^fen  fd)ienen  unb  bettelten.  5)er  ©tili: 
ftanb  ber  Slrbeit  ^atte  fie  uuöerfefiene  unb  ofine  alle  (Jpften^; 
mittel  überrafdjt.  5)ie  {'(einen,  für  bie  augenblidlii^en  23ebûrfniffe 
jurücf gelegten  ©elbfummen  mürben  fdjneU  alle  (auegegeben).  ^îht 
ungehörige  2tuëgabe  mar  ein  îRuin  für  bie  èauêfialtung.  ©§ 
mar  faft  unmôglid),  (Stanb  ju  galten.  S)er  23ûrgerftanb  beï)ielt 
noc^  @elb  für  fid),  aber  er  oerfagte  fid^  allée,  raaê  nic^t  unbe^ 
bingt  notroenbig  mar.  Wlan  a^  biefe  mit  @olb  aufgeroogene 
9^ai^rung  mit  Söiberroillen.  ^n  ben  offen  gebliebenen  ®peife= 
Käufern  raaren  bie  ^e^nungen  gepfeffert,  unb  aie  ©eitenftücf 
baju  erfüllten  bie  Ükdjric^ten,  rceldie  oon  au^en  famen,  aüe 
klaffen  ber  23eDÔlferung  mit  SSeftürjung.  SJîitten  im  neunjefinten 
3a^r§unbert  rcaren  biefe  «Scenen  beê  Glenbê  ^erj^errei^enb. 

349.  2öie,  mein  Sieber,  Sie  genießen  gum  ^rû^ftûcf  graei 
Spiegeleier,  ober  jroei  rcetc^  gefottene  (Sier;  ba§  mad)t  mir  ben 
^unb  mäfferig.  ^ä)  bin  foeben  ^^rtv  jungen  ÏRagb  begegnet 
bie  fi(^  t)alb  tot  lai^te  über  i^ren  unbefonnenen  ©treid^.  ©ie 
^atte  gerabe  einen  ^orb  ooE  fc^öner  Ä'irfdjen  gepflüdt.  5Diefe 
!!ffiol)nung  ift  eine  ©tâtte  beg  ^roljfinnê.  ©eit  meinem  legten 
iöefud)e  im  oorigen  ^^erbfte  ^aben  fic^  bie  5)inge  l)ier  entfc^ieben 
geönbert.  ^d)  roünfd^e  2i)\un  beslialb  ©lud,  eë  ge^t  nid;tê  über 
eine  rüd^altelofe  ^-röfilid^feit.  Uebrigenê  ^at  ^'i)Xt  Sdiroermut, 
feit  ®ie  eine  fo  oortrefflidie  Umgebung  t)aben,  feine  ^öeredjtigung 
mel^r.  3"  ^^^  ~^ût,  mein  ^reunb!  2)^an  ridjtet  fid)  fd)lie§lic^ 
immer  fo  gut  ein,  aie  man  fann,  ®anf  bem  guten  SSillen  aüer. 
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de  toute  cette  jeunesse.  J'étais  à  bout  de  forces,  lorsque 
j'arrivai,  mais  maintenant,  cela  va  assez  bien  ;  tout  est  pour 
le  mieux  dans  le  meilleur  des  mondes,  J'aurais  mauvaise 
grâce  de  me  plaindre,  car  on  vüq porte  aux  nues  ;  mais  je  vous 
avoue  que  j'ai  dû  fermer  les  yeux  sur  bien  des  abus.  J'ai 
fait  transformer  tous  ces  terrains  vagues  en  prairies,  où  les 
enfants  du  village  viennent  prendre  leurs  ébats.  J'y  suis  de 
ma  poche,  cela  va  sans  dire,  mais  je  ne  m'en  plains  pas. 
J'ai  pour  moi  de  plaire  à  ces  bons  villageois,  et  cela  me 
suffit.  //  est  question  de  me  nommer  maire,  cependant  je 
n'accepterai  pas.  Mais  n'en  parlez  pas,  car  je  le  sais  unique- 
ment de  source  privée  jusqu'à  présent.  Moi,  qui  i^rends  toute 
fonction  au  sérieux,  je  ne  veux  pas  me  charger  de  ce  souci  ; 
ce  serait  le  bouquet,  car  ces  gens-là  sont  bons,  mais  ils 
ne  se  payent  pas  de  mots;  c'est  pourquoi  je  7ie  me  laisserai 
pas  presser  ;  je  suis  résolu  à  refuser  toute  candidature,  je 
saurai  tenir  hon. 


350.  Vous  me  dites,  cher  ami,  que  vous  m'enviez  d'être 
fixé  à  Paris  ;  vous  seriez  tout  comme  moi,  bientôt  lassé  de 
cette  vie.  L'ennui  des  premières  et  la  monotonie  des  dîners 
à  grand  tralala,  vous  feront  bientôt  regretter  la  rustique 
vie  de  la  campagne.  Il  est  bien  passé,  le  temps  où  je  me 
serais  mis  à  plat  ventre  devant  mon  vieil  oncle  pour  qu'il 
me  fit  arriver  à  la  position  que  j'occupe  depuis  tantôt  dix 
ans.  Si  l'on  n'est  pas  pour  ainsi  dire  le  compère  de  tel  ou 
tel  homme  influent  et  en  vogue,  on  est  regardé  par  dessus 
l'épaule,  tout  cela  est  un  engrenage,  un  rouage  dont  on  fait 
partie,  et  qu'il  faut  accepter.  Hier,  je  pus,  enfin,  m'ar- 
racher  à  mes  occupations,  —  quand  ma  voiture  déboucha 
au  contour  de  la  grande  allée  menant  au  château  de  notre 
ami  commun  X.,  je  me  sentis  renaître  ;  après  quelques  ba- 
nalités échangées  avec  les  hôtes,  il  m'emmena  dans  l'apparte- 
ment, qu'il  m'avait  fait  préparer,  et  où  je  vais  vivre  à  ma 
guise,  car  j'ai  averti  Charles,  séance  tenante,  que  j'étais  venu 
me  reposer.    S'il  est  bon,  au  point   de  se  laisser  duper  à 
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^â)  oerfuc^e  inmitten  bie[er  gejamten  3^'9^"^  S"*^  Wmxt  ju 
marfien.  SUê  \6)  antain,  raaren  meine  .Gräfte  erfdjöpft,  aber 
gegenwärtig  gel^t  eê  mir  jienilid;  gut.  2t[Ieâ  ift  aufê  befte  a\u 
georbnet  in  biefer  unr)ergleirf)tic^en  SSelt.  (Ss  roürbe  mir  übel 
anflehen,  micf)  ^u  beflagen,  benn  man  erfiebt  mirf)  biê  in  ben 
Rimmel.  5lber  \d)  gefte^e  3^"^"/  ^û^'  ^'^  ^"i^fï'  öiele  3}îi§brau(^e 
ein  2Iuge  ^ahe  ^ubrücfen  muffen,  ^d)  ^abe  all  bief  en  unbebauten 
©oben  in  Sß}iefen  umroanbeln  laffen,  auf  meldte  bie  Ä'inber  beâ 
2)orfeê  fic^  beluftigen  fommen.  SelbftDerftänblidj  f)abe  ic^  babei 
@etb  geopfert,  aber  ic^  beflage  mic^  nic^t  batüber.  ^d)  'i)abî 
baê  5Öergnügen,  biefen  brauen  'Dorfberoo^nern  ^u  gefallen,  unb  bas 
genügt  mir.  ©â  ift  bie  dïîhe  baöon,  mii^  jum  OrtsDorfteber 
5u  ernennen,  id)  raerbe  jebod)  nicf)t  annefimen.  Sprechen  Sie 
aber  nid)t  baoon,  benn  biê  je|t  mein  ic^  es  einzig  unb  allein 
anè  Dertrautic^er  OueOe.  ^d),  ber  ein  febeê  9Imt  ernft  auffaßt, 
rciH  mir  biefe  eorge  nid^t  auf  bie  (Sd^ulter  laben.  î^as  raürbe 
noc^  fef)Ien!  S^enn  baê  finb  raof)l  gute  ßeute,  aber  fie  ta  ff  en  fid^ 
feineêrcegê  mit  fc^önen  Störten  abfpeifen.  ©esf^alb  roerbe  id) 
mxd)  nic^t  ba^u  nötigen  laffen;  id)  bin  entfc^loffen,  jebe  ^anbi= 
batur  abjute^nen,  unb  id)  raerbe  ftanb^aft  gu  bleiben  roiffen. 

350.  ©ie  fagen  mir,  lieber  ^reunb,  ba§  ®ie  mic^  beneiben, 
roeit  id)  meinen  Söo^nfi^  in  ^^^arië  f)abe.  ©ie  roiubeii  biefeê 
2ebenê  ganj  raie  ic^  balb  überbruffig  fein.  î)ie  Sangroeile  bei 
ber  erften  2ïuffû§rung  ber  S^eaterftüde,  bie  (Sintönigteit  ber 
großartigen  ïï^ittagëma^Ijeiten  werben  balb  machen,  baç  Sie  fid^ 
nac^  bem  einfad}en  Sanbleben  5urüdfef)nen.  ©ie  ^nt  ift  lôngft 
üorüber,  rao  i^  üor  meinem  alten  Onfel  im  ©taube  gefrod^en 
roäre,  bamit  er  mir  ju  ber  ©teile  oer^elfe,  raeli^e  idj  feit  beinahe 
§e:^n  ^Q^ren  ^abe.  iöenn  man  nic^t  fojufagen  ber  C^eoatter 
biefeë  ober  jeneâ  einflufjreidjen  ober  allgemein  beliebten  ÏJZanneê 
ift,  rairb  man  über  bie  ©d)utter  angefet)en.  ®iee  aHeâ  ift  ein 
^neinanbergreifen,  ein  5>täberraerf,  ju  bem  man  felbft  gehört, 
unb  raetd)eë  man  ^innebmen  mufe.  (Seftern  fonnte  idj  mic^  enb= 
lid^  Don  meinen  ©efdjöften  loëreif^en.  'îOîein  Sßagen  erreid^te  ba§ 
§reie  an  ber  ^öiegung  ber  grojjen  23aumallee,  raelc^e  jum  ©d^toffe 
unfereê  gemeinfamen  Çreunbeê  X.  fü^it.  ^d)  lebte  roieber  auf. 
yiad)  ^luêtaufc^  einiger  ©emeinpld^e  mit  ben  ©ôften,  fül)rte  er 
mid)  auf  ha^  ^immtXf  raelc^eë  er  für  mid^  ^atte  jurid^ten  laffen. 
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loisir  par  ses  fermiers  et  son  intendant,  il  est  assez  ßn  pour 
comprendre  toutes  les  situations.  Lorsque  j'arrivai,  il  était 
en  train  d'opérer  un  sauvetage:  un  gamin  imprudent  venait 
de  perdre  pied  dans  la  rivière.  Allant  au  plus  j^i'essé,  il 
s'était  7ms  en  bras  de  chemise  et  s' éta\t  jeté  à  l'eau,  nageant 
contre  le  courant,  il  avait  ramené  le  bambin  au  rivage.  Il 
fut  stupéfait  de  me  trouver  là,  —  Fichez-moi  le  camj)^), 
tas  de  polissons  f  cria-t-il  en  prenant  pied,  et  que  je  ne  vous 
rattrape  pas  à  pareille  escapade  chez  moi  !  —  Son  galo- 
pin de  fils  était  du  nombre,  paraît-il,  mais  il  s'esquiva  à 
temps.  Il  eut  l'air  vraiment  contrarié  de  me  recevoir  dans 
cet  état,  et  me  confia  à  ses  hôtes  et  à  sa  femme,  qui,  —  soit 
dit  en  passant,  —  n'a  aucun  laisser-aller  ;  elle  est  guindée  et 
poseuse  au  dernier  p)oint. 

Je  t'écris  ces  lignes  pour  te  décourager  de  ton  désir 
ardent  de  me  rejoindre  à  Paris;  crois  moi,  ta  vie  à  la  cam- 
pagne est  bien  préférable  à  la  mienne.  Je  suis  encore  à 
X.  pour  une  quinzaine  (de  jours)  j'espère  avoir  bientôt  de 
tes  nouvelles.    Mes  amitiés  à  tous,  je  te  prie. 

Ton  bien  affectionné  N.  N. 

1)  Fara. 
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unb  rcorin  ic^  nac^  meiner  2Irt  unb  SBetfe  [eben  raerbe,  benn  ic^ 
\)ahî  Äarl  auf  ber  ^tette  roifjen  laffen,  ha^  \<i)  gefommeti  roäre, 
um  mic^  ,^u  erholen.  Sßenn  er  gutmütig  genug  ift,  um  \[â)  üon 
fernen  ^:pâc§tern  unb  feinem  @utêoerroalter  in  aüer  ©emütsru^e 
über  baê  O^r  îiauen  ^u  laffen,  ift  er  boc^  fc^Iau  genug,  um 
aUe  Sagen  ju  begreifen.  îm  ic^  anfam,  mar  er  im  Segriff, 
eine  Dîettung  ^u  beraerffteUigen.  ©in  unüorfic^tiger  ^unge  f)atté 
foeben  tn  bem  g-ruffe  ben  ©runb  üerloren.  ^n  aUer  fîile 
^atte  er  fic|  feines  Dffocfes  entlebigt  unb  fic^  inê  SBaffer 
geroorfen  unb  §atte  gegen  ben  ^strom  fcfiraimmenb  ben  kleinen 
anë  Ufer  gebracht.  Qv  mar  fe^r  überrafc^t,  mic§  bort  ju  finben 
Tla^[  boH  i^r  fortfommt,  ißanbe  üon  ©affenbuben,  rief  er,  aie 
er  5"B  faßte,  lagt  euc^  nic^t  me^r  bä  einer  ä^ntic^en  Stuêfneiferei 
bei  mir  ermifc^en!  Sein  Schlingel  oon  ®o§n  mar,  raie  eê 
fc^eint,  barunter,  aber  er  brücfte  fid;  bei  Reiten.  (Sr  fc|ien  mirf= 
h^  ärgerlich  ju  fein,  roeil  er  mic^  in  biefem  ^uftanbe  empfing 
unb  überlief  mi^  feinen  ©äften  unb  feiner  ,^rau,  roeldje  nebenbei 
gefügt,  ein  gefc^raubteê  iBefen  ^at.  @ie  ift  aufgeblafen  unb  ift 
eme  ^ierpuppe  unb  ha§  im  pc^ften  ©rabe. 

3^  fc^reibe  5^ir  biefe  feilen,  um  ©ir  ben  fe^nfüc^tigen 
^^unlc^  ju  üerletben,  §u  mir  nac^  ^>ariê  ^u  fommen.  ©taube 
mir!  5)aê  Öeben  auf  bem  Sanbe  ift  bem  meinigen  oorsudefien 
^^  bleibe  noc^  oier^e^n  îage  in  X.  unb  redjue  auf  balbige  9^ac^= 
netten  Don  ®ir.  Sitte  an  aüe  oon  mir  ©ruße  ausrichten  ju  motten. 
S^ein  bic^  innig  liebenber  ^l.  m. 
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84,     26"  et  27«  ligne  d'en  haut  lisez  à  fleur  d'eau    au  lieu 
de  à  fleur  de  terre. 
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110, 

3« 
18« 

ligne 

lisez 

77 

moi             pas  mois, 
donnez         „     donner. 

p- 

122, 

8« 

„ 

„ 

moins            „     moin. 

p- 

124, 

22« 

V 

„ 

Gros-Jean    „     gros  Jean. 

p- 

184, 

27« 

?j 

„ 

ce  n'est  pas  un  songe  creux. 

p- 

204, 

6« 

n 

„ 

avez           pas  avec. 

p- 

206, 

annotation 

» 

quelqu'un    „     q.  q. 

p- 

208, 

25« 

ligne 

lisez 

que  ce  soit  „     que  ce  fut. 

p- 

216, 

17« 

» 

n 

Sitôt            „     Si  tôt. 
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TABLE  ALPHABÉTIQUE 

NB    Les  chiffres  indiquent  les  numéros  cVordre  des  alinéas. 


A  +  B.  (Par) 

Abandonner,  299. — A.  la  partie, 
92,  183.  —  A.  le  champ 

Abattre  de  l'ouvrage  comme 
quatre  64, 

Abattue    (A  bride) 

Abîmer  (S')  la  santé 

Abois    (Aux) 

Abondance,  (Parler  d") 

Abonder  dans  un  sens 

Abord    (Au  premier)  60, 

A  bout  de  forces 

Abri    (A  1')  321,  5, 

Absences    (Avoir  des) 

Abstraction  faite  de . . . 

Abuser  de  son  crédit 

Accentuant  (S'),  347.  L'épidé- 
mie s'accentue 

Accident 

Accord  (D')  20,  153, 

Accorder  un  délai  de  . . . 

Accorder    (Ne  s') 

Accroître    (S') 

Accusation    (Mise  enj 

Accuser  réception  55, 

A  ce  que  je  crois,  302.  —  A 
ce  qu'on  dit 

Achat,   11.   —  à  crédit 

Acheter  à  la  pièce,  à  la  dou- 
zaine, 38.  —  A.  (le  rencontre, 
193.  —  A.  pour  un  morceau 
de  pain 

Achoppement    (d) 
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172 

334 

261 
302 
806 
164 
120 
316 
196 
252 
331 
302 
245 
62 

242 
58 
211 
170 
260 
150 
206 
100 

23 
41 


41 
302 


167 

348 

338 

76, 

185 

6 

326 

302, 

340 

154, 

300 

88, 

95 

A  coup  sûr  245 

Acquit  de  conscience  302 

Acte  d'autorité,  801.  —  Prendre 
a.  de,  302.  —  A.  de  présence  281 

Acteur,  191.   —  Acteurs  30 

Action.  Liberté  d',  162.  — 
Entamer  une  a. 

Addition 

Adieu    (Sans) 

Adjuger  au  plus  offrant 

Admission  aux  examens 

Admettons,  mettons 

Adverse    (La  partie) 

Adresser  à    (S') 

Advienne  que  pourra 

Affaire  avec  2.  183,  279,  296. 
A.  de  temps,  84,  88.  —  Le 
nœud  de  l'a.,  325,  337.  — 
L'a.  prend  une  bonne  tour- 
nure, 57.  —  A.  véreuse  302, 
307.  —  S'embarquer  dans 
une  a.,  313,337.  —  Triste 
a.,  207.  —  Ce  n'est  pas  mon 
a.,  193.  —  A  qui  j'avais  a., 
206.  —  A.  raanquée,  230. 
La  belle  a.,  13,  348.  —  Se 
tirer  d'à.,  40,  93,  331,  102. 
Etouffer  une  a.,  225.  -  Ter- 
miner une  a.,  41.  —  Se  sor- 
tir d'à.  comme  on  peut.  14. 
—  Hors  d'à ,  303.  —  Rece- 
voir son  a..  302.  —  Aider 
quelqu'un  à  se  tirer  d'à.         93 
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Affaires,  mal  dans  ses,  185, 
215.  Ses  a.  ne  nous  regar- 
dent pas 

Affecter  une  somme  à  un  achat 

Affecte  (Un  rien  1') 

Affecté  de . . , 

Afficher  des  airs 

Afficher    (S')  157, 

Affront  (Dévorer  un),  302.  En 
avoir  l'a. 

Affût  (A  1') 

A  fleur  de  tête,  140.  —  A  f. 
d'eau 

Age  (A  1'),  305.  —  Décliner 
son  â.,  165.  —  En  bas-â. 
Entre  deux  â.,  302.  —  A. 
voulu,  224.  —  Quel  â.  lui 
donneriez-vous?  235.  —  A 
la  fleur  de  l'a.,  302.  —  Se 
ranger  avec  l'a.,  386.  — 
D'âge  à 

Agi  (Il  s'est) 

Agir  à  sa  guise,  341.  —  A. 
à  sa  tête,  193.  279.  —  A. 
de  son  propre  chef,  340.  — 
A.  sous  main,  101,  340.  — 
A.  de  concert,  8.  —  A.  en 
dépit  du  bon  sens,  228.  — 
A.  en  malhonnête  homme 

Agit  (Il  ne  s'a.  pas  de)     118, 

Ah!  par  exemple 

Ai  (Je  n')  que  . . . 

Aide  (Venir  en) 

Aider  quelqu'un  à  se  tirer 
d'affaire 

Aigle  (Un)  321, 

Aigre  (Tourner  à  1') 

Aiguille  (Le  trou  d'une)    219, 

Aile  (D'une) 

Ailes  (Rogner  les),  302.  — 
Yoler  de  ses  propres  a.   88, 

Aime  (J')  à  croire  que  19,  21, 

Aimer  ses  aises,  216.  —  à, 
129.  —  les  éclats 

Aîné 

Aînesse.  Droit  d'à. 

Ainsi  de  suite,  248.  —  A. 


178 

11 

54 

10 

107 

280 

302 
159 

192 


193 
254 


342 

199 

170 

61 

73 

93 
307 
302 
302 
302 

201 
231 

219 
126 
231 

28 


Air  doux,  343.  —  A.  mauvais, 
302.  —  A.  rébarbatif,  227. 

—  Avoir  l'a.  de,  185,  339, 
307.  —  Avoir  mauvais  a., 
302.  —  Avoir  grand  a.,  302. 
Avoir  l'air   distingué,    270. 

—  Avoir  l'air  d'y  toucher, 
200.  —  En  plein  courant 
d'à.,  111.  —  Donner  de  l'a. 
à  une  chambre,  212.  —  Etre 
tout  en  l'a.,  89.  —  Etre 
dans  la.,  302.  —  Les  quatre 
fers  en  l'a.,  308.  —  Des 
paroles  en   l'a.,    302,    207 

—  La  vie  en  plein  a.,  344. 

—  Prendre  l'a  du  bureau, 
181.  —  Projets  en  l'a.,  283. 

—  Vivre  de  l'a.  du  temps, 
302.  —   Se  donner  des  airs     53 

Airain.  Front  d'à.,  cœur  d'à.   302 
Aisance  31 0 

Aise.  Etre  bien  a.  de,  36,  59, 
81.  -    A  son  a..  160,  344. 

—  Etre  mal  à  l'a.,  81.  — 
Se  mettre  à  son  a.,  82.  160. 

—  Tout  à  votre  a.  171 
Aisé.  Plus  a.  à  dire  qu'à  faire  79 
Aises.  Aimer  ses  a.,  216.  — 

Prendre  ses  a.  80 

Ajourner  aux  calendes  grec- 
ques, 283.  —  A.  des  me- 
sures de  rigueur  337 
Ajouter  foi  à  201 
A  la  pluie  (Le  temps  est)  247 
Alarme  (L'a.  serait  donnée)  243 
Alerte.  A  la  première  a.,  298. 

—  A.  donnée  168 
Alibi.  (Un  bon  a.)  338 
Aliter  (S')  303 
Aller  comme  sur  des  roulettes, 

92.  —    A.  de  l'avant,  112. 

—  A.  droit  au  but,  45.  — 
A.  de  ce  pas,  tout  de  suite. 
90.  —  Son  petit  bonhomme 
de  chemin,  88.  —  A.  au- 
devant  des  désirs,  226.  — 
A.  par  quatre  chemins,  151. 
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—  A.  à  la  dérive,  317.  — 
A.  s'accentuant,  347.  — 
A.,  la  tête  haute,  le  front 
haut,  225.  —  A.,  la  tête 
levée.  183.  —  A.  tout  de 
go,  sans  façon,  327.  —  A. 
en  augmentant,  346.  —  A. 
faire  quelque  chose,  27.  — 
A.  vite  en  besogne,  280.  — 
A.  jusqu'à  prétendre  que,  96. 

—  A.    de   pair   avec,    302. 

—  Au  plus  pressé,  302.  350. 

—  A.  sur  les  brisées  de 
quelqu'un,  69.  —  A.  aux 
eaux,  203.  —  A.  à  vau- 
l'eau,  302.  —  Je  ne  fais 
qu'a,  et  revenir,  181.  — 
Yous  vous  laissez  aller,  280. 

—  Laissez  les  choses  a., 
290.   —  X'a.  rien  faire,  29. 

—  Ne  pas  a.  à  la  cheville 
de,  200.  —  Cela  ne  peut 
m'a.  280.  —  A.  au  diable, 
323,  340.  —  S'en  a.  en  fu- 
mée, 331.  —  S'en  a.  mourir, 
91.  —  S'en  a.,  se  sauver, 
158.  —  Vous  allez  être  ici 
comme  un  coq  en  pâte         247 

Allure  des  cavaliers  168 

Aloi  (De  bon)  301,  302 

Alors  que  45 

Amabilités  91 

Amble.     Allure    d'un    cheval 

entre  le  pas  et  le  trot  296 

Ame  qui  vive,  287,  305.  —  A. 
damnée  de,  302.  —  A.  en 
peine.  302,  310.  —  Avoir 
l'a  de,  200.  —  Il  n'y  avait 
pas  une  âme,  141,  180.  — 
La  mort  dans  l'a.,  323.  — 
Ne  pas  avoir  une  â.  à  un 
concert,  141.— Avoir  charge 
d'âmes  329 

Amende  honorable  302 

Amener  l'eau  à  son  moulin      245 
Amérique  (Oncle  d')  304 

Amertume  (Un  flot  d'à.)  342 


Amiable.  (Al")  Vendre  à  l'a.  58,  286 
Ami.    A  titre    d'à.,    307.    — 
Un  service  d'à.,  59.  —  Se 
faire  des  amis,  19.  —  Soi- 
disant  a.  28 
Amitié.  Etre  sur  un  pied  d'à. 
avec,  221.  —  Relations  d'à.. 
203.  —  Se  lier  d'à.        63,  344 
A  moins  que  69 
A  mon  avis.   Voir:  Avis. 
Amont,  aval                                350 
Amour                                  309,  336 
Amphytrion                                   301 
Amuser  la  galerie,  301.  —  S'a. 
à  faire  la  cour  à          '          280 
An  (Bon)  mal  an,  297.   — 
A.  quarante                              192 
Ancre  de  salut                            301 
Ane  (Le  coup  de  pied  de  l'a.), 
340.  —  Méchant  comme  un 
â.  rouge                                   164 
Anges  (Aux),  rien  qu'à  se  voir  285 
Anglaise  (A  1')  trotter,  296.  — 

Partir  à  l'a.  301 

Anguille  sous  roche. 
Anicroche  (Une  a.)  301 

Années  (Depuis  nombre  d'à.)  221 
Annoncer  (Se  faire  a.)  282 

Ans  (Depuis  tantôt  dix  a.)       350 
Anse  du  panier  301 

Antichambre  (Faire  a.)  301 

A  peine  167 

Apothicaire  (Compte  d'à.)         301 
Apôtre  (Faire  le  bon  a.)  90 

Apparence  est  trompeuse  63 

Apparences  (Sauver  les  a.)       301 
Appel.  Faire    a.    à,     102.   — 

Répondre  à  l'a.  337 

Appeler.  On  m'a.  de  tous  cô- 
tés, 196.  —    Voilà   ce   qui 
B'a.,  307. —  En  appeler  à  90,  112 
Applicable  à  (Loi  a.)  165 

Appointé  243 

Apprendre.  Je  vous  apprendrai 
que,  220.  —  Venir  d'à.,  90. 
—  En  a.  de  belles  sur  90 

Appris  (Mal  a.)  301 
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Nro. 
Appui-tête  82 

Après  coup  231,  308 

Après   tout,    en    somme,    46. 

—  Après  tout,  vogue  la  ga- 
lère, 183,  193.  —  A.  la 
pluie,  le  beau  temps,    248. 

—  Soupirer  après  quelqu'un  271 
A  propos,  6.— A  p.  debotte8321, 281 
Araignée  dans  le  cerveau  206 
Arbre  (Le  doigt  entre  l'a.  et 

l'écorce  193 

Arc  (Deux  cordes  à  son  a.)  255 
Ardents  (Sur  des  charbons  a.)  179 
Argent.  A  court  d'à.,  108.  — 
A.  comptant.  266,  41.  — 
A.  à  toucher,  275.  —  Bon 
jeu,  bon  a.,  301.  —  Brasser 
de  l'a.,  290.  —  Jeter  Ta. 
par  les  fenêtres,  274,  315. 

—  L'a.  ne  fond  pas  dans 
ses  mains,  88.  —  Mettre  de 
l'a.  de  côté,  346.  —  A.  fou, 
312,  336.  —  Prendre  pour 
bon  a.  171 

Arme  de  gros  calibre,  58.  — 

Passer  l'a.  à  gauche,  mourir  301 
Armes.  Sous  les  a.,   301.    — 
Sort  des  a.,  168.  —    Crier 
aux  a.,  243.  —  Rendre  les  a. 
Armée  (Le  gros  de  l'a.)  168, 
Arrache-pied  (Travailler  d'à.) 
Arracher  une  parole,  246.  — 
S'a.  d'un  milieu,  235.  —  S'a. 
les  cheveux 
Arranger  (S')  avec 
Arrêter.  Nous  avons  arrêté  ce- 
la, 224.  —  S'a.  à  mi-chemin, 
223.  —  S'a  en  beau  chemin  225 
Arrière  (En)  191,  311 

Arrivera,  8,  21,  149,207,  146. 
A.  à  bon  port,  287,  300  — 
Il  arrive  que,  95,  235.  — 
A.  à  point  nommé,  309.  — 
A.  à  ses  .fins,  226,  341,  289. 

—  A.  à  vaincre  le  mal,  10. 

—  Comme  marée  en  ca- 
rême, 322.  —  Mal  à  propos, 


301 


92 


269 
79 


164.  —  Arriver  coûte  que 
coûte,  149.  —  En  a.  à,  — 
aux,  149,  207.  —  En  a.  là, 
122.  -  N'a.  à  rien,  314. 
Quant  à  ce  qni  va  a.,  119. 

—  Qu'est-ce  qui  vous  a.,  95. 

—  N'a.  à  rien;  n'a,  qu'à 
Article  de  la  mort 
Ascendant  sur 

Asperges  (Une  botte  d'à.) 
Assaut  d'amabilités 
Assemble.    Qui   se  ressemble 

s'ass. 
Assez  (En  avoir  a.  de) 
Assiette  (Dans  votre  a.) 
Assises  (Cour  d'à.) 
A-t-on  jamais  vu  ? 
A  tout  seigneur  tout  honneur 
Attacher  du  prix  à,    255.  — 

de  l'importance  à.   102.   — 

A.    le  grelot 
Attacher  (S')  aux  pas  de... 
Atteindre 

Atteinte  (Etre  hors  d'à.) 
Attendre  de  pied  ferme,  315. 

—  Faire  a. 

Attends  (C'est  là  que  je  l'a.) 
Attente     (Contrairement     à 

toute  a.) 
Attention.  Attirer   l'att.,  201. 

—  Fixer  l'a.  sur 

Attirer  (S')des  désagréments  96 
Attraper  du  mal 
Aubaine  (Bonne  a.) 

Au  besoin -.j.— . 

Au  comptant  ' 
Au  courant  de 
Aucun.    Je    n'en   fait 

mystère 
Audace  (Payer  d'à.) 
Au  delà  de 
Au  dessous  de 
Au  dessus   de  23,  108, 

Augmentant  (Aller  en  a.) 
Augure  (Oiseau  de  mauvais  a.) 
Avi  lieu  de 
Aumône  (Faire  l'a.) 


166, 


38, 


266 
301 
162 
346 
91 

244 
311 

95 

337 

231 


93 
342 
300 
233 

33 
240 

247 

299 
280 
334 
257 
234 
62 
42 

33 
310 
245 
,  41 
132 
346 
304 
191 
206 


247 


Aune.  Mesurer  les  autres  à 
son  a. 

Aurait  été  loin 

Auspices 

Aussitôt  dit  que  fait         250, 

Autant  1,  93,94,265,210,266, 

Autorité.   Faire  acte  d'à. 

Autre.  En  voici  d'une  a  ,  94. 
—  L'a.  monde,  30.3.  —  L'a. 
jour 

Autres.  Mesurer  les  a.  à  son 
aune 

Aval,  amont 

Avaler,  gober  la  pilule,  309.  — 
A.  quelques  couleuvres 

Avance  sur.  Avoir  l'a.  84,  304, 

Avances.  Faire  les   a. 

Avancées.  Sentinelles  a. 

Avancer  par  fractionnements 

Avant-garde 

Avant.  De  l'a.  Aller  de  l'a. 

Avant  peu 

Avant  tout 

Avec.  S'en  tirer  avec  honnem*, 
à  son  honneur,  301.  —  A. 
le  temps  se  faire,  (s'habituer) 
à.  276.  —  S'arranger  a. 
quelqu'un,  79.  —  En  finir 
a.,  337.—  Passerune  soirée 
a.,  202.  —  Se  ranger  a. 
(lorsque  vient)  l'âge 

Avenir  qui  s'ouvre,  15.  —  A 
l'a.  15,  25, 

Averse.  Une  a.  de  pluie 

Aveugle.  Changer  un  cheval 
borgne  contre  un  a. 

Aveuglément  47, 

Aveugles.  Au  pays  des  a.  les 
borgnes  sont  rois 

Aveuglette  (A  1') 

Avis.  A  mon  a.,  58,  76,  79, 
88,  180,  207,  146.  —  Chan- 
ger d'à.,  283.  —  De  mon 
a.  192.  —  M'est  a.  qiie,   2, 

Aviser  qui  de  droit 

Avocat  d'office 

Avoir  à  cœur  de    33,  188, 


Nro. 

301 
108 
15 
257 
838 
301 


306 

301 
350 

92 
325 
211 
243 
168 
168 
112 
217 
103 


242 
123 


246 
249 


198 
301 


304 
842 


Nro. 
Avoir  à  en  découdre,'  158 

—  affaire  avec  ^i-     2,  183,  287 

—  (En)  assez  311 

—  beau  28,  47,  87,  115,  172 
177,  198,  137,  220,  228,240 
271,  244,  273,  297,  299,326 

348 

—  bonne  façon  342 

—  charge  dames  329 

—  des  raisons  311 

—  dans  la  manche  21,  94 

—  de  la  marge  94 

—  de  la  peine  à     S6,   94,  99, 

174,  176,  196 

—  de  la  tête  289,  341 

—  de  la  veine  807 

—  de  la  vergogne  96 

—  de  la  vogue  306 

—  de  la  voix  306 

—  de  l'entregent  815 

—  de  l'esprit  jusqu'au  bout 

des  doigts  246,  304 

—  de  mieux  à  faire  247 

—  de  peine  (ne  pas)  à        196 

—  des  aboutissants  302 

—  des  absences  302 

—  des  avances  346 

—  des  égards  pour        115,  62 

—  des  fonds  disponibles        15 

—  des  vues  sur  269 

—  deux  cordes  à  son  arc  255 

—  deux  mots  à  dire  89 

—  du  bouquet  "-329 

—  du  cœur  252,  253 

—  du  laisser-aller  275 

—  du  pain  sur  la  planche   304 

309 

—  du  ressort  206 

—  du  sang  dans  les  veines  204 

—  du  savoir-vivre  270 

—  du  toupet  95 

—  en  jeu  333 

—  en  maniance  307 

—  en  tête  240 

—  en  vue  42,  209 

—  été   loin  108 

—  fait  sauter  sur  mes  genouxl  06 


—     248 


Nro. 

Avoir  grand  air  302 

—  grande  mine  344 

—  grandement  tort  270 

—  horreur  de                116,  121 

—  la  berlue  318 

—  la  bosse  de  319 

—  l'air  distingué  270 

—  l'air  comme  il  faut  163 

—  l'air  de                      185,  339 

—  (En)  l'affront  302 

—  l'amour  de  faire...  318 

—  (le  l'argent  à  toucher  27.5 

—  l'avance  sur...  325' 
—  la  conscience  large  118 

—  la  haute  main  102 

—  la  langue  bien  pendue  260 

—  la  langue  trop  longue  321 

—  la  main  heureuse  117 

—  la  manie  de       .  328 

—  la  mémoire  courte  273 

—  la  passion  de  273 

—  la  répartie  prompte  285 

—  la  tête  près  du  bonnet  118 

—  la  vie  dure  268 

—  le  champ  libre  334 

—  le  cœur  de  313 

—  le  cœur  gros  201 

—  le  cœur  net  de       127,  119 

—  le  cœur  plus  haut  placé  339 

—  le  cœur  sur  la  main  108,  196 

—  le  compas  dans  l'œil  340 

—  le  coup  d'œil  juste  50 

—  (Ne  pas  en)  le  démenti  201 

—  le  dessous  316 

—  le  dessus  313 

—  le  diable  au  corps  313 

—  le  loisir  de  5 

—  le  mot  pour  rire  217 

—  le  pas  sur  310 

—  le  pied  à  l'étrier  201 

—  le  point  d'honneur  haut 
placé  328 

—  le  talent  de  17 

—  le  verbe  haut  328 

—  les  dents  longues  121 

—  les  doigts  brûlés,  crochus  317 

—  les  mains  liées  116 


Nro, 

Avoir  les  moyens  de . . .  304 

—  les  oreilles  rebattues       122 

—  l'esprit  borné  117 

—  l'esprit  en  repos  281 

—  lieu  de  40,  41 

—  l'œil  au  guet  253 

—  l'œil  à  tout  304 

—  l'œil  ouvert  47,  274 

—  maille  à  partir  19,  45,  150 

220,  301 

—  mauvais  air  301 

—  mauvaise  grâce  311, 349.  302 

—  (N')  ni  sou  ni  maille       326 

—  (N')  ni  queue  ni  tète      236 

—  par  devers  soi  348 

—  part  au  gâteau  226 

—  (N')  pas  de  monde  247 

—  (X')  pas  l'air  d'y  toucher  200 

—  (N')  pas  d'estoc  (d'esprit)  316 

—  peine  à  comprendre  69,  86 

—  plein  pouvoir  114 

—  (N'en)  plus  pour  long- 
temps 30i;.  342 

—  (En)  pour  118 

—  pour  soi  de  349 

—  (N')  pu  faire  de  340 

—  quatre  ans  de  plus  que   1 88 

—  que  faire  de  122 

—  que  la  peau  et  les  os     289 

—  quelqu'un   dans   sa 
manche  2 I 

—  (N')  qu'un  souffle  de  vie  261 

—  (N')  qu'une  chose  à  faire   154 

—  raison  de  quelqu'un        308 

—  réponse  à   tout  341 

—  rien  de  commun  avec     219 

—  (Ne  pas)  sa  pareille  64 

—  sa  place  au  soleil  305 

—  (Se  faire)  de  la  bile         322 

—  soin  de  178 

—  sous  la  main  231 

—  sur  le  cœur  323 

—  tout  à   souhait,  117,    à 
discrétion  232 

—  toutes    les    peines     du 
monde  à  229,  308,  347 

—  trait  à  316,  169,  102 


249 


Nro. 

Avoir  un  billet  1 80 

—  un  bon  chez  soi  269 

—  un  faible  pour  87 

—  un  grain  311 

—  un  nom  sur  le  bout  de 

la  langue  256 

—  un  ouvrage  sur  le  chantier  319 

—  un  petit  avoir  322 

—  un  serrement  de  cœur  339 

—  (Ne  pas)  un  sou  vaillant  122 

—  (Ne  pas)  une  âme  à  un 
concert  141 

—  une  bonne  poigne  345 

—  une  chose  en  vue  -48 

—  une  dent  contre  116 

—  une  main  de  fer  323 

—  une  minute  32 

—  une  notoriété  345 

—  une  tête  de  linotte  291 

—  vent   de  258 

—  voix  au  chapitre  306,  320 
Avons.  Nous  en  a.  de  reste  128 
Avril.  Poisson  d'à.  197 

Babil  d'enfant  303 

Bagage  (Plier  son)  280 

Bague  au  doigt  124 

Baguette  (Mener  à  la  b.)  122 
Baiser  de  Judas,  330.  —   B. 

les  mains  301 
Baisser,  la  vue  baisse,  334.  — 
Se  casser,  190.  —  à  vue 
d'œil,  306,  302.  —  B.  pavil- 
lon devant  le  premier  venu, 
122.  — B. tous  lesjours.  décliner  91 

Balai  neuf  301 
Balance  (Faire  pencher  la  b.).  301 

Balivernes  (Conter  des)  276 

Balle.  Prendre  la  b.  au  bond  200 

Renvoyer  la  b.  199 

Ban  de  la  société  Mettre  au  b.  301 

Banalités.  Echanger  des  b.  350 

Bande  (Faire  b.  à  part)  236 

Bande.  Traîner  une  b.  après  soi  202 

Bande  (De  papier).  Sous  b.  71 
Barbe,    floronneuse,    344.    — 

Faire  la  b.  à  quelqu'un  301 


Nro. 

Barque.  Mener  sa  b.,  268.  — 

Conduire  la  b.  331 

Barre.  Or  en  b.,  90.  —  B.  de  fer  223 
Barre  (Tare  pour  b.)  305 

Bas-âge  302,   178 

Bas  mot  (Au)  303 

Bas  percé  121 

Bas.    Jeter  b.,  303.   —    Tout 

va  par  le  plus  b.  310 

Bas-bleu  321 

Basse   (La  vue   b.)  222 

Bataille.  Un  cheval  de  b.,  330. 

—  Au  fort  de  la  b.  168 
Bâtons  dans  les  roues,  260.  — 

A  bâtons  rompus,  99.  —  de 

vieillesse  306 

Battre  (Se)  contre  des  moulins 

à  vent  303,  318 

Battre  des  mains,    applaudir. 

à  l'idée  que  189 

Battre  en  brèche,  322.  —  B. 

en  retraite,  301.  —  B.  froid, 

122.  —  B.  la  breloque,  322. 

—  la   campagne,  divaguer, 

123.  —  B.  le  pavé,  126.  B. 
le  rappel.  311.  —  Se  b.  les 
flancs,  172.  Se  b.  l'ail  de, 
se  moquer  de,  304.  —  B. 
monnaie,  301.  —  B.  comme 
plâtre.  309.  —  Ne  battre 
plus  que  d'une  aile  302 

Battre  à  plates  coutures,  302. 

—  Tenir  quelqu'un  pour  b.   125 
Beau.     Avoir    b.  28,    115.   — 

S'arrêter  en  b.  chemin.  225. 

—  Faire  le  b.  324.  —  Le 
bonhomme  a  b.  faire,   179. 

—  J'ai  b.  faire,  28.  — 
Donner  b.  jeu  à,  316,107.  — 
Un  b.  jour,  40.  —  Placer  sous 
un  b.  jour,  183.  —  Un  b. 
jour,  221,  240,  321.  —  Au 
b.  milieu  de,  210.  —  B  y  a 
b.  temp8(longtenips),329.  — 
Faire  la  pluie  et  le  b.  temps, 
21.  —  Après  la  pluie,  le  b. 
temps,  248.  —  Ne  parler  que 


250 


123 
184 
325 

327 
342 
816 
246 


de  la  pluie  ou  du  b.  temps, 
258.  —  Le  temps  semble  se 
remettre  au  b.  5, 

Beaucoup  (A  b.  près)       126, 

Beauté  du  diable 

Bec  dans  l'eau,  18.  —  A  coup 
de  b. 

Bégueule 

Bel  esprit 

Bel  et  bon 

Belle  (La)  affaire!  13,  348 

Belle  (La)  étoile  ;  dehors,  152. 

—  L'échapper  b.,8e  sauver, 

9.  —  B.  lurette,  beau  temps 
que,  longtemps,  342.  — 
Mourir  de  sa  b.  mort,  na- 
turellement, 219.  —  Re- 
prendre de  plus  b.,  plus  fort, 

10,  11.  —  B.  passe,  chance 
favorable 

Belles.  En  apprendre  de  belles 
(nouvelles),  90.  —  En  voir 
de  b.  de  grises,  souffrir 

Bénit  (Pain  b.) 

Bçrcer  (Se)  d'illusions 

Berlue  (Avoir  la  b.) 

Berner  quelqu'un 

Besogne,  travail.  Aller  vite  en 
b.,  1 94,  280,  347.  —  Mâcher 
la  b. 

Besoin.  Est-il  besoin  de  (né- 
cessaire de)  se  faire  annon- 
cer? 282,  230.  —  Au  b.  166. 

—  Sentir  le  b.  de,  289.  — 
Les  b.  348, 

Bête  noire.  Etre  la  b.  n.  (dé- 
testé de) 
Bêtise  (Gaffe,  four) 
Bibelot,  bimbelot,  jouet 
Bien.  Mener  à  b.,  achever,  319. 

—  Etre  b.  aise  de,  36.  — 
Tout  b.  considéré,  68.  — 
Se  b.  couvrir,  334.— Gardez- 
vous  b.  de,  20.  —  Etre  b. 
de  sa  personne,  334.  —  On 
ne  lui  veut  que  du  b.,  226. 

—  Le  mieux  est    l'ennemi 


169 


306 
329 
141 
318 
324 


340 


167 

126 
327 
295 


du  b.  149,  184.  —  B.  en- 
tendu, 206.  —  C'est  b.  fait, 
228.  —  Bien  loin  de,  186. 

—  Bien  mal  à  propos,  335. 

—  Tourner  b.,  304,  98.  — 
B.  malgré  moi,  292.  —  S'y 
prendre  b.,  27.  —  Vêtements 
qui  ne  vont  pas  b.  51.  — 
Je  ne  lui  veux  que  du  b., 
215.  —  Tant  bien  que  mal, 
349.  —  Rira  b.  qui  rira  le 
dernier,  23H.  —  Tout  est  b. 
qui  finit  b.,  323.  —  En  tout 
b.  tout  honneur,  328.  — 
B.  s'en  faut,  10,  53.  —  B. 

vu  (honoré)  de  tout  le  monde  270 
Bile.    Se  faire  de  la  b..  s'in- 
quiéter 322,  319 
Billet.    Signer  un   b.  214.  — 

B.  de  spectacle  180 

Blanc  comme  neige,  innocent  279 
Blanc  (pâle)  comme  un  linceul  206 
BIanchir(innocenter)quplqu"un  330 
Blanc  bonnet,  bonnet  blanc  329 
Blanc  (A)  Saigner  à  b.,  311, 

318.  —  Chauffer  à  b.  329 

Blanc  (En)  Laisser  en  b.  320 

Blanc  des  yeux.     Se  manger 
le  b.  des  yeux,  187.  —  Re- 
garder dans  le  b.  des  y.       329 
Blanche  (Carte)  Donner  carte 

b.  128,  171 

Blancs.    Mettre  des  gants  b., 

prendre  des  formes  pour  45,  153 
Blé  en  herbe.  Manger  son  b. 

en  h.  183 

Blesser  quelqu'un  moralement, 

le  froisser  71 

Bleu  (Bas-)   Femme-écrivain, 

321.   —   Conte  b.  205 

Bleu  (Oiseau),  doré,  rare  345 

Bleus    (Aux  yeux  b.)  343 

Bœufs.  Mettre  la  charrue  avant 

les  b.  340 

Bohème.  Mener  une  vie  de  b.  176 
Bois.  De  quel  b.  on  se  chauffe 

195,  345 
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Bon  alibi,  338.  —  B.  aloi,  301, 
302.  —  B.  an,  mal  an,  207, 
297.  —  Bon  apôtre,  90,107. 

—  B.  argent,  171.  301.  — 
B.  chemin,  3^:2.  —  B.  cœur, 
147,  266.  —  B.  chez  soi, 
269.  —  B.  compte,  303.  — 
B.  de  pain  (billet  pour  ob- 
tenir du  pain)  346.  —  B. 
diable,  314.  -  B.  droit,  154. 
B.  enfant  (caractère  simple), 
217.  —  B.  gré,  mal  gré, 
obligé  de,  42.  —  A  b.  en- 
tendeur, 207.  —  B.  escient, 
317.  —  B.  jeu,  bon  argent 
(jeu  loyal),  301.  —  Arrivée 
à  b.  port,  287.  —  Il  fait  bon, 
287.  —  A  quelque  chose 
malheur  est  b.,  235.  —  S'en 
tirer  à  b.  marché,  325.  — 
Faire  b.  marché  de,  326.  — 
Voir  d'un  b.  œil,  favorable- 
ment, 3U4,  311.  —  A  quoi 
bon?  92.  —  En  dépit  du 
b.  sens.  228.  —  B.  temps, 
plaisir,  318.  —  Tenir  b.  être 
ferme,  217,  348.  Le  b.  ton, 
125.  B.  train,  236.  B.  vou- 
loir, 345 

Bond.  Prendre  la  balle  au  b. 
(Saisir  l'occasion),  200.  — 
Faire  faux  b.   (manquer  à) 

Bonheur.  Il  y  va  du  bonheur 
de,  96.  —  Au  petit  b.,  95. 

—  Au  comble  du  b. 
Bonhomme.  Le  b.  a  beau  faire 
Boni  d'une  caisse 
Bonjours.  Donneur  de  b. 
Bonne   à   tout,    à   faire    tout 

travail 
Bonne.  Tout  à  la  b.,  tout  de  go 
Bonne  contenance 
Bonne  école  (A  b.  é.) 
Bonne  façon,  bonne  tournure 
Bonne    giffle ,     soufflet    bien 

appliqué 
Bonne  note  de 


Nro. 

Npo. 

Bonne  pâte  d'homme 

186 

Bonne  poigne 

345 

Bonne  tournure.  L'affaire  prend 

une  b.  tournure,  réussira,  57. 

—   B.  voie 

2 

Bonnes  grâces,  faveur,  342.  — 

B.  mains  (En) 

120 

Bonnes  œuvres.    Œuvres    de 

charité 

318 

Bons  conseils.  Marchander  les 

b.c. 

73 

Bonnet  blanc,  blanc  bonnet 

329 

Bonnet.  Prendre  sous   son  b. 

(sous  sa  responsabilité),  341. 

—  Avoir  la  tête  près  du  b. 

(se    piquer  aisément.)    1 1 8. 

—  Jeter  son  b.  par  dessus 

les  moulins 

319 

Bonnets.     Les     gros    b.    les 

hommes  notables,  les  gros- 

ses nuques  de  l'endroit 

283 

Bon  sens.  Xe  pas  avoir  l'ombre 

du  b. sens 

205 

Bonté  (La)  même 

302 

Bord.   Virer  de  b.              330, 

306 

Borgnes.  Au  pays  des  aveugles 

les  b.  sont  rois 

198 

Borné.      Avoir  l'esprit   borné 

349 

(étroit) 
Bornes.  Sortir  des  b.,   passer 

117 

(dépasser)  les  b.            318, 

339 

129 

Bosse  (aptitude).  Avoir  la  bosse 

de 

319 

Bosses.  Ne  demander  que  plaies 

65 

et  b. 

304 

179 

Botte.  Uneb.  (un  petit  faisceau) 

345 

d'asperges,  de  radis 

346 

315 

Bottes.    (A  propos   de  b.) 
Bouche.  La  b.  bouche,  131.  — 

321 

64 

B.  close,  316.—  Mettre  l'eau 

329 

à  la  b.  349.  —   Etre  dans 

349 

toutes    les    bouches    (dans 

313 

toutes  les  con  versations)337. 

342 

—  Voila  de  quoi  vous  fermer 

la  bouche 

276 

221 

Bouche-trou 

307 

313 

Boucler  ses  malles 

164 

252     — 


Nro. 

Bouger  (Ne  b.  plus)  82 

Boule  de  neige  321 

Boulets.  Tirer  à  b.  rouges,  318. 

—  Traîner  comme  un  boulet  319 
Boulettes.     Faire  des  b.,  des 

bêtises  319 

Bouquet.  Leb. 318,  849.  Du  b.  329 
Bourse.     Faire    b.    commune 

avec,  294.  —  Coup  de  b.  21 
Bousculade  307 

Bout.  Ma  patience  est  à  b.  103. 

—  Venir  a  b.  de,  128.  — 
A  b.  de   forces,   252,    349. 

—  Le  bout  de  la  langue, 
256.  —  Le  b.  de  l'oreille, 
319,  303.— Leb.  des  dents, 
348,  324.  —  Le  b.  des  lè- 
vres, 177.  —  Le  b.  des 
doigts,  246,  304.  —  Le  b. 
de  son  nez,  222.  —  Le  b. 
du  compte,  92,  42.  —  Le 
bout  du  doigt  226,  254,  314. 

—  Le  b.  du   monde,    177. 

—  Les  bouts  de  chandelles, 
320, 173.  —  Les  deux  bouts, 
176.  —  Tirer  à  b.  portant, 
133.  —  Ne  plus  savoir  par 
quel  bout  prendre 

Branche.  Comme  l'oiseau  sur 

la  b. 
Branle.  Donner  le  b. 
Branler  au  manche  (N'être  pas 

solide)  321, 

Bras.  Jouer  le  fier-à-bras,  327. 

—  A  tour  de  b.  60.  —  Couper 
b.  et  jambes,  320.  —  Rester 
les  b.  croisés,  247.  —  Laisser 
tout  sur  les  b.  de,  92.  — 
En  b.  chemise  (sans  paletot), 
350.  —  Le  b.  droit  de 
quelqu'un,  321.  —  A  b.  le 
corps  (entourer  le  corps  avec 
les  bras)  302.  —  Les  b.  longs 
(puissants),  284.  —  Ab. 
ouverts,  233.  —  Tomber  à 
b.  raccourcis  sur.  324.  — 
Bras  dessus,  b.  dessous        245 


161 

163 
324 


326 


Brasser  de  l'argent 

Bravade 

Brebis  galeuse 

Brèche.    Battre  en  b.,  322.  — 

Rester  sur   la  b. 
Bredouille  (Revenir  b.) 
Bref,  223.  —  A  bref  délai 
Breloque  (Battre  la  b.) 
Bride.  A  b.  abattue,  302.   — 

Lâcher    la    b.    à,    130.    — 

Rendre  la  b. 
Brisées  (Aller  sur  les  b.) 
Brouhaha 
Brouiller  les  cartes,  19,  130, 

270,    290.    —    Se   b.  avec, 

214,  326, 

Bruit  à  tout  rompre,    97.    — 

Le  b.  court  que,  215,  305. 
-  Répondre  le  b.,  246.  — 

B.  sourd 
Brûlé.  Le  cerveau  b.,  143.  — 

Les  doigts  b. 
Brûler,  321.  —  B.  la  chandelle, 

173.  —  B.  la  politesse,  321. 

—  B.  ses  vaisseaux,   320. 

—  Se  brûler  les  doigts 
Brûle-pourpoiut  (A) 
Bûche  (Etre  une) 
Buissonnière  (Ecole  b.)     160, 
Bureau  de  location,    180.    — 

Prendre  l'air  du  b. 
Buse  (Etre  une  b.) 
But.  Aller  droit  au  b.  45.  — 

B.  en   blanc,    49,    131.    — 

Manquer  son   b. 
Butte  (En)  Etre  en  b.  à 


Nro. 
290 
347 
330 

194 
322 
190 
322 


296 
69 

86 


388 


305 


317 


238 

94 

321 

803 

131 
321 


135 
134 


Çà  et  là  (Courir  ça  et  là)        282 
Cacher.  Je  ne  m'en  c.  pas,  33, 

278.   —  C.  son  jeu  110 

Cachet.Les  vêtements  tout  faits 
(de  confection)  ont  un  cer- 
tain c,  51.  —  Courir  le  cachet  322 
Cachette   (En)  213 

Cadet.  Le  plus  jeune  des 
frères,  126.  —  Le  c.  (le plus 
petit)  de  mes    soucis    319,  305 
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Nro. 

Caisse  ouvrière  345 

Calendes  grecques.  Repousser 

ajourner  aux  c.  g.  89,  283 

Calibre  (Arme  de  gros  c.)         58 
Calme  plat  309 

Calomnie.    Se  blanchir  de  c. 

303.    —    Répandre   des  c.  342 
Camarades  226 

Cambrer  sa  taille  343 

Campagne.  Battre  la  c,  diva- 
guer, 123.  —  Partir  pour 
la  c.  89 

Campos,  congé  (Donner  c.)      319 
Canard  819 

Cannelle.    Mettre   tout   en  c. 

(pêle-mêle)  319 

Cantonner  (Se)  333 

Cap  (De  pied  en  cap)  310 

Capable  (Homme  c.)   1.    185, 

1>9,  176,  277 

Cape  (Rire  sous  c.)  134 

Capital  (Ce  qui  est  c.)  335 

Capri(  es  (Faire  les  c.  de)         303 
Caquet  (Rabaisser  le  c.)  199 

Carabin,  vieil  étudiant  en  mé- 
decine 319 
Caractère  coulant  (facile),  29. 
—  Montrer  du  caractère, 
54.  —  Un  c.  entier,  313. 
C.  sans  fond,  63.  —  d'im- 
primerie 23,  79 
Carême.  Arriver  comme  marée 

en  c.  (à  propos)  322 

Carreau.  Rester  sur  le  carreau. 

par  terre  178 

Carrément,  sans  façons.  Dire  c. 

221,  228 
Carrière.  Donner  c.  à  322 

Carte-album  82 

Carte  blanche  (Donner  c.  b.) 

171,  207,  128 
Carte  (de  géographie).  Perdre 

la  c.  136 

Cartes  (à  jouer).  Brouiller  les  c. 
19,  270,  290.  —  Le  dessous 
des  c.  161.  Donner  les  c. 
105.  —  C.  sur  table     321,  341 


Cas    de   conscience,    203.    — 
Le  c.  échéant,  160.  —  Faire 
c.  de  (estimer)  138.  322.  — 
En  pareil  c.   310.    —    Re- 
tomber dans  le  c.  où  198 
Casaque  (Tourner  c.)        255,  309 
Casier  judiciaire                         310 
Casser  les  vitres,  143.  311.  — 
Payer  les  pots  cassés,  309, 
322.  —    Se  c.  la  tête,   95. 

—  Se  c.  (décliner)  190 
Catimini  (En)  324 
Cauchemar  251 
Cause.  Donner  gain  de  c,  109. 

—  En  désespoir  de  c,  315. 

—  C.  gagnée,  120.  —  Et 
pour  c,  131,  189,  346.  — 
Prendre  fait  et  c.  pour,  337. 

—  Gagner  sa  c.  120,  303, 
330.     —    En  connaissance 

de  c.  210.  —  Défendre  lese.  183 
Causer  un  accident  58 

Caution    (Sujet  à  c.)  329  305 

Cavaliers  (Allure  des  c.)  168 

Ce  à  quoi,    342.    —    Sur  ce, 

305.  -  Ce  n'est  pas  à,  231. 

—  Ce  n'est  pas  le  tout,  280, 
301,  331,  289.  —  Ce  n'est 
pas  mon  affaire,  193.  ^- 
C'en  est  fait  de,  28.  — 
C'en  est  trop,  313.  —  Ce 
qu'il  y  a  de  mieux  à  faire, 
231.  —  Ce  qui  se  passe, 
81.  —  Ce  sera  toujours 
cela,  141,  296.  —  C'est  à 
ne  pas  y  croire,  245.  — 
C'est  à  peine  si,  149.  — 
C'est  à  qui,    40.    91,    137. 

—  C'est  cela  même.  251. 
C'est  bien  le  moins  que,  97. 

—  C'est  ce  que  vous  avez 
de  mieux  à  faire.  187.  — 
C'est  de  l'hébreu  pour  moi, 
23.  —  C'est  égal,  159.  — 
C'est  plus  fort  que  moi.  230. 

—  C'est  que  je  gardais, 
131.  —  C'est  toujours  cela, 
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141,  206,  182.  --  C'est  un 
plaisir  que  de.  97.  —  C'est 
un  fait  unique,  76.  —  C'était 
bien  temps  174 

Ceci  est  bel  et  bou  246 

Cela.  Parlez-moi  de  c.  1 83.  — 
C.  dépend  de,  85.  —  C. 
ne  fait  pas  un  pli.  C.  ne  mo 
regarde  pas,  160.  —  C.  ne 
prend  pas,  132.  —  Qu'à  c. 
ne  tienne,  .32  —  C.  ne  va 
pas  tout  seul,  137.  —  A 
cela  près,  191.  —  Cela 
saute  aux  yeux,  139.  — 
C'est  toujours  c,  182.  — 
C.  va,  111.  —  Cela  valait 
mieux,  179.  —  Ce  sera 
toujours  c.  141.  206 

Céder  des  marchandises  à  vil 

prix,  20.— Ne  le  c.à  personne  1 3u 
Célibataire  (garçon)  200 

Cendre.  Le  feu  couve  sous  lac.  347 
Cent.  Le  donner  en  c.   160.  — 
Dire  plus  de    c.   fois,    291. 

—  A  cent  pieds,  252.  —  A 
cent  piques,  309.  —  Aux 
cents  coups  336,  312 

Centuple.  Rendre  au  c.  337 

Certain.  Jusqu'à  un  c.    point  246 
Cerveau.    Une    araignée  dans 

le  c,  206.  —  Un  c.  brûlé     143 
Cette.  Ne  pas  entendre  de  c. 
oreille  (là),  304.  —  Rendre 
c.  justice  que  143 

Chacun  son  goût  232 

Chagrin  d'amour  309 

Chair.  Ni  c.  ni  poisson,  309. 

—  En  c.  et  en  os,  247.  — 

C.  do  poule  180 

Champ.  Mettre  au  c,  342.  — 
A  tout  bout  de  c,  99.  — 
Abandonner  le  c,  334.  — 
Terminer  une  affaire  sur-le- 
champ  (tout  de  suite),  41.  — 
Sommer  quelqu'un  sur-le- 
champ,  337.  --  Laisser  le  c. 
libre  329,  334 


Chance.  Courir  la  eh.,  310.  — 
Changer  les  eh.,  105.  —  Ch. 
voulues  pour  225 

Chandelle.  Brûler  la  c.  par  les 
deux  bouts,  173.  —  Tenir  la 
c,  340.  —  Le  jeu  n'en  vaut 
pas  la  c,  187.  — Economie 
de  bouts  de  c.  320 

Change.  Donner  le  c,  136.  — 
Perdre  au  c.  192 

Changer  d'avi.-,  283.  —  C.  de 
gamme,  327.  —  C.  demain, 
326.  —  C.  la  question,  178. 
C.  les  chances,  105.  —  C. 
une  question,  49.  —  C.  de 
visage,  254.  —  Sur  le  point 
de  c.  48 

Chanoine.  Mener  une  vie  de  c.  182 

Chant  du  cygne  312 

Chanter,  (crier)  victoire,  312 
C.  misère  281 

Chantier.  Avoir  un  ouvrage 
sur  le  c.  319 

Chapeau  bas,  244.  —  Un  coup 
de  c.  340 

Chaperon  330 

Chapitre.  Avoir  voix  au  c,  306, 
320.  —  Sur  ce  c.         208,  210 

Chaque.  A  c.  jour  suffit  sa 
peine  213 

Charbons.  Etre  sur  des  c.  ar- 
dents 179 

Charge.  Etre  à  ch.  à.,  193.  — 
C.  d'âmes,  329.  —  A  ch. 
de  revanche,  329.  —  Re- 
venir à  la  c.  324 

Charger  une  lettre  179 

Charité.  Vente  de  c.  431 

Charme.  Rompre  le  c  324 

Charrue.  Mettre  la  c.  devant 
les  bœufs  340 

Charybde.  Tomber  de  C.  en 
Scylla  Ü21 

Chasser,  mettre  à  la  porte,  90. 
—  Chassez  le  naturel,  il  re- 
vient au  galop  244 

Chat,  maigre.  Courir  comme 
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un  c.  m..  326.  — C.  qui  dort, 
289.  —  Vivre  comme  chien 
et  c. 

Châteaux  en  Espagne 

Chatouiller  la  vanité  de 

Chatouilleux, un  motfroisse  lese. 

Chaud.  Souffler  le  c.  et  le 
froid,  216.  —  Faire  des 
gorges  c,  311.  —  Pleurer 
à  c.  larmes 

Chauffer  à  blanc,  329.  —  Mon- 
trer de  quel  bols  on  se  c.  195, 

Chauvin,  fanatique 

Chef,  187.  -  C.  de  file  326. 
Au  premier  c,  315.  —  De 
votre  c,  142.  —  De  son  c. 

Chemin  faisant,  123.  —  En 
beau  c,  225.  —  En  bon  c, 
322.  —  Son  petit  bon- 
homme de  c,  88.  —  Faire 
son  c.  30-1,  325,  188.  — 
Passer  son  c.,196,  306,  287. 
Rebrousser  c.,  233.  —  Re- 
prendre son  c,  306.  —  Par 
quatre  c.  81, 

Chenapan.  Un  c. 

Cher.  Payer  c.  une  imperti- 
nence 

Chercher  des  raisons,  311. — 
C.  noise,  303,  321,335.  — 
C.  plaies  et  bosses 

Chère;  faire  bonne  c.  (bien 
se  nourrir) 

Chère  Madame 

Cherté.  A  un  prix  fou 

Cheval  de  bataille,  330.  — 
Echanger  un  c.  borgne 
contre  un  c.  aveugle,  246.  — 
Etre  à  c.  sur,  312.  —  Une 
fièvre  de  c,  326.  —  Monter 
à  c.  196, 

Rendre  la  bride  à  un  c,  296. 
—  Un  remède  de  c,  340.  — 
Dessangler  les  chevaux 

Chevalier  d'industrie         144, 

Chevet.  Passer  des  nuits 
blanches  à  un  c.  10, 


345 
326 


340 


151 
325 


304 

169 

11 

346 


243 
245 


129 


Nro. 

Cheveu.  11  n'a  pas  tenu  à  un 
c,  171.  —  Fendre  un  c.  en 
quatre.  265.  —  Etre  en  che- 
veux. 330.  —  Prendre  l'oc- 
casion aux  cheveux,  269. 
Le  prendre  aux  c.  270.  — 
Cela  fait  dresser  les  eh., 
157.  —  Tiré  par  les  c.  246 

Cheville  ouvrière  326 

Cheville    (du  pied).    îs^e    pas 

aller  à  la  c.  200 

Chez   quelqu'un,  162.    C.    — 

soi  269,  312 

Chien  d'un  fusil,  d'un  revolver  58 
Chien,  dans  un  jeu  de  quilles, 
164.  —  C.  couchant,  330. 
C.  de  sa  chienne,  321.  — 
Jeter  sa  langue  au  c.  335.  — 
Comme  c.  et  chat  322 

Chômage,  jours  fériés  35,348 

Choquer.  Xe  c.  personne  l(i9 

Chorus.  Faire  c.  324,  325 

Chose,  choses.  C.  étrange, 
213.  —  Adjuger  une  c,  76 
Au  point  où  en  sont  les  c. 
184.  —  Avoir  une  c.  en  vue, 
48.  —  C'est  e.  facile  que 
de,  338.  —  De  deux  c. 
l'une,  205.  —  Forcer  les 
94.  Il  y  a  quelque  c.  à  dire, 
93.  —  La  c.  en  vaut  la 
peine,  26.  — Laissez  lese, 
290.  ^  Manquer  à  une 
168.  —  X'avoir  qu'une 
à  faire,  154.  —  Un  pas 
grand'  c.  335 

Ci  et  ça.  232 

Cible.  Tirer  sur  une  c.  Viser 

une  c.  50 

Ciel.  A  la  face  du  c,  316.  — 

Au  septième   ciel.   323.    — 

Le  c.  me  préserve,  214.— 

Remuer  cet  terre,  255,  366, 

344.  —  Tomber  du  c.  324 
Clair.  Mettre  au  c.    sur,    246 

345.  —  Tirer  au  c,  316.  — 
Voir  c.  117,  172 
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Clef.  La  c.  de  voûte,  340.  — 
La  c.  des  champs,  17.S.  — 
Sous  c.  164,  181 

Clerc  318 

Climat  meurtrier  276 

Clin  d'œil  324 

Clique  228 

Clocher  des  deux  côtés  193 

Clocher.  Course  au  c.       312,  324 
Clos,  à  huis  c,  279.  —Bouche 

close  316 

Clou    de   la    soirée,    325.    — 

Mettre  au  c.  340 

Cloué  sur  des  livres  213 

Cœur.  A  cœur  ouvert,  302, 304. 
— A  contre-c,  224.  —  Avoir 
à  cœur  de,  188,  342,33.— 
Avoir  le  cœur  de,  313.  — 
Avoir  le  cœur  net  de,  127, 
277.  —  Avoir  le  cœur  mal 
fait,  258.  —  Avoir  le  c.  plus 
haut  placé,  339.  —  Avoir 
le  c.  sur  la  main,  108, 196.  — 
Avoir  sur  le  cœur,  323.  — 
Avoir  un  serrement  de  c, 
339.  -  De  gaîté  de  c,  207. 
Degrandc.,1.  —  Dînerparc, 
218.  —  En  avoir  le  c.  net, 
277.  —  Faire  le  joli  cœur, 
316.  —  Front  ou  cœur  d'ai- 
rain, 302.  —  C.  gros.   147. 

—  A.  c.  ouvert,  217,  278. 
Monter  au    cœur,    342.   — 

—  Oö'rir  de  grand  cœur, 
44.  —  Porter  dans  son  cœur, 
335.  —  Rire  de  bon  cœur, 
266.  —  S'en  donner  à.  c. 
joie,  148.   —  Tenir  à.  c.         52 

Cognée.  Jeter  le  manche  après 

la  c.  187 

Coi.  Rester  coi.  297 

Coiffé  de,    145.    Né    c,  200, 

226;  —  C.  343 

Coin.  Du  c.  de  l'œil,  334.  — 

Marqué  au  c.  pour  176 

Collet  monté  316 

Collier.  Un  coup  de  c,  312,  330 


Nro. 

Coloniales.  Un  lot  de  denrées  c.  346 

Combat.  Hors  de  c.  330 

Comble.  Au  c.  du  bonheur, 
65.  —  Salle  plus  que  c.  66, 

Comité.  Petit  c.  279, 

Commande.  Mine  de  c. 

Commander  en  premier,  en 
second 

Comme  à  la   guerre,   96.    — 

Comme  bon  vous  semblera, 

100.  —  C.  du  pain,   20.  — 

Cil  faut,  163.  —  C.  quatre, 

198,  64,  246, 

Comment  se  fait-il  que? 

Commerce.  Raison  de  c. 

Commettre  une  folie 

Commun.  Faire  b.  commune, 
294.  —  N'avoir  rien  de  com- 
mun avec,  219.  —  Lieux 
communs 

Compagnie.  Fausser  c,  292. 
—  Tenir  c. 

Compagnon.    Traiter  de   pair 


180 
336 
316 

189 


261 

210 

48 

842 


330 


22 


Comparse.  Partie  c. 

Compas  dans  Fœil 

Compère 

Compliment.  Rengainer  son  c. 

Comprendre.  Avoir  peine  à  c. 
69.  —  N'y  c.  rien,  23.  — 
Faire  c. 

Comptant  (Au),  241.  —  Ar- 
gent c.  41,  254,  266 

Compte.  A  son  c,  115.  —A 
ce  c.  là,  325.  —  A  compte 
à  demi,  325.  —  A  bon  c, 
303.  —  Au  bout  du  c,  42, 
92.   --  A  très-bon  c,   185. 

—  En  ligne  de  c,  327.  — 
Un  compte  d'apothicaire, 
301.  —  En  apprendre  sur 
le  compte  de  quelqu'un,  90. 

—  Loin  de  c,  289.  —  Rendre 
c,  246.  —  Répandre  des 
calomnies  sur  le  c.  de,  342. 

—  Se  rendre  compte  de,  4, 
6.  —  Solde  de  c,  214.  — 


178 
340 
340 
850 
196 


160 
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Trouver  son  c,  148,  246. 
Tenir  c.  de,  6.  —  Un  c. 
rond,  331.  —  Trouver  sonc. 

Compter  sur,  4,  242,  249.  — 
C.  sans 

Concerner,  regarder.  Ses  affai- 
res ne  nous  regardent  pas 

Concert,  harmonie.  Ne  pas 
avoir  une  âme  à  un  c,  141. 
—  Agir  de  c. 

Concours.  Prêter  son  c.     69, 

Conclure  un  marché 

Condamnation.  Passer  c.  sur 

Condamner  (boucher)  une  fe- 
nêtre 

Condition.  A  la  c.  expresse  de 

Conduire,  282.  —  C.  la  barque 

Conduite  à  tenir,  249.  —  C. 
tenue 

Confection  (vêtements  faits 
d'avance) 

Confiance.  Sotte  c,  254.  — 
Manquer  de  c. 

Confier  sa  peine,  37.  —  C.  un 
secret,  191.  —  C.  un  tra- 
vail 252, 

Confondre.  Se  c.  en  excuses 

Confus.  Rester  c. 

Congé.  Donner  c,  161.  — 
Prendre  c. 

Connaître.  Pour  autant  que  je 
le  connaisse,  67,  43.  —  C.  le 
dessous.  161.  —  C.  le  fort 
et  le  faible,  294.  —  C.  de 
longue  date,  96.  —  C.  de 
vue,  108.  —  Ne  c.  ni  d'Eve 
ni  d'Adam,  214.  —  C.  pour, 
106.  —  C.  sur  le  bout  du 
doigt,  314.  —  Ne  pas  s'y  c. 

Connaissance.  Une  c.  qui  n'est 
pas  le  Pérou,  13S.  —  En  c. 
de  cause,  93,  210.  -  En 
pays  de  c. 

Connivence.  Un  signe  de  c. 

Connu  pour,  108.  —  Gagner  à 
être  c.  182.  —  C.  comme  le 
loup  blanc,  175.  —  Ni  vu  nie. 


Nro.  Nro. 

Conscience.  Avoir  c.  de,  216. 

—  Avoir  la  c.  large,    118. 
148         —  Avoir  de  la  c,  252,  177. 

—  Par  acquit  de    c,    302. 
152         —  En  c,  204.  —  Une  mau- 
vaise c.  317 

178     Conseil.  La  nuit  porte  c.  207 

Consentir.     Qui    ne    dit    mot 

consent  192 

8     Consolation.  Une  fiche  de  c.    331 

216     Consternation.    Jeter   la  c.       348 

41     Conte  bleu  205 

827     Contenance.  Faire  bonne  c.  331, 349 

Conter  des  balivernes,  276.  — 
277         C.  fleurette  à  quelqu'un,  325. 

35         —   S'en  laisser  c.  150 

331     Continuel.  Un  va-et-vient  c.    137 
[  Contrairement  à  toute  attente  247 
201     Contre.  Envers  et  c.  tous,  96. 
Etre  c.  l'idée  de.    277.    - 
51  C.    mauvaise    fortune,    bon 

cœur,  244.  —  Par  c.       310,  326 

246     Contrebande.  Passer  de  c.        331 

Contrecoup.  Subir  le  c.  337 

Contre-maître  240 

253     Contresens  230 

183  •  Convenir  de  ses  torts  302 

200  j  Conversation.  Tenir  le  dé  dans 

la  c,  157.  —  Faire  tomber 

305  i       la  c.  sur,    217.    —    C.    ne 
1       languit  pas  251 

Convient.  Fixer  le  jour  qui 
c,  202.  —  Rien  ne  lui  c, 
ne  lui  va  64 

Coq.  Un  feutre  à  plumes  de 
c,  343.  —  Un  c.en  pâte,  40,  247 

Coque.    Oeuf  à  la  c.  349 

Coqueluche.  Etre  la  c.  de        327 
107     Coquille.  Rentrer  dans  sa  c, 

331.  —  Sortir  de  sa  c.  332 

Corbeille  de  noces  332 

!  Corde  sensible, 237.— Enfaire 

169  i       à  la  c,  314.  —    Gens    de 

sac  et  de  c,  311.  —  Montrer 

la  c,  341.  —  Se  mettre  la  c. 

au  cou,  326.  —  Avoir  deux 

306  cordes  à  son  arc  255 


17 


258     — 


Cornes.  Faire  les  c.  321  ,  — 
Prendre  le  taureau  par  les  c. 

Corps.  A  son  c.  défendant 
(malgré  soi)  96,  149.  — 
Avoir  le  diable  au  c.,  313. 

—  Prendre  à  bras  le  c, 
302.    —   A  c.  perdu 

Corvée.  Etre  pris  par  quelque 

c,  336.  —  Une  c. 
Correcte.  Une  tenue  plus  que  c. 
Costume  qui  est  de  mise,  262. 

—  Un  c.  sur  mesure 
Côté,  Côtés.     Mettre  de  côté 

(économiser).  348.  —  Quel- 
qu'un à  ses  côtés,  129.  — 
Clocher  des  deux  c,  193.  — 
Mettre  les  rieurs  de  son  c, 
331.  —  De  tous  côtés 

Coteries 

Coton.    Filer   du  mauvais   c. 

Cou.  Prendre  ses  jambes  à 
son  c.  (Courir)  187.  —  Se 
jeter  au  cou,  322.  —  Se 
mettre  la  corde  au  c. 

Couchant.  Faire  le  chien  c. 

Coucher  en  joue,  épauler 
un  fusil,  151.  —  Coucher 
le  poil  (rendre  calme), 
327.  —  C.  par  écrit 
(noter) 

Coucheur.  Mauvais  c. 

Coudes.  Jouer  des  c  ,  331.  — 
Ne   pas  se    moucher  du  c. 

Coudées  franches.  Laisser  les 
coudées  fr.  à  quelqu'un 

Coulant.  Caractère  c. 

Couler.  „Etoile  du  Nord", 
navire  qui  a  coulé  bas,  293. 

—  C.  de  source,  208.  — 
Se  c.  a  fond  290, 

Couleur.  Haut  en  c. 
Couleuvres.  Avaler  quelques  c. 
Coup.  A  coup  sûr,  225,  245, 

—  Après  c. 

—  Aux  cents  coups     312, 

—  de  bec 


Nro. 

Nro. 

Coup  de  bourse 

21 

805 

—  de  chapeau 

340 

—  de  collier 

312, 

330 

—  de  dent 

324 

—  de  fer,  à  un  chapeau 

341 

—  d'épingle 

99 

98 

—  d'état 

881 

—  de  feu 

243 

194 

—  de  fusil 

58 

256 

—  de  griffes 

824 

—  de  Jarnac 

233 

51 

—  de  langue 

321 

—  de  main 

73 

—  de  maître 

207 

—  de  massue 

831 

—  de  patte 

327 

—  de  pied  de  l'âne 

340 

J96 

—  de  soleil 

382 

228 

—  de  tête             150, 

309, 

331 

331 

—  de  théâtre 

331 

—  d'oeil 

50, 

240 

—  manqué 

260 

—  monté 

827 

326 

—  mortel 

260 

330 

—  Manquer    son    c, 

331. 

—  Mauvais  c,  345.   — 

Porterc.,266.  —  Pourle 

coup, 332.  —  Sans 

coup 

férir,  331.  —  Sous  le  c. 

199 

de,  381.  —  Sure, 

331. 

327 

—    Volée  de  c. 

306 

Couper  bras  et  jambes, 

320. 

303 

—  C.  court  à,  322,  31 

2.  _ 

C.  la  parole,  304,  313.   — 

150 

C.  l'herbe    sous   les    pieds, 

29 

69.  —  C,  les  vivres, 

312. 

—  En  mettre  sa  tête 

à  c, 

335.  —  C.  dans  le  vif 

306. 

—  Se  c, 

312 

331 

Cours  d'assises,  337.   — 

Etre 

330 

en  c.    auprès   du   ministre. 

92 

204.  —  Faire  la  c. 

280 

337 

Courage.  S'armer  de  c. 

216. 

345 

—  Prendre  son  c.  à 

deux 

308 

mains,    203.    —    Rem 

on  ter 

336 

le  c.  de, 

263 

327 

Courant.  Au  c.  de  la  plume, 

259 


7,  94.  —  En  plein  c.  d'air, 
1 11.  —  Etre  au  courant  (être 
renseigné)  i,  42,  l.ôl.  — 
Le  prix  courant,  346.  —  Le 
10  (du  mois)  courant  (actuel) 
224.  —  Nager  contre  le  c 

Courber  l'échiné,  313.  —  Se  c. 

Courir  à  perdre  haleine 

—  cà  et  là 

—  comme  un  chat  maigre 

—  deux  lièvres  à  la  fois 

—  la  chance  310, 

—  la  poste,  le  galop 

—  le  cachet 

—  le  galop  309,  331, 

—  le  risque  310, 

—  par  monts  et  par  vaux 

—  un  danger 

—  de  plus  belle,  233.— Voir 
c  le  vent 

Courrier.  Accuser  réception 
par  retour  du  c,  100.  — 
Le  c.  part 

Cours.  Elève  régulier  à  un  c, 
élève  externe,  6.  —  Suivre 
un  c.  16.  —  Monnaie  qui 
n'a  pas  c,  démonétisée 

Course  au  clocher  312, 

Court.  Etre  à  c,  56,  268,  274. 

—  Couper  c,  322,  312.  — 
Demeurer  c. 

Court.  Par  le  temps  qui  c., 
205.   —  Le  bruit  c. 

Courts  et  bons 

Couru.  Etre  c.    (recherché) 

Cousu  d'or,  218.  —  C.  de  fil 
blanc 

Coûte  que  c,  8,  149.  —  Il 
n'y  a  que  le  premier  pas 
qui  c,  176.  —  Il  en  coûte 
de,   13,  151,  210,  240,311. 

—  Rien  ne  lui  c. 
Couteau.   Mettre  le  c.  sur  la 

gorge,    312.  —   Etre    à   c. 
tirés 
Coûter,   les    yeux   à   la   tête, 
336.  —  En  coûter 


Nro. 

Xro, 

Coutures.    Battu   à   plates   c. 

302 

Couver.    Le   feu   couve    sous 

la   cendre,  347.  —  C.  des 

yeux 

336 

Couvert.   A  c.  3.  —  Sous  le 

350 

c.  de 

312 

327 

Couverture.  Tirer  la  c. 

.■i07 

195 

Couvrez-vous 

332 

282 

Couvrir  (se) 

334 

326 

Craché.  Tout  c. 

312 

112 

Craindre.  Il  y  a  tout  à  c.   208, 

306 

190 

Crampon 

314 

309 

Créance 

102 

322 

Crédit.  Achat  à  c,  41.  —Abu- 

312 

ser  de  son  c,  62.  —  Faire 

,  31 

de  longs  c. 

241 

288 

Créer  un  rôle 

235 

307 

Crème.     La    fleur,    la    c.  du 
monde.  336.  —  La  c.  des 

246 

hommes 
Crêpe.    Jeter    le    noir    c.  de 

312 

deuil 

337 

179 

Creuser.  Se  c.  l'esprit 

215 

Crevé.  Petit  c. 

312 

Cri,  dernier  c. 

312 

Criarde.  Dette  cr. 

315 

205 

Crier.  C.  à  la  protection,  331, 

324 

332.  —  C.  à  outrance,  240. 
—  C.  à    tue-tête,   307.  — 
C.  au  miracle,    312.  —  C. 

312 

aux  armes,  243.  —  C.  fa- 
mine, 312.  —  C.  haro,  328. 

215 

—  C.  son  malheur  sur  les 

249 

toits,  246.  —  C.  vengeance. 

312 

314.  —  C.  victoire 

312 

Critiquer  vertement 

320 

183 

Crocodile.  Larmes  de  c. 

314 

Crochus.  Doigts  c. 

317 

Croire.  A  ce  que  je  crois 

302 

A  en  c. 

153 

A  l'en  c. 

312 

64 

Aimer  à  c. 

C'est  à  n'en  pas  croire 

21 

ses  oreilles 

90 

17 

—   oomiue  l'Evangile 

240 

—  de  son  devoir  de,     26, 

149 

312 

—  que  tout  vous  est  dit 

317 

260 


Croire  quelqu'un  98 

—  quelqu'un  faux    comme 

un  jeton  179 

Incliner  à  croire  337 

J'aime  à  croire  que  19,  231 

J'ai  tout  lieu  de  croire  26,  215 

Je  crois  de  mon  devoir 

de  210 

Je    ne    l'en    crois    pas 

moins  179 

Je  veux  le  croire  210 

Je  veux  bien  croire  que  171 

Se  croire  ce  qu'on  n'est 

pas  228 

Se  c.  très-entendu  53 

Se  c.  à  l'épreuve  de  285 

Croisés.  Rester  les  bras  c.  247 

Croissant.  Un  succès  c.  342 

Croix.  Etre  à  la  c.  du  ciel  812 

Croquer.  Etre  à  c. 

Crosse  à  l'épaule  334 

Croyez.  Si  vous  m'en  c.  17 

Cru.  Le  c.  314 

Cuirasse,  le  défaut  de  la  c.  312 

Cure.  Faire  une  c.  340 

Cuire.  Un  dur  à  c.  313 

Cuirs.  Faire  des  c.  (en  parlant)  157 

Cuistre.  Mœurs  de  c.  339 

Cygne.  Le  chant  du  c.  312 

Dada   de    quelqu'un ,    plaisir 

favori,  50.  —  Marotte,  dada  144 

Danger.  Courir  un  d.,  307.  — 
Hors  de  d.,  240.  —  Il  y 
aurait  d.,  66.  —  Rencontrer 

des  d.  4 

Damnée.  Ame  d.  de  302 

Dans.  Tomber  en  (dans)  en- 
fance 313 

Danser.    Ne   plus   savoir   sur 

quel  pied  d.                   310,  312 

Date.  Connaître  de  longue  d.  96 

De  quand  d.  votre  créance  ?  l02 

A  dater  de  341 

Davantage.  Il  n'en    faut    pas 

d    pour  102 

Dé.    Le  d.  en  est  jeté,    224. 


—  Tenir  le  d.  dans  la  con- 
versation 

Débâcle.  La  d. 
Déblatérer  contre 
Débotté.  Au  d. 
Debout,    Ne  pas  se  tenir   d., 

198  -  Ennuyeux  à  dormir  d. 
Débraillé.  Etre  d. 
Décamper 
Décavé 
Déceptions 

Déchiffrer  à  première  vue 
Déchirer  (se)  à  belles  dents 
Décider  en  dernier  ressort  sur 
Décision  prise  en  haut  lieu 
Décliner,    baisser,    91.   —  D. 

(énoncer)  son  âge 
Décorum 

Découvrir  le  pot  aux  roses 
Dedans.  Je  n'entre  pas   là-d. 

(Je  n'acquiesce  pas),  170. 

—  Mettre  quelqu'un  d.  (Le 
tromper) 

Défaire  (se)  à  tout  prix 

Dents.  Coups  de  d.,  324.  — 
Prendre  la  lune  avec  les  d., 
312.  —  Le  mors  aux  d., 
323.  —  Desserrer  les  d. 

Défaite 

Défaut  de  la   cuirasse,     312. 

—  Faire  d.  (Ne  pas  se  pré- 
senter.) 

Défendant.  A  son  corps  d.  96, 

Défendre  (se),  342.  —  D.  les 
causes  qu'on  embrasse 

Défier.  Je  vous  défie  de,  38. 
Défiez -vous  de 

Degré.  Poussé  à  un  haut 
degré 

Dégringoler 

Dehors.  Les  d.,  les  apparen- 
ces 

Déjeuner  de 

De  là  à  ...  il  y  a  loin 

Délai.  Accorder  un  d. 

Délices.  Faire  ses  d. 

Délivrer  (distribuer)  des  lettres 


Nro. 

157 
242 
307 
812 

146 
256 
267 
345 

200 
255 
153 
42 
166 

165 
341 
311 


818 
20 


815 
250 


347 
149 


189 


250 
300 

312 
349 
339 
170 
218 
179 


26] 


Demander   raison,   308,    312. 

—  Xe  d.  pas  mieux  que  de, 
75,  93,  158,  202,  287.  — 
Xe  d.  que  plaies  et  bosses, 

—  Se  d.  si 
Démanger.  La  main  me  d. 
Démêlé  sur  démêlé 
Démenti.  En  donner  le  d.  342. 

—  Xe  pas  en  avoir  le  d. 
Démettre  (se)  l'épaule 
Demeure,  maison.  Péril  en  lad. 
Demeure  (En).    Mettre  en  d. 

(avertir),  191,  341.  — A  de- 
meure, au  logis 
Demeurer.  D.  court.  312.  — 

D.  au   diable,   314.  —  En 

d.  là 
Demi.  (Compte  à) 
Demi-monde 

Demi-mot.  Parler  à  d.-m. 
Demi-tenue 

Demoiselles  trop  lancées  pour 
Démonétisée.  Monnaie  qui  n'a 

plus  cours  205, 

Démordre.  A  en  d. 
Dénicher  l'oiseau  bleu  (doré, 

rare) 
Denrées  coloniales 
Dent.  Avoir  une  d.  contre  (en 

vouloir  à),  IK).  --  Avoir  les 

dents  longues  (faim),    121. 

Etre  sur  les  d.,  155.  —  Du 

bout  des  d.,  324.  —  Mettre 

quelqu'un    sur   les  d.,   1(34. 
244.   —  Montrer   les   d., 

303.   —    Prendre    le    mors 

aux  d. 
Départ.  Le  point  de  d. 
Dépasser  quelqu'un  de  la  tête. 

261.  Cela  me  dépasse 
Dépendre.  Cela  dépend  de 
Dépens.  Aux  d.  de 
Dépister  la  police 
Dépit.  En  d.  du  bon  sens,  228. 

—   En  d.  de.      68,  lis,  !(9, 
Déplacé.  On  ne  peut  plus  d., 

74. —  Observation  déplacée 


210 
101 
186 
800 

201 
101 
312 


312 


317 
325 
303 
104 
343 
93 

237 

98 

345 
346 


303 
206 

132 
35 

311 
337 

334 

135 


Déplaise.  Xe  vous  d.,  156.  — 

Rien  qui  d. 
Déposer  une  plainte,  233.  — 

D.  contre 
Dépourvu,  Prendre  au  d.  154, 
Depuis  nombre  d'années 
Dérangé  (Etre),  (fou) 
Dérive.   Aller  à  la  d. 
Dernier  cri.  312.  —  D.  point, 

350.  —  D.  ressort,  20,  42. 

—  Rira  bien  qui  rira  le  d.. 

233.  —  Derniers  honneurs 
Dérobé.  Escalier  d. 
Dérobée.  Regarder  à  la  d. 
Derrière.    Etre   d.    quelque  chose, 

345.  —  Prendre  par  d.         343 
Dès.   D.   le  début,  45.  —  D. 

lors,  21,41,  150,  193,  i;»4, 

203,  210,  301,  307.  —  D. 

qu'il  vit 
Désagréments.  S'attirer  des  d.. 
96, 
Désarroi 
Descendre  chez 
Descente.  Faire  une  d.  chez 
Déséquilibré.  Un  d. 
Désert.  Prêcher  dans  le  d.  308,  312 
Désespoir.  En  d.  de  cause  315 
Désirs.  Au  devant  des  d.  226 

Désolé  de 
Désorienté 

Dessangler  les  chevaux 
Desserrer  la  sangle  d'un  che- 
val, 296.  —  Ne  pas  d.  les 


29 

302 
198 
221 
205 
317 


311 
233 
317 


14 

280 
337 
164 
337 
306 


7 
156 
243 


Desservir.   Il  ne  manque  pas 

de  gens  prêts  à  le  d. 
Dessous.  Au-d.  du  prix,  38, 
41.  —  Avoir  le  d.,  316.  — 
Regarder  en  d.,  339.  — 
Sortir  de  d.  terre 
Dessus.  Au-d.  do  23,  300,  108. 
—   Avoir  le  d. 

Bras  d.,  bras  dessous 
J'en  ai  par  d.  les  oreil- 
les, par  d.   la  tête 
Le  d.  du  panier 


189 


313 
245 


262 


336, 

244 

é 

230 

232 

244, 

336 

e  au  d., 

}  d. 

217 

221 

315 

335 

Remet- 

102 

e  267, 

347 

Mettre  sens  dessus  des- 
sous 

Par  d.  le  march( 
Reprendre  le  d. 
Sens  d.  dessous 
Détail.  Ne  plus  vendre 
208.  —  Le  gros,  le 
Déteindre  sur 
Détente.  Dur  à  la  d. 
Détour.  Faire  un  d. 
Dette  d'honneui-,  315. 

tre  une  d. 
Deuil.   Faire  son  d.  c 
Deux.  De  d.  jours  l'un,  235, 
329.-Ad.de  jeu,  313,  329. 
—  Ne  faire  ni  une  ni  deux, 
90,  186.  —  Piquer  des  deux 
(éperons),  196.—  Promettre 
et  tenir  sont  d.,  191.  —  Ré- 
fléchir à  d.  fois  70, 
Devancer.  Se  laisser  d. 
Devant.   Aller  au-d.  de,  226, 
279.  —    Rester   Gros-Jean 
comme    d.,    339,    244.   — 
Prendre  les  devants 
Déveine,    au    jeu.     Mauvaise 

chance 
Devers.  Par  d.  soi 
Dévier  de  la  question 
Devoir.  Croire  de  son  d.  de, 
26,  210,   149.   —    S'écarter 
du  d.  219.  —  Rentrer  dans 
le  d. 
Devoir  de    la   reconnaissance 
à  quelqu'un,  -une  position  à 
quelqu'un,  33.  —   Sembler 
d.  se   remettre 
Dévorer  un  affront 
Dia  et  hurhau.    L'un  tire  à  d. 
Diable.  Beauté  du  d. 

Avoir  le  d.  au  corps 
Demeurer  au  d. 
Fait  à  la  d. 
Faire  le  d.  à  quatre  308, 
Pauvre  d.  302, 

S'en  aller  au  d.       323, 
Tirer  le  d.  par  la  quene 


220 


5 
302 
317 
325 
313 
314 
815 
313 
315 
340 
317 


Un  bon  d. 
Un  d.  d'homme 
Un  pauvre  d.  315, 

Dieux.  Jurer  ses  grands  d.  que 
Différé.  Ce  qui  est  d. 
Différence.  Je  ne  saurais  faire 

de  d. 
Difficultueux.  Personnage  d. 
Digérer.  Dur  à  d. 
Digne.  Se  montrer  d.  de 
Dignité.   Il  n'est  pas  de  ma  d. 
Diligence.     Faire  d.  pour 
Dindon  de  la  farce 
Dîner    par    cœur  (ne  pas  d.), 
218.  —  D.  à  la  fortune  du 
pot,  284.     —    D.  à   grand 
tralala,  350.    —    Moutarde 
après  d. 
Dire.    Qu'en    dira-t-on,    175, 
198.    —    Ce    qui    en    dira 
plus,  346.    —    Comme  qui 
dirait 

Au  dire  de  tout  le  monde 

Autant  dire  la  paire 

Avoir  beau  dire 

A  vrai  dire 

C'est  vous  dire 

Ce  n'est  pas  à  dire  que 

Cela   vous  plait  à  dire 

—  à  chacun  son  fait   251, 

—  adieu  à 

—  à  qui  veut  l'entendre 

—  carrément 

—  ce  qu'il  en  est 

—  de  quelqu'un  que 

—  des  sottises 

—  en  toutes  lettres 

—  pis  que  pendre  de  317, 

—  sa  façon  de  penser  31, 

—  son  fait  à  quelqu'un,  251, 

—  tare  pour  barre 

—  tout   ce   qui   passe  par 
la  tête 

—  Il  n'y  a  pas  à  dire  312. 

—  Il  y  a  quelque  chose  à  d. 

—  Il  va  sans  d. 

—  Il  le  dis  ouvertement 


Nro. 
314 
317 
302 
263 
214 

13 
17 
154 
162 
327 
317 
314 


303 


234 
242 
338 
137 
84 
118 
231 
309 
3(15 
221 
316 
221 
183 
143 
232 
212 
154 
311 
305 
305 

256 
334 

93 
105 

33 


263 


Dire.  Laisser  d. 

—  Pour  ainsi  d. 

—  Plus  aisé  à  d.  qu'à  faire 

—  On  ne  saurait   d. 

—  Se  dire  son  fait 

—  Se  d.  malade 

—  Se  retirer  sans  mot  d. 

—  Vient  de  me  dire 
Disant.   Soi  d.  amis 
Discorde.  Semer  la  d.,  210.  — 

Jeter  la  pomme  de  d. 
Discrédit.  Tomber  dans  le  d. 
Discrétion.  A  d.  248,  232.   — 

Se  mettre  à  la  d.  de 
Discussion.  Entamer  la  d.,  238. 

—  Entrer  en    d.,   187.    — 
Faire  naître  des  d. 

Dispersé 

Disponibles.  Fonds  d.         15, 
Dispositions.    Prendre  des  d. 
Distance.  Tenir  à  d.         305, 
Distingué.  L'air  d. 
Distractions.  Donner  des  d. 
Distrait 

Distribuer,  délivrer  les  lettres, 

105.  —  D.  les  cartes  (pour 

jouer) 

Dit.  Aussitôt  dit,  aussitôt  fait 

Dit-on  16,  38, 

Il  est  dit  que 

Que  tout  soit  d. 

Se  tenir  pour  d. 

Soit  d.  en  passant 

Tenez-vous  pour  d. 

Tout  est  d. 

Tout  n'est  \)aB  d. 

Croire  que  tout  vous  est  d. 

Ne  le  dites  pas 
Dix  fois  .sur  douze 
Dix-neuvième.  En  plfiii  XIX 

siècle 
Docteur.  Traitement  chez  le  d. 
X.,31.—  Ordonnances  du  d. 
Doigt.  A  deux  d.  île  la  mort 

A   lèche-d. 

Avoir  les  d.  brûlés 

Avoir  les  d.  crochus 


Nro 

Xro. 

303 

Bague  au  d. 

124 

350 

Connaître    sur    le 

bout 

79 

du  d. 

314 

131 

Entre  l'arbre  et  l'écorce 

193 

153 

Deux  doigts  de  la 

main 

312 

318 

Faire  touclier  au 

d. 

307 

14 

Mettre  le  d.  sur  la 

plaie 

94 

1.^)4, 

316 

28 

Montrer  au  d. 

314 

Savoir  sur  le  bout  du  d. 

.309 

226, 

2.=.4 

217 

Se    mettre    le    d. 
lœil 

dans 

314 

316 

Se  brûler  les  d. 

238 

Se  mordre  les  d.  5' 

,164, 

191 

Toucher  au  d. 

194 

290 

Un  d.  de  vin 

232 

299 

Dois 

Fais  ce  que  d. 

95 

177 

Domaine.  Dans  ce  d. 

304 

167 

Dommages-intérêts 

192 

316 

Donnant.    Une  fenêtre 

d.    au 

270 

nord 

277 

202 

Donner.  Ce  va-et  vient  donne 

299 

sur  les  nerfs 

180 

Etant  donné  que 

33:., 

335 

La   pêche    a    plus     ou 

105 

moins  d. 

346 

257 

Alarme  donnée 

243 

102 

Alerte  donnée 

168 

339 

Données 

243 

13 

— 

à  entendre 

225 

305 

— 

à  pleines  mains 

102 

350 

~ 

au  nord 

277 

220 

— 

beau  jeu 

316 

246 

— 

campos 

319 

154 

— 

carrière 

322 

317 

— 

carte  blanche 

12^. 

171 

56 



congé 

161 

214 

— 

dans  le  panneau 

315 

— 

d;ins  l'œil 

804 

348 

— 

dans  le  piège 

280 

— 

dans  le  ridicule 

155 

31 

-- 

de  l'air  à  une  chambre 

212 

268 

— 

de  la  peine 

93 

321 

— 

de  la  tête 

198, 

222 

317 

— 

des  distractions 

202 

317 

-- 

du   fil  à  retordre 

17. 

!"8 

264 


Donner  en  cent 

160 

—  gain  de  cause          109, 

116 

—  la  chair  de  poule 

180 

—  l'alarme 

243 

—  la  parole  à  quelqu'un 

304 

—  la  raain  à 

313 

—  le  branle 

324 

—  le  change 

156 

—  le  coup  de  pied  de  l'âne 

340 

—  le  démenti 

342 

-  l'éveil 

316 

—  le  mot  pour             244, 

154 

—  lieu  à                         278, 

254 

—  pour  preuve 

224 

—  prise  à 

49 

—   raison 

341 

—  sa  démission 

190 

—  sa  peine  et  son  temps 

37 

—  signe  de  vie 

305 

—    sur  la  terrasse 

222 

—    tête    baissée     dans     le 

panneau 

307 

—  tête  baissée  dans  le  piège 

317 

—  tort 

265 

—  un    coup    de   fer   à  un 

chapeau 

341 

—  un  coup  de  main 

78 

—  un  galop 

821 

—  un  savon 

311 

—  un  sobriquet 

188 

—  une  poignée  de  main 

309 

Se  donner  de  la  peine 

93 

—  des  airs 

53 

—  du  bon  temps 

318 

—  du  mal             314,  347, 

253 

—  en  spectacle             305, 

313 

S'en  donner  à  cœur  joie 

148 

Donnez  les  cartes 

105 

Donnerait.  On  lui  d  ,  213.  — 

Quel  âge  lui  donneriez- vous 

235 

Donneur  de  bonjours 

315 

Dorée.  Position  dorée,  301.  — 

Langue  d.    Jeunesse  dorée 

315 

Dorer  la  pilule 

227 

Dorloter  (se) 

276 

Dormir  debout 

146 

—  sur  ses  deux  oreilles 

290 

Dormir  (Ne)  que  d'un  œil        315 

—  Réveiller    le    chat    qui 
dort  289 

Dos.  Tourner  le  dos,  28,  271,  333 
Douce.  Poisson  d'eau  d.  346 

Douter.  C'est  à  n'en  pas  croire 
ses    oreilles  (à  douter),  90. 

—  Choses  dont   on   ne    se 
doutait  pas  187 

Doux.    Les  yeux  d.,  295.  — 

L'air  d.  343 

Douzaine.  A  la  d.  38,  200 

Dragée.  La  d.  haute        313,  328 
Draps.  Dans  de  beaux  d.         158 
Dresser.  Cela  fait  d.  les  che- 
veux 157 
Droit.  D.  au  but,  45.  —  Qui 
de  d.,  36.  —  Dud.de,  337. 

—  Faire  valoir  ses  droits, 
170.  —  Marcher  d.,  301, 
321.  —  De  quel  d.,  337.  — 
Par  qui  de  d.,  83.  —  Par 
d.  d'aînesse,  231.  —  De 
droite  et  de  gauche      121,  299 

Drôle  d'homme  223 

Du  moment  que  172 

Dur  à  cuire,  318.  —  D.  à 
digérer,  154.  —  D.  comme 
une  pierre  179 

Durer.  Faire  feu  qui  dure,  38. 

—  Vie  qui  dure  198 
Dure.  A  la  d.,  313.  —  Tête  d.  307 
Dureté  personnifiée  302 
Du  reste                                       343 

Eau,  à  l'e.  de  rose,  314.  —  E. 
à  son  moulin,  245,  265.  — 
Dans  l'e.,  190.  —  Dans  les 
eaux  de,  328.  — Au  pain  et  à 
l'e.,  346.  —Aller  aux  e.,  203. 

—  Poisson  de.  douce,  346. 

—  De  l'e.  dans  son  vin, 
159.  —  L'e.  à  la  bouche, 
349.  —  Pêcher  en  e.  trouble, 
226.  —  Piquer  une  tête 
dans  l'e.,  309.  —  Rester  le 
bec  dans   l'e.,    18.  —  Re- 
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venir  sur    Te.,    159.   —   Se 

Avoir  des  égards,  62,  115. 

noyer   dans    un  verre  d'e., 

—  A    certains   é.,  189.  — 

303,  306,  307.  —  Se  jeter 

A  l'é.  de,  231.  —  A  tous 

à  l'e.,  350.  —  Tomber  dans 

é.,  1,  201,  207.  —  A  plu- 

l'e ,    225,  255.    —    Nager 

sieurs  é.,  320.  —  A  votre  é. 

223 

entre  deux  e. 

283 

Egoïste  fieffé 

14 

Ebats.  Prendre  ses  é. 

349 

Electorales.  Visées  é. 

344 

Ebruiter  un  secret 

191 

Elève  regulier,  -externe 

6 

Ecart.  Se  tenir  à  l'e. 

306 

Elever    la    voix,    306.   —    E. 

Ecarter.  S'é.  de  son  sujet 

262 

(porter)  aux  nues 

303 

Echanger  des  banalités,  350. 

Elite,  le  public  d'é. 

180 

— E.  un  cheval  borgne,  246. 

Elu  à  l'unanimité 

264 

—  Coups    de    feu    échan- 

Eloges. Ne  pas  tarir  d'é. 

309 

gés 

243 

Emballer.  S'e. 

110 

Echapper.    L'é.  belle 

9 

Embarquer.     S'e.    dans    une 

Echasses.     Monté  sur  des  é. 

314 

affaire                               313, 

337 

Echec.    Tenir  en  é.,  314.  — 

Embarras.    Faire  des  e.,  44. 

Se  heurter  à  un  é. 

320 

—  Tirer  d'e. 

191 

Echelle.      Aumône     sur    une 

Emblée.    D'e.  208,  231,  119, 

217 

grande  é. 

163 

Emboîter  le  pas 

313 

Echine.  Courber  l'é. 

313 

Embonpoint.  Prendre  de  l'e. 

236 

Echoir 

339 

Emmancher.    Spéculation  qui 

Eclair,  plus  leste  (rapide)  que 

s'e. 

15 

l'é. 

303 

Emoi.  An  grand  é.  de 

342 

Eclater  de  rire 

106 

Emotion 

300 

Eclat.  Partir  d'un  é.  de  rire, 

Empire.  Pas  pour  un  e.,  312. 

201.   -  Eclats  do  rire,  324. 

—  E.  sur 

313 

—  Aimer  les  é. 

219 

Empirer.  Ne  faire  qu'e. 

150 

Ecole.     A  bonne  é.,    313.   — 

Empocher.  J'empochai 

283 

E.  buissonnière              160, 

303 

Emporter.    Antaut    en    e.   le 

Economie  de  bouts  de  chan- 

vent,   94.  —  E     la    pièce, 

delle 

320 

301,314,335.- S'e.  (perdre 

Ecoutes.  Etre  aux  é. 

313 

la  tête).    270,    303.    —  Se 

Ecouter.  S'é. 

194 

laisser  e.  à  tous  les  vents 

304 

Ecrasant.  C'est  é. 

342 

Empressé.  Etre  e.  auprès  de 

342 

Ecrire,  au  courant  de  la  plume. 

Emue  qu'elle  était  de 

264 

7.  —    E.    dans    la    marge. 

En.  Il  n'e.  a  pas  moins 

226 

320.   --  E.  deux  mots 

311 

—  J'en  ai  vu  bien  d'autres 

122 

Ecrit.  Coucher  par  é.,  l'J'.t.  — 

—  ce  que 

256 

Il  est  é.                           15ii, 

339 

—  conscience 

204 

Education  premicre 

108 

—  effet 

282 

Etïet.  Viser  à  l'e.,  333.  —  Faire 

—  Il  n'en  est  pas  là 

268 

l'e.    do,  278.  —  Par  l'effet 

—  Il  n'i'n  est  rien 

206 

de                                     255, 

242 

—  être  réduit  à 

230 

EliVonterie.  Payer  d'eff. 

310 

—   Ce  qu'il  en  est 

183 

Egal.  Tout  lui  est  é. 

278 

—  faire  à  sa  tête 

203 

Egard.  A  cet  é.,  130,  103.  — 

—   Je  pose  on  fait  que 

183 

266 


En    N'en  pouvok  mais 

—  J'en  jurerais 

—  l'air.  En  arriver  à 

—  moins  de  rien 

—  Je  vons  en  repond 

—  ronte 

—  user  avec 

—  Yoila  assez  ! 
Encenser 

Enchères.  Vendre  aux  e.     68, 
Enclume.  Entre  Te.  et  le  mar- 
teau 

Encore  est-il  que     11.5,   153, 

Encore  faut-il  que 

Endimanché.  L'air  e. 

Endroit  (L),  2.30.  —  E.  sen- 
sible 

Enfance  (En)  .307, 

Enfant.  Bon  e.,  312.  —  E. 
gâté,  312.  —  Jeud'e.,  331. 

—  E.    terrible,    313.     — 
Kyrielle  d'e.  à  mes  trousses 

Entin.  Au  bont  du  compte 
Enfoncer  des  portes  ouvertes 
Engagé.  Se  regarder  comme  e. 
Engagement.  Signer  une.  191, 

211.  —   Tenir  ses  e. 
Engoué  de 

Enigme.  Le  mot  de  l'é. 
Enjamber 
Enlever  la  pièce 
Ennemi.  Le  mieux  est  l'e.  du 

bien,  149.  —  Se  faire  des  e. 
Ennuyer.  S'e.  à  périr 
Ennuyenx  à  dormir  debout 
Enragée.  Musique  e.,  313.— 

Viveur  enragé 
Enseigne.     Logé  à   la  même 

e.  314, 

Ensemble.  Faire  route  e. 
Entamer  une  action,  167.  — 

E.  la  discussion 
Entendeur.     A  bon  e. 
Entendre.     A    qui   vent    l'e , 

171.   —    A    vous    e.  2.   — 

Donner  à  e  ,  225.  —   Dire 

à  qui  veut  l'e.,  316.  —  Il 


Nro. 

Nro. 

326 

n'y  a    pas    de    pire    sourd 

238 

que  celui  qui  ne  veut  pas 

207 

e.,  187.  -    Ne   pas   e.    de 

207 

cette    oreille,    304.    —  On 

189 

ne    s'entend    plus,    97.  — 

296 

Je  n'entends  pas  que 

231 

204 

Entier.  ï]n  entier,    7.   —  Un 

210 

caractère  e.,  313.— Entière- 

183 

ment  (tout)  enfant 

308 

,  41 

En-tête  d'un  prospectus 
Entêté,   191.   —   Comme   une 

79 

178 

mule,    213.    —    S'e.   à   ne 

179 

pas    faire    comme    tout    le 

208 

monde 

155 

262 

Entregent 

Entre  nous,    204,    207,    246, 

315 

287 

224.  —  Entre  les  gouttes. 

313 

323.  —  E.  les  deux  yeux, 

220.   —   E.    quatre-z-yeux, 

280 

Entrée.  Faire  son  e.  dans  le 

monde 

325 

174 

Entrer.  Je  n'entre  pas  là  de- 

92 

dans 

170 

315 

—  sm  ministère 

316 

311 

—  au  service 

189 

—   dans  les  bonnes  grâces 

342 

191 

—  dans  les  vues  de 

306 

159 

—  en  discussion 

187 

313 

—  en  jeu 

320 

343 

—  en  lice 

340 

331 

—  en  matière 

315 

—  en  vigueur 

316 

301 

Faites  entrer  au  salon 

181 

810 

Faites    entrer   en    ligne 

146 

de  compte 
Envenimer.Question  qui  s'env.. 

327 

306 

153,  45.  —  E.  la  querelle, 

19.  —   Sans  rien  e. 

290 

339 

Envers.  Tourner  à   l'e.,    229. 

22 

—  E.  et  contre  tous       183 
Envoi.      Accuser   réception 

,  96 

338 

d'un  e. 

55 

207 

Envoyer  paître  quelqu'un,  160. 

—  E.  en  cour  d'assises 

337 

Epaule.  La  crosse  à  l'é.,  334. 

—  Regarder  par-dessus  l'é.. 

315,  350. —  Se  démettre  l'é. 

101 

267 


Epée.  Poursuivre  quelqu'un 
l'épée  dans  les  reins 

Epidémie.  L'é.  s'accenhie 

Epines.  Sur  des  é. 

Epingle.  Coups  d'é.,  99.  —  Re- 
tirer son  é.  du  jeu,  14**.  — 

—  Sortir  son  é.  du  jeu.  226. 

—  Tirer  son  é.  du  jeu,  14. 

—  Tiré  à  quatre  épingles 
Eponge.  Passer  Té.  sur 
Epoque.  Faire  é. 
Epouser  \me  querelle 
Epreuve.     Mettre    à    l'é.    Se 

tirer  d'un    é.,    261.    —    Se 
croire  à  l'é.,  285.  —  Faire 
subir  une  é. 
Equipée 
Escalier  dérobé 
Escampette 
Escapade 
Escient.  A  bon  e. 
Escrimer.  S'e.   à 
Espagne.  Châteaux  en  E. 
Espalier.  Pêches  d'e. 
Espèces  sonnantes 
Esprit.  Avoir  présent  à  l'e. 
Avoir  de  Te.  246, 

Etre  plein  d'e. 
Faire  de  l'e. 
Largeur  d'e. 
Un  bel  e. 
Un  esprit  fort 
Se  creuser  Te. 
Se  mettre  l'e.  à  la  torture 
Les  e.  sont  si  tendus  que 
Essai.  Coup  d'e. 
Essuyer  un  refus,  275.  —  E. 

des  déceptions 
Estafette  qui  va  comme  lèvent 
Est-ce  à  dire   que?    228.    — 
Le  mieux  est    de,    20.    — 
Encore  est-il  que,  153.  — 
Le  fait  est  que.  23.  —    Il 
ne  m'est  rien 
Estoc.  N'avoir  pas  d'e. (d'esprit) 
Kstropier    une    langue.    Mots 
estropiés 


Etait.     N'était    que.    310.    — 

160 

N'était  le,  279.   -    Le  feu 

242 

était  à  la  maison,  196.    — 

255 

S'il  en  é.  ainsi 

238 

Etalage.  Faire  étal,  de 

333 

Etant  donné  que               335, 

337 

Etat,   un  coup  d'é.,    322.  — 

En  é.  de,  289.  —  En  mau- 

169 

vais  é. 

201 

244 

Eté  de  la  Saint-Martin 

318 

218 

Eté.  N'eut  été  le  .  .  . 

162 

285 

Etendre.  S'é.  à  perte  de  vue 

251 

Eternité.  Il  y  a  une  é.  que 

309 

Etoffe  de 

316 

Etoile.  La  belle  é.,    196.    — 

264 

Sous  une  bonne  é. 

46 

349 

Etouffer  une  affaire 

225 

233 

Etre  à  bonne  école 

.^13 

303 

—  à  bout  de  forces 

349 

236 

—  à  ce  que  l'on  fait 

202 

317 

—  à  cheval  sur 

321 

335 

—  à  court  d'argent 

56 

141 

—  à  couteaux  tirés 

17 

257 

—  à  croquer 

312 

315 

—  à  deux  de  jeu          322. 

313 

279 

—  affecté  de 

10 

304 

—  à  la  besogne 

347 

325 

—  à  l'abri 

321 

204 

—  à  la  croix  du  ciel 

312 

302 

—  à  la  hauteur 

220 

316 

—  à  la  merci  de 

98 

315 

—  à  l'article  de  la  mort 

301 

215 

—   à    deux     doigts    de    la 

289 

mort 

268 

45 

—  à  la  tête  de               74, 

104 

237 

—  à  la  veille  de 

104 

■ —  à  même  do  satisfaire 

53 

200 

—  à   même  de   gagner   sa 

249 

vie 

103 

—  à  même  île  ],  75,  167, 

237 

—  à  moitié  fou 

27  S 

—   à  ravir 

190 

—  à  sec 

141 

193 

—  à  se  demander  si 

101 

316 

—  à  son  aise 

344 

—  à  son  poste 

167 

273 

—  au  courant  de 

l.")l 

268 


Nro. 

Nro. 

Etre 

au  dessus  de  la  moyenne 

132 

Etre  des  nôtres 

169 

— 

au  fait 

161 

—  désolé  de 

7 

— 

au  septic'^me  ciel 

823 

—  de  toute  importance 

7 

— 

aux  auges 

285 

—  de 

trop 

155 

— 

aux  cents  coups      285, 

336 

—  d'être  dit  sur 

172 

— 

aux  écoutes 

313 

—  d'une  nature  à 

122 

— 

aux  premières  loges 

161 

—  d'un  grand  rapport 

124 

— 

bas  percé 

121 

—  dur  à  la  détente 

315 

— 

bien  aise  de          36,  59,  81 

—  empressé  auprès 

342 

— 

bleu  dans  les  papiers  de 

161 

—  en 

bon  chemin  de 

322 

— 

bien  de  sa  personne 

334 

—  en 

bonne  voie  de 

2 

— 

bien  né 

342 

—  en 

butte  à 

134 

— 

bien  temps 

174 

—  en 

cheveux 

330 

— 

bien  vu  de  tout  le  monde 

270 

—  en 

cour 

204 

— 

blanc  comme  neige 

335 

—  en 

de  bonnes  mains 

120 

— 

bien 

315 

—  en 

état  de 

1 

— 

capable  de          1,  189, 

298 

~  en 

famille 

312 

— 

coiffé  de 

146 

—  engoué  de 

159 

— 

comme  les  deux  doigts 

—  en 

guerre  ouverte  avec 

de  la  main 

312 

304, 

323 

— 

comme  l'oiseau    sur    la 

—  en 

humeur  de 

320 

branche 

163 

—  en 

jeu 

100 

— 

comme  un  coq  en  pâte 

247 

—  en 

l'air 

89 

— 

connue 

182 

—  en 

mauvais  état 

201 

— 

contre                         277, 

308 

—  en 

mesure  de 

267 

— 

côté  à 

346 

—  en 

odeur  de  sainteté 

304 

— 

couru 

312 

—  en 

passe  de 

338 

— 

cousu  d'or 

152 

—  en 

place 

238 

— 

d'âge  à  agir 

193 

—  en 

proie  à,  161  ;  aux 

191 

— 

dans  la  gène 

15 

—  en 

quarantaine 

310 

— 

dans  l'air 

302 

-  en 

souffrance 

305 

— 

dans  le  pétrin 

310 

—  en 

tête  de 

74 

— 

dans  l'ignorance 

204 

—  en 

train  de        43,  315, 

350 

— 

dans  ses  petits  souliers 

305 

—  en 

traitement  ckz  le  docteur 

31 

_ 

dans  tous  ses  états 

316 

—  entre    l'enclume    et    le 

— 

dans  toutes  les  bouches  337 

marteau 

178 

— 

dans  une  position  gênée 

75 

—  en 

usage  de 

259 

— 

dans  vos  torts 

67 

—  en 

veine  de  déblatérer 

307 

— 

de  bon  aloi 

302 

—   en 

vogue                   350, 

342 

-- 

de  bonne  foi 

270 

—  en 

voix 

306 

— 

de  force  à 

289 

—   épris  de  soi-même 

130 

— 

de  l'avis  de 

192 

—  fâo 

hé  contre 

209 

_ 

de  l'or  en  barre 

90 

—  faible  sur 

85 

— 

de  mise 

262 

—  fait 

au  même           317, 

318 

— , 

de  moitié 

303 

—  femme  à 

98 

— 

derrière  quelque  chose 

345 

—  ferré  sur  une  science  (y 

— 

de  quartier 

308 

exceller) 

84 

—     269 


Nro. 

Nro. 

Etre 

fiancé 

293 

Etre 

notoire  que 

345 

— 

fin  de  siècle 

325 

— 

nul 

332 

— 

flambé 

337 

— 

pain  bénit 

829 

— 

fortuné 

334 

— 

passé  maître 

110 

— 

fou  de  quelqu'un 

338 

— 

percé  à  jour 

820 

— 

guère  à  même  de 

75 

— 

peu  propre  à 

254 

— 

guère  propre  à 

254 

— 

pincé 

309 

— 

homme  à  emprunter 

56 

— 

plein  de  soi-même 

.108 

— 

homme  à  mettre        31 

189 

— 

plein  d'esprit 

325 

— 

hors  d'affaire 

323 

— 

plein  de  verve 

325 

— 

hors  d'atteinte 

233 

— 

plus  aisé  à  dire  qu'à  faire  79 

— 

hors  de  saison 

214 

— 

plus  à  l'âge 

305 

— 

hors  de  sens 

328 

— 

pour  rien  dans         316 

249 

— 

hors  de  soi 

203 

— 

pour 

308 

— 

hors  d'usage 

262 

— 

pour  ses  frais 

327 

— 

incapable  de 

101 

— 

pour  ses  peines 

90 

— 

la  bête  noire  de 

126 

— 

près  de  ses  pièces 

310 

— 

la  coqueluche  de 

327 

— 

prêt  à  prêter 

56 

— 

l'affaire      de     quelques 

— 

pris  par  quelque  corvée 

336 

minutes 

335 

— 

pris  par 

338 

— 

lancé 

381 

— 

puissant 

336 

— 

lancé  à  fond  de  train 

338 

— 

question    d'interdire 

— 

large 

302 

quelqu'un 

308 

— 

la  risée  de 

267 

— 

quitte  pour 

27 

— 

las  de 

18 

— 

ravi  de 

22 

— 

le  bras  droit  de  quelqu'un 

321 

— 

réduit  à  la  mendicité  33 

230 

— 

le  dindon  de  la  farce 

314 

— 

relevé  au  petit  jour 

243 

— 

le  fort  de 

84 

— 

remisé 

323 

— 

libre  de 

96 

— 

remplumé 

198 

— 

l'obligé  de  quelqu'un 

246 

— 

renversé  de 

342 

— 

logé  à  la  même  enseigne, 

— 

rien  à                        171, 

193 

314, 

339 

— 

rien  de 

106 

— 

loin  de  son  compte 

289 

— 

rompu  à                     169, 

259 

— 

mal  à  l'aise 

81 

— 

salé 

348 

— 

mal  avec  quelqu'un 

258 

— 

sans-gêne 

327 

— 

mal  dans  ses  affaires 

185 

— 

solvable 

62 

— 

mieux   placé   que    per- 

— 

sous  la  pantoufle 

804 

sonne, 

156 

— 

sous  le  coup  de 

331 

— 

mineur 

211 

— 

sous  les  armes 

301 

— 

mis  en  lieu  et  place 

42 

— 

sous  tutelle 

307 

— 

moins  que  rien 

189 

— 

sujet  à 

247 

— 

monté 

164 

— 

supplanté 

320 

— 

monté  sur  un  cheval 

330 

— 

sur  des  épines 

255 

— 

nanti  de 

289 

_ 

sûr  de  son  fait 

192 

._ 

navré  de                      81, 

338 

— 

sur  la  paille 

304 

— 

né  sous  une  bonne  étoile  46 

— 

sur  la  sellette 

305 

ni  chair  ni  poisson 


point  de  partir  89,  153 


270 


Etre  sur  le  point  de        316, 

381 

—  sur  le  qui-vive 

298 

—   sur  le  retour 

302 

—  sur  les  dents 

155 

—  sur  ses  gardes         107, 

158 

—  sur  un  pied  d'amitié  avec 

221 

—  tenu  à 

94 

—  tenu  de                     279, 

348 

—  touché  jusqu'aux  larmes 

342 

—  toujours  temps  de 

54 

—  tout  à  la  fois 

245 

—  tout  d'une  pièce 

310 

—  tout  fluet 

213 

—   tout  en  l'air 

89 

—   tout  oreilles 

171 

—  tous  penaud 

335 

—  traité  sur  le  même  pied 

13 

—  très  enflé  de  soi-même 

65 

—  trop  maladroit  pour 

291 

—  un  aigle 

321 

—  une  bague  au  doigt 

124 

—  une  bûche,  une  buse 

321 

—  une  girouette 

311 

—  une  nullité 

189 

—  une  poule  mouillée 

142 

-    un  saint 

245 

-  vieilli 

262 

—  virilisé  par  le  malheur 

344 

Etrenner 

344 

Etriers.  Remonter  les  é.,  296. 

—   Avoir  le  pied  à  l'é. 

201 

Etroit.  A  l'é.,  182  —  Rien  d'é. 

234 

Etude.  Une  é. 

318 

Etudier.  S'é.  à 

259 

Eut  été.    N'e.    été   ma   mère. 

192.  —  N'e.  été  le  respect 

162 

Evangile.  Croire  comme  Vé. 

240 

Eve.  Ni  d'E.  ni  d'Adam 

214 

Eveil.  Donner  l'é. 

Eventer  la  mèche 

164 

Evidence.    Se    rendre   à   l'é., 

277,  347.  —  Mettre  en  é. 

312 

Examens.  Manquer  ses  e.  132. 

—  Préparer  des  e. 

6 

Ex-associé 

69 

Exceller  dans  une  science,  être 

ferré 

84 

Excessif.  Monter  à  un  taux  e.  346 
Excuses.   Se  payer  d'e.,  230. 

—   Se  confondre  en  e.  183 

Exécuter  (s')  341 

Exemple.  Ah  !  par  e.  170 

Exercer  de  l'empire   ■  313 

Exercice.  Prendi-e  de  l'e.  213 

Exigence.  Satisfaire  à  toute  e.  167 


Exorbitant.  Prix  e. 
Exposer  (s')   à 
Expresse.  Condition  e. 
Express.  Prendre  l'e. 
Expression.    Passer   toute   e., 

220.    —    E.    vieillie,    hors 

d'usage 
Externe.  Elève  e. 
Extrême.    La   pénurie  est  e., 

346.  —    Se    jeter    d'un    e. 

dans  l'autre,  217.  —  Partis 

e.,  1 12.  —  Pousser  les  choses 

à  l'e.,    216.  —   Les   e.    se 

touchent 

Fable.   Se  rendre  la  f.  de 
Face.  A  la  face  du  ciel,  316. 

—  Regarder  en  face,  221. 

—  En  face  de,  177,  240, 
297.  —  Faire  face  à,  72, 
99,  303,  333. 

Fâcher.  Se  f.  tout  rouge,  311. 

—  Etre  fâché  contre 
Facile.  C'est  chose  facile  que 

de 
Façon.    Avoir    bonne  f.,  342. 

—  F.  de  penser,  31,  261, 
311.  Sans  plus  de  façons 

Faction.  Laisser  en  f. 

Factotum.  Serviteur  à  toutfaire  344 


346 

306 

35 

310 


262 


250 


280 


338 


162 
297 


Fagoté.  Homme  mal  f. 

Faible.  Avoir  un  f.  pour,  87. 
—  Connaître  le  fort  et  le 
faible,  294.  —  Le  fruit  est 
mon  f.,  257.  -  Plue  ou 
moins  faible  sur 

Faillites 

Faire.   A  beau  faire 
Amour  de  f. 


169 


3 

179 
318 


27: 


Nro. 

Nro. 

Faire 

.  Beau  faire 

47 

Faire  des  boulettes 

319 

En  faire 

87 

— 

des     châteaux    en 

Es- 

En  faire  à  la  corde 

314 

pagne 

141 

— 

—  à  sa  tête      87,   170, 

203 

— 

des  coups  de  tête 

150 

— 

—  autant                     95, 

170 

— 

des  croûtes 

314 

(X')  f.  jamais  d'autres 

87 

— 

des  cuirs 

157 

(N'j  f.   ni  une  ni  deux 

186 

— 

des  embarras 

44, 

267 

— 

son  profit 

36 

— 

des  farces 

317 

— 

acte  d'autorité 

301 

— 

des  gorges  chaudes 

311 

— 

acte  de  présence 

281 

— 

des  manières  pour 

205 

— 

à  forte  partie 

279 

— 

des  misères 

303 

— 

amende  honorable 

302 

— 

des  niches 

260 

— 

appel  à                     345, 

102 

— 

des  observations 

40 

— 

arrêter  quelqu'un 

237 

— 

de  sou  mieux  pour 

109 

— 

à  sa  tête 

87 

— 

des  phrases 

279 

— 

assaut  d'amabilités 

91 

— 

des  pieds  et  des  poings 

310 

— 

attendre  madame  X. 

33 

— 

des  potins 

345 

— 

avancer  par  fractionne- 

— 

des  siennes 

171 

ments 

168 

— 

(Ne    pas)    de    vieux    os 

— 

bande  à  part 

236 

{Voir:  Ne  .  .  .  faire) 

198 

— 

boire  les  chevaux 

243 

— 

diligence  pour 

317 

— 

bon 

287 

— 

dire  son  fait 

83 

— 

bon  marché  de 

326 

— 

donner  des  cours 

95 

— 

bonne  chère 

169 

— 

du  mal 

196. 

247 

— 

bonne  contenance 

349 

— 

d'une  pierre  deux  coups 

202 

— 

boule  de  neige 

321 

— 

du  tort 

211, 

215 

— 

bourse  commune 

294 

— 

en  sorte  que 

211 

— 

cas  de 

322 

— 

entrer     en     ligne 

de 

— 

chorus                        324, 

3?  5 

compte 

327 

— 

comme  tout  le  monde 

155 

— 

époque 

218 

— 

comprendre  ce  que  par- 

— 

étalage  de 

333 

ier  veut   dire 

220 

— 

face    à,    72,     99, 

166. 

— 

contre  mauvaise  fortune 

177,  217, 

803, 

333 

bon  cœur                   147, 

244 

— 

faire  un  travail 

101 

— 

crédit 

301 

— 

faire  une  boîte 

295 

— 

danser  l'anse  du  panier 

301 

— 

faire  antichambre 

301 

— 

défaut 

347 

_. 

faux  bond 

129 

— 

des  différences 

13 

_ 

fi  de        317,  327, 

333, 

314 

— 

de  la  nuit  le  jour 

316 

" 

figure    dans    le  monde, 

— 

de  la  peine        93,  305, 

322 

201.  —  triste  f. 

305, 

375 

— 

de  la  peinture 

333 

— 

florès 

325 

— 

de  l'esprit                  204, 

252 

— 

foi 

318 

— 

de  longs  crédits 

241 

— 

front  à 

298 

— 

(Ne  pas)  de  mal 

196 

— 

fureur 

282 

— 

de  nécessité  vertu 

276 

— 

grâce  de 

254 

— 

de  nouvelles  démarches 

67 

— 

grand  cas  de 

138, 

252 

— 

des  avances 

211 

— 

gras 

274 

—     272 


yro. 

Nro. 

Faire 

honneur  à  sa  parole 

205 

Faire  loi 

326 

— 

honneur  à  un  repas 

288 

— 

long  feu 

316 

— 

injure  à 

320 

— 

maigre 

272 

— 

la  barbe  à  quelqu'un 

301 

— 

main  basse  sur 

113 

— 

la  cour                       216 

2^'0 

— 

maison  nette 

186 

— 

la  croix  de 

812 

— 

marcher  quelqu'un 

244 

— 

la  garde 

301 

— 

mauvais  ménage 

256 

— 

la  grasse  matinée 

326 

— 

merveilles                  326, 

335 

— 

la  grimace 

328 

— 

métier  de 

317 

— 

la  guerre  à  la  paresse 

261 

— 

mine  de 

324 

— 

la  leçon  à  quelqu'un 

320 

— 

montre  de  son  savoir 

303 

— 

la  loi 

318 

— 

mourir  sa  femme  à  petit 

— 

la  navette 

303 

feu 

96 

— 

la  part  de 

211 

— 

naître  des  discussions 

290 

— 

la  pluie  et  le  beau  temps   21 

— 

(Ne)   ni    une    ni  deux. 

— 

la  queue 

308 

41,  90, 

186 

— 

la  roue 

311 

— 

nombre  dans 

279 

— 

la  route 

47 

— 

parade  de 

348 

— 

la  sourde  oreille  191, 220 

337 

— 

part  de 

102 

— 

la  soupe 

243 

— 

partie  de 

350 

— 

l'aumône                    163, 

206 

— 

passer  le  goût  du  pain 

337 

— 

le  beau 

324 

— 

patte  de  velours 

239 

— 

le  bon  apôtre             90, 

107 

— 

payer  cher 

185 

— 

le  chien  couchant 

330 

— 

pencher  la  balance 

301 

— 

l'école  buissonnière  160, 

303 

— 

pitié 

140 

— 

le  diable  à  quatre  308, 

313 

_ 

prendre 

94 

_ 

le  diable  et  son  train 

314 

— 

preuve  de                  162, 

166 

— 

l'effet  de 

268 

— 

quelque  chose 

27 

— 

le  grand  seigneur 

170 

— 

queue 

346 

— 

le  joli  cœur 

316 

— 

queue  au  guichet 

180 

— 

le  lundi 

35 

— 

(Ne)  rien  qui  déplaise 

29 

— 

le    moine.    (L'habit   ne 

— 

rage 

308 

fait  pas  le  moine) 

342 

— 

remonter  son  arbre  gé- 

— 

le  mort 

317 

néalogique 

65 

— 

le  nécessaire 

190 

— 

ronron 

239 

— 

le  pied  plat 

310 

— 

route  ensemble 

22 

— 

le  plus  grand  cas  de 

138 

— 

sauter  sur  ses  genoux 

106 

— 

:e  puriste 

180 

— 

savoir  quelque  chose  à 

— 

le  renchéri                191, 

169 

18, 

56 

— 

le  rodomont 

311 

— 

(Ne)  semblant  de  rien 

185 

— 

le  tour 

307 

— 

ses  preuves 

32n 



le  vert  et  le  sec 

306 

— 

son  chemin               326, 

218 

— 

le  vide 

306 

— 

son  chemin,    pas  à  pas 

188 

— 

les  caprices  de 

303 

_ 

son  courrier 

101 

— 

les  cornes  à  quelqu'un 

321 

— 

son  deuil  de             347, 

267 

— 

es  premiers  pas 

211 

— 

son  droit 

255 

— 

les  yeux  doux 

293 

— 

son  entrée  dans  le  monde  325 

273 


Nro. 

Nro. 

air« 

î  son  nid 

226 

Faire  (ne)  qu'aller  et  revenir 

181 

— 

son  paquet 

280 

— 

(ne)  que  s'accroître 

150 

— 

son  profit  de 

36 

— 

(ne)  rien  qui  vaille 

112 

— 

son  temps 

314, 

305 

— 

(ne  pas)  semblant  de  rien  185 

— 

souche 

305 

— 

(ne  pas)  un  pli 

806 

— 

subir  une  épreuve 

264 

— 

que  f.? 

314 

— 

table  rase 

305 

Faire  (se)  acteur 

191 

— 

tache  d'huile 

330 

-- 

avec  le  temps 

276 

— 

(Xe  pas)  tant  de  manières 

205 

— 

à  la  vie 

12,  19 

— 

tapisserie 

305 

— 

annoncer 

282 

— 

tomber   la  conversation 

— 

de  la  bile 

819, 

322 

sur 

217 

— 

de  la  raison 

304 

— 

triste  figure 

325 

— 

des  amis 

19 

— 

un  bruit  à  tout  rompre 

97 

— 

des  ennemis 

301 

— 

un  compte  d'apothicaire 

301 

— 

des  niches 

260 

— 

un  cours 

16 

— 

des  plumes 

183 

— 

un  coup  de  Jamac 

233 

— 

dire  de  son  fait 

192 

— 

un  détour 

335 

— 

du  mauvais  8ang47, 

169, 

247 

— 

un  cure 

340 

— 

faire  un  costume 

51 

— 

une  démarche 

102 

— 

(ne  pas)  faute  de 

279, 

317 

— 

une  descente  chez 

337 

— 

(ne  pas)  fort  de 

87, 

172 

— 

une  guerre  sourde 

328 

— 

(ne  pas)  gloire  de 

275 

— 

une  lessive 

.^22 

— 

(ne  pas)  jour 

170 

— 

une  longue  traite 

251 

— 

(ne)  pas  faute  de 

279 

— 

une  morale  salée 

311 

— 

(ne)  rendre  justice 

289 

— 

une  moue  coquette 

335 

— 

(ne)  scrupule  de 

277 

— 

une  pension 

211 

— 

(ne)  tirer  l'oreille 

170 

— 

une  scène 

192 

— 

(ne)  une  idée 

196 

— 

une  sortie 

302 

_ 

(ne)  une  fête  de 

270 

■  — 

une  tartine 

305 

— 

un  loup 

322 

— 

un  marché  d'or 

185 

— 

un  plaisir  de 

272 

— 

un  mauvais  coup 

345 

— 

un  scrupule  de 

311 

— 

un  mauvais  parti 

310 

— 

une  raison 

308 

— 

(Ne  pas)  un  pli 

309 

— 

vieux 

218 

— 

un  passe-droit 

186 

Fais. 

Je  n'en  f.  aucun  mystère    33 

— 

un  trou  à  la  lune 

318 

Faisant.  Chemin  f. 

123 

— 

un  voyage 

17 

Faisceaux.  Former  les  f 

243 

— 

valoir  des  droits 

310 

Fait, 

(participe    du    ve 

•be 

— 

valoir  ses  droits 

170 

faire).  A  ce  que  l'on 

fait 

202 

— 

venir  l'eau  à  son  moulin 

265 

Ainsi  f. 

28. 

210 

— 

vie  qui  dure 

88, 

198 

Aussitôt  f. 

257 

— 

voir  du  pays 

306 

Bien  f. 

302 

— 

Moyens  de  f. 

17 

Cela  fait 

306 

— 

Mieux  à  f.     5,187, 

231, 

247 

C'en  est  fait 

308 

— 

(ne)  ni  une  ni  deux  41,90 

186 

C'en  est  fait  de 

28 

— 

(ne)  que 

277 

— 

à  la  diable 

315 

— 

(ne)  que  le  nécessaire 

pour  190 

— 

au  même 

317, 

318 

18 


274 


Fait,  Csuhstantif).  Au  f.  318 

An  fait  de  161 

Au  f.  et  au  prendre  308,  317 
En  fait  de  221 

11  est  de  fait  que  159,    212 
Je  pose  en  fait  184 

Le  fait  est  que         23,  347 
Prendre    fait    et    cause 

pour     170,  337 
Dire  son  fait  à  153,  192, 

251,  305 

Sûr  de  son  f.  164,  192 

Voies  de  f.  103,  289 

Faite.  Femme  f.  à  peindre       169 

Faites,  (impératif  du  verbe). 

F.  en  autant.      170 

—  entrer  au  salon  181 

—  moi  savoir  18 

—  (indicatif).    Quelle  his- 

toire faites-vous  là?    309 
Faits  et  gestes  4 

Famille.  Affaires  de  f.  300 

En  f.  212 

Fils  de  f.  313 

Famine.  Crier  f.  312 

Fanatique,  chauvin  326 

Fantaisie.  Il  me  prit  f.  de  63 

Farce.  Le  dindon  de  la  f.  314. 

—  Faire  des  f.  317 
Faut.  Bien   s'en   f.,    169.    — 

Il  n'en   f.    pas    davantage, 
102.  —   Il   faut   se    méfier 
de,  28.   —  Il    s'en  faut  de 
beaucoup,  61. — Tants'enfaut  10 
Faute.  A  qui  la  faute  244 

Faute.  F.  de  prendre,  388.  — 
Ne  pas  se  faire  f.  de,  279. 

—  Prendre    en  f.,  308.  — 

—  Rejeter  la  f.  sur  266 
Faux-bond,  129.  —  F.  comme 

un  jeton,  179.  —  F. -fuyant, 
342.-  F.-pas,  290.-  Plai- 
der le  f.  pour  savoir  le  vrai, 
225.  —  S'inscrire  en  f. 
contre  172 

Faveur.  En  f.  de  307 

Favori.  Sport  f.  336 


Nro 
Fêlé.  Tête  fêlée  156,  169 

Femme  faite  à  peindre,   169. 

—  F.  d'esprit  252 
Fendre  un  cheveu  en  quatre, 

265.  —  Geler  à  pierre  f.  182 
Fenêtre.    Condamner    une    f. 

donnant   au   nord,   277.   — 

Jeter  l'argent  par  les  f.,  274,  315 
Fer.  Coup  de  f.  à  un  chapeau, 

341.     -  Main   de  fer  323 

Fériés.  Jours,  f.,  chômage  35 

Ferme.    Parler   f.,    311,    318. 

—  Pied  f.,  315.  —  Tra- 
vailler f.  255 

Fermer.  F.  la  bouche,  276.  -■ 
F.  la  vue,  277.  —  F.  les 
portes  au  public,  66.  —  F. 
les  yeux  sur,  200,  349.  — 
F.  l'œil  sur,  342.  —  Les 
yeux  fermés,  30.  —  F. 
l'oreille  à  217 

Ferré  sur  une  science  84 

Fers    (d'un    cheval).   —    Les 

quatre  f.  en  l'air  308 

Fête.  Se  faire  une  f.  de  270 

Feu,  feue;  défunt,  défunte        328 
Feu.  Le  f.  à  la  maison,  196. 

—  Couve  sous  la  cendre, 
347.  —  F.  croisé,  251.  — 
F.  de  paille,  318.  —  F.  rou- 
lant, 316.  —  Faire  f.,  298. 

—  Ne  pas  faire  long  f.,  316. 
-    Jeter    feu    et   flammes, 

313.  —  Mettre  à  feu  et  à 
sang,  263.  -  Mettre  la  m. 
au  feu,  278,  315.  —  Mettre 
le  f.  aux  poudres,  327.  — 
Mourir  à  petit  f.,  322.  — 
Prendre  f.,  221.  —  Retirer 
les  marrons  du  f.,  187.  — 
Sans  f.  ni  lieu,  269.— N'y 
voir  que  du  f  315 

Feuille  de  rapport  166 

Feuilleter  339 

Feutre  à  plumes  de  coq  343 

Fi  donc!  228.  —  Faire  fi  de, 

317,  327,  333 
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Fiancé 

Fiasco.  Faire  f. 
Fiche  de  consolation 
Fichez-moi  le  camp  ! 
Fieffé.  Egoïste  f. 
Fier  comme  un  paon        213, 
Fier  (se)  à  quelqu'un  53,  30, 
277.  —  Se  f.  aveuglément 


à,  47. 


pas 


f.  179, 


Fièvre.  Une  f.  de  cheval 

Figure  ingrate,  322.  —  Faire 

triste  f.  805, 

Fil.    Cousu  de  f.  blanc,  183. 

—  Donner  du  f.  à  retordre, 
17.—  De  f.  en  aiguille,  77. 

—  Xe  tenir  qu'à  un  f.,  247. 

—  Perdre  le  f. 

File.  Chef  de  f.,  326.  —  Re- 
venir à  la  f. 

Filer  des  sons,  332.  —  F.  du 
mauvais  coton,  331.  —  F. 
par  la  tangente,  305.  —  F. 
son  nœud  à  toutes  jambes 

Fille.  Rester  f. 

Fils  de  famille,  313.  —  F.  en 
bas-âge,  178.  —   F.  unique 

Fin.  La  f.  couronne  l'œuvre, 
168.  —  F.   de   saison,    38. 

—  Détours  sans  f.,  183.— 
En  f.  de  compte,  191.  — 
F.  de  siècle,  218,  325.  — 
Arriver  à  ses  f..  226,  341. 

—  Tirer  à  sa  f. 

Fin,    fine.    Caractère  fin,   23. 

—  F.  sourire,  339.  —  Jouer 
au  plus  fin,  162,  258.  — 
Le  fin  mot  de,  303.  —  La 
pluie  tomba  drue  et  fine, 
152.  —  Une  fine  mouche, 
321.  —  Revendre  aux  plus 
fins 

Finir.  En  f.,  49.  -  En  f.  avec, 

337.  —  N'en  pas  f. 
Finir  en  queue  de  poisson 

—  par,    20,   25,    98,    121, 
155,  173,213,  258,  267, 

288, 


Nro. 

Nro. 

293 

Finir  par  donner  dans  le  ridi- 

314 

cule 

155 

331 

—  par  être  mis 

42 

350 

—  par  se  prendre  aux  che- 

14 

veux 

270 

244 

—  Tout   est  bien  qui  finit 

bien 

323 

Fixer  l'attention 

299 

225 

—  le  jour  qui  convient 

202 

326 

Flagrant  délit 

204 

Flairer 

337 

375 

Flambé.  Etre  f. 

337 

Flammes.  Jeter  feu  et  f. 

313 

Flancs.  Se  battre  les  f. 

172 

Flegme.  Le  f. 

328 

Fleur.  A  f.  d'eau,  192.  —  A 

332 

f.  de  tête,  140.  —  A  la  f. 
de   l'âge,    283,  302.  —  La 

248 

f.  des  pois  en  grains,  309. 

—  La  f.  du  monde 

336 

Fleurette.  Conter  f. 

325 

Flirt.  Partir  pour  un  f. 

334 

303 

Floconneux.  Une  barbe  f. 

344 

293 

Florès.  Faire  f. 

Flot.  Remettre  à  f.,  327,  344. 

325 

178 

—   Un  f.  d'amertume 

342 

Fluet.  Il  était  f. 

213 

Fluxion.  Friser  une  f.  de  poi- 

trine 

152 

Foi.    Ajouter  f.,    201.  —  De 

bonne  f.,  270.   —  Faire  f., 

■318.  —  Xi   f.  ni  loi,    240. 

274 

-  Prêter  f. 

Fois.  Tout  à  la  f.,  114.  -  Y 
regarder  à  deux  f.,  211.— 
Mieux    vaut   raille   f.,   294. 

—  Réfléchir  à  deux  f..  337. 

325 

—   Une  f.  pour  toutes 

103 

Folie.  Ce  serait  f.  que  de 

20 

—  Commettre  une  f. 

349 

191 

Folle.  Rire  comme  une  f. 
Fond.  A  f.  de  train,  302,  338. 

349 

300 

—  Se  couler  à  f.,  290,331. 

308 
303 

—  Au  f..  53.   163,  277.— 
Au   f.    dn  sac,  311.  —  Le 
f.  du  sac,  325.  -  Le  f.  de 
tout  cela,  238.  —  De  f.  en 

276 


comble,  178.  —  Montrer  du 
f.,  19.  —  Homme  de  f.  et 
de  poigne,  162,  60.  —  Ca- 
ractère sans  f.,  63.  —  Les 
fonds,  246.  —  Avoir  des  f. 
disponibles,  15,  177.  —  Lan- 
cer des  f.,  15.  —  Mettre 
ses  f.  à  couvert,  3.  —  Pla- 
cer des  f.,  15.  —  Répondre 
de  certains  f.,  199.  —  Re- 
tirer des  f.,  187.  —  F.  pla- 
cés, 217.  —  Fonds-perdus 
1 

Fond  perdu.  Terme 

Fondre.  L'argent  ne  fond  pas 
dans  ses  mains 

—  en  larmes 

For  intérieur  de  la  conscience 

—  en    moi-même,    intime- 
ment 

Force.    A  f.  de.  25,  97,  265, 

290.    —  à  toute  f. 

De  force  à  217, 

Force  fut  de 

Force   cris 
Forcer.  Forcé  de,    289,    268. 

—  Vente   forcée,    286. 

—  F.  la  main,      115 
F.  la  note,  6.  —  F.  les 
choses 

A  bout  de  forces 
Forme.  Par  pure  f.,  214.  — 

Pour  f. 

Sans  f.  de  procès   186, 
Fort,  comme  un  Hercule,  302. 

Au  f.  de  la  bataille. 

C'est  plus  f.  que  moi 

Connaître    le    f.    et    le 

faible 

N'être  pas  f. 

Plus  fort  que  jamais 

Se  faire  fort  de 

Se  tromper  f.  si 

Trouver  plus  f.  que  soi 

Trop  fort 

Un  peu  fort 

Un  esprit  fort 


82,  224 


88 
182 
177 


85 


289 
347 
347 


94 
349 


231 
169 


230 

294 
307 
311 
87 
171 
271 
242 
285 
315 


Kro. 

Avoir  affaire  à  forte  partie  279 
Prêter  main  forte  à,  110,  1 75 
A  plus  forte  raison         311 
Fortune.  Dîner  à  la  f.  du  pot  284 
Fortuné.  Etre  f.  324 

Fou.  A  un  prix  f.  346 

Etre  f.  de  quelqu'un        338 
F.  à  lier  172 

Un  argent  f.  312,  336 

Un  monde  f.  325 

Foule.  Une  f.  de  sociétés         200 
Fouler.  Se  f.  la  patte  239 

Four.  P.,  gaffe  327 

Fourrer.  Se  f.  en  tête,  s'ima- 
giner 46 
Fractionnements.  Faire  avan- 
cer par  f. 
Frais.   En  être  pour  ses  f. 
F.  généraux 
Menus  frais 
Se  mettre  en  frais.  325, 
Franc.  Gagner  un  fr.  par  jour 
Quelques  francs 
Objets  de  huit  francs 
Franc  jeu.  Il  y  va  de  f.  jeu 

—  parler 
Franchise.  La  f.  même 
Frapper  juste 
Frayer  avec,  303.  —  Se  f.  un 


Fredaines 

Frein.  Ronger  son  f..  191.  — 
Mettre  un  f.  aux  innovations 

Frères,  l'aîné,  le  cadet 

Friser  l'ironie,  104.  —  F.  une 
fluxion  de  poitrine 

Froid,  de  nature.  189.  — 
Battre  f.,  122.  -  F.  de  loup, 
323,  334;  Homme  f.,  315. 
—  Se  montrer  f.,  210.  — 
Souffler  le  chaud  et  le  f. 

Froisser  quelqu'un  (le  blesser 
moralement),  71,  109.  135, 
178.  —  Un  mot  les  f. 

Front  d'airain,  302.  —  Mar- 
cher quatre  de  f.,  249.  — 
Faire  f.  à 


168 
327 
245 
250 
336 
35 
348 
208 
234 
240 
116 
268 

174 
336 

217 
126 

152 


216 

208 
298 


277 


Frotter.  îTe  pas  se  f.  à 
Fumée.  Laisser  aller  des  pro- 
>•  messes  en  f.  183.  —   S'en 
ï:  aller  en  f.  331, 

Fumigation.    Passer  à  la  f. 
Fumisterie 

Fur.  Au  f.  et  cà  mesure 
Fureur.  Faire  f. 
Fustiger  quelqu'un 
Fuyant.  Un  faux-fuyant 

Gaffe.  Une  g.,  un  four 
Gagnant.    Un  numéro  g. 
Gagner.  Notre  cause  est  gagnée 

—  le  large 
Ne  g.  rien  à 
Etre  à  même  de  g.  sa  vie 

—  sa  cause 
Mettre  en  mesure  de  g. 

—  sa  vie 

—  tant  par  jour 

—  un  franc  par  jour 

—  à  être  connu 
Gai  comme  un  pinson 
Gaillard.  Un  g. 
Gain  de  cause.  Donner  g. 
Gaité.    De  g.  de  cœur,    207. 

—  La   g.  même,    349.    — 
Le  silence  fait  place  à  la  g. 

Gala.  Grand  g.  386.  —  Tenue 

de  g. 
Galerie.  Après  tout,  vogue  la  g. 

—  Remettre  à  flot   une  g. 
Galerie.  Amuser  la  g. 
Galeuse.  Une  brebis  g. 
Galop.  Courir  le  grand  g..  312. 

309, 

Donner  un  g. 
Galopin 

Gamme.  Changer  de  g. 
Gant.    Cela  va  comme  un  g. 

Jeter  le  g. 

Ramasser  le  g. 

Mettredesg.blancs,31,45, 
Garçon,  célibataire 
Gardais.    C'est  ce   que  je   g. 
pour  la  bonne  bouche 


Nro. 

Nro. 

172 

Garde.    Faire  la  garde,    301. 
—  Avoir  g.,  194.  —  Mettre 
en  garde,  208, 193.  —  Pren- 

341 

dre  garde  à,  247.  —  Pren- 

310 

dre  garde  de                 193, 

157 

331 

Garde.  Vieux  de  la  vieille  (g.) 

306 

94 

Garder,  286.  —  G.  le  lit.  1 6. 

282 

—  G.  les  dehors,    312. 

303 

—  G.  quelqu'un   à  son 

342 

service,  280.  —  G.  ran- 
cune, 13,  321.  —  G.  son 

327 

sang  froid,  216.    —   G. 

339 

un  chien  de  sa  chienne 

321 

120 

Seg.de,168.  — Gardez- 

331 

vous  bien  de 

20 

170 

Gardes.  Etre  sur  ses  g.,  1 07, 

258 

103 

Garnement.  Pauvre  g. 

306 

303 

Gâté.  Un  enfant  g. 

312 

255 

Gâteau.  Avoir  part  au  g. 

226 

254 

Gâter  la  vue 

23 

299 

Gauche.  Passer  l'arme  à  g. 

301 

35 

Gaucherie.    Etre  d'une    mal- 

182 

adresse    et    d'une    g.    pro- 

172 

verbiale 

186 

311 

Geler  à  pierre  fendre. 

109 

Gêne.    Etre    dans   la  g.,    15. 

—  Etre  sans  g. 

327 

Généalogique.  Faire  remonter 

272 

son  arbre  g. 
Gêner  (Se).    Ne   vous   gênez 

65 

235 

donc  pas,  44.  —    Ne  vous 

193 

gênez  pas 

128 

327 

Genoux.  Avoir  fait  sauter  quel- 

301 

qu'un  sur  ses  g. 

106 

330 

Genre   passé  de    mode,    155. 
—  Le  genre  d'homme  qu'il 

331 

est,  118.  —    Le   genre  de 

311 

321 

Gens.  Il  ne  manque  pas  de  g. 

350 

prêts  à  le  desservir 

189 

327 

—  Regarder  les  g.  de  haut 

227 

en  bas 

171 

331 

—   de  sac  et  de  corde 

311 

331 

Gentil.  C'est  g. 

248 

,153 

Gestes.  Faits  et  g. 

4 

200 

Giron.  Rentrer  dans  le  giron 

327 

Girouette.  Etre  une  g. 

311 

131 

Glace.  Rompre  la  g. 

330 
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Gloire.  Se  faire  g.  de 

Go.  Aller  tout  de  go,  sans 
façon 

Gober,  avaler  la  pilule 

Gogo.  Vivre  à  g. 

Gommeux 

Gonds.  Mettre  hors  des  g. 

Gordien.  Nœud  g. 

Gorge.  Mettre  le  couteau  sur 
la  g. 

Gorges  chaudes.  Faire  des  g. 

Goût.  Chacun  son  g.  232.  — 
Dans  ce  g.  là  328.  —  Faire 
passer  le  g.  du  pair 

Goutte.  N'y  pas  voir  g.  323, 
174.  —  Une  g.  d'eau  dans 
l'Océan,  263.  —  Passez 
entre  les  g. 

Gouverne.  Pour  votre  g. 

Grâce  à,  38,  284.  —  Avoir 
mauvaise  g.  à,  311,  349, 
302.  —  Entrer  dans  ses 
bonnes  g.,  342  -  Etre 
fort  avant  dans  les  bonnes 
g.,  251.  —  Rentrer  en  g., 
306.  —  Obtenir  un  recours 
en  g. 

Gracieux.  A  titre  g. 

Grain.  Avoir  un  g.,  311.  — 
La  fleur  des  pois  eu  g. 

Graisser  la  patte 

Grand  gala,  329.  —  Le  voilà 
g.  329.  —  Monté  sur  son 
grand  cheval  Âe  bataille, 
330.  —  Grand'  chose,  221. 

—  Ne  pas  arriver  à  grand 
chose,  259.  —  Pas  g.  chose 
de  plus,  14.  —  Un  pas  g. 
chose,  un  i-ien  du  tout, 
(un  vaurien) 

Grand  cœur.  De  g.  cœur,  1. 

—  Offrir  de  g.  cœur 

Grande  aisance 

Grande  mine 

Grandement.  Il  est  grande- 
ment temps,  231.  —  Avoir 
g.  tort 


Nro. 
275 

327 
309 
182 
323 
328 
303 

312 
311 


337 


323 

210 


309 
328 


335 

44 
310 
344 


170 


Grand  jamais,    au  g.    ou    ne 

m'y  reprendra  pas  322 

Grand  public,  le  g.  p.  180 

Grand  seigneur.  Faire  le  g.  s. 

170.  —  Jouer  le  g.  s.  21,  240 
Grand  temps.  Il  est  g.  t.  355 
Grand  tralala.  Dîners  à  g.  t.  350 
Grand  pain.  Mener  g.  t.  336 

Grands  yeux.  Ouvrir  de  g.  y.  254 
Grandir  à  vue  d'œil  213 

Grappin.  Jeter  le  g.  sur  328 

Grasse   matinée.     Dormir    la 

g.  m.  289,  326 

Gratuits.     Faire    donner    des 

cours  g.  95 

Gré.  A  son  g.,  40.  —  Savoir 
gré,  39.  —  De  gré  à  gré  185 
Grecques.  Calendes  g. 
Gredin.   Un  g. 
Grelot.  Attacher  le  g. 
Griefs. 

Griffes.  Coups  de  g 
Griller  de 

Grimace.  Faire  la  g. 
Grippe.  Prendre  en  g. 
Grippe-sous.  Un  g. 
Grises.  En  voir  de  g 
Gros.  En  g.  ,38. 

Gros  bonnets,  283,  244.  — 
Cœur  g.,  147,  201.  —  G. 
calibre,  58.  —  Le  g.  de 
l'armée,  298,  168.  —  G. 
mots,  77.    —  G.  sel.  305 

Gros-Jean,  comme  devant  244,  339 
Gué.  Passer  une  rivière  à  g.  168 
Guêpier  311 

Guères,75,  179, 180,195,  239,  260 
Guerre.  A  la  g.  comme  à  la 
g.,  96.  —  De  guerre  lasse 
311.  --  Etre  en  g.  ouverte, 
323.  —  Faire  une  g.  sourde, 
328.  —  Faire  la  g.  à  la 
paresse,  261.  —  Partir  eu 
g.  contre,  304,  327.  —  Les 
honneurs  de  la  g.  323 

Guet.  L'œil  au  g.  253 

Guet-apens  337 


185, 

305 

89, 

283 

341 

93 

244 

324 

311 

328 

212, 

335 

311 

311, 

396 

245, 

217 

279 


Nro. 
Guichet.  Faire  queue  au  g.     180 
Guides.  Mener  la  vie  à  gran- 
des g.  175,  316 
Guindée.  Etre  g.  350 
Guise.  A  sa  g.,  240.  —  Agir 
à  sa   g.,    341.   —   Vivre    à 
sa  g.,  350.  —  En  guise  de  111 

Habit.  L'h.  ne  fait  pas  le  moine  342 
Habiller.  Mal  s'h.,  mal  se  mettre  64 
Habitués.  Un  des  h.  285 

Haleine.  Courir  à  perdre  h., 
195.  —  Tout  d'un  trait, 
tout  d'une  h..  245.  — Tenir 
en  h.,  120.  —  Reprendre  h.  IM 


gros    de    l'armée 


Halte.    Le 

a  fait  h.  168 

Haro.  Crier  h.  328 

Haut  la  main,  335.  —  H.  en 
couleur,  330.  —  Avoir  le 
verbe  h.,  328.  —  Aller  le 
front  h.,  225.  —  Le  prendre 
de  h.,  172.  —  Pousser  les 
h.  cris,  276.  —  Regarder  les 
gens  de  h.  en  bas,  171.  — 
Tenir  la  haute  main,    102. 

—  Tête  haute,  183.  —  Tom- 
ber de  son  h.,  171,324.  — 
Tenir  la  dragée  haute    313,  328 

Hautement.  Parler  h.  337 

Hauteur.  A  la  h.  220 

Hébreu.C'est  de  l'h.  pourmoi  23, 27 1 
Herbe.  En  h.,  328.  —  Cou- 
per l'h.  sous  les  pieds  de, 
69.  —  Manger  son  blé  en 
h.,  183.  —  Toutes  les  h. 
de  la  Saint-Jean  330 

Hère.  Pauvre  h.  196 

Hercule.  Fort  comme  un  H.    302 
Hésiter.  Xe  pas   h.  à,  17.  — 

N'hésitez  pas  159 

Heure.  A  l'h.,  qu'il  est,  310, 
316,  317,  318.  —  A  ses 
heures,  347.  —  A  telle  h., 
165.   —  Sur  l'h.,  328,  305. 

—  Une  h.  d'horloge.  328, 
180.  —  Tout  à  l'h.  302 


Heureuse.  Avoir  la  main   h., 

117.  —  Heureux  est-on  301 
Heurter.  Se  h.  à  un  échec  320 
Histoire.  Quelle  h.  faites-vous 

là  ?  800 

Hocher  la  tête  333 

Hola.  Mettre  le  h.  328 

Hommage.  Rendre  h.  à  323 

Homme.  Agir  en  malhonnête  h.  342 
Homme.  A  emprunter  56 

—  A  théories  302 
C'est  vous  dire  le  genre 
d'h.   qu'il  est  118 

—  De  caractère  coulant         29 

—  De  fond  et  de  poigne  1 62,  60 

—  De  lettres  320 

—  De  peine  310 

—  De  volonté  194 

—  Mal  fagoté  169 

—  Sans  cœur,  qui  se  soucie 
comme  de  l'an  quar- 
ante 192 

—  A  rendre  la  monnaie  de 

la  pièce  189 

—  La  crème  des  hommes, 
le  meilleur    homme  du 
monde ,    la    perle     des 
hommes  312,  335,  310 
Tel  ou  tel  h.  350 
Un  h.  titré  334 
Un  h.  encore  vert           306 
Un  diable  d'h.  317 
Un  h.  froid                       315 
Un  h    sans  pareil  177 

Honnête,    or    en    barre,    pur 

comme  l'or  90 

Honneur.  A  son  h.  213 

—  A  tout  seigneur,  tout  h.  231 
Honneur.  Dette  d'h.  315 

Donner  sa  parole  d'h.  280 
Engagé  sur  l'h.  206 

En  appeler  à  Th.  90 

En  tout  bien  tout  h.  307,  328 
Faire  h.  à  un  repas  288 
Faire  h.  à  sa  parole  204 
Honneurs  de  la  guerre  323 
Question  d'h.  172 
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Rendre  les  derniers  h.  311 

Sur  son  h.                279,  280 
S'en  sortir  à  son  h.,  (avec 

son  h.)  301 

S'en  tirer  avec  h.  7 

Honorable.  Amende  h.  302 
Honte.  Avoir  de  la  vergogne, 

de  la  h.  96 

Honteux.  Pauvre  h.  48 

Horloge.   Une  heure  d'h.  328 

Horreur.  Avoir  h.  de        116,  121 

Hors  d'affaires                    303,  323 

—  d'atteinte  233 

—  de  combat  330 

—  de  danger  240 

—  de  lui  303 

—  de  prix  323 

—  de  saison  214 

—  de  sens  328 

—  des  gonds  328 

—  de  soi  203 

—  d'usage,  expression  vieil- 

lie, (hors  d'usage)  262 

—  de  loi  328 

—  de  ligne  166 
Hôte.  Compter  sans  son  h.  152 
Huile.  Jeter  de  l'h.  sur  le  feu  317 

T'—  ïache  d'h.                303,  330 

Huis  clos.  A  h.  c.  279 

Huit.  De  mardi  en  h.  202 

Humeur.  Etre  en  h.  de  320 

Huppé  175 
Hurhau.     L'un    tire     à    dia  , 
l'autre   à  h.,    317.    (à  hur- 
hau,    commandement   de  : 
à  droite,  pour  les  chevaux). 

Hurler  avec  les  loups  340 

I.'Mettre  les  points  sur  les  i  45,  273 
Idée,   que   Ton    se   fait,   196, 

—  au   premier   abord.    — 
Battre  des  mains  à  l'i.,  189. 

—  S'arracher   les    cheveux 
à  l'i.,  269.  —  Repasser  des 

i.  sombres  342 

Ignorance.  Etre  dans  l'i.  204 

II.  Dire  ce  qu'il  en  est  156 


Encore  est-il  que 
Il  arriva 
Il  est  de 

Il  est  de  fait  que    159, 
Il  est  de  rigueur 
Il  est  de  toute  importance 


Nro. 

179 
235 
159 
212 
165 
de  8 


Il  est  dit  que  339 

Il  est  écrit  159,  339 

Il  est  grand  temps  de  335 
Il  est  grandement  temps 


de 


231 

349 
164 
168 
103 
151 


Il  est  question  de  208, 
Il  est  vraie 
Il  fait  jour 
Il  importe 
Il  m'en  conte 
Il  me  prit  la  fantaisie  de  63 
Il  me  tarde  de  savoir  que  55 
H  n'en  est  rien  25 

Il  n'en  fut  rien  245 

Il  ne  s'agit  pas  de  118,  199 
Il  n'est  pas  de  ma  digni- 
té de  327 
Il  n'est  plus  temps  de    267 
Il    n'y   a   ni   amitié    ni 

parenté  qui  tienne      230 
Il  n'y  a  pas  à  dire   312,  334 
Il  n'y  a  pas  à  marchander  72 
Il  n'y    a  pas    de  mal  à 
ce  que  213 

Il  n'y  a  pas  de  mal  à  183 
Il  n'y  a  pas  de  milieu  301 
Il  n'y  a  que  le  premier 

pas  qui  coûte  176 
Il  n'y  a  rien  à  faire  293 
Il  n'y  a  rien  qui  presse  214 
Il  n'y  avait  pas  une  âme  180 
Il  va  de  soi  que  178 

Il  va  sans  dire  62,   143,  150 
Il  n'y  a  anguille  sous  roche  90 
Il    V  a   à  prendre  ou  à 
laisser  180 

Il  y  a  beau  temps  329 

Il  y  a  belle  lurette  342 

Il  y  a  de  la  ressource  229 
Il  y  a    de    quoi   mettre 

de  mauvaise  humeur  141 
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Nro.  I 
Il  y  a  loin  339 

Il  y  a  quelque  chose  à  ' 

dire  93 
Il  y  a  tout  à  craindre  208 
Il  y  aurait  danger  à  66  , 

Il  y   eut  un   silence  de 

mort     289  I 
n  y  va  du  bonheur  de     96 
Illusions.  Se  bercer  d'ill.  141   I 

Imaginer  (s')  Se  fourrer  dans  | 

la  tête     46  ; 
Impayables.  Réponses  i.  279  j 

Impertinence.  Payer  cher  une  i.  186  • 
Importance.    Il   est    de   toute  | 

i.  de     162,  8 
Attacher  de  l'i.  à  102 

Important.  L'i.  est  257 

Importer.  Ce  qui  importe  c'est 

de     20.3 
—  Il  importe  103 

Le  reste  lui  i.  peu  14  : 

Peu  lui  i.  111  1 

Imposer.  I.  silence  à.  263.  —  ! 

S'i.    dans  une  maison  169 

Impossible.  A  l'i.  nul  n'est  tenu     94 
Impression.  Caractères  lisibles,  I 

79.   —  I.  que    l'on  produit 
sur  quelqu'un  216  i 

Improviste,    232.  —    Prendre  ! 

à  l'i.  348  I 

Impunément.  Je  vous  appren-  | 

(irai  qu'on  ne  se  moque  pas  ! 

de  moi  impunément  220 

Inadvertance.  Par  i.  230 

Incapable  de.  Etre  i.  de  101 

Incliné  à  croire  337 

Indemnité.  Payer  une  i.  263 

Index.  Mis  à  l'i.  159 

Indications  voulues  165 

Individu.  Tout  i.  solide  348 

Industrie.   Chevalier  d'i.  245,  144 


Infaisable.  C'est  i. 
Ingratitude.    Noire    i. , 

Payer  d'i. 
Injure.  Faire  i.  à 
Innée  .  .  Paresse  innée 
Inquiétude.  Sortir  d'i. 


299, 


37 

268 
320 
301 
195 


Nro. 

Inscrire.  (S')  S'i.  en  faux  contre  172 

Inséparables  342 
Insolent.  Se  permettre  de  me 

traiter  d'i.  83 

Insolvable.  Couler  à  fond  290 

Inspirer  en  faveur  de  307 

Instar.  A  l'i.  de  193 
Insu.  A  l'i.  de,  sans  le  savoir, 

91.  —  A  votre  i.,  25.  —  A 

son  i.,  178.  —  A  mon  i.  214 

Intenter,  poursuivre  un  procès  299 
Intéressés.    Mettre    les    i.    en 

présence  345 
Intérêt.    Mériter    de  l'i.,  299. 

—  Mettre  peu  d'i.  159 
Intérieur  de  la  conscience,  for 

i.,  85, 177.  —  Uni.  de  maison  334 

Interloqué.  Rester  i.  320 
Intimité.     Vivre    dans    l'i.    de 

quelqu'un  161 

Intrigue.  Xœud  gordien  de  l'i.  303 

Introduire  un  tiers  dans  194 

Inventer  la  poudre  130 

Iota.  Il  n'y  a  pas  un  i.  de  vrai  172 

Ironie.  Friser  l'i.  104 

Jamais.    Au   grand   j.,  on  ne 

m'y  reprendra  pas  322 

Mieux  vaut  tard  que  j.  214 
On   ne    sait  j.  au  juste 

où  l'on  en  est  45 

K'eu  faire  j.  d'autres  87 

Jamais  de  la  vie  320 
Jambes.     Filer   son   nœud    à 
toutes   j.,    303.    —    Couper 
bras  et  j.,  320.  —  Prendre 

ses  jambes  à  son  cou  187 
Jardin.  Jeter  des  pierres  dans 

le  j.  de  265 

Jarnac.  l'aire  un  coup  de  J.  233 

Jeannette.  Une  vraie  J.  322 

Je.   Un  je  ne  sais  quoi  335 

Jeter,  à  la  tête  de  quelqu'un  321 

—  bas  303 

—  de  la  poudre  aux  veux 

'  17,  171 

—  de  l'huile  sur  le  feu  317 
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Jeter  des  pierres  dans  le  jar- 

Voir  clair  dans  le  j.  de 

din  de 

265 

quelqu'un 

117 

—  feu  et  flammes 

313 

Jeunesse  dorée,  315.  —  J.  se 

—  la  consternation  dans 

348 

passe 

319 

—  la  pierre  à 

320 

Joie.  S'en  donner  à  cœur  j. 

148 

—  la  pomme  de  discorde 

309 

Joindre.  Avoir  de  la  peine  à 

—  l'argent  par  les  fenêtres, 

joindre  les  deux  bouts 

17ft 

274, 

315 

Joint.  Trouver  le  j.  pour 

173 

—  Le  dé  en  est  jeté 

224 

Joh.  Faire  le  j.  cœur 

316 

—  le  gant 

331 

Joliment.  J.  bien  fait 

302 

—  le  grappin  sur 

328 

Se  tromper  j. 

311 

—  le  manche  après  la  co- 

Joue. Coucher  en  j. 

151 

gnée 

187 

Jouer  au  plus  fin              162, 

258 

—  le  noir  crêpe  de  deuil 

347 

--   avec  le  feu 

316 

—  sa  langue  aux  chiens 

325 

—  cartes  sur  table       321, 

341 

—  son    bonnet   par-dessus 

—   de  son  reste 

320 

les  moulins 

319 

—  des  coudes 

331 

—  sur  le  tapis 

200 

—  de  malheur 

126 

—  un  coup  d'oeil  sur 

240 

—  gros  jeu 

103 

—  (Se)  à  corps  perdu  dans 

98 

—  le  fier-à-bras 

327 

—  (Se)  à  l'eau 

350 

—  le    grand    seigneur    21, 

—  (Se)  à  tort  et  à  travers 

217 

108,  192, 

240 

—   (Se)  au  cou  du  premier 

—  quelqu'un 

321 

venu 

322 

—  le  tout  pour  le  tout 

297 

—  (Se)  des  reproches  à  la 

—  un  rôle 

206 

tête 

260 

—  un  vilain  tour 

47 

—  (8e)  d'un  extrême  dans 

—  un  tour               61,  204, 

321 

l'autre 

217 

—  un  mauvais  tour      210, 

331 

—  (Se)   sur 

348 

-  (Se)  de 

254 

Jeton.  Croire   quelqu'un  faux 

Jouet.  Etre  le  j.  de 

271 

comme   un  j. 

179 

Jour.  A  chaque  j.  suffit  sa  p. 

213 

Jeu.  A  deux  de  j.            212, 

322 

Au  petit  j. 

243 

Avoir  en  j. 

333 

De  j.  en  j. 

342 

Cacher  son  j. 

110 

Du  j.  au  lendemain  186, 

Donner  beau  j.  à 

316 

206,  336, 

347 

Entrer  en  j. 

320 

Fixer  le  j.  qui  convient 

202 

Etre  en  j. 

100 

Gagner  tant  par  j. 

299 

Le   j.  n'en  valait  pas  la 

11  fait  j. 

168 

chandelle 

187 

L'autre  j. 

306 

Quant  à  la  mise  en  j. 

77 

Le  j.,  la  lumière 

82 

Reçu    comme  un  chien 

Mettre  à  j. 

344 

dans  un  j.  de   quilles 

164 

Mettre  au  jour  bien  des 

Retirer  son  épingle  du  j. 

148 

choses    dont    on   ne  se 

Sortir  son   épingle  duj. 

226 

doutait  pas 

187 

Tirer  son  épingle  du  j. 

14 

Un  beaujour 40, 221,240,321 

Un  jeu   d'enfant 

331 

Venir  au  j. 

340 

Vieux  jeu 

322 

Vivre  au  j.  le  j.      173, 

346 

283     — 
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Nro. 

Voici  le  j. 

332 

Laid  à  faire  pitié 

140 

Journée.  Toute  la  sainte  j. 

195 

Laisser  à  désirer 

280 

Jours.  Accorder  un   délai   de 

—  à  laisser 

180 

huit  jours 

170 

Avoir    du    laisser-aller 

De  deux  jours  l'un  329, 

235 

275,  350, 

335, 

278 

—  fériés,  chômage 

35 

—  aller  des   promesses  en 

Sur  ses  vieux  j. 

336 

fumée 

183 

Judas.  Baiser  de  J. 

330 

—  à  penser  si 

210 

Judiciaire.  Casier  j. 

310 

—  de  côté 

50 

Juge.  Laisser  quelqu'un  pour  j . 

236 

—  des  plumes 

226 

Juger  à  propos  de            174, 

171 

—  dire 

226 

—  par  lui-même,    par  soi- 

—  en  blanc 

320 

même 

277 

—  en  faction 

297 

Jurer.  Sa  manière  d'être  jurait 

—   en  plant               28, 

40, 

231 

avec 

196 

—  le  champ  libre 

329 

J'en  jurerais 

238 

—  les  choses  aller 

290 

J.  ses  grands  dieux  que 

263 

—  liberté  d'ation 

162 

—   sur  son  honneur 

279 

Ne  pas  1.  de 

336 

Jusqu'à  dire  des  sottises,  232, 

333 

Ne  1.  pas  que  de 

348 

—  la  moelle  des  os 

304 

Ne  pas  1.  que  de 

172 

—   nouvel  ordre 

316 

Ne  rien  1.  à  désire 

280 

—   preuve  du  contraire 

67 

—   quelqu'un    pour  juge 

236 

—  un  certain  point 

246 

—  tout  sur  les  bras  de 

92 

—  aux  os                            5, 

152 

—   traîner 

295 

Juste.  Avoir  le  coup  d'oeil  j. 

50 

—  voir  le  bout  de  l'oreille 

319 

Frapper  j. 

268 

—  (Se)  aller  à 

280 

Justice.  Ce  ne  sera  que  j. 

117 

—  dire 

171 

Se  faire  rendre  j. 

289 

—  emporter 

198, 

304 

Rendre  cette  j.  que 

143 

—  payer  de  paroles 

185 

—  plumer 

333, 

345 

Kyrielle  d'enfants 

174 

—  prendre  à,  ou,  par 

217, 
242, 

347 

Là.  A  ce  compte  i. 

325 

—  S'en  1.  coûter 

l.'iO 

C'est  1.  le  mal 

330 

Lait.  Monter  comme  une  soupe 

Dans  ce  domaine  1. 

304 

au  1. 

303 

Dans  ce  goût  là 

122 

Vache  à  1. 

307 

En  arriver  là 

328 

Lambin 

329 

En  demeurer  là 

317 

Lance.  Rompre  une  1. 

320 

Quelle    histoire    faites- 

Lancé.  Demoiselles  trop 

lan- 

VOU.S  là? 

300 

cées  pour 

93 

Restons  en  là 

125 

Lancer,  dans  la  carrière 

33 

Lâche.  Chien  trop  I.  dun  re- 

— dans  le  monde,  122 

,  17( 

,  29 

volver 

-  58 

—  des  prospectus 

208 

Lâcher  la  bride  à 

130 

—  un  prospectus 

Vb 

-  pied 

249 

—  une  pointe 

342 

—  prise 

2H5 

—  un  lardon 

321 

Là-dedans.  Je  n'entre  pas  1.  d. 

170 

—   nno  sommation 

297 

284 


Langue,  aux  chiens 
Coup  de  1. 

—  longue 

—  méchante 

Une  1.  de  vipère 
Une  1.  dorée 
Une  1.  bien  pendue 
Estropier  une  1. 

Languir.  Conversation  qui  lan- 
guit 

Lardon.  Lancer  un  1. 

Large.   Conscience  1. 

—  Prendre  le  1. 

—  Gagner  le  1. 
Largeur  d'esprit 
Larmes,  de  crocodile 

en  larmes 

fondre  en  1. 

Mettre  les  1.  aux   yeux 

—  perlent  dans  les  yeux 
Pleurer  à  chaudes  1. 
Rire  aux  1. 

Touché  jusqu'aux  1. 
Las  de,  18.    —    Tenez    vous 
pour  dit  que  je  suis  1.,  220. 

—  De  guerre  lasse 
Latin.  Perdre  son  1. 
Laver  la  tête  à  quelqu'un 

—  (Se)  les  mains         119, 
Lécher.  A  lèche-doigts 

—  Ours  mal  1. 

Leçon.    Faire    la  1.    à  [quel- 
qu'un 

Lecture.    Prendre   goût   à  ce 

rç  genre  de  1. 

Léger.  De  son  pied  I. 
Un  1.  mieux 

Légère.   A  la  I.  5, 

Lendemain.  Du  jour  au  1.  206, 
836, 

Lèpre  de  la  population 

Lessive.  Faire  une  1.  de 

Leste.  Pièce  de  théâtre  trop 
1.  pour 

Plus     1.    (rapide)     que 
l'éclair 

Le  tout.  Ce  n'est  pas  le  t. 


Nro. 

325 

321 

321 

320 

321 

315  j 

260 

273  1 

251  ! 

321 

118 

337 

331  I 

302 

314 

337 

182 

206 

333 

264 

173 

342 


311 
208 
320 
207 
321 
304 

320 

218 

310 

91 

70 

347 
348 
322 

30 

303 
304 


Nro. 
Lettre.  Recommander,  charger 

une  1.  179 

Remettre  une  1.  en  mains 
propres  181,  235 

répondre  à  lettre  vue  179 
Mettre  une  I.  à  la  poste  179 
Prendre  à  la  lettre,  171,  270 
L.  morte  329 

Les  1.  sont  délivrées  179 
Dire  en  toutes  1.  212 

Homme  de  1.  820 

Leu-leu.    A  la  queue  leu-leu  308 
Lever  la  séance  340 

—  la  main  237 

—  le  pied  321 

—  Au  pied  levé  329 

—  Le  masque  330 

—  un  lièvre  289 
Lèvres.  Le  sourire  sur  les  I. 

301,  343 
Rire  du  bout  des  1.         177 
Liberté  d'action  162 

Prendre  des  libertés        221 
Libre.  Une  minute  de  I.  32 

Le  champ  libre       329,  334 
Libretto  180 

Lice.  Entrer  en  1.  340 

Lie  de  la  population  347 

Lié.  Etre  1.,  188.  —  Les 
mains  liées,  116.  —  Pieds 
et  poings  liés  310 

Lier  (se)    d'amitié   avec,    63,  344 
Lieu.   Avoir  1.  de,  2,  40,  26, 

215,  208 
Donner  lieu  à  278 

En  haut  lieu  166,  328 

En  temps  et  1.  165 

En  premier  1.  59 

En  lieu  et  place  207 

Ni  feu  ni  1.  21 

Lieux  communs  330 

Lièvre.    Lever  le  1.    289.  — 

Courir  deux  1.  à  la  fois        112 
Lignes.  Lire  entre  les  1.  340 

Limites  voulues  279 

Linceul.   Blanc  comme    un  1.  206 
Lire  entre  les  lignes  340 
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Lit.  Garder   le  1.   16.  —  Au 
saut  du  1.  m, 

Livre.    Traduire  à  livre  ouvert 
Loges.  Au  premières  1. 
Loi.  De  par  la  I. 

Faire  la  1. 

Faire  loi 

Hors  la  1. 

—  applicable  à 

Loin.  De  là,  à  ...  il  y  a  loin 

—  de  compte 

—  de  moi  la  pensée  de 
Avoir  été  loin 

Xe  pas  pousser  les  choses 
plus  loin 
Loisir  (à),    550.   —  Avoir   le 
1.  de,  5.  —  Se  mordre  les 
doigts  à  1. 
Long.  Tout  au  1. 

En  dire  1.  sur         279, 
En  savoir  1.  sur 
Le  long  de  la  route 
L.  feu 

Tombé  de  mon  1. 
Longtemps.    N'en  plus  avoir 

pour  1. 
Longue.  Connaître  de  1.  date 

—  La  langue  1. 
Longueur.  Traîner  en  1. 
Lopin  de  terre 

Lors.   Voi7'  :  Dès  lors 

Lot   de    denrées,    346.  —  L. 

sorti 
Louer.  Je  n'ai  qu'à  me  1. 
Loup.  Se  faire  un  1.  de 

un  froid  de  1.         323, 

Suivre  à  pas  de  1. 

Connu     comme     le     1. 

blanc 

Hurler  avec  les  1. 
Lui,  Je  ne  1.  suis  rien 
Lumière,  le  jour 

Trait  de  1. 

Mettre  en  lumière 
Lundi    Faire  le  1. 
Lune.  Prendre  la  1.  avec  les 

dents 


Nro. 

Nro. 

Faire  un  trou  à  la  1. 

318 

330 

Tomber  de  la  1. 

326 

254 

Lurette.  Il  y  a  belle  1. 

342 

161 

151 

Mâcher  à  la  besogne 

340 

318 

Mâchurer 

239 

326 

Madame.  Chère  madame 

11 

328 

Magot.  Un  m. 

318 

165 

Maigre.  Faire  m. 

272 

339 

Maigrir  à  vue  d'œil 

304 

289 

Maille    Avoir  maille  à  partir 

244 

19,  45,   150,  220,    301.  — 

108 

Xi  sou  ni  maille 

326 

Main.  Agir  sous  m. 

340 

63 

De  la  m.  à  la  m. 

340 

—  à  la  pâte          121,  234, 

254 

A  m.  armée 

113 

164 

—  basse  sur 

113 

323 

Changer  de  main 

326 

346 

Donner  la  m.  à 

210 

173 

La  main    me  démange 

186 

168 

Mettre  la  dernière  main 

241 

316 

Mettre  le  marché  à  la  m. 

187 

222 

Comme  les  deux  doigts 

de  la  m. 

312 

306 

Forcer    la    m.    à  quel- 

96 

qu'un                          115, 

169 

321 

Main  de  fer 

323 

244 

Main  heureuse 

117 

344 

Lever  la  main 

237 

21 

Mettre  la  main  à  l'œuvre 

114 

Mettre  la  m.  au  feu 

315 

339 

Mettre  sa  main  sur 

344 

235 

Piocheur  qui  n'y  va  pas 

322 

de  m.  morte 

185 

334 

Poignée  de  main 

309 

196 

Porter  la  m.  sur 

340 

Prendre  en  main,332,340, 207 

175 

Prêter  main  forte 

110 

840 

Propre  main             235, 

204 

171 

Kendre  la  m. 

323 

82 

Reprendre  en  m. 

331 

307 

Sous  la  m.               111, 

231 

323 

Sur  la  m.                 108, 

196 

35 

Prendre     quelqu'un    la 

main  dans  le  sac 

311 

312 

Tendre  lani.  12 1,1 63, 299 

,348 

286 


Tenir  de  première  main  118 
Tenir  la  m.  à            201,  78 

Tour  de  m.               110,  337 

Tourner  la  m.  340 

Mains.  Baiser  les  mains  301 

Battre  des  m.  189 

En  de  bonnes  m.  120 
Prendre  son  ouvrage  à 

deux  m.  203 

Passer  de  mains  en  m.  248 

Je  m'en  lave  les  m.  207 

Se  laver  les  m.  119 

Les  m.  liées  116 

Mains  propres          181,  260 

Mais.  N'en  pouvoir  m.  326 

Maison.  Faire  m.  nette  186 

Le  feu  était  à  la  m.  196 

M.  de  second  ordre  208 

S'imposer  dans  une  m.  169 

Maître.  Un  coup  de  m.  207 

Œil  du  m.  253 

Passé  m.                   110,  326 

Trouver  son  m.  267 

Mal  :  à  l'aise  81 

Il  n'y  a  pas  de  mal  à  183,  213 

—  an,  bon  an  207,  297 
Arriver  m.  à  propos  164 
Dépenser  m.  à  propos  348 

—  à  propos  226 
Tout  va  par  le  plus  mal  253 
Se  donner  du  mal  314 
Attraper  du  mal  33  + 

—  dans  ses  affaires  185 
Il  m'en  prendrait  mal  184 
Prendre  son  m.  en  pa- 
tience                       277,  347 
Tomber  de  mal  en  pis 

148,  221,  246 

Le  mal  est  que  279 
Ne  pas  faire  de  mal  à 

une  mouche  196 

Mal  gré,  bon  gré      42,  292 

C'est  là  le  mal  330 
Se  mettre  mal,  s'habiller  m.  64 

Tourner  mal  304 

Se  trouver  m.  149 

Yaincre  le  m.  10 


Se  dire  m. 
Tomber  m. 
Maladie.  Relever  de  m.       1, 

—  Se  remettre  d'une  m. 
Maladresse.    Etre    d'une    m. 

proverbiale 
Mâle.  Avoir  quelque  chose  de  m. 
Malheur.  Crier  son  m. 

Jouer  de  m. 

Virilisé  par  le  m. 

Un  m.  ne  vient  jamais  seul 

A  quelque  chose  m.  est 

bon 
Malheureux.  Traiter  le  m. 
Malhonnête.  Agir  en  m.  homme 
Malles.  Boucler  ses  m. 
Manant.  Un  vrai  m. 
Manche.  Avoir  dans  la  m.  21 

Ne  pas  se  moucher  avec 

la  m. 

Autre  paire  de  manches 

Branler  au  m.  321, 

Jeter  lam.aprèsla  cognée 
Manger  comme  quatre 

—  de  la  vache  enragée 

—  du  bout  des  dents 

—  le  blanc  des  yeux 

—  son  blé  en  herbe 
Maniance.  Avoir  eu  m. 
Manie.  Avoir  la  m.  de 
Manière  d'acquit 

—  d'être 

—  pour 

Manque  d'éducation  première 

Il  ne  m.  pas  de  gens 

Manquer  à 

Manque  de       246,  228 

M.  ses  examens 

M.  son  coup 

M.  son  but 

Il   ne   manquerait   plus 

que  cela 
Marauder 

Marchander  234,  72. 

Marchandises 
Marché.  Faire  bon  m.  de 

A  bon  m. 


Nro. 
318 
210 

285 
91 

136 
335 
246 
126 
344 
229 

235 
183 
342 
164 
342 
,94 

303 
180 
326 
187 
198 
92 
348 
187 
183 
307 
328 
231 
196 
205 
108 
189 
168 
143 
132 
331 
135 

186 
306 
73 
20 
326 
325 


^ 


287     — 


Nro. 

Nro. 

Par  dessus  le  m.     230, 

242 

Mauvais  quart-d'heure 

308 

Mettre  le  m.  à  la  main 

187 

—  sang                    46, 

169, 

247 

A  meilleur  marché     37 

208 

—  vouloir 

335 

Faire  un  m.  d'or 

185 

Mauvaise  affaire 

337 

Conclure  un  m.  sur  place  41 

—  conscience 

317 

Marche.  Ouvrir  la  m. 

292 

—  fortune 

147 

Marcher.  Tout  marche  à  souhait  52 

—  grâce 

311, 

349 

—  Cela  ne  marche  pas 

305 

—  humeur 

141 

—  à  pas  de  tortue 

23i; 

—  mine 

196 

—  à  quatre  pattes 

236 

—  tournure 

10 

—  à  tâtons 

99 

Maux.  Le  temps  est  le  remède 

—  comme  sur  des  roulettes 

à  tous  les  m. 

293 

162, 

231 

Mazette.  Une  m. 

833 

—  droit 

801 

Méchant  comme  un  âne  rouge 

164 

—  quatre  de  front 

249 

Méchante  langue 

320 

Marée.  Arriver  comme  m.  en 

Méchant  quart-d'heure 

347 

carême 

322 

Mèche.  Eventer  la  m. 

164 

Marge.  Avoir  de  la  m. 

94 

Médaille.  Revers  de  la  m. 

254 

Ecrire  dans  la  m. 

320 

Méfier  (se)                       28,  40 

107 

Maris.  Le  modèle  des  m. 

336 

Mégarde  (par) 

210 

Marotte.  La  m.  de  quelqu'un, 

Meilleur.  Le  m.homme  du  mond 

B335 

son  dada 

144 

—  marché 

37, 

208 

Marqué  au  coin  pour  être  ca- 

Mêle. Je  ne  m'en  m.  pas 

241 

pable 

176 

Mélodies.  Ne  pas  saisir  les  m. 

221 

Avoir   un  penchant   m. 

Même.  A  m.  de           1, 

103, 

237 

pour 

281 

Etre  fait  au  même, 

être 

Marrons.  Retirer  les  m.  du  feu 

187 

trompé 

317, 

328 

Marteau.  Entre   l'enclume    et 

Etre  traité  sur  le  m 

.  pied   85 

le  m. 

178 

La  franchise  m. 

116 

Martel.  Se  mettre  m.  en  tête 

186 

La  bonté  même 

H02 

Masque.  Lever  le  m. 

330 

Mémoire.  De  m.  d'homme 

229 

Masquer  le  jour 

199 

—  courte 

273 

Masser,  se 

298 

Ménage.  Mauvais  m. 

256 

Massue.  Un  coup  de  m. 

332 

Ménager  le  terrain 

185 

Mathématiques 

84 

Mener  à  bien 

819 

Matière.  Entrer  en  m.      326, 

315 

—  à  la  baguette 

122 

Matinée.  Grasse  m.           326, 

289 

—  à  la  diable 

302 

Matins.  Un  de  ces  quatre  m. 

318 

—  à  la  dure 

318 

Mauvais  air,  302.  —  Air  m. 

302 

—  à  grandes  guides 

175 

—  augure 

304 

—  quelqu'un 

279 

—  côté  des  choses 

287 

—  sa  barque 

268 

—   coucheur 

327 

—  tambour  battant 

185 

—  état 

201 

—  un  grand  train 

386 

—  ménage 

256 

—  un  train  princier 

342 

-  œil 

304 

—  une  vie  de  bohème 

176 

—  pas 

268 

—  une  vie  de  chanoines 

182 

—  plaisant 

309 

Mer  à  boire 

137 

288 


Merci  (Sans) 
Mériter  de  l'intérêt 
Merveille.  S'entendre  à  m. 

Promettre  monts   et  m. 
183, 

Faire  m.  326, 

Mesquin.  Rien  d'étroit  ni  de  m. 
Mesure  de  rigueur 

Costume  sur  m. 

Plus  que  de  m. 
Mesurer  les  autres  à  son  aune 
Métier.  Faire  m.  de 
Mettons  que  -  admettons  que 
Mettre  à  feu  et  à  sang 

—  à  jour 

—  à  quia 

—  à  la  porte  90,  103,  186, 

—  à  l'épreuve 

—  à  sac 

—  au  ban  de  la  société 

—  au  champ 

—  au  clair  345, 

—  au  clou 

—  au  comble  du  bonheur 

—  au  fait 

—  au  jour 

—  au  pas 

—  au  pinacle 

—  aux  voix 

—  la  main  à  la  pâte  121, 

234, 

—  la  main  au  feu        278, 

—  la  puce  à  l'oreille 

—  l'eau  à  la  bouche 

—  le  temps  voulu  à 

—  le  feu  au  poudres 

—  un  frein 

—  les  larmes  aux  yeux 

—  (En)  sa  tête  à  couper 

—  ses  fonds  à  couvert 

—  sac  à  terre  243, 

—  dans  de  beaux  draps 

—  tous  ses    œufs   dans   le 
même  panier 

—  de  la  suite  dans 

—  la  mort  dans  l'âme 

—  de  l'eau  dans  son  vin 


Nro. 

Kro. 

192 

Mettre  des  bâtons  dans  les  roues  260 

299 

-  de 

côté 

348, 

346 

159 

-  de 

mauvaise  humeur 

141 

—  dedans 

318 

304 

—  les 

rieurs  de  son 

côté 

331 

335 

-  la 

charrue    devant   les 

234 

bœufs 

340 

837 

—  des  gants  blancs 

31,45 

153 

51 

—  peu   d'intérêt 

159 

324 

—  sens  dessus  dessous 

336 

301 

—  du 

sien,  du  vôtre 

187 

317 

-  du 

soin 

7 

326 

—  en 

avant 

99 

263 

—  en 

branle 

329 

344 

—  en 

cannelle 

319 

308 

—  en 

demeure 

191, 

341 

179 

—  en 

émoi 

2 

261 

—  en 

évidence 

312 

344 

—  en 

garde 

208 

301 

—  en 

lumière 

323 

342 

—  en 

mesure 

255 

246 

—  en 

œuvre 

304, 

348 

340 

—  en 

peine 

3 

65 

—  en 

pratique 

166 

318 

—  en 

présence 

345 

187 

—  en 

quarantaine 

310 

310 

—  en 

train 

235 

309 

—  hors  de  combat 

330 

264 

—  hors  de  soi 

335 

—  hors  des  gonds 

328 

254 

—  le 

hola 

328 

315 

—  le 

poing  dans  sa 

poche 

306 

304 

—  les 

pouces 

187 

349 

—  sous  clef 

181 

7 

—  sur  le  dos  de 

271 

327 

-  la 

main  sur 

344 

217 

-  le 

couteau  sur 

312 

206 

—  le 

doigt  sur 

154, 

316 

335 

—   sur  les  dents 

164 

3 

—  sur  la  voie 

100 

298 

—  (se)  à  courir  de  plus  belle 

233 

158 

—  à 

Jos 

19 

-  à  l'abri 

5 

88 

—  à 

a  discrétion 

316 

99 

—  à  la  torture 

289 

323 

—  à 

"œuvre 

234 

159 

-  à 

plat  ventre 

807 

—     289     — 


Nro. 

Nro. 

Mettre  à  son  aise 

81 

Avoir  grande  m. 

344 

—  la  corde  au  cou 

326 

de  commande 

316 

—  au    dessus   de    tout    le 

Faire  mine  de         318, 

324 

monde 

240 

rébarbative          317   — 

196 

—  au  feu  pour 

171 

Mineur.  Encore  m. 

211 

—   au  travail 

11 

Ministère                              223, 

316 

—  aux  ordres  de 

189 

Ministre.  (Etre    en    cour  au- 

— le  doigt  dans  l'œi 

314 

près  du  m.) 

204 

—  d'une  partie 

236 

Minute.  D'une  m.  à  l'autre 

161 

—  de  cette  clique 

228 

Avoir  une  m.  de  hbre 

32 

—  en  frais 

325, 

336 

L'affaire  de  quelques  m. 

335 

—   en  garde 

193 

Miracle.    Crier  au  m. 

312 

—  en  lieu  et  place 

207 

Mis  à  l'index 

159 

—  en  quatre 

183, 

200 

—  à  sec 

294 

—  en  route 

123, 

247 

—  au  pied  du  mur 

183 

—  martel  en  tête 

186 

Mise  en  accusation 

206 

—  mal,  s'habiller  ma 

64 

—  en  scène 

180 

—  sur  lé  pied  de 

186 

--  en  sûreté 

78 

—  sur  les  rangs 

190, 

336 

—  sur  pied 

82 

Meurs  (Je)  d'envie  de 

215 

qui  est  de  mise 

262 

Meurtrier.  Climat  m. 

276 

Misérable 

318 

Mi-chemin 

168 

Misère,  331,  281,  28.  —  Des 

Midi,  partir  pour  le  M., 

158. 

misères 

303 

—  Dans  le  M. 

184 

Miséricorde.  A  tout  péché  m. 

213 

Mieux.  A   qui  m.  m. 

97 

Mode.  Passé  de  m.      38,  51, 

155 

De  son  mieux 

109 

Suivre  la  m. 

322 

De  mieux  à    103, 

187, 

Modèle  des  maris 

336 

218, 

231, 

247 

Un  m.  en  tous  points 

280 

Le  mieux  que 

5 

Moelle.  Jusqu'à  la  m. 

304 

Ne  demander  pas  m 

.  que 

Mœurs  de  cuistre 

339 

75, 

153 

Moi.  Malgré  m. 

292 

Mieux  que  rien 

266 

C'est  de  l'hébreu  pour  m 

23 

Faute  de  m. 

206 

Selon  m.                          S 

,  76 

Le   mieux    est   de 

20, 

Prendre  sur  m. 

39 

119, 

306, 

267 

Moine.  L'habit  ne  fait  pas  le  m 

342 

Pour  le  mieux 

349, 

107 

Moineau.  Vilain  m. 

303 

Le  m.  est 

149, 

184 

Mois.  Payer  par  m. 

35 

Mieux    vaut,    294, 

45, 

Moins.  A  m.  que    49,  69,  251 

242 

32,  214, 

179, 

303 

Sinon  ...  du  m. 

281 

S'en  trouver  m. 

217 

En  m.  de  rien 

207 

Il  y  a  un  mieux 

6 

,  91 

Etre  m.  que  rien    189, 

240 

Mignon.  Péché  m. 

310 

Le  m.  du  monde 

2U 

Milieu.  Au  beau  m.  de 

210, 

108 

11  n'en  a  pas  moins  dé- 

S'arracher d'un  m 

235 

passé  ses  camarades 

226 

Un  m. 

340, 

235 

Le  moins  que  vous  puis- 

Rester dans  son  m. 

301 

siez  faire 

78 

Mine.  Payer  de  m. 

323, 

310 

C'est  bien  le  moins 

97 

—     290 


Mois.  Payé  par  m. 
Moitié.  Etre  de  m. 

Cela  ne  me  revient  qu'à 

moitié  prix 

A  m.  fou 

A  m.  chemin 
Moment.  Les  besoins  du  m. 

—  voulu  246, 

—  donné 
le  m.  de  290, 
D'un  m.  à  l'autre 
Un  bon  m. 
A  moments  perdus 

Monde.  Le  bout  du  m.     177, 

Le  m. 

Pour  tout  au  monde 

Pour  rien  au  m. 

Pour  tout  l'or  du  m. 

Avoir  toutes  les  peines 

du  m.  229,  347, 

Le  moins  du  m. 

Lancer  dans  le  m.    29, 

Faire    son   entrée   dans 

le  m. 

Faire  figure  dans  le  m. 

N'avoir  pas  de  m. 

Tout  le  m.  172, 

La  fleur  du  m. 

Le  meilleur  homme  du  m. 

Le  m.  est  ainsi  fait 

Un  m.  fou 

Se  retirer  du  m. 

Il  y  avait  du  m. 

Demi-monde 

Se  regarder  comme  au- 
dessus  de  tout  le  m. 

S'entêter  à  ne  pas  faire 

comme  tout  le  m. 

Au  dite  de  tout  le  m. 

L'autre  ra. 

Tout  est  pour  le  mieux 

dans  le  meilleur  des  m. 
Monnaie,  qui  n'est  plus  en  cours 

démonétisée  205, 

Rendre  la  m.  189, 

Mont  de  piété 
Monter.   Vin  qui  m.  à  la  lête 


Nro. 

Nro. 

.'55 

La  moutarde  me  m.  au  nez  183 

303 

Monté     sur    son    grand 

cheval  de  bataille 

330 

51 

Un  coup  monté 

327 

278 

Collet  m. 

316 

168 

—  à  cheval                     196, 

282 

348 

—  à  un  taux  excessif 

346 

317 

—  au  cœur 

842 

231 

—  la  tête  de 

186 

80 

—  la  tête  à 

345 

66 

—  comme  une  soupe  au  lait 

303 

214 

—  sur  ses  écliasses 

314 

7 

Montre.  Faire  m.  de  son  savoir 

303 

303 

Montrer  au  doigt               303, 

314 

196 

Oser  se  montrer 

221 

206 

Se  m.  froid 

210 

129 

—  de  la  tête 

341 

210 

—   de  quel  bois  on  se  chauffe  345 

Se  m.  digne 

162 

308 

—  du  caractère 

54 

214 

—  du  fond 

19 

122 

—  la  corde 

341 

—  le  bout  de  l'oreille 

303 

325 

—  les  dents 

303 

204 

Monts  et  merveilles           183, 

304 

247 

Courir  par  ra.  et  par  vaux 

2S8 

333 

Moquer  (Se)  de  quelqu'un 

132 

336 

—  du  qu'en  dira-t-on 

175 

335 

Moral.  Point  d'appui  m. 

223 

28 

Morale.  Une  m.  salée 

311 

325 

Morceau.  Pour  un  m  de  pain  4 

,  185 

334 

Mordre  au  travail 

188 

279 

—  (Se)lesdoigtsô,  57,  191 

164 

303 

Mors  aux  dents.  Prendre  le  m. 

803, 

323 

108 

Mort  dans  l'âme 

323 

Faire  le  m. 

317 

155 

A  l'article  de  la  m. 

301 

62 

Silence  de  m. 

289 

•303 

Langue  morte 

320 

Lettre  morte 

329 

349 

Nature  morte 

303 

Morte  saison 

303 

237 

Mot,  à  la  poste 

195 

301 

Au  bas  m. 

303 

303 

Lancer  un  bon  m. 

204 

247 

Sans  m.  dire 

14 

291 


Nro. 

Mot.  Sans  dire  mot  221 

Avoir  deux  m.  à  dire        89 
Ecrire  deux  m.  311 

M.  estropiés  273 

M.  de  rémignie  313 

Le  fin  mot  303 

Gros   mots  207 

Le  premier  mot  271 

Qui  ne  dit  m.  consent    192 
Un  m.  plaisant  301 

Se  donner   le  m.     244,  154 
Le  mot  pour  rire  217 

Souffler  mot  191,  305 

Payer  de   mots  349 

Mouche.  Quelle  m.  l'a  piqué?  223 
Prendre   la  m.  268,  186 

Ne  pas  faire  du  mal  à 
une  m.  196 

Une  fine  m.  321 

Pattes  de  mouche  310 

Moucher  (Se).  Ne  pas  se  mou- 
cher du  pied  303 

Moue  coquette  335 

Mouillé,  jusqu'aux  os.,  5.   — 
Une  poule  m.  142 

Moulin.    Faire   venir   l'eau  à 
son   m.  2<)5 

Moulins.  Jeter  son  bonnet  par- 
dessus les  m.  319 
Se  battre  contre  les  m. 
à  vent                        303,  318 

Moulu,    il    reprenait    la    be- 
sogne 194 

Mourir,  de  sa  belle  mort  219 

Faire    m.    sa    femme    à 
petit  feu  96,  322 

Moutarde  après-dîner  303 

—  me  monte  au  nez  183 

Moutons.   Revenons  à  nos  m    i;i5 

Mouvement  300 

Moyen.  Il  n'y  a  pas  m.  298 

Le  m.  de  174 

Moyenne,  34     —  Au    dessus 
de  la  m.  132 

Moyens.  Avoir  les  moyens  de 

17,  170,  166,  304 

Mule.  Entêté  comme  une  m.    213 


Nro. 
Muni  de  pleins  pouvoirs  166 

Mur    Au  pied  du  m.  183 

Entre  quatre  murs  303 

Mûre  réflexion  193 

Mûrement  réfléchir  297 

Muscadin  303 

Musique  enragée  313 

Mutisme.  Sortir  de  son  m.       309 

Se  renfermer  dans  son  m.  286 
Mystère.  Percer  le  m.  246 

Ne  faire  aucun  m.  33 

Nage.  Etre  tout  en  n.      303,  283 

Nager  contre  le  courant  350 

—  dans  l'opulence  281 

—  entre  deux  eaux  283 
Naître.  Faire  n.  des  discussions  290 
Nanti  de  289 
Nature.  Peindre  d'après  n.  229 

—  morte  303 
Payer  en  n.  266 
De  toute  n. 
D'une  n.  à 

Naturel.  Chassez  le  n.  il 

vient  au  galop 

D'un  bon  n. 
Navette.  Faire  la  n. 
Navré.  Etre  n. 
Ne  pas  manquer  de 
Né.  Etre  bien  n. 

N    coifl'é 
Nécessaire.  Ne  faire  que 

Strict  n. 

Nécessité  Faire  den.  vertu  276.  303 
Nègre.  Travailler  comme  un  n.  194 
Neige.  Blanc  comme  n.  335 

Boule  de  n.  321 

Nerfs.  Donner  sur  les  n.  180 

Net.  Remettre  au  n.  94 

En  avoir  le  cœur  n.  119, 

127,   277 
Neuf.  Faire  balai  n  301 

Nez.  N'y  pas  voir  plus  loin  que 

le  bout  de  son  n.    222,  342 

N.  à  n.  303 

Pied  de  n.  303 

Rire  au  n.  229 


182,  278 
122 


244 
268 
3«3 
338 
22 
242 
226 
190 
190 


81, 


200, 
le  n. 
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Moutarde  monte  au  n. 

Mettre  le  nez  partout 
Ni.  Ni  feu  ni  lieu 

N.  moi  non  plus 

N.  parenté  ni  amitié  qui 

tienne 

N.  une  ni  deux 
Niaiseries  qui  ne   valent  pas 

la  peine  de 
Niches.  Se  faire  des  n. 
Nid.  Faire  son  n. 
Noce.  Corbeille  de  n. 
Nœud    Filer  son  n. 

—  de  l'affaire 

—  gordien  de  l'intrigue 
Noir.  Voir  tout  en  n. 

Un  point  n. 

Jeter  le  noir   crêpe   de 

deuil 

Noire  calomnie 

Noire  ingratitude 

Etre  la  bête  noire 
Noise.  Chercher  n.  303,  321, 
Nom  de  plume 
Nombre  d'années 

Faire  n.  dans 

Sans  n. 
Nommé.  Arriver  à  point  n. 

Etre  n. 
Nommer.  Se  faire  n. 
Non  plus 

Nord.  Etoile  du  N.,  293.—  Aun. 
Normal.  Le  prix  n. 
Note.  Forcer  la  n.,  6.— Prendre 

bonne  n. 
Noter.  Notez  bien  que 
Notoire.  Etre  n.  que 
Notoriété.  Avoir  une  n. 
Nôtres.  Etre  des  n. 
Nouveau  traitement 

Nouvel  ordre 

Nouvelles  démarches 
Noyer  (Se)  dans  un  verre  d'eau 
Nues.  Porter  (élever)  aux   n. 
303, 

Tomber  des  n.  42, 

Nuit    Passer  la  n.  à  la  belle 


Nro. 

Nro. 

183 

étoile,    152,  196.  —  Faü-e 

185 

de  la  n.  le  jour 

316 

21 

La  tombée  de  la  n. 

78 

230 

La  n.  tombante 

169 

La  n.  porte  conseil 

207 

230 

Nuits.  Passer  de«  n.  blanches  10, 129 

90 

Nul.  A  l'impossible  n.  n'est  tenu    94 

Nullité    Etre  une  n. 

189 

172 

Numéro  gagnant 

339 

260 

N'y  comprendre  rien 

23 

226 

N'y  est  pour  rien 

165 

332 

303 

Objets.  Mise  en  sûreté  de  tous 

337 

ces  0. 

78 

303 

Obligé.  Etre  lo.  de  quelqu'un 

246 

46 

Obliger.  Obligé  de 

42 

309 

Observations  qui  piquent 

40 

Obtenir  un  recours  en  grâce 

154 

347 

—  une  position 

300 

303 

Occasion.    Prendre    l'o.    aux 

299 

cheveux 

225 

126 

Rendre  service  en  cette  o 

116 

335 

Occupations.  Genre  d'o. 

169 

235 

Occuper  une  position 

350 

221 

Poste  que  quelqu'un  oc- 

279 

cupe  chez  quelqu'un 

162 

45 

Océan.  Goutte  d'eau  dans  l'O. 

263 

309 

Odeur  de  sainteté 

304 

190 

Œil  à  tout 

304 

344 

—  au  guet 

25.S 

212 

D'un  bon  œ. 

311 

277 

En  un  clin  d'œ. 

324 

346 

Du  coin  de  l'œ. 

334 

Avoir  le  compas  dans  Vœ 

340 

313 

Goup  d'œ. 

166 

209 

Donner  dans  l'œ.    304, 

316 

345 

—  du  maître                 326, 

253 

345 

Fermer  Vœ.  sur 

342 

169 

Maigrir  à  vue  d'œ. 

304 

203 

Travailler  à  l'œ. 

304 

316 

Avoir  l'œ.  ouvert      47, 

274 

67 

Regarder  d'un  œ.  sec 

258 

306 

Ne  dormir  que  d'un  œ. 

315 

Ne  voir  que  d'un  œ. 

342 

349 

Se  battre  l'œ.  de 

304 

324 

Se  mettre  le  doigt  dans  l'œ 

314 

Baisser  à  vue  d'œ. 

342 

293 


Nro. 
Œufs.  Des  œ.  à  la  coque        349 
Mettre  tous  ses  œ.  dans 
le  même  panier  88 

—  sur  le  plat  349 
Œuvre.  A  l'œ.                  263,  114 

En  œ.  304,  348 

La  fin  couronne  l'œ.  168 
Œuvres.  Les  bonnes  œ.  318 

Office.  Avocat  d'office  804 

OflFrant.  Adjuger  au  plus  o.  et 

dernier  enchérisseur  76,  185 
Offrir  de  grand  cœur  44 

Oie.  La  patte  d'o.  310 

Oiseau,  bleu.  Dénicher  l'o  b., 

doré  345 

—  de  mauvais  augure  304 
Comme  l'o  sur  la  branche  1 63 

Ombrage.  Porter  o.  334 

Prendre  o.  804 

Ombre.  Pas  l'o.  de  304 

On.  Heureux  est-on  301 

Impression  que  l'o.  pro- 
duit 216 

—  le  disait  60 

—  ne  passe  pas  233 

—  ne  peut  plus  6 

—  ne  peut  plus  déplacé        74 
Dit-on  16,  38,   102 

Oncle  d'Amérique  804 

Ongle.  Payer  rubis  sur  l'o.   185,  41 

Opéra.  Mise  en  scène  d'un  o.  180 

Or    Au  prix  de  lo.  346 

Son  pesant  d'o.  346 

Une  plume  d'o.  332 

Pour  tout  l'o  du  monde  210 

Un  marché  d'o.  185 

Tout  cousu  d'o.  152 

Rouler  sur  l'o.  326 

Ordonnances.  Suivre  les  o.  du 

docteur  31 

Ordre.  J'ai  o.  de  243 

Jusqu'à  nouvel  o.  316 

Mettre  o.  à  232 

Se  mettre  aux  o.  189 

Oreille.  Montrer  le  bout  de  l'o.  303 
Laisser  voir  le  bout  de 
l'o.  319 


Ne    pas     entendre     de 

cette  0. 

Fermer  l'o.  à 

Mettre  la  puce  à  l'o 

Autant  leur  en  pend 

l'o. 

Faire  la  sourde 


191, 
220, 

Se  faire  tirer  l'o. 

Ne  pas  avoir  d'o. 

Ne  pas  avoir  l'o.  juste 
Oreilles.  Dormir  sur  les  deux  o. 

En  avoir  les  o.    rebat- 
tues 

En  avoir  par  dessus  les  o. 

Etre  tout  o. 
Os.  Mouillé  jusqu'aux  o. 

Trempé  jusqu'aux  o. 

N'avoir  que  la  peau  et 

les  o 

Ne  pas  faire  de  vieux  o. 

Jusqu'à  la  moelle  des  o. 
Oter  de  la  tête 
Où  il  en  veut  venir,  246.  — 

O.  l'on  en  est 
Oublier  (S')  jusqu'à  333,  219, 
226, 
Ours  mal  léché 
Outrance.  Crier  à  o. 
Outre  (En) 
Ouvert.  A  cœur  o. 

A  livre  o. 

Œil  o. 

Guerre  ouverte 

Portes  ouvertes 
Ouverture  du  bureau  ( 

tion 
Ouvrables.  Jours  o. 
Ouvrage  sur  le  chantier 

Abattre  de  l'o.    comme 

quatre  64. 

Ouvrir.  Avenir  qui  s'ouvre 

S'o  à  quelqu'un 

0.  de  grands  yeux 
—  la  marche 

Ses  yeux  s'ouvriront  sur 
Ouvrière.  La  caisse  o. 


302. 


47, 
304, 


loca- 


304 
217 
804 

93 

337 
170 
221 

221 
290 

122 

92 

171 

5 

152 

289 
198 
304 
209 

45 

232 
304 
240 
306 
804 
254 
274 
823 
315 

180 

85 

319 

261 
15 
268 
254 
292 
21 
345 


294 


Nro. 

Paille.  Feu  de  p.  318 

Sur  la  p.  30 1,  333 

Pain.  Bon  de  p.  346 

—  bénit  329 
A  voir  du  p.  sur  la  planche 

304,  309 
Pour  un  morceau  de  p.     41 
Réduit  au  p.  et  à  l'eau  346 
Vendre  comme  du  p.        20 
Pair.    Traiter    de  p.    à  com- 
pagnon 1  78 
Aller  de  p.  avec     302,  304 
Paire.  Autre  p    de  manches    180 
Autant  dire  la  p              338 
Paître.  Envoyer  p.  quelqu'un  160 
Paix.  Vi-;er  à  la  p.  49 
Palier.  De    plain-pied.  sur  le 

même  p.,  porte  à  porte  156 
Palpable.  Preuve  p  300 

Panier.  Mettre  tous  ses  œufs 

dans  le  même  p.  88 

Faire  danser  l'anse  du  p.  301 

—  percé  186 
Le  dessus  du  p.               304 

Panneau.  Donner  dans  le  p.    315 

Tomber  dams  le  p.  304 

Pantouffle.  Etre  sous  la  p.       304 

Paon.  Fier  comme  un  p.  213 

Se  parer  des  plumes  du  p.  304 

Papiers.Etrebiendanslesp.de   161 

Par.  Finir  par  20,  25 

Passer  par  122 

Par  à-comptes  41 

P.  dessus  le  marché        242 

Par  droit  d'aînesse  231 

Par  soi-même  277 

Puni  par  où  Ion  pêche    291 

Par  quel  hasard  231 

Par  qui  de  droit  83 

Parade.  Faire  parade  de  348 

Paraît.  II  n'y  p.  guère  239 

Pareil.  Un  homme  sans  p.       177 

Ne  pas  avoir  sa  pareille     64 

Rendre  la  pareille  198 

Parenté.  Il  n'y  a  ni  parenté, 

ni  amitié  qui  tienne         230 
Parer  (Se)  des  plumes  du  paon  304 


Kro. 
Paresse.  Faire  la  guerre  à  la  p.  261 

—  innée  301 
Parier  à  coup  sûr  225,  345 
Parler  à  cœur  ouvert  217 

—  à  demi-mot  104 

—  à  d'autres  215 

—  d'abondance  120 

—  de  la  pluie  et  du  beau 
temps  258 

—  de  cela  183 

—  en  connaissance  de  cause  210 

—  ferme  311,  318 

—  hautement  337 
Ce  que  p.  veut  dire  160,  220 
A  proprement  p.  246 
N'en  parlons  plus!           210 

Parole.  Faire  honneur  à  sa  p.    104 
Tenir  p.  199 

Homme  de  p.  215 

Arracher  une  p.  246 

Donner  sa  par.  d'honneur  280 
Donner  la  p.  à  quelq'un  30 1 
Couper  la  p.  à  quelqu'un 

304,  313 
Prendre  la  p.  320,  304 

Paroles  en  l'air  302 

Se  payer  de  p.  315 

Parquet.  Déposer  une  plainte 

au  p.  233 

Part.  Faire  bande  à  p.  236 

Prendre  quelqu'un  à  p.  193 
Servis  à  p.  284 

Avoir  part  au  gâteau  226 
Faire  la  part  de  211 

Prendre  part  au  débat  279 
Pour  ma  part  161 

A  part  soi  310 

De  part  et  d'autre    211,  22îî 

Partance.  Yaisseau  en  p.         310 

Parti.  Prendre  à  p.  302 

Faire  un  mauvais  p.  310 
Parti-pris  183,  307,  342,  69 
Prendre  un  p.  317 

Prendre  son  p.  de  1H4 

Tirer  p.  de  100 

Partie.  Faire  partie  de  200,  298,  350 
Dans  notre  p.  348 
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Nro. 

Kro. 

Partie  adverse         302, 

840 

Pièce  de    monnaie    qui 

Avoir  affaire  à  forte  p. 

279 

ne  passe  plus                    237 

P.   comparse 

340 

Jeunesse  se  passe            319 

Prendre    quelqu'un   à 

P.   encore  que                   205 

partie 

348 

P.  pour  cette  fois   186,  195 

—  remise                         311, 

320 

On  ne  passe  pas!             233 

Abandonner  la  p. 

92 

Passé  maître                      110 

Partir,  à  l'anglaise 

301 

Passé  ce  terme                  170 

—  avec 

299 

Triste  passé                       293 

—  d'un  éclat  de  rire 

201 

Couleurs  passées               229 

—  en  guerre                  304, 

327 

—   le  temps                             310 

—  pour  le  Midi 

158 

—  son  temps  à  rire     198,  332 

Etre  sur  le  point  de  p. 

89 

—  lanuitàlabelleétoilel9ti,152 

—  pour  la  campagne 

89 

—  des  nuits  blanches      10,  29 

—  pour  un  flirt 

334 

—  le  quart  d'heure  de  Ra- 

Avoir maille  à  partir,  19, 

belais                                   191 

45,  150,301.  —  le  coup 

—  un  mauvais  quart  d'heure  308 

peut  partir  tout  seul 

58 

—  de     méchants     quarts 

Partis  aux  prises 

345 

d'heure                                347 

—  extrêmes 

112 

—  son  chemin                         306 

Partout.  En  tout  et  p. 

312 

—  votre  chemin                      237 

Pas  pour  un  empire  I 

312 

—  sur  le  ventre  de                307 

Un  pas  grand'  chose 

335 

—  une  rivière  à  gué             168 

—  (Kej  se  tenir  debout 

198 

—  de  contrebande                  331 

Vêtements  qui   ne  vont 

—  par  le  trou  d'une  aiguille 

pas  bien 

51 

219,  302 

Ne    vous    gênez    donc 

—  entre  les  gouttes               323 

pas 

44 

—   sous  silence              303,  310 

Pas.  P.  à  p. 

188 

—  condamnation  sur             327 

A  p.  de  tortue 

236 

—  outre  sur                            249 

Mettre  au  p. 

310 

—  quelque  chose    à    quel- 

Remettre au  p. 

301 

qu'un                   50,  l.ôO,  342 

Au  p. 

296 

Il  faut  lui  passer  le  reste  213 

S'attacher  au  pas 

342 

Passer  les  bornes             339 

Emboîter  le  p. 

313 

P.  la  plaisanterie              244 

Avoir  le  p.  sur 

310 

—   toute  expression                 220 

Faire  les  premiers  p. 

211 

Faire  p.  le  goût  du  pain  337 

Revenir  sur  ses  pas 

191 

—   à  la  fumigation                 310 

Un  taux  p. 

290 

—   l'éponge  sur                         2  H 

Passage.  Se  frayer  un  p. 

174 

—  l'arme  à  gauche                301 

Passant.  Soit  dit  en  p. 

35U 

—   de  main  en  main              248 

Voir  en  p. 

326 

—  de  modo                              38 

Passe.  En  p.  de 

338 

—  par                       122.  236,  49 

En  belle  p. 

169 

—  pour                            252,  310 

Passe-droit 

186 

—  (se)  de                        50.  280 

Passer.  Dire  tout  ce  qui  passe 

Je  ne  saurais  me  passer  de  49 

par  la  tête 

256 

Passion.  Avoir  la  p.  de            273 

296 


Patati,  patata 

232 

Pays  des  aveugles 

198 

Pâte.  Mettre  la  main  à  la 

p.  121 

,234 

Peau.    N'avoir    que    la    p.  et 

Bonne  j)âte  d'homme 

186 

les  os 

288 

Coq  on  p. 

40 

Pêche,  a  plus  ou  moins  donné 

346 

Patience.  A  bout 

103 

Péché  mignon 

310 

Prendre  en  p 

277, 

347 

C'est  p.  que  de 

232 

Patte  d'oie    . 

310 

A  tout  p.  miséricorde 

213 

Se  fouler  la  p. 

239 

Par  où  l'on  pi-che 

291 

Coup  de  p. 

327 

Pêcher  en  eau  trouble 

226 

Graisser  la  p. 

328 

Pêche  d'espalier 

257 

Tomber  sous  la 

P- 

221 

Pédaler 

336 

—  de  velours 

239 

Peindre  d'après  nature 

229 

Pattes  de  mouche 

310 

Femme  faite  à  peindre 

169 

à  quatre  pattes 

236 

Peine.  C'est  à  peine  si      92, 

149 

Pauvre  diable 

302, 

315 

Ce  n'est  pas  la  p. 

345 

—  garnement 

306 

Valoir  la  p.  de  13,  26, 

172 

Pauvres  honteux 

43 

A  p.  de  quoi  faire  le  tour 

307 

Pavé.  Sur  le  p. 

161 

A  p.  de  quoi  vivre 

182 

Battre  le  p. 

126 

Avoir    peine    à    com- 

Pavillon. Baisser  p. 

122 

prendre 

69 

Payer  ù  vue 

206 

Avoir  de  la  p.  à  joindre 

—  argent  comptant 

266 

les  deux  bouts 

176 

—  au  (•omi)tant 

62 

Avoir  de  la  peine  à  s'y 

—   cher 

18G 

reconnaître                  94, 

174 

-  de 

303 

Ne  pas  avoir  de  peine  à 

196 

—  d'audace 

310 

Donner  sa  p.  et  son  temps 

—  d'eifronterie 

310 

pour  rion 

37 

—  d'e.xcuses 

230 

—  perdue 

144 

—  d'ingratitude 

268 

Ame  en  p.                302, 

310 

—  de  mine 

310, 

323 

Faire  de  la  peine  à  305 

322 

—  de  mots 

249 

Homme  de  p. 

310 

—  de  paroles 

185, 

315 

A  chaque  jour  suffit  sa  p. 

213 

—  de  promesses 

349 

Purger  une  p. 

310 

—  de  raisons 

279 

Mettre  en  p. 

3 

—  de  retour 

310 

Confier  sa  p. 

37 

—  de  sa  personne 

183 

Avoir  toutes  les  peines 

—  des  dommages-intérêts 

192 

du  monde  à    229,  308, 

347 

—  en  nature 

266 

Peinture:  Faire  de  la  p. 

333 

—  les  pots  cassés 

309, 

322 

Pêle-mêle 

105 

—  un  prix  fou 

327 

Penaud.  Etre  tout  p. 

335 

—  une  indemnité 

263 

Pencher.  Faire  p.  la  balance 

301 

—  rubis  sur  l'ongle 

41, 

185 

Pendant.  Faire  p.  à 

348 

Payements  par  à  com 

ptes 

41 

Pendre.  Autant  leur  on  pend 

—  par  mois,  par  semaines 

35 

à  l'oreille 

93 

Pays.  Etre  à  {le  nom 

du  p.) 

9 

Dire  pis  que  p.  de 

317 

—  en  pays  de  connaissance 

169 

Langue  bien  pendue 

260 

Faire  voir  du  p 

306 

Pensée.  Loin  de  moi  la  p. 

244 

297 


Penser.    Dire    sa  façon  de  p. 

Nro. 

A  p.  de  vue 

Nro. 
251 

31,  261, 

311 

Pertinemment.  Savoir  p. 

339 

Je  vous  laisse  à  penser  si 

210 

Pesant.    Son  p.  d'or 

346 

Rien  que  d'y  penser 

196 

Peser.  Ne  pas  p.  une  once 

304 

Pension.  Faire  une  p.  de 

211 

—  le  pour  et  le  contre 

70 

Pénurie.  La  p.  est  extrême 

346 

Peste  soit  de 

310 

Percé.  Etre  bas  p. 

121 

Pétiller.  Le  vin  pétille 

343 

Un  panier  p. 

186 

PetiUant  d'esprit 

251 

—  à  jour 

320 

Petit.  Un  p.  avoir 

322 

Percer  le  mystère 

246 

Aller  son  p.  bonhomme 

Perdre  (S'),  3 1 0.  —  Au  change 

192 

de   chemin 

88 

—  la  carte 

136 

Au  petit  bonheur 

95 

—  la  tête              270.  306. 

310 

P.  comité 

336 

-  le  fil 

331 

P.  crevé 

312 

-  pied                           310, 

.850 

Mourir  à  p.  feu         96, 

822 

—  (Se)  de  réputation 

191 

Au  p.  jour 

243 

-   de  vue             210.  268, 

341 

Au  p.  trot 

296 

—  son  latin                    161, 

208 

Aux  petits  soins 

169 

Je  m'y  perds 

183 

Etre  dans  ses  p.  souliers 

305 

Perdu  qu'il  était  dans 

98 

Pétrin.  Etre  dans  le  p. 

310 

Fond  p. 

82 

Peu.  A  peu  de  chose  près 

188 

Fonds  perdus 

182 

—  à  peu 

210 

Peine  perdue 

144 

—  importe 

105 

Position  comme  perdue 

249 

Pour  si  p.  que 

63 

A  moments  perdus 

7 

Peut.  Se  sortir  d'affaire  comme 

Péril  en  la  demeure 

312 

on  p. 

14 

Risques  et  périls 

208 

On  ne  p.  mieux 

14=i 

Périr.  S'ennuyer  à  p. 

310 

On  ne  p.  plus  déplacé 

74 

Perle.  Mettre  la  main  sur  une  p. 

344 

On  ne  p.  jilus  reconnais- 

La p    des  hommes 

310 

sant 

6 

Perler.    Les    larmes   p.    dans 

Philosophale.  Pierre  p. 

310 

les  yeux 

333 

Phrases.  Faire  des  p. 

279 

Permettez'! 

310 

Se  laisser  prendre  aux  p. 

347 

Permettre.  Se  p.  de  faire 

40 

Pie.  Trouver  la  p.  au  nid 

303 

Se  p.  de  traiter  d'insolent 

83 

Pie-grièche 

310 

Pérou.    Connaissance    qui  ne 

Pièce.  Tout  d'une  p. 

310 

vaut  pas  le  P. 

138 

Emporter  la  p.         314, 

332 

Personnage  difficultueux 

17 

Acheter  à  la  p. 

38 

Personne.  Etre  bien  de  sa  p. 

334 

Vendre  à  tout  la  p. 

208 

En  p. 

247 

—  de  monnaie  que  ne  passe 

Etre  mieux  placé  que  p. 

156 

plus 

237 

Ne  le  céder  à  p. 

130 

Rendre  la  monnaie  de  lap 

.189 

Payer  de  sa  p. 

183 

—  de  théâtre 

30 

Personnifié.  Dureté  personnifiée 

302 

Pièces.  Travailler  à  ses  p. 

35 

Perte.  Porter  p.  à 

341 

Etre  près  de  ses  p. 

310 

—  sèche 

311 

Pied  à  rétrier 

201 

En  pure  p. 

193 

A  pied 

282 

—     298     — 


Avoir  à  faire  une  longue 

traite  à  p. 

Ne  plus  savoir  sur  quel 

p.  danser 

Attendre  de  p.  fernae 

De  son  p.  léger 

Au  p.  levé 

Perdre  p.  310, 

Lacher  p. 

De  pied  en  cap 

l'aire  le  p.  plat 

Sécher  sur  p. 

Mettre  sur  pied 

Ne  mettre  sur  le  pied  de 

Remettre  sur  p. 

Poser  en  pied 

Ne  pas  se  moucher  du  p. 

Un  valet  de  p. 

Etre  mis  au  p.  du  mur 

Faire  un  pied  de  nez 

A  ses  pieds 

Regarder  de  la  tête  aux  p. 
Pieds.  P.  et  poings  liés 

Faire  des  p.  et  des  poings 

Etre  porté  à  mettre  les 

pieds  dans  le  plat 

A  cent  pieds  sous  terre 
Piège.  Tendre  un  piège 

Donner  dans  le  p. 
Pierre  d'achoppement 

Faire  d'une  p.  deux  coups 

Geler  à  p.  fendre    182, 

Dur  comme  une  p. 

Jeter  la  p. 

P.  sur  p. 

—  de  touche 

—  philosophale 
Pilule.  Dorer  la  p. 

Gober  (avaler)  la  p. 
Pinacle.  Mettre  au  y. 
Pincé.  Etre  p. 
Pinson.  Gai  comme  un  p. 
Piocheur  qui  n'y    va   pas    de 

main  morte 
Pique-assiette 
Piquer  au  vif 

Observations  qui  piquent 


Nro. 

Kro. 

Quelle  mouche  l'a  piqué  ? 

223 

251 

—   un  soleil 

305 

—  des  deux 

196 

310 

—  une  tête  dans  l'eau 

309 

315 

Piques.  A  cent  p.  au-dessus  de 

30^ 

310 

Pire.  Il  n'y  a  pas  de  pire  sourd 

187 

329 

Pis.  Au  pis-aller 

95 

350 

Tomber  de  mal  en  p. 

148 

249 

Dire  pis  que  pendre 

1.^4 

310 

Tant  pis 

339 

310 

Pitié.  C'est  p    de 

342 

195 

Laid  à  faire  p. 

140 

72 

Place.  Mis  en  lieu  et  p. 

40 

1S6 

Remettre  en  p. 

301 

310 

Rester  en  p. 

279 

81 

Avoir  une  p. 

238 

303 

Avoir  sa  p.   au  soleil 

305 

33.1 

A  votre  place             68 

219 

183 

Ce  serait  à  quitter  la  p. 

341 

303 

Conclure  un  marché  sur 

134 

place 

41 

310 

Le  silence  fait   place  à 

310 

la  gaîté 

272 

310 

Placé.  Etre  mieux  p.  que  per- 

sonne 

156 

309 

Avoir  le  point  d'honneur 

252 

haut  placé 

328 

287 

Avoir  le  cœur  plus  haut  p 

339 

280 

Placement.  Un  bon  p. 

209 

302 

Placer  l'appui-tête 

82 

202 

—  de  l'argent 

182 

309 

—   des  fonds 

15 

179 

—  les  vedettes 

243 

320 

—  sous  un  beau  jour 

183 

178 

—  (Se)  à  un  point  de  vue 

207 

307 

Plaie.     Mettre    le    doigt    sur 

310 

la  p.                            154. 

316 

227 

Ne  demander  que  p.  et 

309 

bosses                       210, 

304 

309 

Plain-pied  (De) 

156 

309 

Plainte.    Déposer   une  p.    au 

172 

parquet 

233 

Plaisant.  Un  mot  p. 

301 

185 

Mauvais  p 

309 

309 

Plaisanterie  au  gros  sel 

305 

309 

Passer  la  p. 

244 

40 

Plaisir  favori,  dada 

50 

299 


Nro. 

Nro. 

C'est  un  plaisir  que 

97 

Un  feutre  à  pi.  de  coq 

343 

Se  faire  un  p.  de 

272 

Séparer  des  pi.  du  paon 

304 

Prendre  p.  à            265, 

279 

Se  faire  des  pi. 

183 

Plaît.  Cela  vous  p.  à  dire 

309 

Laisser  des  pi. 

226 

Plan  (au  second) 

1^3 

Plum 

er.  Se  laisser  pi.       333, 

345 

Plancbe.    Avoir   du  pain    sur 

Plus 

De  p.  en  p 

209 

la   p.                          304, 

309 

N'en  avoir  p.  pour  long- 

— de  salut 

191 

temps 

306 

Plant.  En  p.                  40,  231 

,  28 

Travailler  de  p.  belle 

11 

Planter.  P.  là 

267 

Que  p.  est                  23, 

303 

Plat.  Calme  p. 

309 

On  ne  peut  plus 

6 

Faire  le  pied  p. 

310 

Ne  plus  savoir 

312 

A  plat 

309 

Plus  que  correcte 

256 

A  plat  ventre 

350 

D'autant  plus  que 

1 

Les  pieds  dans  le  p. 

309 

Avoir  quatre  ans  de  p. 

188 

Des  œufs  .'<ur  le  p. 

349 

P.  ou  moins  faibles 

85 

Plates.  Battu  à  plates  coutures 

302 

Quelques  francs  de  p.  ou 

Plâtre.  Battu  comme  plâtre 

309 

de  moins 

348 

Plein.  La  vie  en  p.  air 

344 

Le  p.  tôt  sera  le  mieux 

207 

En  p.  courant  d'air 

111 

Tant  et  plus 

305 

P.  de  soi-même       314, 

108 

Au  p.  tôt 

190 

P.  d'esprit 

325 

Plutôt  que  de 

196 

P.  de  verve 

325 

Poche.  Y  être  de  sa  p. 

349 

En  plein  XIX""  siècle 

348 

Mettre  (faire)   le   poing 

Avoir  p.  pouvoir 

114 

dans  sa  p. 

306 

Etre  muni  de  pi.  pouvoir 

Poche-l'œil.  Un  p. 

304 

voulus 

166 

Poigne.  Honmie  de  p  ,  162.  — 

Pleurer  à  chaudes  larmes 

26  + 

Une  p. 

337 

Pleurs.  Une  scène  de  p. 

322 

Poignée  de  main 

309 

Pleut.  11  pleut  à  verse 

5 

Poil. 

Coucher  le  p.  à 

327 

Pleuvoir  de  toutes  parts 

325 

Poing.  Mettre  (faire)  le  p.  dans 

Pli.  Prendre  un  p.,  309.  —  Cela 

sa  poche 

306 

ne  fait  pas  un  p. 

309 

Pieds  et  p.  liés 

310 

Sous  ce  p. 

191 

Faire  des  pieds  et  des  p. 

310 

Plier.  Plier  bagage 

280 

Point.  A  point 

233 

P.  les  gens  à  notre  vo- 

A p.  de 

350 

lonté 

219 

A  p.   nommé 

309 

Pluie.  La  p.  tomba  drue  et  fine 

162 

Au  point  que 

62 

Le  temps  est  à  la  p. 

247 

Au  point  où  en  sont  les 

Faire  la    p.  et  le  beau 

choses 

184 

temps                          21, 

169 

Etre  sur  le  p.  de     89, 

316 

Après  la  p.  le  beau  temps 

248 

Jusqu'à  un  certain  p. 

246 

Ne  parler  que  de  la  p. 

Le  p.  de  départ 

206 

ou  du  beau  temps 

258 

Le  point  d'honneur 

328 

Plumes.  Une  p.  d'or 

331 

Au  dernier  p.             54, 

350 

Au  courant  de  la  p.     ' 

,  94 

Au  plus  haut  p. 

275 

Soulever  comme  une  p. 

302 

P.  de  nuire 

303 

300 


Nro. 

P.  noir  309 

P.  qui  est  délicat  238 

P.  d'appui  moral  223 

Sur  tel  ou  tel  p.  85 
Points.      Satisfaire     en     tous 

points  33,  53 

Les  points  sur  les  i  45,  273 

P.  de  vue                 162,  207 

Modèle  en  tous  points  280 

Pointe.   Lancer  une  p.  342 

Poire  pour  la  soif  300 

Pois.  La  fleur  des  p.  309 

Poisson.    Comme  un  p.  dans 

l'eau  190 

P.  d'avril  197 

Ni  chair  ni  p.  309 

P.  d'eau  douce  346 

En  queue  de  p.  308 

Poitrine.  Fluxion  de  p.  152 

Police.  Dépister  la  p.  337 

Polichinelle.  Le  secret  de  P.  316 

Polissons  350 

Politesse.  Brûler  la  p.  321 

Pomme  de  discorde  300 

Pont-Neuf  3U9 

Population.  La  lèpre  de  la  p.  348 

La  lie  de  la  p.  347 

Portant.  A  bout  p.  133 

Porte.  Mettre  à  la  p.    90.  103.  186 

P.  à  p.                       156,  344 

Portée.  Au-dessus  de  la  p.  de  23 

Porter  aux  nues                303.  349 

La  nuit  porte  conseil  207 

—  coup  266 

—  dans  son  cœur  335 

—  la  main  sur  340 

—  le  respect  à  162 

—  ombrage  à  334 

—  perte  à  341 

—  quelque  chose  à  342 
Etre  porté  à  200.  309 
Tissu  passé  de  mode,  qui 

ne  se  porte  plus  51 
Je  me  porte  à  ravir  184 
Se  porter  comme  le  Pont- 
Neuf  309 
Portes.  Fermer  les  p.  au  public  66 


Nro. 

Enfoncer  des  p.  ouvertes  815 

Poser.  Je  pose  en  fait  que       184 

—  des  problèmes  319 

—  (Se)  en  chef  326 
P.  en  pied,  en  profil         81 

Poseur  en  dernier  point  350 

Position.  Devoir  une  p.  83 

Etre  dans  une  p.  gênée    75 

Obtenir  une  p.  300 

Occuper  une  p.  350 

P.   dorée  301 

P.  fixe  255 

Trouver  une  p.  329 

Rester  en  p.  307 

Triste  p.  303 

Posséder  (Se)  216 

Possession.  Une  prise  de  p.     341 

Poste    que  quelqu'un   occupe 

chez  162 

Etre  à  son  p.  167 

Poste.  Courir  la  p.  309.  312 

Mettre  une  lettre  à  la  p.   179 

Pot.  Tourner  autour  du  p.       309 

A  la  fortune  du  p.  284 

Pot  aux  roses  309,  311 

Payer  les  pots  cassés  309.  322 

Potins.  Faire  des  p.  345 

Pouces.  Mettre  les  p.  187 

Se  tourner  les  p.  309 

Une  boîte  de  huit  p.       295 

Poudre.  Inventer  la  p.  130 

Jeterdelap.auxyeux  171,  17 

Mettre  le  feu  aux  p.        327 

Poule  mouillée  142 

Chair  de  p.  180 

Pour.  En  avoir  p.  118 

P.  autant  que  67 

En  rester  pour  313 

En  être  pour  90 

Pour  si  peu  que   214.  63 

Et  pour  cause        131 

Pour  le  mieux        107 

Pour  rien  113 

Pour  rien  au  monde  129,  215 

Pour  tout  l'or  du  monde  210 

Pourboire  219 

Pourquoi.  Je  ne  vois  pas  p.       92 
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Nro. 

Nro. 

Saisir  le  p.  de 

286 

Faute  de  p. 

338 

Pourra.  Advienne  que  p.     88,  95 

Il  m'en  prendrait 

mal 

184 

Poursuivre    quelqu'un    l'épée 

Le  prendre  de  haut 

172 

dans  les  reins 

160 

Ne  savoir  par  quel  bout  p 

161 

—  un  procès 

299 

On  les  prendrait  pour 

188 

Pourtant.  A  moins  p. 

49 

Prendre  à  bras  le  corpe 

302 

Pourvu.  Peu  importe,  pourvu 

— 

à  contre  sens 

275 

que 

111 

— 

acte  de 

302 

Pourvu  qu'il  fasse 

96 

— 

à  la  lettre 

270 

Pouvoir.  En  mon  p. 

208 

à  l'improviste 

348 

Plein  pouvoir           114. 

166 

— 

à  part 

193 

Vous  n'y  pouvez  rien  230,  231 

— 

à  parti 

802 

N'en   pouvoir  mais 

826 

— 

à  partie 

191 

Pousser.  Poussé  à             250, 

808 

— 

à  son  service 

834 

—  à  bout 

125 

— 

à  témoin  que 

190 

214 

—   à  la  roue 

70 

— 

au  dépourvu 

198 

154 

Ne  pas  p.  plus  loin 

63 

— 

au  mot 

246.   11 

—  à  l'extrême 

216 

— 

au  saut  du  lit 

811. 

330 

—  les  hauts  cris 

276 

-- 

au  sérieux 

349 

—   quelqu'un 

319 

— 

congé  sans   tambour   ni 

—  trop  loin 

193 

trompette 

305 

Pratiquer.  Ne  plus  pr. 

50 

— 

de  l'ascendant  sur 

162 

308 

Prêcher  dans  le  désert    808, 

312 

— 

de  l'embonpoint 

286 

—   d'exemple 

220 

— 

de  l'empire 

813 

Préférence.  (De) 

259 

— 

de  l'exercice 

213 

Premier.  Commander  en  p. 

189 

— 

des  dispositions 

167 

—  abord 

60 

— 

des  libertés 

221 

—  chef;  au  premier  chef 

315 

— 

de  travers 

258 

Du  p.  coup 

342 

— 

du  bon  temps 

261 

Ne  pas  savoir  le  premier 

— 

du  bout  des  dents 

324 

mot  de 

81 

— 

en  affection 

228 

De  p.  ordre 

342 

— 

en  grippe 

835 

Il  n'y  a  que  le    p.  pas 



en  main 

332, 

340 

qui  coûte 

176 

— 

en  mauvaise  part 

188 

P.  plan  d'une  vue 

139 

— 

en  traître 

198 

P.  venu  7.  30.  68.  122, 

189 

— 

fait  et  cause 

170. 

337 

253.  271, 

322 

— 

feu 

221 

Première  alerte,  298.  —  Edu- 

— 

froid 

303 

cation    prem.,    108.    — 

— 

garde                157. 

193, 

247 

P.  main,  118.   —   A   p. 

— 

goût 

218 

vue.  255.  —  Les  pr. 

350 

— 

la  balle  au  bond 

2(0 

Prendre.  A  prendre  et  à  laisser 

180 

— 

la  cho.se  en  mains 

207 

A  tout  p. 

92 

— 

la  clef  des  champs 

173 

Au  fait  et  au  prendre  308, 

317 

_ 

la  fantaisie  de 

6:^ 

Cela  ne  prend  pas 

182 

— 

l'air  du  bureau 

131 

Cela  ne  prendrait  pas 

232 

— 

la  lune  avec  les  dents 

312 

Faire  prendre 

94 

— 

la  mouche 

268 

—     302 


Nro. 

en 

ire  la  parole             304. 

320 

. — 

l'avance  sur 

304 

— 

la  vie  au  sérieux 

302 

— 

le  chemin  de  la  tombe 

326 

— 

le  frais 

181 

— 

le  large                      173, 

337 

— 

le  mauvais  côté  des  choses  287 

_ 

les  mors  aux  dents.  303, 

323 

— 

le  partie  de                96, 

19S 

— 

le  pas  sur 

117 

z 

les  devants 

le  taureau  par  les  cornes 

110 

305, 

331 

— 

le  voile 

308 

— 

l'express 

310 

— 

l'occasion  aux  cheveux 

225 

_ 

ombrage 

304 

— 

par  derrière 

343 

— 

par  son  endroit  sensible 

287 

— 

part  au  débat 

279 

— 

patience 

115 

— 

plaisir  à                     2R5. 

279 

— 

pour  bon  argent      171. 

254 

— 

quelqu'un 

169 

— 

quelqu'un  au  mot 

11 

— 

quelqu'un  dans  un  bon 

moment 

214 

— 

quelqu'un  la  main  dans 

la  sac 

311 

— 

racine 

308 

— 

ses  ébats 

349 

— 

ses  jambes  à  son  cou 

187 

— 

son  courage  à  deux  mains 

203 

— 

son  mal  en  patience  247, 

277 

— 

son  parti  de 

184 

— 

sous  son  bonnet 

341 

_ 

sur  le  fait 

212 

sur  le  vif 

306 

_ 

sur  moi 

93 

sur  soi                         39. 

102 

— 

tout  pour   de   l'argent 

comptant 

254 

un  coup  de  soleil 

332 

un  parti 

317 

un  pli 

3'!9 

— 

une  mauvaise  tournure 

10 

— 

une  mine  de  commande 

316 

Nro. 

Prendre  une  résolution  289 

Se  laisser  p.    242.  217.  347 

Savoirprendre quelqu'un  217 

Se  prendre  aux  cheveux  270 

Ne  s'en  prendre  qu'à  soi  112 

Préparer  ses  examens  6 

Près  de  ses  pièces  310 

Serrer  de  p.  349.   189 

Serrer  de  plus  p.  196 

Présence.  Faire  acte  de  p. 281.  3(0 

Metti-e  les  intéressés  en  p.  345 

Présent  300 

Préserve.  Le  ciel  me  p.  214 

Pressé.  Aller  au  plus  p.  302,  350 

Presser.  P.  de  près,  serrer,      349 

Rien  ne  presse,  214 

Prêt.  Etre  p.  à  prêter 

Prétendre.  Aller  jusqu'à  p.  que  96 


Prêter.  P.  à  me 

P.  au  ridicule 

P.  foi  à 

P.  main-forte  à 

P.  son  concours 

P.  serment 
Prétexte.  Sous  aucun  p. 

S.  prétexte  de 
Preuve.  Donner  pour  p. 

Faire  p.  de 

—  palpable 

Jusqu'à  p.  du  contraire 

Faire  ses  p. 
Prévenu  contre  320, 

Prier.  Sans  se  faire  p. 

Se  faire  p.  pour 
Princier.  Mener  un  train  pr. 
Pris.  A  quel  titre  vous  a-t-il  p. 

en  affection  ? 

—  par  quelque  corvée 
Parti  p.     69.   183 

Prise.  Donner  prise  à 

Une  p.  de  possession 
Ne  pas  lâcher  p. 
Une  taille  bien  p. 
La  rivière  est  p. 
Aux  prises 

Privée.  De  sources  p 

Prix.  A  un  p.  fou 


271.  237 

191 

325 

10.  175 

43.  69 

277 


314 
224 
162 
300 

67 
320 
285 
234 

43 
342 


223 
336 
307.  342 
49 
341 
265 
344 
242 
345 

327,  346 


303     — 


Nro. 

Nro. 

A  tout  prix               243, 

307 

Prusse.  Travailler  pour  le  roi 

Attacher  du  p. 

255 

de  P. 

304 

Au  p.  de  l'or 

346 

Pu.  N'avoir  p.  faire  de 

340 

A  un  p.  exorbitant 

346 

Public.  Fermer  les  portes  au  p 

.  66 

Au-dessous  du  p. 

41 

Le  grand  p. 

180 

Cela  ne  me  revient  qu'à 

Puce.  Mettre  la  p.  à  l'oreille 

304 

moitié  prix 

51 

Puiser  à  tour  de  bras 

60 

Prix  coûtant 

245 

Puissant.  Etre  p. 

336 

—   de  revient 

246 

Puissiez.  Le  moins  que  vous 

—   du  gros 

H  8 

p.  faire 

78 

-  fixe 

241 

Le     mieux     que    nous 

Hors  de  prix 

323 

puissions  faire 

5 

—  normal 

346 

Pulluler 

348 

Problème                                86, 

319 

Puni,  par  où  l'on  pêche 

291 

Procès.  Intenter  un  p. 

299 

Pure.  En  p.  perte 

193 

Sans  autre  forme  de  pro- 

Purger une  peine 

310 

cès                             169, 

186. 

Puriste.  Faire  le  p. 

180 

Produit.  La  somme  eut  p. 

182 

Pur-sang 

323 

Professeur.  Suivre  les  cours 

d'un  professeur 

6 

Qu'à  cela  ne  tienne 

32 

Profil.  De  p. 

81 

Quand.  De  q.  date  votre 

Proie.  En  p.  à  des  inquiétudes  191 

créance  ? 

102 

Projets  en  l'air 

283 

Quant  à  ce  qui  va  arriver 

119 

Promesses.  Payer  de  p. 

349 

—   à  la  mise  en  jeu 

77 

—  en  fumée 

183 

—  à  l'avenir 

191 

Promettre  ei  tenir  sont  deux 

191 

—   à  moi 

232 

—  monts  et  merveilles  183 

304 

—  à  quelqu'un 

188 

—  pas  grand'  chose  de  plus  14 

—  au                                166, 

180 

Prompte.  La  répartie  p. 

285 

Quarante.  L'an  q. 

192 

Propos.  Ap.  281,319,  332.  171 

,174 

Quart.  Faire  la  cour  au  tiers 

Mal  à  p.                    164, 

335 

et  au  q. 

216 

A  tout  p. 

106 

Quart  d'heure  de  Rabelais 

191 

Propre.  Le  p.  de 

308 

Mauvais  q.  d'h. 

308 

De  son  p.  chef 

340 

Méchant  q.  d'h. 

347 

Peu  p.  à 

254 

Quatre.  Fendre  un  cheveu  enq 

265 

P.  compte 

lin 

Abattre  de  l'ouvrage 

Remettre  en  main  p.  235 

260 

comme  q. 

261 

Voler  de  ses  p.  ailes  88 

201 

Aller  par  q.  chemins  31. 

151 

Proprement.  A  p.  parler 

246 

Tiré  par  quatre  épingles 

169 

-  dit 

250 

Marcher  q.  de  front 

249 

Prospectus.  En-tête  d'un  p. 

79 

Los  q.   fers  en  l'air 

308 

Lancer  un,  ou  des  p.  95 

208 

Un  de  ces  q.  matins 

318 

Prouver.  Je  me  fais  fort  de 

Marcher  à  q.  pattes 

236 

vous  p.  par  A  +  B 

122 

Q.  pouces  de  large 

295 

Proverbiale.  Générosité  p. 

250 

Entre  quatre-z-yeux 

280 

Prunelle.  Tenir  à  la  p.  de  se 

3 

Que.  En  ce  que 

256 

yeux 

308 

Si  tant  est  que 

26 

304     — 


Nro. 

Vu  que  152 

Ne  demander  pas  mieux 
que  de  202 

Ne  demander  que  210 

Quel  âge  lui  donneriez-vous  ?  235 
Qu'elle  était  264 

Quelle  mouche  l'a  piqué?  223 
Quelque  chose.  A  q.  c.  mai- 
heur  est  bon.  235 
A  bout  de  q.  c.  128 
Affecter  (s')  de  q.  c.  12 
Avoir  q.  c.  de  mâle  335 
Compter  sur  q.  c.  242 
Faire  savoir  q.  c.  56 
Passer  à  quelqu'un  q.  c. 

50,  342 
Quelques  mois   (  y  avoir  de 

cela  quelques  mois)  252 

Quel  que  soit.  49 

Quelque  sorte  (en)  78.  225 

Quel  titre?  (à)  223 

Quelqu'un.  Compter  sur  q.  4 

Devoir  une  position  à  q.    33 

En  appeler  à  l'honneur 

de  q.  90 

En  vouloir  à  q.  48,  81 

Froisser  q.  109 

Laisser  q.  en  plant     28,  40 

Mettre  q.  à  la  porte        103 

Passer  quelque  chose  à 

q.  342 

Pousser  q.  à  bout  125 

Prendre  q.  au  mot  11 

Satisfaire  q.  en  tous 

points.  33.  95 

Se  fier  à  q.  53 

Se  mettre  q.  à  dos  19 

Se  moquer  de  q.  132 

S'en  remettre  à  q.    20,   107 

Tenir  q.  pour  battu         125 

Qu'en  dira-t-on  175,  198 

Querelle.  Envenimer  la  q.  19 

Epouser  une  q.  285 

Prendre  de  q.  280 

Quérir.  Aller  q.  196 

Qu'est-ce  à  dire?  209 

—  qu'il  vous  arrive  95 


Nro, 

Qu'est-il  besoin  de  230 

Question.  Il  est  q.  de  349' 

Etre  q.  de  308 

Question.  Changer  la  q.  49 

Changer  une  q.  178 

Keraettre  tout  en  q.  308 

Trancher  la  q.  49 

Q.  qui  s'envenime  153 

Questions  d'honneur  172 

Queue.  A  la  q.  248 

A  la  q.  leu-leu  308 
Tirer  le  diable  par  la  q. 

308,  317 

En  q.  de  poisson  308 

Faire  la  q.               180,  308 

Faire  queue  346 

Ni  queue  ni  tête  236 

Qui,  qu'il.  A  qui  j'avais  affaire  196 

A  qui  de  droit   79,  83.  154 

A  qui  de                     91,  137 

Perdu  qu'il  était  337 

—  plus  est  23 

—  que  ce  soit      172,  214.  280 

—  se  ressemble  244 

—  veut  l'entendre  171 

—  vient  d'être  dit  172 

—  vive  167,  298 
Qu'il  vous  suffise  de  287 
Qui  mieux  mieux  (à)  97 

Quia.  Mettre  à  q.  308 

Quitte  à  94.  96,  160.  200,  308,  310 

—  pour  27.  233 
Quitter  des  yeux  324 

—  la  place  341 

—  la  ville  299 
Ne  pas  q.  322 

Quoi.  A  q.  bon  92 

A  q.  s'en  tenir  18,  30,  90,  1 19 
De  quoi  184,  276 

—  qu'il  en  soit  6,  245 
Qu'on.  C'est  ce    qu'on    a   de 

mieux  à  faire  218 

A  ce  qu'on  dit  23 


Rabâchage 
Rabaisser  le  caquet 
Rabat-joie 


333 

199 


—     305     — 


Nro. 
Rabattre.  (En)  308,  347 

Rabelais.     Le    quart   d'heure 


191 
324 
308 
330 
346 
308 


de  R 

Raccourcis.  A  bras  r.       308. 

Racine.  Prendre  r. 

Racontar 

Radis.  Botte  de  r. 

Rage.  Faire  r. 

Raide  comme  une  barre  de  fer  22R 
Trouver  un  peu  r.  341 

Raillerie.  Entendre  r.  268 

Raison.  A  raison    de    tant   la 

douzaine  ou  tant  la  pièce  208 
A  plus  forte  r.  311 

Avoir  r.  de  quelqu'un      308 
N'avoir  plus  aucune  rai- 
son d'être        349.   165,  166 
Demander  raison 
Donner  r. 
En  raison  de 
Entendre  r. 

—  de  plus  pour 
R.  d'être  165,  166 

—  ne  vient  qu'avec  l'âge 

—  pour 
Sans  rime  ni  r. 
Se  faire  de  la  r. 
Se  faire  une  r. 

Raison    de  commerc.  48.  — 
E.  sociale 

Raisons.  Chercher  des  r. 
Se  payer  de  r. 

Ramasser  le  gant 

Ramper.  Se  mettre  à  plat  ventre  350 

Rancune.  Garder  rancune  13,  321 
Sans  rancune  192 

Ranger.    Prendre  le  parti  de 
se  r. 
8e  r.  avec  l'âge 

Rangs.  Se  mettre  sur  les  r. 

Rapide.   Plus  r.  que  l'éclair 

Rappel.  Battre  le  r. 

Rapport.  D'un  gr.  r. 

Rapporter  (Se).  Je  m'en  rap- 
porte à  vous  184 

Rasant.  C'est  r.!  311 

Rase.  Table  r.  305 


308 
341 
168 
270 
191 
349 
213 
285 
232 
304 
308 

208 
311 
279 
331 


198 
336 
336 
303 
311 
124 


Rastaquouère.  Un  r. 

Rater 

Ravi.  Etre  r.  de 

Ravir.  Je  me  porte  à  r. 

Je  suis  à  r.  ici 
Raviser  (se).  Je  me  ravisai 
Rébarbatif.    Air    r.,    227.    — 

Mine  r. 
Rebattues.  En  avoir  les  oreil- 
les r. 
Rebours.  Au  r.  du  bon  sens 
Rebrousser  chemin 

A  r.  poil 
Rebuter  (Se) 
Réception.    Accuser   r.  d'un 

envoi 
Recevoir  son  aflaire 
Recommander  une  lettre 
Reconnaissance.  Devoir  de  la  r 
Reconnaître.  Avoir  de  la  peine 

à  s'y  reconnaître,  94.  — 

Ne  plus  s'y  r. 
Recours  à 

—  en  grâce  154, 

Récriminations.   Donner  prise 

à  des  r. 
Reçu  comme  un  chien  dansun 

jeu  de  quilles 
Reculer.  Ne  r.  devant  rien 


Rédire  à.   Trouver  à  r. 
Réduire  aux  abois 

—  à  la  mendicité 

—  au  pain  et  à  l'eau 

—  à  . . . 
Réfléchir  à  deux  fois 
Reflexion  faite 
Refus.  Essuyer  un  r. 
Refuser.  Se  r.  à 

R.  quelque  chose  à 
Régaler  quelqu'un 

Se  r. 
Regard.  (En) 
Regarder 


21. 


70, 


Nro. 
311 
334 
22 
184 
190 
196 

317 

122 
208 
233 
239 
219 


302 
179 


192 
160 
289 

49 

164 
262 
108 
164 
33 
346 
230 
337 
224 
275 
348 


à  deux  fois 

à  la  dérobée 

dans  le  blanc  des  yeux 


248 
257 
311 
160,  193.  200 
257 
211 
317 
329 


20 


306     — 


Regarder  de  la  tête  aux  pieds 

—  de  haut  en  bas 

—  d'un  œil  sec 

—  en  dessous 

—  en  face 

—  entre  les  deux  yeux 

—  la  position  comme 

—  par  dessus  l'épaule  315, 
Cela  le  regarde,  (le  con- 
cerne) 

Ce  qui  ne  le  r.  pas 
Qui  ne  nous  r.  en  rien 
Ses  affaires  ne  nous  r. 
pas 

—  (se)  comme  au-dessus 

—  comme  engagé 
Régime.  Sous  le  r.  précédent 
Règle.  Tout  est  en  r.         55, 
Régulier.      Elève      r.     à     un 

cours 
Reine  de  la  soirée 
Reins.  Poursuivre  quelqu'un 

l'épée  dans  les  r. 
Rejeter  au  second  plan 

—  comme  inacceptable 

—  la  faute  sur 
Relâche  au  théâtre 
Relations     d'amitié.    Rompre 

les   r. 
Relever  de  maladie  1. 

—  le  gant 

—  les  affaires 

Remède.  Le  temps  est  le  r.  à 
tous  les  maux. 

—  de  cheval 

Remettre  à  flot  21.  327, 

—  à  la  raison 

—  au  net 

—  au  pas 

—  en  place 

—  une  dette 

—  une  lettre 

—  tout  en  main 

—  tout  en  question 

(S')  En  remettre  à   20. 


2^2, 


181, 


(Se) 


303, 


Nro. 

Sro. 

310 

Remettre  (Se)  de,  d'une  ma- 

171 

ladie                            91, 

101 

258 

Remis.  Le  temps  est  r.  au  beau 

123 

339 

Partie  remise           311, 

320 

221 

Rémisé.  Etre  r. 

323 

220 

Remonter  le  courage 

263 

249 

—  les  étriers 

296 

350 

—  son  arbre  généalogique 

65 

—  sur 

311 

193 

Remplie.  Salle  r. 

66 

200 

Remplumé 

198 

285 

Remuer  ciel  et  terre  255,  266 

344 

Renchéri.  Faire  le  r.         169, 

191 

178 

Rencontre.  Acheter  de  r. 

193 

108 

Rencontrer  des  dangers 

4 

311 

Rendre  au  centuple 

337 

224 

—  cette  justice  que 

143 

211 

—  compte  de 

246 

—  des  services 

188 

6 

—  hommage  à 

323 

312 

—  justice                        289, 

143 

—  l'âme 

302 

160 

—  la  main 

323 

183 

—  la  pareille 

19S 

289 

—  le  dernier  soupir 

194 

266 

—  les  armes 

301 

235 

—  les  brides 

296 

—  les  derniers  honneurs 

311 

203 

—  service 

116 

285 

—  souple 

223 

331 

—  un  vrai  service 

59 

246 

—  (Se)  à  l'évidence 

347 

—   compte  de 

6 

293 

—  la  table  de 

280 

340 

—   ridicule 

75 

344 

Rendu.  Etre  r.  (fatigué) 

167 

3U8 

Renfermer  (se)  dans  le  mutisme  286 

94 

Rengainer  son  compliment 

196 

301 

Renier.  Qu'il  ne  me  reniât 

171 

301 

Renouveau 

336 

102 

Rentes.  Vivres  de  ses  r. 

265 

260 

Rentrer  en  grâce. 

306 

210 

—  dans  le  devoir 

220 

308 

—  dans  le  giron 

327 

107 

—  daus  sa  coquille 

331 

191 

—  sous  terre 

307 

103 

Renversé.  Etre  r.  de 

342 

307 


Renvoyer  la  balle 
Répandre  le  bruit  que 

—  des  calomnies 
Répartie  prompte 
Repas.  Faire  honneur  à  un  r. 
Répéter  sur  tous  les  tons 
Replier  (se)  sur  soi-même 
Répondre  à  l'appel 

—  à  lettre  vue 

—  vertement  221, 

—  de  certains  fonds 

—  de  tout 
J'en  réponds    189,  200, 

Réponse  à  tout 
Repos.  En  r.  sixr 
Repousser  aux  calendes 
Reprendre.  Il  reprenait  sa  be- 
sogne 

—  de  plus  belle 

—  des  forces 

—  en  main 

—  haleine 

—  le  dessus 

—  plus  Tort  que  jamais 

—  son  chemin 

—  vie 
On  ne  m'y  reprendra  pas 

Reprenne.   Que  je  ne  vous  y 
r.  plus 

Représenter  bien 

Réprimande.  Une  verte  r. 

Reprocher  (se).  N'avoir  rien  à 

Réputation.  Se  perdre  de  r. 
Il  y  va  de  la  r. 

Résolution.  Prendre  une  r. 

Résoudre  de  tête  un  problème 

Respect.  Manquer  de  r. 
Porter  le  r. 
Tenir  en  r.  219, 

Ressasser  des  idées  sombres 

Ressemble.    Qui    se    r.    s'as- 
semble 

Ressort.  En  dernier  r.  20, 

De  son  r.,  241.  —  Du 
ressort  de  311. 

Reste.  Le  r.  lui  importe  peu 
Jouer  de  son  r. 


Nro. 

Nro. 

199 

Reste  à  savoir  si 

191 

2-16 

Que  cela  reste  entre  noua  56 

342 

Du  r. 

231 

285 

Rester  bouche  close 

316 

288 

—  coi 

297 

348 

-   dans  son  milieu 

314 

34  2 

—  en  place 

279 

337 

—  en  position 

307 

179 

—   en  route 

235 

260 

Rester  fille 

293 

199 

—  Gros  Jean  comme  devant  339 

290 

--  interloqué 

320 

311 

—  le  bec  dans  l'eau 

18 

341 

—  les  bras  croisés 

247 

281 

—  sur  la  brèche 

194 

89 

—  sur  le  carreau 

178 

—  (En)  pour  ce  que  l'on  dit 

194 

98. 

313 

10 

En  r.  là                       63, 

125 

285 

Retard.  Arriver  en  r. 

284 

331 

Retirer  des  fonds 

187 

194 

—  les  marrons  du  feu 

187 

232 

—  son  épingle  du  jeu 

148 

311 

—  (Se)  du  monde 

334 

306 

Se  r.  sans  mot  dire 

14 

318 

Retomber  dans  le  cas  où 

198 

322 

—  dans  l'enfance 

307 

-   plus  bas 

310 

186 

Retordre.  Donner  du  fil  à  r.  17,  98 

225 

Retour.  Sur  le  r. 

310 

103 

Retourne.  De  quoi  il  r. 

196 

183 

Retourner  en  arrière  191, 

311 

191 

Retraite.  Biittre  en  r. 

HOl 

206 

Réussite.  En  voie  de  r. 

264 

289 

Revanche.  A  charge  de  r. 

329 

î  86 

Réveillé  en  sursaut 

196 

143 

Revendre.  En  r.  aux  plus  fins 

191 

162 

Revenir.  Je  ne  fais  qu'aller  et  r 

.  181 

311 

Plus  à  y  r. 

345 

342 

—  à  la  charge 

324 

—  à  ses  moutons 

195 

244 

—  à  la  file 

248 

,  42 

—  bredouille 

322 

—   de  loin 

101 

229 

—  de  quelque  chose 

333 

14 

—  eu  arrière 

191 

320 

—  sur  ses  pas 

191 

308 


Nro. 

Kro. 

Vous  en  reviendrez            17 

Eclat  de  r. 

201 

Je  n'en  reviens  pas  que  47 

Eclats  de  r. 

324 

Cela  ne  me  revient  que    51 

Le  mot  pour  rire 

217 

Il  revient  au  galop          244 

Prêter  à  r. 

337 

Qui  ne  me  revient  pas   188 

—  au  nez  de  quelqu'un 

229 

Rêver.  Ne  r.  que                       240 

—  aux  larmes 

173 

Revers  de  la  médaille               254 

—  comme  une  folle 

349 

Riche  comme  Crésus                 191 

—  de  bon  coeur 

269 

Rideau.  Tirer  le  r.  sur    195,  311 

—  du  bout  des  lèvres 

177 

Ridicule.  Se  rendre  r.                 25 

—  sous  cape 

134 

Donner  dans  le  r.             155 

Risée.  La  r.  de 

267 

Rien.  N'arriver  à  rien      187,  314 

Risque.  Courir  le  r.  de      31, 

310 

Cela  ne  nous  regarde  en 

Risquer  de 

302 

rien.                                    285 

—  le  tout  pour  le  tout 

249 

Je  ne  lui  suis  rien,  il  ne 

Risques  et  périls 

208 

m'est  rien                            193 

Rivière.  Passer  une  r.  à  gué 

168 

Moins  que  rien                 189 

Roche.  Anguille  sous  r. 

90 

Il  n'eu  est  rien                  25 

De  vieille  r. 

172 

Comme  si  de  rien  n'était 

Rocher.  Un  vrai  r. 

276 

147,  316 

Rococo.  A  la  r. 

328 

N'avoir  rien  à  se  repro- 

Rodomont. Faire  le  r. 

311 

cher                                    183 

Rogner  les  ailes 

302 

Il  n'y  est  pour  rien,  n'a 

Roi  de  Prusse 

304 

rien  à  y  voir    165,  316,  81 

Rois.   Au   pays   des  aveugles 

N'avoir  rien  de  commun 

les  borgnes  sont  r. 

198 

avec                                   219 

Rôle.  Créer  un  r. 

235 

R.  de  tel  que                   349 

Jouer  un  r. 

206 

R.  de  r.                             311 

A  tour  de  r. 

808 

R.  ne  lui  coûte                  64 

Rompre  la  glace 

330 

R.  qu'à  se  voir                 285 

—  le  charme 

324 

R.  que  d'y  penser            196 

—  des  relations 

203 

Rien  qui  vaille                  160 

—  en  visière 

198 

Pour  r.  au  monde             129 

—  une  lance 

320 

Pour  r.                113,  227,  37 

Un  bruit  à  tout  r. 

97 

Tout  ou  rien                     231 

Rompu  à 

169 

Un  rien  l'affecte                54 

A  bâtons  rompus 

99 

Riens.  Des  r.                              226 

Rond.  Compte  r. 

331 

Pour  der  r.                        220 

Ronde.  A  la  r. 

208 

Rieurs.    Mettre   les  r.  de  son 

Ronger  son  frein 

191 

côté                                      331 

Ronron.  Faire  son  r. 

239 

Rigueur.  Tenir  rigueur              337 

Rose.  Voir  tout  en  r. 

226 

Mesure  de  rigueur           337 

A  l'eau  de  r. 

314 

A  la  rigueur                      102 

Pot  aux  roses          309. 

311 

De  rigueur               337,  235 

Roue.  Faire  la  roue 

338 

Rime.  Sans  r.  ni  raison            232 

Pousser  à  la  roue 

70 

Rire.    Rira   bien    qui   rira   le 

Mettre  des  bâtons  dans 

dernier                                 233 

les  roues 

260 

—     309 


Roué.  Etre  r. 

Rouge.  Se  fâcher  tout  r. 
A  boulets  rouges 

Roulant.  Un  feu  r. 

Rouler  sur  l'or 

Roulettes.  Comme  sur  des  r. 
92,  162,  231, 

Route.  En  route! 

Faire  la  route 
Faire  route  ensemble 
Le  long  de  la  route 
Se  mettre   en   route    5. 
123.  247, 

Routier.  Un  vieux  r. 

Rnbis  sur  l'ongle  41, 

Ruer  (se)  sur 

Ruisseau.  Saute-ruisseau 

Sac.  A  sac 

Au  fond  du  sac 
Gens  de  sac  et  de  corde 
Mettre  sac  à  terre  243, 
Prendre    quelqu'un     la 
main  dans  le  sac 
Yider  son  sac 

Sacrifice 

Saigner  à  blanc  311. 

Sain  d'esprit 

—  et  sauf 

Saint-Jean.  Toutes  les  herbes 

de  la  S.-J. 
Saint-Martin.  L'été  de  la  S. -M. 
Saint.  A  quel  s.  se  vouer  196, 
Sainteté.  Odeur  de  s. 
Saisir  les  mélodies 

—  le  pourquoi 

—  très-bien 
Fin  de  s. 

Hors  de  s. 

Morte  s. 

On    ne    sait  jamais  au 

juste  où  l'on  en  est 

On  ne  sait  à  quel  saint 

se  vouer 

Elle  sait  ce  qu'elle  veut 
Salé.  Etre  s.,  348.  —  Morale  s. 
Salle  plus  que  comble        60. 


Sait. 


Nro. 

Nro. 

162 

Salon.  Faites  entrer  au  s. 

181 

311 

Salut.  A  bon  entendeur  s.! 

207 

318 

Ancre  de  s. 

301 

316 

Planche  de  s. 

191 

326 

Sang.  A  feu  et  à  sang 

Avoir    du    s.    dans    les 

263 

253 

veines 

204 

296 

Suer  sang  et  eau 

259 

47 

Se  faire  du  mauvais  sang 

22 

46,   169 

247 

168 

Sang-froid                 316, 

216 

Sangle.  Desserrer  la  s. 

296 

296 

Sanitaire.  Visite  s. 

310 

196 

Sans  autre  forme  de  procès  186 

169 

185 

—  dire  que 

334 

—  feu  ni  lieu 

269 

311 

—  fond 

63 

—  mot  dire                       14. 

221 

344 

—  scrupule 

335 

325 

Satiété.  A  s. 

255 

311 

Satisfaire  en  tous  points      33 

,  53 

298 

—  à  toute  exigence 

167 

Sauf.  Sain  et  s. 

9 

311 

Saurais.  Je  ne  s.  faire  de  dififé- 

311 

rences 

13 

299 

Je  ne  s.  me  passer  de 

49 

318 

Je  ne    s.    vous    donner 

275 

gain  de  cause 

116 

9 

On  ne  saurait 

165 

On  ne  saurait  dire 

131 

330 

On  ne  saurait  être 

87 

318 

Saut.  Au  s.  du  lit            311, 

330 

232 

Sauter.  Cela  saute  aux  yeux 

139 

304 

Avoir  fait  sauter    quel- 

221 

qu'un  sur  ses  genoux 

106 

286 

Saute-ruisseau.  Un  s. 

311 

290 

Sauver  les  apparences 

301 

38 

(Se).  S'en  aller,  158.  — 

214 

Prendre   ses   jambes   à 

303' 

son  cou                     187. 
Savoir.   Je  ne   savais   plus   à 

306 

45 

quel  saint  me  vouer 

196 

Sans  savoir,  à  l'insu 

91 

232 

Faire     savoir     quelque 

293 

chose  à  quelqu'un 

56 

311 

Faites-moi    s.    ce    qu'il 

180 

en  est 

18 

310 


Nro. 

Savoir  à  quoi  s'en  tenir  sur,  18, 
30,  119,  236,  339.  — 
Au  juste  45 

—  ce  qu'on  veut  112 

—  de  quoi  il  retourne  196 

—  de  qnel  bois  195 
En  savoir  long  sur  173 

—  gré  de  39,  305 
Il  me   tarde  de    savoir 
que  55 
Ne  pas  savoir              49.  81 
Ne  plus  savoir  par  quel 
bout  prendre  quelqu'un  217 

—  où  en  gont  les  choses       67 

—  pertinemment  339 

—  prendre  quelqu'un  217 

—  sur  le  bout  du  doigt  226,254 

—  sur  quel  pied  danser  310,  312 
Savoir      (stibstaufifj.      Faire 

montre  de  son  s.  303 
Savoir-vivre.    Avoir   du    s. 

163,   195.  270 
Savon.     Donner    un   s.,    (une 

réprimande).  31 1 

Sceau.  Sous  le  s.  du  secret  311 

Scène.  Cne  s.  de  pleurs  322 

Faire  une  s.  à  192 

Scrupule.  Se  faire  s.  de  277 

Se  faire  un  s.  de  311 

Un  sans  s.  335 

Séance  tenante                  311,  350 

Lever  la  s.  340 

Sec.  Etre  as.  141 

Faire  le  vert  et  le  s.  258 

Regarder  d'un  œil  s.  258 

Sécher  sur  pied  195 

Second.  Commander  en  s.  189 

Maison  de  s.  ordre  208 

Rejeter  au  s.  plan  183 

Seconder  quelqu'un  95 

Secour?.  Prêter  s.  43 

Secret.  Sceau  du  s.  311 

Ebruiter  un  s.  191 

S.  de  Polichinelle  316 

Seigneur.  Atouts;  tout  honneur  231 

Sel.  Plaisanterie  au  gros  s.  305 

Sellette.  Etre  sur  la  s.  305 


Selon  moi,  2.    —    S.    moi.    à 

mon  avis,  selon  mon  avis     76 
Semaine.  Etre  payé  par  s.  35 

Semblant.  Ne  faire  s.  de  rien     185 
Sembler.  Le  temps  semble  se 

remettre  au  beau  5 

—  devoir  (Ne  pas)  5 
Semer  la    discorde.    210.    — 

La  zizanie  306 

Sens.  Abonder  dans  un  8.        816 

Etre  hors  de  s.  328 

S.  dessus  dessous  192.  244, 
33(i 
Sens    (Bon).    Ne   pas   avoir 

l'ombre  du  b.  s.  205 

Sens  commun.  N'avoir  pas  le 

s.  c.  183 

Sensible.    Prendre    quelqu'un 

par  son  endroit  s.  287 

Sentinelles  avancées  243 

Sentir  le  besoin  de  289 

—  quelqu'un  à  ses  côtés      129 
Se  s.  touché  135 

Septième  ciel.  Etre  au  s.  c.    323 
Sera.  Ce  ne  sera  que  justice.  117 
Ce  s.  toujours  cela  141 

Serait.  Ce  s.  à  quitter  la  place 

Ce  s.  une  sottise  que  de    68 
Sérieux.  Prendre  la  vie  au  s.    302 
Prendre  au  s.  305,  449 

Serment.  Prêter  s.  277 

Sermonner  302 

Serrement  de  cœur  339 

Serrer  de  près  189 

de  plus  près  196 

Service.  Entrer  au  service  de 

quelqu'un  1 89 

Entrer  en  service  224 

Garder    quelqu'un    à 
son  s.  280 

Prendre  à  son  s.  334 

Rendre  s.  en  cette  occa- 
sion 116 
Serviteur   à   tout   faire:   fac- 
totum                                 344 
Sévérité.  Stricte  s.                       306 
Siècle    Etre  fin  de  s.                 325 


311     — 


la 


303, 


En  plein  XIX*  siècle 
Siennes.  Faire  des  s. 
Signe  de  connivence 

Donner  s.  de  vie 
Signer  un  billet 

—  l'engagement 

—  un  engagement 
Silence  de  mort 

—  forcé 
Imposer  s.  à 
Le    s.    fait   place 
gaîté 
Passer  sous  s. 

Sinon,  du  moins 

Sires.   Tristes  s. 

Sitôt  (De) 

Sobriquet.  Donner  un  s. 

Société.  Au  ban  de  la  s. 

Sociétés.  Une  foule  de  p. 

Soi.  Ne  s'en  prendre  qu'à  s. 

Tramer  après  soi 

Plein  de  soi 

Il  va  de  soi 

Chez  s. 

Mettre  hors  de  s. 

Avoir  pour  s.  de 

Se  replier  sur  s. -même 
Soi-disant  amis 
Soif.  Une  poire  pour  la  s. 
Soigner  comme  un  frère 

Se  faire  s. 
Soin.  Mettre  du  soin  à 

Avoir  soin  de 

Etre  aux  petits  soins 
Soirée.  La  reine  de  la  s. 

Le  clou  de  la  s. 
Soit.    Soit  !    Je   veux   bien  le 

croire 

—  dit  à  son  honneur 

—  dit  entre  nous 

—  dit  sans  rancune 
Solde  de  compte 
Soleil.  PiqutT  un  soleil 

Avoir  sa  place  au  s. 

Prendre  un  coup  de  s. 
Solide.   Tout  individu  s. 
Sombre.  Ressasser  des  idées  s. 


Nro. 

Nro. 

3-48 

Sommation.  Lancer  une  s. 

297 

171 

Somme.   La  s.  eut   produit  à 

338 

peine 

182 

305 

Affecter  une  somme  à 

11 

214 

En  8. 

188 

211 

Sommer  quelqu'un 

337 

191 

Songe-creux.  Un  s. 

312 

289 

Sonnantes.  Espèces  s. 

815 

272 

Sonnées.  Trois  heures  s. 

218 

263 

Sons.  Filer  des  s. 

832 

Sort  des  armes 

168 

272 

Le  s.  en  est  jeté 

191 

810 

Sortaient.    Les  yeux    lui  sor- 

281 

taient  de  la  tête 

252 

163 

Sorte.  En  quelque  s.           78, 

225 

5 

En  sorte  que            206, 

247 

188 

Sorti.  Un  lot  s. 

339 

301 

Sortie.    Faire  une  s.    à  quel- 

200 

qu'un 

302 

112 

Sortir.  Les  yeux  lui  sortaient 

202 

de  la  tête 

252 

108 

—   de  dessous  terre 

348 

178 

—  de  la  coquille 

331 

257 

—  d'embarras 

191 

335 

—  des  bornes 

318 

349 

—  de  son  mutisme 

309 

342 

—  d'inquiétude 

195 

28 

—  son  épingle  du  jeu 

226 

309 

—  (Se)  d'affaire  comme  on 

268 

peut 

14 

282 

—   d'affaire 

187 

7 

—  d'une  épreuve 

264 

178 

—    (S'en).  323  —  à  son  hon- 

40 

neur 

301 

312 

Sosie.  Un  S. 

302 

32=. 

Sotte  confiance 

Sottise.    Ce  serait  une  s.  que 

254 

210 

de 

68 

213 

Sottises.  S'oublier  jusqu'à  di 

re 

207 

des  s. 

232 

192 

Sou.  Ni  sou  ni  maille,  326.- 

- 

214 

Un  s.  vaillant          238, 

122 

30.Î 

Souche.   Faire  s. 

305 

305 

Soucier.  (Se)  Homme  sans  cœur 

332 

qui  se  soucie  comme  de 

348 

l'an  quarante 

192 

342 

Se  s.  de 

336 

—     312 


Nro. 

Se  soucier  peu  de  281 

Ne  pas  se  s.  de  164 

Soucis.  Le   cadet   de   mes,  — 

de  ses  s.  305,  319 

Souffle.  N'avoir  qu'un  s.  de  vie  '261 
Souffler  le  chaud  et  le  froid    216 
Ne  pas  souffler  mot  191,  215, 
305 
Souffrances.  Etre  en  s.  305 

Souffre-douleurs  252 

Souhait.  Avoir  tout  à  souhait 

117,  192 

Tout  marche  à  s.  52 

Soulever  comme  une  plume     302 

Souliers.  Etre  dans  ses  petits  s.  305 

Soupe.  La  s.  se  fait  243 

Monter  comme  une  s.  au 

lait.  303 

Soupir.  Rendre  le  dernier  s.    194 

Soupirer  après  271 

Souplfr.   N'être   pas   souple   à 

l'égard  de  223 

Source.  De  s.  privée  349 

Cela  coule  de  s.  208 

Sourd.  Il  n'y  a  pas  de  pire  s. 

que  187 

Un  bruit  s.  305 

Faire  la  sourde  oreille 

191,  220,  337 

Faire  une  guerre  s.         828 

Sourdine  (à  la)  342 

Sourire.  Un  fin  sourire  339 

Le  s.  aux  lèvres  343 

Le  s.  sur  les  lèvres         301 

Sous     (ce)  pli  191 

—  clef  181 

—  la  main  231 

—  le  couvert  de  312 

—  le  sceau  du  secret  311 

—  la  voile  de  306 

—  les  armes  31 

—  main.  Agir  s.  main  340 

—  un  beau  jour  183 
Souscrire  à  un  emprunt  209 
Soutenir  quelqu'un  311 
Spéculation.  Placer  des  fonds 

dans  une  sp.  15 


Nro. 

Spectacle.    Se  donner  en  sp. 

305,  313 

Sport  favori  336 
Strict  nécessaire,  15,  348.  — 

Stricte  sévérité  306 

Subir  le  contre-coup  337 

—  une  épreuve  264 
Succès  croissant  342 

—  fou  244 
Suer  sang  et  eau  259 
Suffire.  Qu'il  vous  suffise  237 

A  chaque  jour  suffit  sa 

peine  213 

Suis.  Je  n'y  suis  plus  24 

Je  ne  lui  suis  rien  171,  193 
Suite.    Par   suite  de,    168.  — 

Tout  de  suite  66 
Suite.  Mettre  de  la  suite  dans  99 
Suivant  mon  avis,  à  mon  avis  58 
Suivre  les  cours  d'un  profes- 
seur                                6,  16 

—  les    ordonnances    d'un 
docteur,  médecin  31 

—  à  pas  de  loup  196 

—  la  mode  322 
Sujet.  Au  8.  de  46 

—  à  caution  305,  329 
S'écarter  de  son  sujet  262 
En  voilà  assez  sur  ce  s.  2 10 
Au  sujet  de  46 

Supérieure.  Etre  s.  aux  autres  64 

Supplanté.  (Etre)  320 

Supposé  que  231 

A  supposer  que  289 

Sur.  Attirer  l'attention  sur  201 

—  des  charbons  ardents  179 

—  la  terrasse  181 

—  l'heure  305 

—  le  qui-vive  298 

—  le  point  de  153 

—  le  retour  292 

—  mon  honneur  280 
Prendre  le  pas  sur  117 

Sur  le  champ.  Arrêter  s.  1.  c.  237 

Sonner  s.  1.  c.  337 

Sûr  de  son  fait  164 

Sûre  de  son  fait  164 


313 


Nro. 

Nro 

Sûreté.  Objets  mis  en  s 

78 

Taux  excessif 

346 

Sursaut.  Réveillé  en  s. 

196 

Tel  ou  tel  homme      350,  85, 

245 

Sus.  (En) 

245 

M.  un  tel,  madame  une 

S'y  prendre,  bien  (ou  s'y 

pren- 

telle 

238 

dre  mal) 

27 

Telle  heure 
Témoin.  Prendre  à  t. 

165 
214 

Table  rase 

305 

Temps.  Affaire  de  t.            8J 

.   88 

J     Jouer  cartes   sur 

table 

Avec  le  temps 

276 

321, 

341 

C'est  grand  temps  de 

335 

Tableau.  Peindre  un  t.  d 

'après 

C'était  bien  le  t. 

174 

j,       nature. 

229 

Dans  le  t.                 306, 

328 

Tache.  Faire  t.  d'huile 

255, 

303 

De  t.  à  autre 

301 

330 

En  t.  et  lieu             165, 

227 

Taille.  Cambrer  sa  t. 

343 

En  t.  opportun 

255 

une  taille  bien  prise 

344 

Faire  son  t.              305, 

314 

Talent.   Attacher   du   p 

ix   à 

Il  est  grand  temps  de 

335 

un  t. 

Il  est  grandement  temps 

Avoir  le  talent  de 

17 

de 

231 

un  vrai  talent 

325 

Il  est  temps  de 

114 

Tambour  battant 

185 

Il  n'est  plus  t.  de 

267 

Sans  tambour 

305 

Il  y  a  beau  temps 

329 

Tangente.  Filer  par  la 

t. 

3  05 

Le  t.  est  à  la  pluie 

247 

Tant  bien  que  mal 

349 

Le  t.    est   le   remède  à 

—  est  que 

26 

tous  les  maux 

293 

—  et  plus 

305 

Le  t.  est  remis  au  beau 

123 

—  la  douzaine 

208 

Le  temps  semble  se  re- 

— pis 

337, 

339 

mettre  au  beau 

5 

—  que  nous  sommes 

244 

Mettre  le  t.  voulu  à, 

7 

—   s'en  faut 

10 

Par  le  t.  qui  court 

205 

Tantôt  ceci,  tantôt  cela 

283 

Passer  le  t. 

310 

Depuis  tantôt  dix 

ans 

350 

Passer  son  t.  à 

332 

Pour  tantôt 

338 

Pour  le  t.  voulu 

11 

Tapageuse.  Toilette  t. 

305 

Prendre  du  bon  t. 

261 

Tapinois.  (En) 

233, 

306 

Se  donner  du  bon  t. 

318 

Tapis.  Amuser  le  t. 

301 

Se  donner  le  t.  de 

194 

Jeter  sur  le  t. 

200 

S'exposer  à  tous  les  t. 

306 

Tapisserie.  Faire  t. 

305 

—  à  perdre 

262 

Tard.  Mieux  vaut  t. 

32, 

214 

Trouver  le  t.  long 

272 

Tarder.  Il  me  tarde 

55 

Vivre  de  l'air  du  t. 

302 

—  à  répondre 

52 

Tenant.  Séance  tenante 

311 

Tare    pour    barre,    H05. 

Lire 

Tendre  enfance 

188 

t.  pour  b. 

Tendre  la  main       121.   163, 

238, 

Tartine.  Faire  une  t. 

305 

299. 

348 

Tas  de  polissons! 

350 

—  un  piège 

287 

Tâtons.  Marcher  à  t. 

99. 

174 

Les  esprits  sont  si  tendus 

Taureau.  Prendre  le  t.  par  les 

que 

45 

cornes 

305, 

331 

Teneur  d'un  écrit,  d'une  loi 

l(i5 

314 


Nro. 

Tenez  bou 

217 

—  vous  pour  dit  que 

220 

Tenir  à 

4.  52 

—  à  cœur               102 

,  231.  52 

—  à  distance 

305,  316 

—   à    la    prunelle    de 

ses 

yeux 

308 

—  au  courant  de 

4 

—  à  un  cheveu  que 

171 

—  bon   175,  2Ü1,  244. 

289,  348 

—  compagnie  à 

22 

—  compte  de 

6 

Conduite  à  t. 

24!) 

—  de  première  main 

1  is 

—   en  échec 

314 

—  en  haleine 

120 

—  en  respect 

219,  311 

—  en  tutelle 

307 

—  la  chandelle 

340 

—  la  dragée  haute 

313,  328 

—  la  main  à 

78.  201 

—  le    dé    dans    la    conver- 

sation 

157 

Ne  pas  t.  debout 

172 

Ne  t.  qu'à  un  fil  101 

,  247  284 

—  parole 

199 

—  pour  battu 

120 

Promettre  et  tenir 

191 

—  rigueur 

106 

-  tête 

307 

—  (Se)  à  l'écart 

306 

—  à  quatre 

305,  308 

—  debout 

198 

—  le  tenir  pour  dit 

194,  305 

—  pour  battu 

192 

—  (8'en)  A.  quoi  s'en 

.  18.  119 

236.  339 

—  au  strict  nécessaire 

15 

—  (Y).  C'est  à  peine  si 

l'on 

peut  y  t. 

149 

Terre.  Un  lopin  de  t. 

3U 

Terrible.  Un  enfant  t. 

313 

Tête.  A  fleur  de  t. 

140 

Agir  à  sa  t. 

279.   193 

Aller  tête  haute 

183 

Aller  t.  levée 

225 

-  à  tête 

194 

Nro. 

Avoir  de  la  t.  289 

Avoir  (n')  en  t.  que        240 
Avoir  la  t.  fêlée       156,  169 
Avoir    la    t.    près     du 
bonnet  118 

Avoir  (n')  ni  queue  ni  t.  236 
Avoir  sa  tête  172 

Cela    fait    dresser    les 
cheveux  sur  la  tête         157 
Coup  de  t.       309,  150,  331 
Coûter  les  yeux  de  la  t.    336 
Dépasser  quelqu'un  de 
la  t.  261 

Dire  tout  ce  qui  passe 
par  la  t.  256  236 

de  linotte  291 

Donner,  tête  baissée,  dans 
le  panneau  307 

Donner,  dans  le  piège, 
t.  baissée  317 

dure  307 

Donner  de  la  t.  198 

En  faire  à  sa  t.  170 

En  mettre  sa  t.  à  couper  335 
En  tête  248 

En-tête  d'un  prospectus     79 
En  tête  de  la  ligne  dune 
armée  243 

Etre  à  la  tête  de  74,  122 
Faire  des  coups  de  t.  150 
Hocher  la  t.  333 

Idée  qui   n'a   ni   queue 
ni  t.  236 

Jeter  à  la  t.  de  321,  260 
307 
242 
345 
186 
247 
240 
209 


La  t.  lui  tourne 

La  t.  me  tourne 

Laver  la  t.  à 

Monter  la  t.  à 

Monter  à  la  t. 

N'avoir  en  tête  que 

Oter  de  la  t. 

Passer  par  la  t.       286,  256 

Perdre  la  tête  306,  310,  270 

Piquer  une  t.  dans  l'eau  309 

Regarder  quelqu'un  de 

la  t.  aux  pieds  310 

reposée  86 


315 


Résoudre  de  t.  un 

pro- 

Tirer  (Se)   d'un  travail 

7 

blême 

86 

—  d'une  épreuve 

261 

Se  jeter  des  reproches  à 

—  d'un  mauvais  pas 

286 

la  t. 

260 

—  faire  tirer  l'oreille 

170 

Se  mettre  martel 

en  t. 

186 

—  sain  et  sauf  de 

9 

Tenir  t. 

307 

—  (S'en)  à  bon  marché 

325 

Un  coup  de  t. 

331 

Tirés.  A  couteaux  t. 

17 

Vin  qui  monte  à 

a  t. 

247 

Tissu  passé  de  mode 

51 

Théâtre.    Pièce    de    th. 

trop 

Titre  (A)  d'ami 

307 

leste  pour 

30 

—  gracieux 

328 

Un  coup  de  th. 

331 

A  ce  titre 

345 

Théories.  Un  homme  à 

th. 

302 

A  quel  t. 

223 

Thèse.  Cela  change  la  t 

178 

A  un  t.  quelconque 

345 

Tiendra.   Reste   à  savoir 

s'il 

Titré.  Un  homme  t. 

334 

t.  ses  engagements 

191 

Tohu-bohu.   Un  t. 

347 

Tienne.  Ni   parenté,  ni 

ami- 

Toile.  (Tableau) 

315 

tié  qui  t. 

230 

Toilette  tapageuse 

305 

Tiens.  Je   t.  à.    81.  — 

à    ce 

Toits.  Crier  son  malheur  sur 

que 

4 

les  t. 

246 

Tient.  Ce  qui  t.  à 

110 

Tolérer.  Passer  quelque  chose 

Tiers.  Faire  la  cour  au 

t.  et 

à  quelqu'un 

50 

au  quart 

216 

Tombe.  Prendre  le  chemin  de 

Introduire  un  t. 

194 

la  t. 

326 

Le  t.  et  le  quart 

192 

Tombée  de  la  nuit 

78 

Tire-d'ailes.  A  t. 

302 

Tomber.  Si  je  tombais  malade 

210 

Tirer  à  bout  portant 

133 

A  la  nuit  tombante 

169 

—  à  conséquence 

211 

—    à  bras  raccourcis    308, 

324 

—  à  dix 

317 

—  bien 

301 

—  à  quatre  épingles 

169 

—  d'accord,  20.  —  d'accord 

—  à  sa  fin 

274 

sur 

153 

—  au  clair 

316 

—  dans  le  discrédit 

217 

—  d'affaire 

191 

,  93 

—  dans  l'eau 

225 

—  de  son  côté 

241 

—  dans  le  panneau 

304 

-^   la   couverture   de 

son 

—  de  Charybde  en  Scylla 

221 

coté 

307 

—   do  la  lune. 

326 

—  le  diable  par  la   queue 

—  de  mal  en  pis 

221 

308, 

317 

—  de  mon  haut 

324 

—  l'oreille 

170 

—   de  mon  long 

222 

—  le  rideau  sur 

311, 

195 

—  (les  nues                     42, 

324 

—  le  verrou 

233 

—  du  ciel 

324 

—  par  les  cheveux 

246 

—   en  enfance,    dans    l'en- 

— partie  de 

100 

fance                          313. 

307 

—  son  épingle  du  jei 

14 

Ton.  Le  bon  t. 

125 

—  sur  quelqu'un  à  bc 

ulets 

Tons.  Sur  tous  les  t. 

348 

—   rouges 

318 

Toqué.  Etre  t. 

307 

—  vanité 

307 

Tort.  A.  t.  et  à  travers     35. 

217 

(Se)  d'affaire  93,  40.  331,  320 


Avoir  grandement  tort    270 


316 


Nro. 

Convenir  de  ses  t.  302,  67 
Faire  un  grand  t.,  103. 

—  un   tort   inoui,    191. 

—  du  tort  à  3,  255,  215 
Tortue.  Marcher  à  pas  de  t.  236 
Torture.  Se  mettre  l'esprit  à 

la  t.  289 

Touche.  Pierre  de  t.  307 

Touché.  Se  sentir  t.  135 

Toucher.    Les    extrêmes    se 

touchent  250 

—  au  doigt  194.  307 

—  (Xe  pas)  à  ce  triste  passé  293 
Argent  à  t.  275 

—  de  près  338 
Y  toucher  200 

Toujours.  Ce  sera  t.  cela  141 
C'est  t.  cela  182 

Toupet.  Avoir  du  t.  95 

Tour.  A  son  tour  306,  344 

A  t.  de  rôle  308,  243 

En  un  t.  de  main  337,  110 
Faire  le  t.  307 

Jouer  un  tour  321,  204 

Un  mauvais  tour  210.  331 
Un  vilain  tour  47 

Tourner  ainsi  24  ^ 

—  à  l'aigre  302 

—  à  l'envers  229 

—  à  tous  les  vents  311 

—  à  tous  vents  307 

—  autour  du  pot  309 

—  au  tragique  347 

—  bien  304 

—  casaque  255,  309 

—  contre  168,  261 

—  en  longueur  244 

—  (N'en  pas)  la  main  340 
La  tête  lui  tourne  307 

—  le  dos  28,  285,  333 

—  le  sang  307 
Le  vent  a  tourné  349 

—  mal  114.  304 

—  (Se),   300.  —  Se   t.   les 
pouces  309. 

Tournure.  L'affaire  prend  une 

bonne  t.  57 


Kro. 

Mauvaise  t.  10 

Tous.  A  tous  égards  1 

Envers  et  contre  t.  96 

Entre  t.  17 

—  et  tout  25 
Tout.  Après  tout,  en  somme      46 

A  t.  304 

A  t.  faire  344 

A  t.  hasard  231 

A  t.  prendre  92,  184 

A  t.  prix  20,  243 

A  t.  propos  106 

Avant  t.  103 

Bonne  à  t.  64 

Ce  n'est  pas  le  tout,  ou 
tout  que  de  170,  280  289, 
252,  302,  304.  331 
De  tout  et  de  tous  19,  198 
226 
En  tout  bien,  tout  hon- 
neur 307 
Jouer  le  tout  pour  le  tout  297 
Que  t.  soit  dit!  13 

—  à  craindre  306 

—  à  la  bonne  329 

—  à  la  fois  114,  245 

—  à  son  aise  160 

—  à  tout  304 

—  au  long,  323.  —  au  monde  206 

—  votre  aise  171 

—  bien  considéré  68 

—  de  bon  223 

—  de  go  327 

—  de  suite  90 

—  d'un  trait  245 

—  d'une  haleine  245 

—  enfant  308 

—  en  larmes  387 

—  en  nage  283 

—  en  noir  2 

—  en  rose 

—  est  bien  323,  55 

—  est  pour  le  mieux  349 

—  et  de  tous  290 

—  et  tous  25 

—  le  monde  21.  155.   183.   192 

196,  270.  242,  235 


—     317 


Nro. 

Nro. 

Tout  marche  à  souhait 

52 

Trancher  la   question  de 

but 

—  marchera  comme  sur 

des 

en  blanc 

49 

roulettes 

162 

—  dans  le  vif 

306, 

3(i7 

—  n'est  pas  dit 

154 

Travail.  Confier  un  t. 

253 

—  ou  rien 

231 

Faire  un  t. 

64 

—  va  par  le  pins  bas 

114 

Mettre  du  soin  à  un  t. 

7 

—  vous  est  dit 

317 

Mordre  au  t. 

11 

Toute.  A  toute  force 

209 

Se  remettre  au  t. 

103 

—  importance 

8 

Se  tirer  d'un  t. 

7 

—  pour  toutes 

103 

Travailler  à  l'œil 

304 

—  dans  toutes 

172 

—  à  ses  pièces 

35 

-^  chose  en  son  temps 

209 

—  comme  un  nègre 

194 

Traduire  à  livre  ouvert 

254 

—  d'arrache-pied 

92 

Tragique.  Tourner  au  t. 

347 

—  de  plus  belle 

11 

Train.  A  fond  de  t. 

302, 

338 

—  dur 

347 

C'est  un  plaisir  que  de 

—  ferme 

257 

vous  voir  en  train 

302 

—  pour  les  beaux  yeux  de 

304 

De  ce  t.  là 

47 

—  pour  le  roi  de  Prusse 

304 

En  train  de  43,  315 

350  235 

Travers.  A  tort  et  et  à  t 

25, 

217 

Grand  t. 

386 

De  travers 

227 

Faire  le  diable  et  son  t. 

314 

Prendre  tout  de  t. 

258 

—  princier 

342 

Trempe.  De  cette  t. 

194 

Trainer  en  longueur 

244 

Trempé  jusqu'aux  os 

152 

—  un  boulet 

319 

Très  enflé  de  soi-même 

65 

—  une  bande 

319 

—  entendu 

53 

Laisser  t. 

295 

Trêve  de 

230 

Trait.  Avoir  t.  à      102, 

169, 

316 

Triste  affaire 

207 

—  d'ami 

194 

—  position 

303 

de  lumière 

307 

—  sires 

163 

D'un  t. 

307, 

245 

—   figure 

325 

Un  trait,  251.  —  Traits 

—  passé 

293 

piquants 

251 

Trois  quarts  (le) 

82 

Traite.  Faire  une  longue 

t. 

251 

Tromper.  Se  t.  fort  si 

171 

Traitement.  En  t.  chez  le  doc- 

Se t.  joliment 

311 

teur                      31 

89. 

184 

Trompeuse.  Apparence 

BSt   t 

63 

Traiter.   Traité  sur   le  même 

Trop.  C'en  est  t.  ! 

155 

pied. 

13 

De  t. 

155 

-  de 

308. 

345 

—  fier  pour 

244 

—  de  pair  à  compagr 

on 

178 

—  lancées  pour 

93 

—  d'insolent 

83 

—  libres 

30 

—  le  malheureux 

183 

Trot.  Au  petit  t. 

296 

—  tout  le  monde  d'inférieur  21 

Trotter  à  l'anglaise 

296 

—  sur  le  même  pied 

13,  85 

Trottin 

307 

—  une  vente 

41 

Trou  à  la  lune 

318 

Traître.  Prendre  en  t. 

198 

—  d'une  aiguille 

219. 

302 

Traits  piquants 

251 

Trouble.  En  eau  t. 

226 

Tralala.  Dîners  à  grand 

t. 

350 

Trousses.  A  mes  t. 

174 

—     318 


Trouver  à  redire  à             21, 

108 

—  de  l'ouvrage 

—  la  pie  au  nid 

183 
303 

—  le  joint  pour 

—  le  temps  long 

—  plus  fort  que  soi 

173 
272 
272 

—  son  compte 

246 

—  son  maître 

267 

—  un  peu  raide 

341 

—  une  position 

—  visage  de  bois 

—  (Se)  à 

—  —  en  face  de 

329 

196 

22 

169 

-  (Se)  mal                   U9. 

222 

—  —  nez  à  nez  avec 

303 

—  —  sur  le  pavé 

—  (S'en)  mieux.  217  — plus 

161 

mal 

245 

—  (Y)  son  compte 
Truc.   Un  t. 

148 
307 

Tue-tête.  Crier  à  t. 

307 

Tuer  le  temps 

260 

Tuile.  Une  vraie  t. 

307 

Tutelle.  Etre  sous  t. 

307 

Un.  De  deux  jours  l'un  235,  329 
Tout  u.  "  307 

—  à  un  339 

—  des  habitués  235 

—  je  ne  sais  quoi  335 

—  pas  grand-chose  335 

—  sans  scrupule  385 
Uns  (Les),  Traits  plus  piquants 

les  u.  que  les  autres      ^51 
Une.  Ni  u.  ni  deux 

De  deux  choses  l'u. 
Unanimité.  Elu  à  Tu. 
Unique.  C'est  un  fait  u. 

Fils  u. 
Urgent.  Il  est  u. 
Usage.  En  u.  de 

Hors  d'u.,  262,  exprès 

ssion  vieillie. 
User.  (En)  u.  avec 


186 
205 
264 
76 
178 
166 
259 


204 


Va  et  vient,  203.  —  Un  va  et 

vient  continuel  137 


Nro. 

—  donne  sur  les  nerfs         180 
Va.   Cela  v.  comme   sur  des 

roulettes  92 

Cela  V.  comme  un  gant  227 
Cela  ne  v.  pas  tout  seul  137 
Estafette  qui  v.  comme 
le  vent  249 

Il  y  V.  de  franc  jeu         234 
Piocheur  qui  ne  va  pas 
de  main  morte  185 

Quant  à  ce  qui  va  arri- 
ver 119 
Rien  ne  lui  va  64 
Tout  V.  par  le  plus  bas  114 
Tout  va  par  le  plus  mal  253 
Tout  ne  v.  pas  comme 
sur  des  roulettes              253 
Vache  à  lait                               307 
Vague.  Un  terrain  v.                 349 
Vaillant.  Un  sou  v.           122,  238 
Vaille.  Rien  qui  v.            112,  160 
Vain.  (En)  Chercher  en  vain   300 
Vaincre  le  mal  10 
Vais.  Je  vais  vous...                191 
Je  vais  lui  dire  son  fait   83 
Vaisseau  en  partance                  310 
Brûler  ses  v.                      320 
Valait.  Cela  v.  mieux                179 
Le  jeu   n'en  v.   pas   la 
chandelle                           187 
Valent.  Niaiseries  qui  ne  valent 

pas  la  peine  de  172 

Valet.  Un  v.  de  pied 
Valoir  autant  que  228 

—  la  peine  de  13 
Faire  v.  des  droits  310 
Faire  valoir  ses  droit  170 
Se  faire  v.                          260 

Valu.  Mieux  eut  v.  303 

Vanité.  Chatouiller  la  v.  de  345 

Tirer  v.  de  307 
Vaniteux.    Etre  très-enflé  de 

soi-même,  être  v.  65 

Vau-l'eau.  Aller  à  v.  302 

Vaut.  Il  v.  mieux  240 

La  chose  en  v.  la  peine  26 

Mieux  V.  mille  fois  294 


319     — 


Vaux.    Courrir  par    monts    et 

par  V. 
Tedettos.  Placer  des  v. 
Veille.  A  la  v.  de 
Veiller  aux  intérêts 
Veinard.    Celui   qui   a   de    la 

chance 
Veine.  Avoir  de  la  veine 

En  V.  de  déblatérer 
Veines.  Du  sang  dans  les  v. 
Velours.  Patte  de  v. 
Vendre  au  détail 

—  à  l'amiable 

—  aux  enchères 

—  comme  du  pain 

—  de  gré  à  gré 

—  pour  un  morceau  de  pain 
Venez.  Vous  v.  à  point 
Vengeance.  Crier  v. 

Venir  à  bout 

—  au  jour 

—  d'apprendre 

—  de  103.  243,  160, 

—  de  dire 

—  en  aide  183,  73 
En  V    à  107, 
En  V.  aux  gros  mots 
En  V.  aux  voies  de  fait 
Voir  V. 

Vouloir  en  V.  à       132, 

24ß, 

Vent.  Autant  en  emporte  le  v. 

Avoir  V.  de 

Comme  le  v. 

Le  V.  a  tourné 

Moulins  à  v. 

Se   laisser    emporter    à 

tous  les  v. 

Tourner  à  tous  les  v.  807 

Voir  courir  le  v. 
Vente  à  l'amiable 

—  aux  enchères 

—  de  charité 

—  de  gré  à  gré 

—  forcée 

Ventre  à  terre  243, 

Passer  sur  le  v.  de 


Se  mettre  à  plat  v.         807 

288 

Venu.  Le  premier  v.        7,  30,  6S 

243 

Verbe.  Avoir  le  v.  haut            328 

104 

Véreuse.  Affaire  v.            307,  302 

249 

Véreux,  un  v.                             307 

Vergogne.  Avoir  de  la  v.            96 

41 

Vérités.  Dire  quelques  v.          285 

307 

Verre.  Se   noyer   dans  un  v. 

307 

d'eau.                        303.  306 

Verrou.  Tirer  le  v.                    233 

239 

Verse.  Il  pleut  à  v.                       5. 

208 

Vert    Faire  le  v.  et  le  sec       306 

68 

Homme  encore  v.             306 

68 

Verte   réprimande             103 

20 

Vertement.  Critiquer  v.             820 

185 

Répondre  v.              221,  26') 

185 

Vertige                                          247 

191 

Vertu.  De  nécessité,  v.    276,  303 

315 

Verve  qui  met  en  train  235.  301 

128 

319 

340 

Vêtements  de  confection             51 

90 

Vêtu                                               343 

257 

Veuille  que                                   214 

171 

Veut.  Cela  ne  v.  pas  dire  que  299 

183 

Ce    que   parler   v.    dire 

833 

160,  220 

77 

Dire  à  qui  v.  l'entendre  31*3 

103 

Sait  ce  qu'elle  veut  293  112 

304 

On  ne  lui  v.  que  du  bien  226 

183 

Où  il  veut  en  venir        246 

290 

Veuve.  Avoir  soin  dune  v.       178 

94 

Veux.  En  veux-tu,  en  voilà     306 

258 

Je  veux  bien  croire         171 

249 

Je  veux  le  croire             210 

319 

Je  ne  lui  veux  que  du 

318 

bien                                      215 

Victime                                        299 

304 

Vide.  Faire  le  v.                        306 

311 

Vider  son  sac                             311 

246 

Vie  dure                                      268 

286 

—  qui  dure                       88,  198 

41 

Jamais  de  la  v.                320 

43 

Signe  de  v.                       305 

31 

Vie.  La  v.  en  plein  air             344 

286 

Mener  la  v.  à    grandes 

249 

guides                        175.  316 

307 

Mener  unev.de  bohème     176 

—     320 


Nro. 

Nro. 

Mettre    en    mesure    de 

Visière.  Rompre  en  v.  avec 

198 

gagner  sa  vie 

255 

Visite  sanitaire 

310 

N'avoir  qu'un  souffle  de 

Vit.    Dès    qu'il    vit    la 

mal 

vie 

261 

emparée 

14 

Prendre  la  v.  au  sérieux 

302 

Vite.  Aller  v.  en  besogne 

280 

Reprendre  vie 

318 

Au  plus  vite 

18 

Se  faire  à  la  vie 

12 

Avoir  v.  fait 

130 

Vieillesse.  Bâton  de  v. 

306 

Vitres.  Casser  les  v. 

143 

311 

Vieille.  De  la  vieille  (garde) 

306 

Vivacité  de  coup  d'oeil 

166 

Viendra.   Il  en  v.  à  la  m 

isère 

28 

Vivant.  Du  v.  de 

155 

Viens.  Je  viens  de 

245 

Un  bon  v. 

245 

Vient.  Un  va  et  vient 

137 

Vive.  Ame  qui  v. 

305 

Vient    de  me  dire 

94 

Vive.  De  vive  force 

327 

D'où  vient  que? 

210 

De  vive  voix 

240 

La  raison  ne  vient  qu 

'avec 

Viveur  enragé 

306 

l'âge 

213 

Vivoter. 

266 

Qui  vient  de 

280 

Vivre  à  gogo 

182, 

281 

Un  malheur  ne  v.  jamais 

—  à  sa  guise 

350 

seul 

229 

—  au  jour  le  jour 

346. 

173 

Vieux  de  la  vieille  (garde) 

306 

—  comme  un  coq  en 

pâte 

40 

—  jeu 

322 

—  dans  l'intimité  de 

161 

Me  voilà  v. 

302 

—  de  l'air  du  temps 

.302 

Ne  pas  faire  de  v 

08 

198 

—  de  ses  rentes 

265 

Se  faire  v. 

218 

—  en  misérable 

318 

Sur  ses  v.  jours 

336 

—  porte  à  porte 

344 

Vif.  Piquer  au  v. 

309 

Vivres.  Couper  les  v. 

312 

Prendre  sur  le  v. 

306 

Vogue  la  galère! 

193 

Trancher  (couper) 

dans 

Vogue.  Avoir  de  la  v. 

306 

le  V. 

306 

En  V.                  30, 

342, 

350 

Vigueur.  Entrer  en  v. 

316 

Voici  le  jour 

832 

Vil  prix 

20 

En  V.  d'une  autre! 

94 

Vilain  moineau 

303 

Voie.  En  bonne  voie  de 

2 

—  tour 

47 

En  voie  de 

264. 

309 

Vin  qui  monte  à  la  tête 

247 

Voies  de  fait 

103 

—  qui  pétille 

348 

Voila.  En  voila 

306 

Mettre    de    l'eau 

dans 

En     voila     bien    d 

'une 

son  V. 

159 

autre  ! 

242 

Violence.  Se  faire  v. 

277 

Le  voila  grand 

329 

Vipère.  Une  langue  de  v. 

306, 

321 

M'y  voila 

245 

Virer  de  bord 

306, 

330 

Ne  voila-t-il  pas 

306 

Vis  à  vis  de 

158 

Nous  y  voila 

29<> 

Visage  de  bois 

V.  ce  que  c'est  que 

194 

295 

Visées  électorales 

344 

V.  le  hic 

172 

Viser  à  la  paix 

49 

Voile.  Prendre  le  v. 

308 

—  à  l'effet 

333 

Sous  le  v.  de 

306 

—  sur  une  cible 

50 

Voir.  A  le  voir 

96, 

213 

Visible.  Ne  pas  être  v. 

220 

A  les  voir 

188 

321     — 


Nro. 

Voir  courir  le  vent  246 

—  d'un  bon  œil  311 

—  d'un  mauvais  œil  304 

—  en  passant  326 

—  les  étoiles  318 

—  tout  en  noir  246 

—  tout  en  rose  226 

—  venir  304 
En  v.  de  grises  306.  311 
Faire  v.  du  pays 

Ne  pas  y  v.  goutte  323.  174 
Ne    voir   pas    plus   loin 

que  son  nez  342 
N'y  voir  pas   plus   loin 

que  le  bout  de  son  nez  222 

Ne  voir  que  d'un  œil  342 

N'a  rien  à  y  voir  16.Ö 

N'y  voir  goutte       174.  323 

N'y  V.  que  du  feu  315 

Se  voir  refuser  268 
Vois.    Je    vois    oîi    vous    en 

voulez  venir              132.  183 

Je  ne  vois  pas  pourquoi  92 
Toit.  On  voit  où  vous  en  voulez 

venir                           183.  132 

Voire  même                        245.  259 

Voiture.  Conduire  une  v.  282 

Voix.  Avoir  de  la  v.  306 

—  au  chapitre  306.  320 
Elever  la  v.  806 
Etre  en  v.  306 

Vol.  A  V.  d'oisean  245 

Volé.  Il  ne  l'aura  pas  v.  192 

Ne  pas  l'avoir  v.  306 

Volée.  Une  v.  de  coups  306 

Voler  de  ses  propres  ailes    88.  201 
Volonté.     Plier    les    gens    à 

votre   V.  219 

Tourner  casaque  à  v.      309 
Homme  de  v.  194 

Vos.  Je  n'ai  que  vos  intérêts 

en  vue  61 

Votre.  A  votre  insu  25 

Dans  v.  assiette  95 

De  V.  chef  142 

Vôtre.  Vous  avez  mis  du  vôtre  187 

Vouer.  A  quel  saint  se  v.   196.  202 


Nro. 

Voulez.  Où  vous  en  v.  venir 

132.  183,  290. 
Vouloir  dire  quelque  chose     271 

—  du  bien  268 
En  V.  à  quelqu'un    48. 

81.  248.  268.  285.  290 

809.  332.  339 
Ne  V.  rien  de  240 

Vouloir.  Le  bon  v.  345.  349 

Le  mauvais  v.  335 

Voulu.  Au  moment  v.  317 

Le  temps  v.  11 

Les  chances  voulues        225 
Les  limites  v.  229 

Les      pleins      pouvoirs 
voulus  166 

Les  indications  v.  165 

Vous  êtes  dans  vos  torts  67 

—  en  reviendrez  17 
A  V.  entendre  2 

Voûte.  La  clef  de  v.  340 

Voyage.  Faire  un  v.  17 

Voyons  î  V.  !  Ce  n'est  pas  le 

moment  de  80 

V.!  Lancez-vous  donc!  176 

V.                                104.  169 

Vrai.  A  v.  dire              84.  87.  200 

Il  est  V.  164 

Pour  savoir  le  v.  225 

Rendre  un  v.  service  59 

V.  manant  342 

V.  rabat-joie  308 

V.  talent  325 

Vraie.  Une  v.  Jeannette  322 

Une  V.  tuile  307 

Vu  que  152 

Au  vu  et  au  su  de  152 

A-t-on  jamais  vu?  205 

J'en  ai  vu  bien  d'autres  122 

Ni  vu   ni  connu  306 

Vue.  Avoir  la  v.  basse  222 

Avoir  une  chose  en  v.  48 

Avoir  en  vue  209 

Avoir  des  vues  sur  269 

Baisser  à  v.  d'œil  306 

Connaître  de  v.  102 

En  V.  de  95 


21 


—     322 


Fermer  la  v. 

277 

Gâter  la  v. 

23 

La  V.  baisse 

334 

Maigrir   à  vue  d'oeil 

304 

Payer  à  v. 

206 

Perdre  de  v. 

210 

Premier  plan  d'une  v. 

139 

Répondre  à  lettre  v. 

179 

Se  placer  à  un  point  de  v 

207 

9,   16.   17.  30,  31.  48.  69 


Y.  Y  aller  de  306 

Y  avoir  péril  en  la  de- 
meure 312 

Y  être  de  sa  poche  349 
N'y  être  pour  rien  339 
N'y  pas  aller  par  quatre 
chemins  31 

Y  voir  clair  172 

Y  revenir  après  coup  231 
Yeux.  Aux  yeux  bleus  343 

Cela  saute  aux  yeux  139 

Coûter  les  y.  de  la  tête  336 

Couver  des"  y.  336 

Entre  les  deux  v.  329 


Entre  quatre  z'yeux 
Faire  les  y.  doux 
Fermer  les  y.  sur  349, 
Jeter  de  la  poudre  aux  y. 

17. 
Les  larmes  aux  y.  333, 
Les  y.  fermés  30. 

Les  y.  lui  sortaient    de 
la  tête 

Ne  pas  quitter  des  y. 
Poudre  qu'onjette  aux  y. 

171 
Regarder  dans  le  blanc 
des  y. 
Se     manger     le     blanc 


Ses  yeux  s'ouvriront  sur 
Tenir  à  la  prunelle  de 
ses  y. 

Travailler  pour  les  beaux 
y.  de 

Z.  Entre  quatre-z-yeux 
Zéro.  Un  zéro,  une  nullité 
Zizanie.  Semer  la  z. 
Zut! 


293 

200 

171 
206 
254 

252 
324 


329 


21 


304 


189 
306 
306 
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